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Vingt ans après 

Le 1énéral c~evalier HUYGHE DE MAH &E 
qui mit le point final .1 la campagne d 'Afrique 

Il 11 o t1inrt an1, les troupes belre• entraien t à 
Mahcn1e. /.'éténcmcnl, pour h11torique qu'il pût 
être, ne fit point 1ensation. Octobre 1917 nous o//roit 
• '1r le front occiclenlal comme sur le front oriental 
trop cle 1ujels Je corwe,.ation et J' inquiétudes pour 
qu'on ac: .souciât cl' un 1uccès, même important, rem· 
porté clans la'lointaine Afrique. Le front ruuc s'était 
h·anour, Lenine avait conclu la paix, la Roumanie 
était aplatie, le moral cles troupes /rançaJS~• avait, 
clisa1 t-on, faibli et les cou,. marlrales s'employaient 
à le relet•er el Clemenceau annonçait què la France, 
e n/ in, «Jlluit faire la guerte 1 Pessimisme, cléfaiti•· 
me, inl riflU<'s. Car si Clemenceau voulait faire la 
1uerrc, d'autres fai•aicnl, encore et toujoura, de !a 
politique 

L'Afrique ~ Théâtre très secondaire cl' opiration1. 
l.cs troupes allemande• y acaient été battue• en r:inll 
rencontres, lon Lettou;, avec une poi1née cl' hom· 
me1, fuyait •'ers /e Mozambique apr~s acoir perdu 
les neuf dixième• Je se• e//ecti/a. tout l'E•t africain 
ollemancl étacl conqm1 el les Belges, entré• Ica pre· 
mu~r• à Tabora. étafont entrés les premie" à .\la· 
henfe, fort brM .\Tai• 1ur le théâtre principal, cela 
allait très mal cl l'on,pout•ait •e demander s'il ne 
faudrait, à bref délai, rendre aux Allemands tain· 
qucuro \/ahcnge, Tabora, plus LéopoldL'ille, Braz:a
L'rile <'I <1uclqucs autres localités belges, françaises 
et peut~~trt• même anglaises. 

1918 cl~buta très mal el finit en triomphe l.a t'IC· 

lo:re éla1t /aile de tant Je i.:ictoires que ull,•• rem· 
portecs, 1ou• d'autres climats, au diable t'ouocrl, 
parurent rn11gn1/ianle1 el furent ab1orbées clan• le 

rrancl Tout du Il noi.:embre. Cew· de• campagne• 
coloniales firent figure de parent. pau~re1 ... 

Et cependant... 

' ' ' En 1921, au moi• de janvier, notre première page 
s' aclornail de la tête; du 1~niral T ombcur èl, aprè• 
at·oir signalé clans quelle irnorarice était tenue la 
1uerre d'Afrique. nous remarquions avec amertume 

que les Anglais eussent fait Je Tombeur un a Lord 
of Tabora " Nous parlions d'ingratitude •.. C'était 
méclire cle nous-mêmes, pursque bientôt Tombeur 
de Tabora s'inscrioait à l'armorial cl que Huyghe 
devenait Je .\lahenge. 

Si les opérations qui aboutirent à la prise Je 
T abort( par nos lrouPe• sont mal connuea, celles qui 
u terminèrent par la priae du boma de Mahenge 
sont complètement rgnorées. l.' a ri née 1917, at·ons• 
nous dit, se prêtait lrè• mal ou:< exploits cxccntri· 
que•. Aujourd'hui que l'on fêle, par de• discours d 
des banquets, le i;in1t1~me annrccraaire de la défait~ 
cléfinitii:e des troupes allemandes dan• l'Eat A/ricai1, 
nous ol'on.s jugé bon de nous assocrt"r à cc.s /e.stîdtcs 
en consacrant notre prern1èrc page à celui qur com~ 

manda en chef et mena Ica opéral1oris Sous ne pou· 
L'ons conter celles -ci, il /alldra1t de• caries, des cro· 
qu1S, cles exposés lactiques "t stral~l(iques doris les· 
quels nous risqucrion.s dt.• nous égarer et no$ lecteurs• 
aoec nous . Il e>i•le d'ailleurs un bouquin o/liciel, 
bourré de documents, a.·ut're de l'Etat .. \lajor de I' ar· 
mée, pour l'f-lisloirc, et un lwrc du colonel ,\l"lfor 
pour les fait• Une premr~re campasne nous omit 
rendus maitres Je Tabora, cet ol,jecl1/ géograpnique 
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atteint, la téiche avait été considérée comme lermi· 
née : les troupca noires étaient en voie de démobi
li•alion, les porleura aoaient été renl)oyés chc< eux, 
lea blancs, officiero el 1ou1J.-ol/icicra s'apprêtaient à 
rejoindre le front de /'Y aer, uera lequel une partie 
du matériel était dé;à acheminée. Tout ça, c' 'tait 
trèa bien: on n'avait oublié qu'un petit détail: /.,, 
Allemands, battu•, r~oulé•, élo1cnl lou1oura dans 
l'Eat Africain. Pendant àea moi1, on leur ficha 
magistralement la poix, "' comme ils ae trouvaient 
dana une réBion trè1 rich e. comme ila s'étaient rap· 
prochés de leur1 baaea, 1/s se reconsliluèrcnl une 
armée solide. 

Le dénommé Lettou>, qui les commandait, était 
un os el il avait 1ou1 1e1 ordres des bouBrea qui 
n'alJaient Pa• froid aux yeux. Loraqu'i/ eut son 
monde bien en main. •e• homme• repoaé•. ron/léa 
d bloc par /' on'lonce des succé'1 allemands en 
Europe, il rcnlro dan• la danse Ses détachements 
menacèrent T abora, d' aalrea la ligne de chemin de 
fer Dar e• Salam-/ abora-U1umbura, artère t<ilale 
pour les Antlai1 AJJolc.mcnt général. Noua n'aron• 
plus d'armée el lea Anglais ne aonl 11uèrc mit'uX 
lotis le gêné ombeur est rentré en Europe. Ren-
kin, ministre • lonfos, charge le colonel l luvghe 
du comman "n chef de troupes qui ~laient 
éparpillée• s illiera de kilomètre• . L'artillerie 
était déjà à D qu1 arait pour mi'51on : • Mettre 
lea Allemand• e il11Jemenl hor& combat. • 

Cela se pa,.oit au moi1 d'a,·ril: lei Allema'lds 
étaient d c"nl /t1lo~tres de T abora el semaient la 
panique dan• Ioule la r~g1on Au moit de nolJembre, 
von Lettow était re1cM, arec la poignée d'homme• 
qui lui restait, dan1 le .\lozambique. Tous let objec
tif•, atratégiquc•, celle fois, araient été atteint•. Nos 
troupes avaient parcouru mille quatr., cenla ltilomè· 
lrer en combattant: no• ingénieurs. pas bien nom· 
br.,ux, a«aient tracé mil/., k,i/omèlres de •'oie• carra•· 
aables, nous arions la1ué pas mal de monde da"• la 
brousse africain<', ma11 le réaullat <itoit ocqui•. l'on 
Lettoi.c at'oil échappé de /U!IU•" cl la capture: •on 
armée était détruite, 1/ ne lui reatoit plus que quel· 
ques partisans. 

? ? ? 
Du beau lrarail • Cdui qui mena le bal. /., téné· 

rai Hu11gh., de ,\lahenR<', en regardant por-dcuua ion 
lor11non, dédore ; Ce fut une œul're collecll•'I! Ce 
auccè• fut acquis tlr8cc aux qualitéa manoeutrière• 
des troupe• et cl l'c~cdlence du •cr<1ice de 1onté. 

• Tous ont un" pari égale, le• o/Jiciers et soua-o/licicrs, 
lei médecin•. lea ingénieurs. le sert'ice d'rntendonc.,, 

•Ie1 porteura, tous. mata le iranà L·amqucur. l"arlrJan 
de Io ~icloire, c'.,.1/e1oldat noir, le 1oldot de Boula 
Matari , • 

//, ne sot'aienl peul ;tre pos très bien pourquoi ils 
ae battaient, lea fanlou1ns, les arl1ll!!ur1. lea cyc/,.. 
le•, les 1apeur1, rnuia ils se aont rudeml!nt bien bat· 
tua; ceux d'en /aci: auui, d'ailleurs. Il• a•o1cnt, de 

r.arl et d'autre, Jea chef a ci poigne el qui payaient de 
eur personne . St un lrrntgcn.s, un i\'.zumann. un Ta· 

Je/ nou• ont donné du fil cl retordre, chu nous, nou• 
aoion•, comme exc.'culant, un Rouling, qui, blessé 
en combat 1ingulier, terminait un engatement avec 
•ept homme• valide1 pour tarder deux ccmt1 prison
nier1; un S11hiu1, ouprèa duquel Léon1do1 parait un 
bien petit fGrÇon et qui boit, aduel/emenf, IOn demi 
Porte de Samur aoec placidité; un \lolhant, lu doc
teura Gérard, Leieune, les Bataille, lei Gil/11, lea 
,\.fuller et tou1 ce1 1eunes gen1# coloniaui d• occa.Jion. 
accourus du front de l'Yser, qu' i/1 1u1teoienl trop 
calme. /11 surent mener nos noirs ou combat el obtin· 
renl d'eux dei ré•ultots int1roisemblobles porc" qu'ils 
donnaient lexemple. C'est à eu.< toua, certe1, que le 
Roi Albert voulut rendre hommage en créant leur 
commandant en chef, chevalier de .Waheng" 

? ? ? 

Parlons de lui. Fils el petit-fils d' oflidero, il était 
capitaine adjoint d' Etat-.\fojor à la déclaration de 
tuerre, el, cro11ons·nous, Jort mal noté. Il était n non 
conformiale • et a<'ail des idées per1onneUe1, ce qui 
était conaidéré comme intolérable orant-1uerre. Il 
paraît que ça a changé depuia. Il at•oil été un de• 
animateurs de la compagne ., Somme,.nous prêts) • 
menée par le " Soir ». Comme il at>ail été repéré, 
son ooanccmcnt paraissait a;nguli'èremcnt compro· 
mi•. En 1914, il commande une compa1nic •ous 
Liége; en 1917, il e•I à la tête de nos force• colo
niales ovec dei pouvoirs et une autorit~ qua1i illimi· 
lé•, dea re1pon1abilitéa ou .. i. Il est ori:onisoteur, 
administrateur, diplomate, il doit o"urer lu rai:i· 
loillemenla, lu transports de lroupe1 el de matériel, 
lea fracuotion1, diriger les opt!rotion1 qui ae dérou· 
lent sur un front immense ovec dei li1tne1 de com
munications qui s' élire ni sur des centaine• !!I de• 
centaines de ftilomètre1. 

Et Wintgena ae r"nd, el Neumann capitule, el 
T apel, coincé à la au ile d'un giganle•que mouve· 
ment loumonl, huae le drapeau blanc, tout ahuri 
d'être attaqué à revera par dei lroup"' embarquées 
à Dor ea Salam, lranaportüs par mer et qui, débar· 
quée• demèr< 1c1 ba•e•, s'étaient rabattue• 1ur lui 
en quinze 1our1 de marchea Jorcéea. Et •on Lettou> 
s'enfuit, cl no1 troupes, haillonneuacs, Lidéea, épui· 
sées, entrent à .\lahenl(e 

Commandant en chef, en 1917, Hu111h" n'était 
lou1oura que ma1or dons larmée belae. Aprè1 la 
guerre, il deuint colonel el prit le commandement 
d'un rétimenl. Tel esl, en effet, le ré11imc infliaé à 
nos officie" qui vont •"n·ir dans la Colonil!, que ce 
•oil en lempa d., paiT ou en temp1 de 1uerre. Lor•· 
qu'ils rentrertl en Belrique, on lea remet ou pas el ci 
l~ur place Joni l'annuaire. car nous n·o1mon1 pas les 
fantaisistes. 

Le colonel llu1111he dut bientôt quitter l'armée pour 
raison de santé Il fut ae soigner en Su1111!, puis en 
France. On l'ignorait, comme on i1nora1t Io deu· 
xième camparnc d'Afrique et ceux qui l'avaient 
faite. Des annél!a paa.èrent. Or, il se /il qu'un jour 
les lraooux de la '"ction historique d., larmée alti· 

Union de/ drOP1er.1 

1 
Marchand Tailleur de Grande Classe à des pnx très raisonnabies 
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L'inauguration de la Braderie 
Vtna le • White Star •Léopold. cru Café du coin. 



8420 POURQUOI PAS? 

.. 0.CCLAINU. OR'P'tVRIEAIL oaJrrj O'AlltT 
114. MARCHE·AUX·H°'BES, 114 - BRUXl!tL.U!:ll 

J..e. affairea d'Eapagne 
D ne aembi. PM qu'on aoat prù d'en t1D1r. Au point de we milltalre, les chosea to11rnent 6v!demment en faveur du a6n6ral .Pr&nco. D n'a pu pra Madri<l. mtJs U rtcne sur plus de ~ ...,uu de 1·~· et, eans prendre au p:ed de 

la lettre tout ce que raoon1ent lot 
jo11rn&wt de aympat.h!A> franquJ.lte, 
on ae rend b!en compte de l'im
s!blllte dana laquelle se t.rouve le 
aouvernement républlcaln de met· 
tre u.n terme à l'anarcble QUI rèant 
a11111 bien dans - buttaux q11t 
dam ses années. M al.s, au point cle 
vue moral, le dictateur perd du 
tena111 : U appara.lt de plU6 •n plu.a 

comme l'all!6 de l'étranaer. Or, 
l'E&~oL à quelque p&rti qu11 apper!<nne. d~U.S!e l'étranver. &US3I bien l'It&!len e! l'A:!~ lnLDd que :. l"rallçals ou le Ruae 1 c·e..t poarquol. m~me s'il obtient u.ne Victoire décisive. lA. po&lllon du 11énéral li't'anoo &era toujours extrémmient dltlicùe et celle de -a1lta awat 

Pour voa ganta d'hiver 
., peau. UllRa et laine, adressez.voua à la plua ancienne • plus lmport&nte filme l><'lae : 

La politique de la mise en scène 
On COIOlll<'tlCe à i.e dema.nder 11. en ce temps de gouvernei:Mnt ~ mas.es. le !ln du !ln de la ))Ollt:qU<> n'est pes l'art du met'.eur en r.cene Il laut convenir qll<! aous ce rapport, les doux d!CUl'.<!W'<> qui se IOll\ renoontrés en Allt'ma· gne sont dtll maltr ... On P''llt ea11mer que le costwne de 

domp!e>Jl' doe l'un '' la c.'-'Qu~te ce chau!teur de l'llutro manquen1 un peu de ma,)eo:è., m&ll 1Du\ ~ monde est d'nccord pour reconnaitre que ~ J)W'A.des, revues. manUestatlons populaire$, dêcoratlons des ville; ~:&lent lmpre'"5!on· nanta el par1c:e:nen1 rèlm:.,. H.t:e,- et 6eS co!!al>or&· t.eura a)' en-dent et qu.>nd Je Fut-brer chnnC<!lkr rendra v!QIA au Duœ, soyez a.sauré quo celul-<:l ne fera pes moln.t b:en. 
Au fond. d'a!lleul'$, ce wtA! spectacula.re et syml>ol;que de l'entre\'U8 Hl\l<r·Mu.saollnl était le "'ul qui lmporlAt. Pen.onne ne salt ce q11e les d"'1X augura te sont dJt et U • p:obable qu·ua ne ee ooan pu.a dn arand'cl>œe. Q11e iroul.,.voua qu'üa te dl&<mt' 
Da ont u.ne platb-forme politique commune trèe atmple et trie ~e: • an~ldw>'lSnl4'. ~ toua :s l>our· 8eola du monde el. un bon nombl'e d'OU\T;era et de pay6811S ont u.ne peur bleue du l>olchevJ.&.me, qw a fait de la R\Ulle UM 8001• e• qui ""' en trau> de faire clt l~ne u.n dé-

KEERBERGE" '.'/ltilel SIZlfS Souci 
511ùrJUr .aû~r"'s r.i::;offmi"'a~11ri -.1,· "enll1~; -· .. : ' ~., IÔl1" ""' ~""Â.., ~~ \ .... 

sert l&QSl&llt, ce!& leur vaut, me.ne claDS i. pe.ya dom S. eouurnement leur • le plUA oppcM, une certam.e l>OPUJa.rit4 
~la. c'e.>l l'aspect 6pecl.acWa\re et oUiclel de l'axe RomeBerllu. A ce Qljet, U n '1 a nt-n a dltt. Les <k'UX pr_.andes &<>nt d'accord ei.4111Ment de même. Cet aapect-là cache u.nt réa.lite autrement réa.11$1e; "'4lS prélext.e d'antil>o:Mevlsme, l'Allemag!M et l'It..;.;., Vl.<ent des but& lmpénallst<S el. revl-

6lOill6LeS. mala sur c:e point. 1;,s d<Ux oompl-res pourraient bien n'être pa.s d'accord. Alors, n'eot.oe l"L' li vaut mieux n 'en pas parlér pour Je moment. C'est pl:.& lud qu'l!a t&ch<lront ci. ae ro~ l'Un l'a11tre. Pour k woment, le mot d'ordre est c Mon oœur >. 

c1 Tout nouveau, tout beau 11 

dit lt proverbe, ce qw siarufte que la llOllVUU~ • toujours un ch&nne partl.cUllcr. Les -.velles cipretta Bwle d'Or Jéjere., sont u.ne récenui création de$ El.abllasements Odon Warland, et leur charme n'est pas $eulem•nt per1Jculler : il a'kllllOOCe durable chez l<l<l.S 106 fWl>4 ni qw en ont falt l'essa<. 
La Boule d'Or 1/2 Forte (paquet vert> vient d'6tre crffe à l'intention des rumeurs de ciiarettes pli!$ aromatiques. 

Le dindon de la farce 
O.. "' une .w..zi, · de po<en\&t • pot.en• at, et m~ de peup;e à peuple, u y en a toujour• u.n qUl m le dindon d• la farce. Pn!Cédemment, dans l'allla.nœ genJlllD0>1tallenne, dont l'Au~:d>e falaalt part~. ce tut l'A:;em&&ne. pUlJQu• l'lt&llo, sous les plu.a nobles prétextes, la lAoha au bon moment, Ille.haie opportun dont un nommé Benlto Mussolini. joumallste IOC!aliate. fut un de. prlnqiaux arUw.no Mali). telWlt. c'est peuWtr• Je cvatraire qui poumut .e prodUll'e, non que le réalisme ou le machlav~llSme du Duoe soit en défaut, m&la les clrconstanc<.> sont con~e lui L'axe Rom~Ber;.n ~,.'.e, en effet. dt- toute ••ld~. l'abandon pe.r n:.aue de tou:e Intervention active, amon de toute Influence, en Europe centrale et orl•ntale; c'est le clom&cne d'cxp&DSIOO du Reich qu1 compte b:en, artce à rap.,.a 1:.aUen. réaliser un<' pan;e de son procra.mme par de atmplea moy~ c1Jplomat1que.-. p,., contre, en Médlt.err&D<'e. Musoolllll. qui v!..<e l'Afrique du :-o/ord. s'est &SSlcM <!<!a obJectUs q.il "" peutenl !:re &t'.<'lnts que pe.r Js ruene. qu~1:o:s que actent le. illua1011.> qu~ le d~rdre françab, eoelal et financier. lui tnspU'e. 

15 p. c. de réduction 
A\ant tn.nsform ·""" "laOOn Bernard. tallleur, ch.atll-sée d'Ixell•!S, 101, rutoun1r 15 p c. sur tous les vetemenlA sur mesure, pour mèsS1t>un et Jeunes gc:ns. La mal.SOD I.." rc -i.'ll..lt'd- 01,,..,.. ;alem "'lt à la clienttle d.J.!flellr. 

Raiaom de réfléchir 
01 la 11\l<rre. c·.., un• .-o.;,o;e tntreprl&e toujours alâ· toll'e. surtout pour un dJ<tateur Alors. û &e trouve que al l'uaoclé alle111and encalsu' tes protlt.s. le eo"'4>"re tta!:w att..nd. lea m&ill.! \'Ide$. Or. !'!talle est encaiée en ce mom-ent. dariA dés entrtpr i.sea t'.'<térlt'ur~ CAby~in.e ~t ~pallll•I qui à d1re d'eXJ>trl. do>vent ab&orbo.'r de 300 à 400 000 

bOllllll<!S et UD joll chif!re Ct million. dt' lires. L Ab,..S:nle eot aolUlll>(', pecillk, mal$ pros en appareuce qu'en réalité; la population est restée foncièrement bœtlle à l'a<cupam et s; el:., ava.! des a.nnes. 
Quant à l'..Ualre d Espagne, eile ne !OU~ pu lrès b:en ou. d11 moins. elle ~e prolonge el le compcrc allema~d. lala&e la plus lourde charse à l'l'-"!!en: depwa Janr.er, d a.lleun, on aalt que Berlln :ui a conseU~ de lilnl!<r sa ~. ~tail on est gloneux ou on ne l'c'5t pu: U fallsll eJlacer l'édlec du Ou&dalaJara. 1'.'t Franco demande toujours plua de ren· 

to~t pourquoi on peut dema1 IMr s! Mu.s:oo~I Ile finir& pu par se rendre oomp~e qu'il lait en somme une ..._ 
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111a1n&.JC &l!:i.ltt et a'll ne ttv.<Ddra pa.s 'ttr& la France et 
l'A.'lCl~~rre a•«: qui en l.!«!Uerran~. U aer&lt ..-z dan· 
~l'etlll d'aTO!r un conflit. La po!ltique d•loe u<a:~ • CXJ<ll· 
port"' tr•n """ ~volutton11. 

Chez Netta Duchateau 

23, "'" dl 14 Madeleine, les plu.s jolla caoeaux. 

La grande parade 

~ aoo am,-& • Btrlln, le Duce a ~ la t.roupn 
tn ten:e. n ••ait revetu l'Un:!orme de la milice !uc11te. 
Alm1 c'nt un mlllcltn qui te.d .-'..slle à un auue millclen. 
xi. peuvent \at.ia deux ~ promener a•ec le prot.0001• le 
plus ruaJesuirux. Le roi Vldo" Emmanuel ne peut PM a'tn 
Q!rusquer. HIUtr et MllS!Olinl ne oe tutoient m~ pu. 
c:cmme le %ont e-ntre ei:x ln Roi.s. Les Roll tt Empereurs 
n 'ont ""' perdu tette bonne peme habitude. C'eot ~ 
Important pOUr ltl nominations d·ambaS.<adeura qui tont 
!ta rrprésenl&DtS. non dt leurs Gouvernements. mal& de 
i.ura Souverains. ce pourquoL à Bruxellea, on les reçoit 
avec Jea cartœ.'ICS à laquais poudrés. Dans ce caa la lettre 
de creance port• c Mon chor Cousin• et Je atyle est un 
airéable m~lange o~ le tu et le toi alternent avec Votre 
MaJe•tf. SI c'est uo ~!dent de République, c'est c cher 
et cr•nd ami •· Lorsque le Roi des BeliU écrit t. Adolt 
BJtler. u le traite de cher et if8Dd am.L comme M. ~brun. 

POiir Victor Emmanuel. U faut UD aml>Uladeur. o+.. lors, 
le cher cousin det'lmt empereur d'Et.blople. On a pense 
toUmtr la dll!lculté en mettant cette appoll&Uon aeulement 
sur l'enveloppe, qui r:nt pes une pièce olriclellt Le Roi 
et la Relne d Jtalle s'en aera:tnt alshoent content~ Maa 
:14. ~ Mme Vandel'\ <!d• y ont opposé leur veto ablolu. 

Salon art, parure et beauté 

A ccue OCCA&ion l.- Re6t&urant Ra•en&tein. aelt(:t par 
sa cllen~lo et llOn cadre unlqUe, ouVl'lra la saaoo de aon 
th~C<:l'I le 2 oetobre. de • b. 30 à 1 heures. 

Sp6e'o~ltf de tart.os au sucre. - Tél. 12 n .88 

Le camp du drap d'or 

Naturello-nrnt l•~ c:cmplU'81sons vont leur train. Les An· 
Jlals parlent de la rencontre du Camp du Drap d'or. entre 
François Ier et Henry \'lll, o~ les deux srands hommes 
rtvalis<xent de panL Pour lu Français. ce .. rait plutbt 
Napolb>o et Alexandre se rencontrant à 'Er!urt. 

Les Journaux socialistes o·a:ment pas les dewt dicta· 
teun de Berlm et de Rome, Ils aiment seul•lllent celui de 
Moscou. Cel>('Udant HIUer es: auss: socw.lste que national 
et Muuollnl. qui a :Oujoun ete soca.Jls~ l'eat demeuré. 
Mala u a dù y avoir une baprre entre lui et M. Vander· 
velde aux en\'trons de 1922. Jusque là. Ua se CQuna!sal•nt 
bleu mal& ne l'entendaient pas toujours. parçe que M Van. 
derveldo Hait beaucoup trop modérê pour M. Mu.>Unl 
Celui-<:! 6!Jllt l'homme des COUPS de maltu. lbomme du 
.vouvemt'lt Socltlll>te, la revue de Pl!liuY et de Laaar· 
dtllo. OéJà en Su!Me, Il y aYlllt eu des meeunaa contradlc
tolréa où Mussolini tm·ecth·alt Je cat.bollclsme tandis que 
V).nderVPldo lui dlllJlalt le pion en se montrant boucoup 
plu.s tolfr•nt. 

Nbnn101N le P~plt •I le Populaire s'obotlnent à appel· 
ler le dictateur Italien Brnlto :i.tussoUnl, comme dan& le 
ttmps Jadis. llllll njout.r le c Monsieur•. Au début on 
croyait que c'étall par t$prtt de vmlle camaraderie. Maa 
non U parait que la auppreulon du c Moœteur • auppoK 
le mlprts. un formidable rutpri 

L" PA~-..\:-.T A , .ll,.,,..\1''T·>l:SCC...'T 
entre Wa\Tt et NIU?l~r· le Chakl des CollJ"IDtta. Attention: 
le CM!re 031 riant, verger luxur;ant. jardlll neurt. ta table 
rameuse et le chalr..pacne Heor'.ot, Je plua crt.nd VIII 
11u 6'ec:e. 

Champagne KRUG et Co 

Reims 

Le bl'Ult circule que M. Edo~ 'Emo' • 
aballdônnen.:.t l'4ence Gmû:ùe de la M&lsü:i 

Krus et o-. , .~: .. ~~~ ~~m~:. 1 
:1: Edouard ERNOTTE :~ 
'.~ t, rue Africain•, BRt:XI J.u:s :i: 
• Téltpbone U.70.6-1 • 
~ ; 
•!••!••!••:••:••:••!••:••!••!••!••:••!••!o:••:••!••:••!••!••!••:t•!••!••:••!••!••:••!••!••:••!••:••:••!••! .. ) 

Monsieur ou camarade ? 
OU tem1>5 de Napoleon Ier c'était le cantralre. Le.. ém\. 

crm frança~ s'ob6tuwent t. l'appcltt Monsieur de Bll'lDa
parte c;., Monsieur paraissait aouveramement dfplalsant 
et dk!atgneux. Jadis. !e .lfalttt qui s'applique aux aVOc:\ts 
f!&lt dHavarab!e. c et.a.lt •e contraire d'un complément. n 
YOUlalt d:re qu'on entait le mot MOJllelguW dont .uo,,.. 
1let.r n'tai. qu'une cout.ta.. :Ion. 

Le Chauffage Georges Doulceron, S.A. 
S. qu&J au Bol.< de Coost.ructJnn. BRUXELLES· Tél ll 43.S$ 

Le ton du Docteur Gœbbels 
Quant à la presse allemande. elle d~borde d'éloges, mail 

on oe peut pas dire qu'elle ~he par excés d'originalité. 
Depuis l'alerte du Dr Goebbels. qui 11 dO rentrer un dis
cours déjà prononcé. Il y a eu un peu d'hts:·atlon, pu1~ 
une reprue mieux orcheatree du cbœur. Il eat CertAUI q"e 
lu Allemands professent pour l'll&U•n un meprls pro!ond 
et que uop souvent leurs ml:italres l<lnt ta>tés de le 
montrer t. leurs camarade& de Rome. De aon c t~. le Duce. 
qui a é'.é un vaUJant C<lmbattant. est d'une su=pUbUlté 
maladive à u suJ•:. ~ souvenir de Ca~tto 0$1 toujo:rrs 
ewaant dans son cœur, et l'i:n des p-anda ixot.;ts de sa 
ha10e contre les par!ementalrea, !ta saboteurs de la victoire, 
uux qw ont obl:gé 11talle d appelltr 6 l'o.,de du l!lTisloo.s 
anclatses et franç~ 

Ce cbœur de la presse allemande rst d\ine bltae q'11 
!ait fremir Rien n'est amu5ant oomJM leur a:tentlon aus 
chooea de Belgique. lis y Oll:nalcnt, mi'lne drputa aa déf:ute, 
les motndres déplacements de t.~n Drgr..-l!e, c<,mme ••ù 
était plus Important que M Van Zetland lul·méme. Awc 
cela une vive attentton aux éventutl1 a.candales t!'<:C'lé-.siast-1· 
que-1. p0ur corroborer la campagne qu·u~ mêncnt eux-même.a 
en ce moment centre les catholiQUt.5. C'e.Jt alna! que l'af· 
taire de Manace a été sav•mmmt expie tte et t•aléc a•ec 
dos titres sur quatre colonnes. Il 1ul!lt qu·un pt'\lt Fre:-e 
beJîe !!Olt pris en Oa,rant délit pQur que toute l'A1'emacne 
racbte Ulum:.ne 

C est à peu prês tout ce que 1• P'JbUc allemand ap~rer.d 
d• b Belgique 

La clf&rtt16 cle la R<rie tu.rque sont <:n nn:e chez tocs 
1., bons dfta:ll&nt$. Bolphore. Ir 2 :i.s. Coruc d'Or, 3 fr. 
Ytnl~. 4 fr. le$ vingt. Lu tro:.S maiq;.:3 sont carantlea, 
«nt pour cent U.~c tu.ra. 



8422 POURQUOI PAS ? 

Loterie Coloniale 

9• tranche 
TIRAGE Dtl 25 SEPTEMBRE 1937 

g-m: 
100 tranc:a ..• 
250 !ranca ..• 
600 !ranca .. 

lu !nlltll ic termfn<lnt J)QT: 
1 

13 
45 

501 
108 

I033 - 3571 - 11119 - ~~ 
2858 

1.000 francs ... 
2 .500 Crane& •• 
5. 000 lnlDCI. •• 

10 000 !ranc:a ... 
20.ooo frane& ... 
25,000 frane& .. 
50,000 tranca .. 

33949 - 81850 - 633'7 - 31412 26409 

100,000 lranca ~ 
un mllilon 

62299 - 44726 - 68402 - 22191 
52236 - 9()4g6 
93921 

le bW.r. 212681 

Le caporal honoraire Hitler 

Voilà don• le F\lhn p; mu au 11" le de caporal bon<>
rau-e d<S mlllcés !a.c ta.. C..la ne la:.: et:è~ monter en 
e:raëe l"anc:e:i t Geftt :a•. :n&!S c.e aont il gentil:aaes ua.
diüonr.ella en:re grand& de ce mond< ~ ce!a ne ure J)O$ 
&Ut.rtmf'nt • co~ut:tice 

En tout eu. nous pa;,•r10n.s volontiers ta \'aleur d'un cor. 
net de frlte1 pou:r le 'olr l'\'\·e:u de la knue nouvelle. La 
caaquetle de chauffeur ou de portier d• palace qu11 arbore 
dan. ~ r.a:>d<3 clrconstancfS !ul va comme u1:1 eot.p de 
poong .ur l'o:ll. A\ec la OOkh.i& noir<: doni ll lu: !audra 
bien se coUl<'J', maintenant, s'U va un Jour en V!.>lte of!l
clelle a Rom., U sera étonnant. 

Quoi qu'il ~n 0011, cet•., promouon rapproche slnsul!ère
ment M Hitler <l'un cllo) '"' èe chd nou._ très lm;>ortant, 
lU! a11651 Nouo voulons psr n d., notr• •!eU am1 M.l.nndl:en
p&.;, è.;,iâ pllaleU.-s 101& caporal honora.re: au ~ <M llene, 
obe: les c..rablnle:-s, da:z 'es chasaeur1 t p:~ françata et 
dans d'autn. '$ 1lor.euscs unl!~..s encott. 

Comme on le voit, lll•nncktn-p~ 11 une Jolie avance sur 
le cbancel.er. n est ,,,.. que s:i gloire ~ beaucoup moins 
ft<:enu ésalement.. 

Le bon tnb 1c pour la ptp• •'achète •n toute contlt.Dce au 
Dépot d'APPELTE RRE , 77, coin rue des Chartreux. 

En marge des pou1·parlers navala 

Dans cette affaire de ln Mt<lit"'1"811 ~- l'l!'11le aura Joué un 
r61e bten contn.dlclo:re, 5\non un peu r1d1cule. Elle n'a pas 
Toulu alltt a Nyon. aJU1 de ne pas a'U&eoll' à la nl<!me 
table que les &"let&. qui \'el~lem d~ la provoquer ouver
tement - en VU<O, pr~ment. de l't!l~r <M la conté
ren~ e-~ li! pœs!b~ de !a;re écbou<r ttll~l. ~tais va!alt·ll 
'n'AlJD<"Jlt la pe'.ne de proclamer que l& marine fucta~ !e
rait ete-mtln<' la pollce autour de - nav:res na\lon>ux et 
d"" bàtlmcnt.s allemaruls. pour, dès le lt-ndemaln, ll<'c:<:p~r 
<M reohercher avec la ~'rance et l'Ans:t-terre un terrain 
d 'entente 1 

D vaut mieux qu'il en l!Olt llc:.1. <"1denur.en: Seulem•nt. 
a es; .-mll <M r.e dematldtt a quel& mo1>.:es. en déhnm.e, 
a obé! A Duc.e pour Ja.tre c~t~~ nou\·d?t ,·olt.e--!ace. 

Que!Qu·un nous è1t QU~ c·.,.t à Berlin qu'il faut en trou. 
ver l'exphc ... tion Pour un~ Cols. l'Al!emn.wne - qui, mom.s 
dlrecl.ement Intéressée à l'a!!a!re d .E.lpagne, a facilement 
le b5u r61e - n·aun.lt Il"& d\I f~ l"<mpQrtement de sa 
m6r'.dloonale parten&u'e Au cont.r&ire. ce !ut e::e qul IUl&éra 
une lntn.mletan~ q•Je la manœuvre bo:chevlque vint pr<>
TidentJ.eUenwnt just!rter. 

S'ila avaient su 

U 7 a loDfl.en!P6 qu'ila •un.lent l&lt '~r!lll'l' lea lamPM de 
leUr J)08C.e de T. S. P. EMlù sr&t.uit à Rad1<>-Bour5e, 16, rue 
~w<-Herbea. Bruxelles. Su~es Anvert, ~. 
Qe.nd.TOuta les lampes tD atock avoo lea plu.s tore. remi..ea. 

RESTAURANT DU IARDIN PAON ROYAL ZOOLOGIQUE D'ANVERS 
S.• M•nua à 2S et 35 fr - Cumne t •Qui s. - Vi•ua ••""-

Torpillage de bateaux et de conférence• 
Le raisonnemen. du Reich. en l'oocu:rrenc~ àt&lt Je •UI· 

vant . On a torplllt d,..s na\·tte. dt' commerct• et on a tent6 
de torpiller une unité de la 1 home fleet • ou coup. on 
par!:! de p:ra'.ea et on reunlt UM co.'\!éttnce Par contre 
lonque le c Leipzig» manqua de p,cu d'a;olr une torp.r.; 
dana ..., nanc.s, aprta que le 1 n...1L'ICll;and » ellt <té bOm
bard~ par des ll>iona. on prét<-ndlt 1•r<>ceder t. une enquè:e. 
D !allait faire comprendre aux Anl!lals et aux Prança:a 
qu'on M contr6le pu la déclarauon d"un a.mirai al:éman<l 
IOOt comme on ne 1 &\"Ise ll'> de >éntier cel!e da martna 
bntannlquos. 

En prl!IClpe, c'et&i: parla. ·.-·~~t l()l)Qlle Et bien que 
l'hlatoire anc:enne c: rècen~ oo 1S<!lle de >e méfier tou)Ou:ra 
d'une affirmation allemande, !And"'• eut le souci du 1 fail'
play»: l'argument pon.a et. encor" un peu. on aurait fait 
de. excu.s<>. En tou: cas. on au:rlLlt aimé que Brtlln e~ 
Rome •&1>6:.!nssent de faire le rapprochement d>.na :eur 
nO".,..r<'pon.e. Mali l'A:lemaiM y i.,na:: trop pou:r y re
nont'f'r, 

L'effet eacomptt nt fUt t.oul<!fota pas atteint: l'optruon 
demeura lndlflérent.e et la conférence de N~on ~ pa!..\a 
tort b~n des t.0:.cn1.&. 

c·eat alors q~e l'Ital:e. ne voulant pas Mr., Je dindon de 
la farce ch8.niiea son r..su d'Ep&U:e, un peu en dfpit du 
Reldl. qui au.rct auné ~:re mvl!e, lui au.s.1. 

Pourvu que Je Duce, dont on aal\ les saute1 dbumeur, 
n 'aille pas flanquor mamtenant Pllf terre toute cette la
borieuse comb1nataon. 

Du nouveau pour les SOURDS 
Il existe actuellement des microphones de 3~ fi'. (plus 

létiera qu'un bracelet-montre> Ils ~nt m!lnlment plus pua. 
"'1ta que jamAis. rendant les sons par oonducUon osseu.>e 
ou par l'oreille. Oem. brochll.l"O 1 B •· Cie B<!ICo-Améncallle 
de 1 Aro \$!.COD. 3~. •out B'5cll. '"h•lm, Brux. Tel. 17 ~7.44 

Lea mondanitéa de Genève 
A Genè\'l!, U y a eu. naturellement un iJ1llld f•énement 

mondaa> : !a rkeptJOn de l'Ac& KhllD. peUWils de Mai» 
met. Le raout a eu lteu dana 13 rrande sallo du nouaau 
palais de la S . D N. que l'Aga Inaugurait en compllgnie de 
la Iùium Les dt'mocraues s'y sont donné rendeM·ous. Le 
seul membre de la S. O. N. qui manquât était lt• N<'au&. ce 
peUt souverain qw D'est qu·un !èodal a c6tt du 1uzera10 
Ac•. pe;ie des mUJUlmans. S& S&lntott' &\-ait rM!ct' d'atm&
blea lntit&t.>on& -u nc..'n de sir Ara su:~ MohlUMCI Shah 
Ara Khan, qui eat son nom complet La BècUm. n~e Andree 
Carvm, de Chambéry, ~tait préS<'D'-". F.nsemb!l' tl• &'occu
pent beaucoup du blen-é1re de l'indigène. •:>écl&:ement par 
la propogande cmrmatograpb1qu• On put remarquer que 
Sa Sainteté a un iO('lt particulier :>OUr !!» joyaw< pr~ 
Mals h.-a agents ~Y1'tliQ11es. tous en ha?>~t ~ tn plaatron 
clac<'. qui soot trt.a a<i courant de ce qui a. p..- aux 
Inde., a!hrment que sa collection de rubis ta~ dèpassee 
par celte du N1zam de Holderaba<I. le plus riche des nababs 
d'aujourd·hui. Le Nlzam en pœskle pour une aomme de 
250 mlllions de dollars 

A côté de cela, !eu Alfred Loc,.cnste;n n'a\ILll que l'au-
d'un • tt agent dr cMnge. 

Voulez-voua connaître une cigarette 

à taqu.:.ile vous dt.me. .n:t'e:t enfin t.dc.'.e 7 &....... .. me :seule 
Iola la Boule d"Or Ustre. et voua resteru attacM à eue 
juaqu'au jour ou \OU& ne llendrtz plus à f.uner ce quJ 
a·aJ>Pt>ll• une boooe ciaarette. 

La Boule d 'Or 1 2 Forte (paquet vert.) vient d"6tre créée 
à l'!Rto.ntlon de.a tumeurs d.e clprettes plus aromll!.lques. 



ou ALLONS-NOUS PhSSER !..A SOIREE? L'OASIS 
3, RUE OU CHAMP DE MARS, 3, A 

L'Aaa Khan's hall 

L'Ara recen.:t na!..:-ellement et .un;>ltment, u·ee l'air 
& ')sent du m~r qui a fat ça ioute aa \1e. u ne !aut 
paa oobller q-J'll perdit san i>Ue a. 1"4e de huit ans. ce qui 
le !lt pape wu: J•unr. c est comme tel qu'il Jll'SS& par Et« 
et Camb11<11ie. Au .orur de ces feoles. U rmdtt lia!te 
Ou!Uaume n et à Roosevelt. pu qui Il fut reçu GoUlaumo li 
le dkora c·éta1t un garçon vrnlment trù blen élevé. Pour 
une certaine seci.> de Ismnntehs tl en mieux que pape. n 
n t la pcrsonmf1cat!on m~me de O>eu. Au lieu d'aller à La 
Mecque, cea Hdèles vont à l'Ai1' Hall, à Bombay. Le palais 
de la S. o N à Genhe. s'appellera désorms:$ !'Aga Hall .. 

Il est ~ chaque t.nntt au moyen de J>Jlds d'or solide. 
co:r.me S.lomc.n lu:·méme n pan1t que cette anntt-<:l '°" 
poids est de cent tllos, ce qui porte "" uteur. &'1 Pl'!X 
actuel de l'Or, 6 plus de deux mllUon.s et deml de fl'llIICS. 
Il parait que les •ien:a de la B.'UIQUe des ~lemeni.. ln· 
tnnaUonaux tut portent un vil lnt~rét Car la matière don 
est falt !'Aga Khan est certainement de ctllos qui ne s'a\l· 
!tuent pu 

Une roule tmmense d'Tndlrn1 aunbuent une valeur mira
culcu1e à l'eau de son bain On 1:1 vrnd en petites bouteille. 
a u prix d'une deml·iUtnte C<imme l'Aga prend beaucoup 
de b1Un&. cela est facile. Le Jour ou Il manquera d'argent, tl 
lui suffira de prendre un bain. NO'olS pensllllls bien que la 
propreU! n drai.t l'éc< "' 

AUBERGE DE BOUVIGNES 
Oau~n toutt- 1·annee 

Otnrn JS tl U francs. - ' \ ·m•nd à 80 tr11ncs 

Victoirea à la Pyl'Thua 

En Chine les J aporu. remportent •·tcioire sur victoire. 
Leur auptnorlte nulltatre pat~!~ déc!dément etr&$1ln\e. 
mata. •'Ill ttmporren: encore c=e cela de ma1111ctlques 
' lctotna pendant deux ou UOla ana on ~ demande ce qui 
restera dé l'em;ill'l? du Mikado. Les Chmo:s son: tO\IJOW'S 
vaincu&, maa l'lmmenae paya absorbe de plus en plus ses 
utnq~ean. On nous raconte que les Cé.e.stes p:T!e~cnt 

r ordre )aponal.s à l'anarchie nationale Nous nous permet· 
ll>na d'en douter. 

• La •1ellle Clllne. noua dit an de noe amis qul y a !one· 
t•nlPt \'l'<U. etalll un pay• tres corrompu. mals où on vlvnlt 
relath·ement heureux. Lea m•ndlrln.s civlls ou militaires 
qui la vouverna1ent étalent des philosophes. des W(:teS 
\'Otuptutux p:u.s ou moln.5 \'OlrUJ'I mala le peuple cnano1a 
'tait accouti;me â leurs 'olerlea; Il tn1valllait en pa.x. bOn. 
homme et narquois oomme nos PA>"Jans du moyen Age. La 
C~ nouvelle. assntment avec aes partls. ses rh olut!On· 
nalrq, eea markhaux nn.u: e: toia p.ta ou moins Orl· 
1ands. eat mol.na st'lre et moins btureuae. ma:.s tel que y 
coruula :e payg, on y pr<!l!re é're rançunnê par dea nstll>
naux qu'M!m:n:stré par dea étral!icn honnêtes, surtout par 
du Japonab. ces c parents pclU'\'.lC3 », ce~ c panen'J •· 
On raconte que TchaJli K» Tchtk nurn1t dlt que la vuen e 
11no-Ja1><>n:11Se durera!t cent ans. i;,,ns doute. exager~·l·il: 
m•la <>n peut être •.Sure qU'•ll• n'e<>t pa.s près de flnir 
E1 al !•1 Soviets n'mt<n!enntnt p:u dhecte:nent. c'est parce 
qu'lls aonl conva:ncus que le temps trava1ne pour eux. » 

En attendant ce::e !ln lomtalne les b<>:nbardementa de 
l\&nkln et de Canton rt•oltmt IOUt le monde Cl\'ll!ié Q.e 
font les Japonaa à la cour de La Ha;e et autres omnts· 
mes !nternatknawt ' Ils pratiquent cette ruerre • qui n nt 
p;r.s ofUclell<iMnt :a ir.erre > p!ua cruellement que los Ba-
c c! 1914 • 

Congo-Serpents-Fourrures 

Tann~e toutes peaux - s ule maL'On spéciali.<ée -
T annerie BoJta. elle.us., de O..:lll, llla, Brus. Tel. 2G.07.08. 

3423 

Pour votre lunetterie 
Prix imbattables 

chez FRITZ, Spécialiste 
29, rue St.Michel 

BRUXELLES 
(entre rue Neuve et Bd Ad. Max), 

;fJ\j\ 
Grand reportage en Chine 

To1..> les rrands Journal~ te du reportace sont reparti. 
aur 1..,. traces âe Marco Polo. ce maitre e~ ancètre du Jour· 
nallsine. qUI llt la chronique de aa grande conque:c a u 
XIII• s:ècle. quand U accomparna deux m!sslonnalrts 
envoyé$ par :e Pape a ipr~ de Ocngls-IOlan et quit entre-
~ de convertr le ma lire de I' Aste au chrisUJln~. ce 

q d n'était pas si compllqu~ vu que l'e;>olOSO du maitre f:al t 
:stor!enne. Q~a.nd U fui revenu. Marco Po:o mœllll une 
nu elle pour le compte de aa malttts.>e bien almèe, q:il 

; ait la Sneni,.;une Republlque de Ven>se. 
Sur cea entrefaites. Il rut puicé par les Gl!no!s. acs enne

mis, et enfermé par e " dnns une prl.>on de cette •Ule oîl 
devait naitre ChrislOphe Columb. c·est là que, pour charmer 
..,. lolslrs Il écrMt st'S m<1molrea Ayant étê cnnd ~t.nda· 
rln et grand Khan, Il y racontait comment Il avait vu t n 
Chine des •-llles qui con:.nal•nt autant d habltanu que roc:
cldcnt 1.0ut entier. 

Chali:x. A:bert Londres. ?.erre Oot.ye, Paul B~ck, \oc.a 
1:' ,_ P"S vu tout ça 1 

Les foullks sont prc!!que termtnées dans les ruines de 
Pompel. Les derntêrl'.S nous ont reve:é que:que< sfcre:a ~. 
la ,.,. des él~ganl<!s romaines. On a retrouvé de trtl Jollil 
cothurnes dont 1 ... 5<-nitlles rê1lstantes et soupll'.S tl'l"·nt 
•n cuir de bulfle. Nous doutons pourtant que e<s quaht~• 
pu!.ssent être compartes Il celles des ~melles sir lesQuel:es 
• F t• • monte ses Jolis mocleles d'automne. "1ll 1><rmci-
tent de Ca.re â bOn compte dn mll!it-rs ck ~metrei sana 
O.UCU:le répo.rat:on. 

La grande flemme chinoise 

De bo113 témoln.s de la ' t chlnut.e nous racontenl d'au• 
tr. p.irt que les Chinois sont cal)llbles d'un • tarnknte • 
d'une phlloroplue lnsondublc dont le meilleur exemple t·st 
celui-cl, Il y a neuf an•. tn 1928. les So•lets panlnrent à 
convenu Shans:hal où l'on ronnut tous !es aglbstments du 
So•lct d• ma~as:n. du So\1e~ de banque, de tous lts petlta 
So11et> IOc3ux dont les Eai>arno!s de Sé1:Jle et de C.id,,. 
aralent lai: :·a..-éable ex~rtence avant le 18 Julllet 1938. 
Or. dr~x ans ;ilus tard, tout était char.,é tt :., anc.ena 
chef• roug"" e'ta!en: dewm:s aes bo)"J gen:Us. polis et do
cUcs. n am1·e que des boys de\itnnent des chers. mals alcn 
Ca ont p:<SQ:ie toujours la prétention de le demeurer En 
Ch.ne, le bo)' peut être l[Ou•·erneur de prot:nce St la force 
le contracm à rétrograd.r â son ranii. il redeviendra le 
bOy sounus et Biréable de Jadl•. parce qu'il faut bien e~ 
que c'est plus commOde pour tout le monde. 

Mtme arrangtment pour une formule de polltesoe, Pour 
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Cllr• quekjue choot de trù Important. i. Chlaoll sortira qu, IQues mO'..a mon..qllal>lques, parce qua c'est le plus clair et 1• plta net qui vaudra i. mlAlux. Mala. pour prier aea lnvtt.61 de p..saer c.. la p;le à manaer au salon U se com· pa.lra en d, s on• , t.opéea l.llternunabl"" On rtntre alors dt.na le domaine de la politesse. 

Voua pouvez offrir 

à tout n&i!eur une cl11arette Boule d'Or Ui~re : ceux qui almtn~ Je tabac oolr liOtlt ))al' elle sa:ll!aits et uux quJ fwnent 1>réfé1'11.blement le tabac blond aont charmés par la lé~èNtl! du tabac de la Boule d'Or 
La Boule d Or 1 2 Forte <paquet \ert) \lent dltre crlte 1 à l'intention des fwncurs de ciga1cttes plus aromaliqucs. 

Le gTand plat de riz 

C'est par pollte53C aussi que le Chlnols falt servir, à la fin d'un l'è'J.lU co;>.eux. un p:at ronnldable de rtz. pour montrer cp à ses ) ;ox ses hôtes n'ont vraiment nen eu à manier. n faut aboôlwnent qu'ils •rran&ent t• en maoa•»nt enlln q ielque chose A!on. les Ill• !tés p:rnnent déllcatement un seul gniln d riz et chacun a la CO!l$Clence tranquU:e. M"lntcnant, pour sauver la face, le Chinois aura aouvent re<ours d $ moyen. un peu moins &UbtU.. C'est alns1 qu'Un ouvrl r é 1.r1c:len placen1 une sonne~te clin un Blanc. La gonnctte électrique ne marchera ir.is. Mals cela n'a aucune lmporunce pour l'ou\Tlcr quL pour rien au monde, ne l' o dnm av uer ail Blanc <111'an fond ll n'a jamaa appns a p:ncer une aonnette. 

PA; ·EZ A< ;REABL~'T 
\.'OTkf SOIBEE 

au GRAND DANCING - ATTRACTIONS 
LES ROSSIGNOLS 

li, chaU3•tt da Wat>rt, à la Portt tl• Na •ur. 
Tous 1 .. aoin. JO<: ANDY 

auc 50D fomucbble orcheo.stre ~t toUt un pl"Olrf'BJUDle 
ll'ATiltACTIONS DE Ier ORDRE. 

Dt la JOU: tl dt la GAITE dt BO.V ALOI 
POl'R TO~Sl 

Le langage jaune 
t,a l~~e chlnol.se courante n·e11t pas \.> plus dUllclle de la c; . .:ne. M"ls pwr paraitre ,·tnl.>blement k~ttt et effU!Sf, U .nt coruultre tt p:-atlqurr une quanttû mvmlsrmblable de p<nphr,1•es, de autrlanùes Utter11lres. toute une llttera· t ::!ID atx>mlnablemtnt genddettre e~ que l'Gll ne pos-"' 1ue ll l'rn est né dam le mandann31, ou si l'on peut faire un a!11B< de lrcnte uns pannl ks lettres, ce qui, p0ur u:. r-uo~cn, est aouvtnt du t~mpd abommablemf"nt perd4. 
Q "1t à b b3&e de toute c1,'llls.1t!c.n ch1.'10<se, tlle est et d. m ire ln Famllle, dont k culte .st prallque t. un POlnt lnoul tel quo le cousln 011 le neveu qui n alme pas de tra· ,.. r doit être &outenu et entretenu par an proches. qu1 UOUTent naturel!tmtnt la plaisanterie mauYaise, mais qui a'y sowncttent de bon 11rè. 

Champagne CANARD-DUCH~NE 
&.;n LX Bd,~ NATURE 39 frv.ncs la botttcWe. 

Ai;ent Gé!ieral Jacquw-E. HUBERT 
138, ohallSS4-e d'Ixelles. - Tèlépbolle ll.S8.48 

De PARIS tout tissu nouveau Grand luxe. on111nnl, unt ou haute tan Isle. ae tr0\1'9 à la Comp -ue t.:, ,:izuu.c. H. :l!Mdle aux Herbu .Bwnel 

L'eau en Chine 
Quant t. l'antl.mllltarl.&me du Cl\lnOll, U taut prendre garde aux contusions qu'il nous fait commettre Pour un Chlnots. banjllt et ~dat eont synouymea. ce dont lea corn· munlqué5 d'arenccs oublknt trop aouvent de tenir compte Des lors, le chef de l'Etat et l'Etat lul·m~me ne aont pour le Chinois que des ttres 1.mpersonnela, à qui U coo•1"nt de li>'ttr des troupt:S, mals le meu:eur marche poalble. TO\UA la polltiquc u réduit à «la. 
Toute la raison de vivre du Chinois c'est l'Eau. L Eau ..,, l'élément qui !ertlllae la r1.i.1 .. re. et sans Q\ll nen ne serait. L'homme qui dispense les b:ens de ce monde. c'rst l'éclusier, mats au cont rlill'e du oens ou l'entendent les Hollan· daia, ce• proches parents des Cblnall. L'éch.>ier de Hollande garanut la terre conne les Eauic. L'éeh•'·"' de Chme a•· rant1t la tt•zrc contre la seehcr~. qtù est. un mal cent fol.a pire que l 11nondatlon, car sur l'eau on peut tOUJüllrJ pat.au· i;er. dans des jonques. •D<a quartiers entiers de villes chinoises sont bitis uniquement sur des Jonques.) Tandis que I• séehet"-'OC est sans remède et ialt que l'on meurt en tirant la l""l>U•. ce qUI est la p:re des mAnlèroa de mourir. mtme qu:md en naissant. on a la tanau• Jaune. 

Le dynamisme de Mussolini 
li tst 1ncontcst1ble. et lto Allemand> y ont é~ sensibles. Cu1.<>1ns tenants de i.. fourchette affumcnt qu 11 se d• ploie à table de ta(on fil"&lldlOse. 
Que seralt--Oe si. confortablement lruitall~ dana la nou· >'tlle s.alle du temple de la bonne chére. U d~:alt le menu a 20 Iran~ du Globe. le realAlurant fameux de la Place Royale ? 
Pour le coup. auccès rraru!Jose. car les menua à 20 et 3S fr~ la care et les champaCDes de gr1Lnde man~k \·end\15 .. ~ pnx de gros, ont retrouvé tout leur attrait clepuls la transfomw.tlon ch c ·tte m tson centenali'e. 

Berlin a-t-il été détruit ? 
u ex;.. par .-:!. M sont point d'aocord. 
A ce sujet, nou• avons fait eau.set~ avee l'un de noa amls. rentré .:n auto. ces jours dern:ers. de Tcb.;ca.lovaqule, via Ber:ui. t"t QU.:. n ~o est d aŒ.f!uu pl..\, l •• prt:mit-re ran· donnce dans ie troialtme RelclL Cet ami <Gt tombe, le 21 aei>u:mbre au soir, à g b.eures 40 e.u.ctement, en p~1n branlèb:u du maDŒU\TCS aer:en;:-.,; QUI cl•Yalent (\V1lhelmstraae cilxitl fournir au monel<! •la preuve éclatante de la bonne orvamsauon allemnnde d<'s service• de détense active ~ 

J)..L,'!r. ~ve ci0ntre l'attaque brt15Quée d\me avsa:~on tnntm•e 1 , 
Faut-Il dire que notre ami !ut 11d~ tt qu'il ne cber· cbc pas à d!Mimuler son admiration pour le spectacle qu'il 

lu~ tut donnt} de \01r, ou plu~bt, de dt\.ntt, car. m mo1na cl<! cl<>u. au premlu coup de &lrtI.<, lkrUn fiait p:Oncé dan.• l'obscun~ la p:us tota;e, k• pietons m~1 dans I<• abr1.s antlaYions et ant.lcaz, tout~ circula.tlon comme- t-ra~ 
pè<l d., paralis:e foudroyante. Sur l'lnnta:1on. ext~ement pol!e ID.i:S 111ns rèplique, de deux pol:c.en. il faUut voiler dare-dare lt.'l pb.ares de la bagnolle, déteDie étem fallt' de I~ é·.emdre parement et 11.mplement. !Usto!tt, "na dout, de rorser 1 alerte e• d .:xc '.tr l'es?rlt d'lnltla:ae. 

Les délégués discutent 
et ne S8\ cnt pas touJours se mettre d'accord, mals lis aont unanimea à recnnrut.lt.re Que le Rexola type 380 .. 895 rr. eot un SU4)t'r à 5 lampes QUI reçoit plus df cent lll&uons. U p.ut ""<Quérir à raison de 27 !r!Ulcs par moa. 

Radio-Bourse, 18-18, Ma.rché aux Herbd, Bruxtllts. 
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Le Dt:ec:l<e DERIQUE. rtpu~ pour la .Ore~ de .,. 
&ECIŒRCHf:S. E."QUETES. SURVEILLA..'>CES. EXPER
TISES. $8. av de Kockelberi. Sr.ae::ca. - Ttl 25 08 U 

Pa• de blague ... 
- C'! qui ~r!Ut• un PéU les Belges que noua sommes. 

flt notre ami, c'ut le &4!noux, que <!à-Je? la IT•vlte avec 
laqul'lle Ill popul:i tlon berltnoL«e joU!Ut le seènario p,.. un 
cri, pu un rire paa unt1 pta1San:ene Du vrai de vra~ 
vecu 1 Cel)endAllt, i~ lnstructtons de poll<'<' ~·etaient mon· 
U'<O dune ~xtrfmc aoupl~ !n>:stant p!utb: aur :t carac· 
ttte utilitaire de ces manœuw.,., n·oo:lgeant l)énonr.e t. 
a -:,· '1rftn, mats nprtmant le •œu que tau.. :es >J:emand& 
• '1 &IOWll<'.t<nt de bo:i.'le grt.ce .. D.i.ns l'anlom~ratlon bru
sc:.o...,, tta •a crt< • eussent é:é une n&ol&M pour les 
<!Till ! 

LA-bu. lia eonçoh'ent 13 ch<.se autreme:1t que noua. ~ 
pula p.usie-.n.o l§t'Jll•.ntt la propagande po1'r le• LulLSChutz.• 
a rev~tu une lo:me net"'ment aigüe. On atunu:e, dans :e 
~!ch. le 1 naUonalr Pflieht • ~ue c·en ea devenu une 
o~lon, non aeulenimt pour l'étran~r. mala au"'l pour 
l'A .. crntu.d lui mW1e qu1 se dern3nde. au tond. •i le uma
rade Adoll na p:u qu~:qu,• td<e de derrtere la ""'"· A 
tour ac br.a at l'on ooe <cnre, les cachets pootaux proela
m<nt le • Werd•!t ml~lk'<i un Reierulultsehutzbund 11 corn. 
me ici. tout b«rU1asemen~ Us nous engagent t. traQutr le 
doryphore 1 Douce Belgiqu<', quand mém<' ... 

Le !..éopold Il 

La OlrtttlQn du plus hn rellaurant qUJ aoit. lt • Uo
pold ll • t clans le Grand-H6Cel de Brun lie&. bou!. An.pach 
et rue des Halles l rappelle à ses clien:.s que kt exeeUenu 
<!lnUI t. :::; et 30 trana ll01lt sen-U tous les J0<>.n et asrt
mea~ - au~ d<mandr - de sJ)éc1'1Ltés exoUques •• t rrand 
aucùs). oasu un cadre clurrnant. au rrala. un aerVlee 
t1e crande cluse et. do rr.e'..s tlont on dit mtrVellle. 

Et '°'1t c<:la au Grand-Hotel de Bruxelll!I •• 

Suite au précédent 
- Et, haaardons-nous, B<rll.n s·est bien compo"'? 
- Cvmm11nt peut~n en douter, avec un tel $4.!'n& de la 

dlic1')11ne? C'ét.>lt rt8lé au quart de seconde, comme une 
pr\.w de l~m , 

- Pourtnat, Il nous semble a•.-oir lu que:que pan que 
Berlin avo.lt été • dé:.ru:t 1 par le bombar~ment ... c· .. , 
doru: qu Il '1 a fll un cht'\eU •• qt:e la délen.se a llanchf ? 

Sotre am.1 IOU:' .t. 
- \'o;u !;Utes a Ius!on à Ullt' dêpéche dt' l'aaen<c Hav..a 

qui &Jsnal.31: la po.rfa •e reuss'.'." deo t'Xerckcs d'attaq 1e 
drk:m<-, prkwmt rnlme que : .... eaeadril:es •ennemi~ 1 
avaient pu d ru re en snndt' PIT" e ~ quar\ler soi.l\<r· 
nemcntal c., c 'll l. :qué, tou: é ieu.x qu·u para.ue. 
a, par&lt·ll <'U < d n de metrre M. "" B:ombért dans une 
<!;, ces lu:cura q~< le f'ülu.r lu'.-même prfltr< 1.e paa prc> 
\OQ\ll:r Tant pour l aviation allemaude pa.- encore! Mat.. 
Il M laudralt pas que '.e moude s 1magu1e qu·on !)<Ut d6· 
lrulre àerlln comnie ç:1, tout de mème 1 c· .. 1 au1>1 que 
l'o!llrle-.Js..• O. N. li. lut tlllco chargée dt' telegraphkr l'ln· 
lormat!on à r<bour.. vantant l'e!licacitè du •YS~me de dé
Jenot• ~éricllné et loitant le zele de la populat.on borlino1..,, 
ctau:IM3nt uns •'QUIVoque pas.'!b:e que la c114>tt«le du Reich 
dt cap.ibl~ die 1 sh -:.· \1.ctoneU5emem. à toutes les atta.
q\:i'S, pUb<l'J'tlle a donné tlu !U à retord"' & l'aviauon 
a: "1JU11de elle-m~ la men eure • aUI der Welt 1 1 

CQmme- ça. tout !e monde e•.ct au r-ib:eau d'hon~ 

Boudins l:lancs, boudins noirs 
Toute 13 ~amme des oxb<..r- _·$ de ch<t.x • du aamedf 2 

au lund 4 octubre au Rc.ige.C:Olt"' <Utab11-mtnt point 
en b.llllC. paa l'autre 1, tel Il J3 i3. Prop. ' Mme I>uprtt
Perrard U. grcnde Ktrmesse aux bou!ms d• l'Abbaye du 
Rou11:e-<.ivlm•, macrufique but de promew.de. 

As. Qen.: POur la SelglQue, Ca•tnor, 262. rue Saint-~ 
Sruxeua - Tél 44 10 n. 

Retournez-voua, de grâce ... 

- • A dater du pre.>ent décret. les dMdendea des entr9o 
pr!.sea Industrielles et commerciales. au-d-"'> de 4 p. o. 
du nomlnal, ~nt perçus par l'l:.'tat. 1 

- 1 La propriété t.mmobllltre teh•pp•u>t par sa nature 
rr.lme aW< conseciuencea de la dt',11luatton les propr:é
talrea !IOUSCrlront t. concurrrnce de 10 p. c. de la •&leur de 
leur bien à un emprunt 2 p. c. rembounable en 1111 ans 1 

- • Desof'lllll!S. les emploi·ea et ouvners chômeurs seront 
l<>cts, kla:res et chaul!es ~tu!tement. US charges resul
tant oe ces t1.1spog1t1ons 1ttont suppôrttts par Jrs autr.,. 
habitants de la commune. au prorata de lct:n revtnus 1 

Fichtre ! dl.ra le bon bour~e<>la en lisant ces atuPé!tan~ 
nouvelles à son petit déjeuner .. llrhtr• · Ils vont Ion les 
communistes ! Que Dieu nous pruene du Front pop11la.lre t 

Puis. ayant ajusté ses beslrka. Il apprendra avec stup~ 
!acuon que c'est de l'autre cote du Il.hm qu'on ampute les 
dlv!ôendes; que c'es~ en Italie qu'on use de l'tmprunt torc.1 
et que c'est Franco qu1 IJUll'llUe do la sorte sa sollicitude 
pour les ch6rneurs. 

Alon, le bon bouT11eois ne com~rcnd plus , Il rest<! pe... 
plexe. 

On le serait à motns. 

Comment se traitent lea affaires 

En dfJeunant à Anv··n •x A~IBASSADEURS com-
me de crando segneurs, dans le CAdrc le plu• lu.xuewc et 
le plus cossu de &lsique - à des prh usuols. mes tel· 
ltmtnt. mieux H 

On dit d'ailleurs a Am·en : • 015-mol oil tu mangts. Je 
te dirai qui tu es . 1. - Ambllssadeun-C.,ntury, An\<en. 

Curieuse époque 

Ah 1 la curieuse époque où nous vivons : les dictatures 
tée.lt,,.,nt d'llll tralt de plume los réformes que l'on ose à 
pe:me envt.sager dans les democra!lca 1 

Dans l'ordre l!conomique, Hitler et Musaoliru sont bien 
plus t. puche que Maurice Thortz J 

C'est par acqwt de eozueience, dirait-on. p0ur nat"'r lew 
clienttle. pour pr<ler aux ~ pnnttpes une t.pparenl4 

'f~ : lA . 
CRAVAlf ,; 

TOUT SOIE NATUllEUE 
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5.000 KILOS DE ROSTBIF 
succulen t, tendre e t trais, 

SERONT VENDUS A 

6 FRANCS LE DEMI-KILO 
VENDREDI, SAMEDI ET DIMANCHE, A LA 

oucherie Pierre De Wyngaert 
6, rue Ste-Cathe rine, Bruxe lles 
l'aûu-11 •n .M7114 t1mp1 vot,_ provision de lard 

avant la forte llaiuu. 

t id61Jté, que les commWUStea trar.çals év041<nt de temps 
• autre le bordereau -de coup0na ou l'impôt o.ur le capital. 

Taodls que le Front populaire se borne a rtQUISIUonner 
quelques uslnee d'aviation et à riklamer la na:Joaa.lla&Uon 4'1 comJ)i.6Wu d'~ de l'aut.re clJ'.<' de la ban1· 
cade on contrôle, on prelhe, on C<>lltin&ente la producuon. la maJn-d'œuvre. on o.rréte lee pr1JC cle vente, on rixe les 
aalaJ.res. on boule.-erw !"' MSOlements. bref on prtve les 
Pl"'Priewr .. l<"a.ux d lD cbamp. d'un unmeuble ou d'l.lne 
\llUle de i.oute UUl.lath·e. da i.outa liberté et du plus clair 
de leur re,·enu. 

Lff conUnaences ne aont pas lea memea ? Soit. 
Maa U n'en rest<! llll& moins que, <111.ns lt·a naUona à ~ 

t !me !a.-t. c'est la cluse posgéd&nte, et eu.: >cule. Qu! fat' 
lea frais de l'expériew:e. 

Dans les oontllts idéo!ogtques qui dlvlaent le monde, la 
m6conna.laaance de œa pe.rtlcul&rlté er.. p&rtan.t, la con· 
tuslon des IAl'melO. d.. mots et d.. ~ est ce qu·u 
J a de p:111 cuneux. ~ peuwtre do plu.s crava. 

U exiatait une lacune 

dalll la p.mme cumbi-. urtêe des c!•arett( à S«V<.lr une clprette QUI !llt à la !ola comP<J6"e de tabac noir au puJ&. 
r.ant a.romc et dont la fumée !llt lntlnlment douce à la rorae : cette laalne, lea Etablissements OdOn War~ 
l 'ont comblée en l&nç:i.nt la déllcltUIO Bou:e d'Or Ul;ère. 

La Boule d'Or l. 2 Forte Cpaquet vert) \1rnt d'!tre cr~ 
à l'lntentton des tumeurs de cigarettes plus nromatlques. 

Le franc françaia 

TOUi les quotlcllens a'en prtloccupent. TOUi les ccon1>
m~tea. dlsun,u... ou non, y cansacrent d'allondrult$ com
menu..ces, avoc deA lwclltmenta de tete. des oonse~ apt· 
toyéa. una petite satb!action ~ mesQUlne qUi se CllSal· 
mule très m&I aous les tenues techniques et IC$ •tau..ii~ 

Il est bien vrai, tout n 'est paa rose cbes oos Volslns du 
6Ud. 

).Ials quoi ? ... De tous les para rteUemen~ protond1'.ment 
t.ouc1"'3 par la K\lerr•, n·e.i.t.ce peu la Franco qUi a tenu 
le coup le plus IOl1i\e.inpa ? N'e.t-«t POS elle qui a aard6 a 
ea monna.Je le maxlmum de valeur? Le rouble est tombe 
l """ dès la nn de la iNerre. alll$! que lA couronne autrt· 
clller1De; Je man a aiu r.éro dès 19:?2 ou 1923: noue bCIP. 
en 1935. , ... t trouv6 ampute dea n•u! dlXl<m~ de sa V&· 
Jaur. AuJOUJ'dbUI. c'eaH.-dlre deux &111 plu. tard aeul<>
ment. le fr&Dc françala tombe au même niveau. 

Ne taut.-U P"6 "'ir là UD qne de ..... u. de V11i11eur, 
ci. aolid1U ! ODC1'I& ! 1 En r•m•. u parait bien tt.abll que """ dévaluations suc
-1vee. CM faillites partielles sont le mo}·en le plua com· 

CHATEAU D'ARDENNE 
Son Re.o ~urant réput4 daœ aon nouv ... u cadre. 

SOn Bar Ultra modern«. 
Sea SpéclaUt411. 

mode. le molns doulouttux. le phi,, &ccepteble. en 1Ccnme, 
de pas.<;er l'éponre sur l'ardoi.se de la llJerTe et des dstu 
encirmes qu'tllf'I a engendrt.>es. 

A la nenœlté, à l'lncohèrence française$, oo oppoee vo
lonuen la t.<chnique allemande, la dlsc!phne al!em..00., 
l '~m:e allmlanda. 

D n'empêche Qète, ....,,. &\'Olr eu Io ClnqUJeme de son ter· 
rllolre rava11~ par la !Nert e, sans a.\'Oll' paye &l'i dettes, l'AI· 
ltmaane. la mtthO<iiQue Allema&ne que certalN ~ 
en exemple. a fait faJlllte. une falWte tot&Je. et qu'elle ~ 
trou\'e présentement nantie d'\me nou~eue lllO<lnAlb-fan
t.Ome. ce QUI dlc1d4!menL deVlent une habitude 

Qwmt aux dollars. slrrlinr et autros pe.90ol, bomons.-llOUI 
à constater Cf,le m.alne Io rruc111.ux busln- de lA belle 
opaque. e;a aUSSI ont eu leur petite cr!Se. 

hl...,. vou. Cl' .on~ là d<"S cbOl' .. qu'on oublie. 

En plein centre de Bruxelles 
.. i:rouve la ia gran, e, lA phi& LIJlportante ma..ion de 
radio du pays. Vous la connalo;sez tous. c'est Ra4Jo-BourM 
QUI vend le moins cher le6 rtcepteurs de toute& marqu• 
S B R , Rexola, Bell. Phll!pg. Sooona. Voue d• aon Malin!. 
Loewe, Tele!IUil<en etc., aux mell:•lll'es coodll.lons. 

16--18, rue ll1arth~aux·HrJ1x.,, Bruxelles. 
Succumnles Anvers. Llege, Gand, CMrlerot. 

On demande du bon sena S. V. P. 
Q\ and une monn'"'ie eat. saine tt laraement couverte. 

louque sa &tablllté est a'5urée 9Qr une clrculatlon tout à 
fait .satisfaisante. une acU,·lté lndu.strieae et commerc..ie 
que l'é:ranccr mv1e. des exportaùoN telles qu'on n·en avait 
plua cx.nnuea depuiS lon~temps, U 7 a t0ut de m!me un 
mayen de la flanquer par terre &I on veut. 

Pour cela.. on aborde aea \'01slna avec des aUurea préoccu· 
péea, on parle d'l.lne p&rlté avec une autre monn.ale 11&1De. 
QUI doit avo'.r des co~ca·nc01 funestes - l&lll. b;en en· 
tend~. qu'on sache pourquoi - on achete • en •taemellnck 1 
d01 dcviSc.s étrangér01 et on déclare à l'occulon. aur Ull 
ton .W.pU:Cr.i! : !e franc f !e camp, DOUi allons à li.De 
nouvel'.e déuluat.K>n. etc.. etc. 1 

C'est te qu'ont rait et que !ont encore certains de nos 
compatriotes, qui semblent p~s de boire un bouillon que 
personne ne prépare. 
R<!~tons bân haut qu'U est Idiot et crtmlncl de mettl'9 

en doute la valeur de notre r.ranc : ce 'Slllt I~ achata de 
de\11es qut f~nt eortlr l'or, monter Je d~port et, !1Datemen1. 
chanceler la confiance, cette seule vraie garonUe du ch&n11e 
d'Ull pnys. 

Un crayon ci Ha.rdtmuth pour huit IOW 

Envoyez fr. 57 60 à !NOLIS, JS2, boulevard Bocutae~ 
Bruxelles. C.C.P. 261.17, e' vous recevrez franco H4 exc& leu craroc.. c Ra.rdtm~it.b >, ~ noire. ~ 2. 

La hausse des prix en Belgique 
L'lndex-nwwn.·r a llT&YI &llegnment quelquea nou,·•llX 

écbeu>m. Il est •uJourdbul à ~53. IOlt un point en-<!eao<a 
du • nl\'eau de déclenchement de. salaJres •- Il 1'e&t arrt1' 
à wmps, Je bouare ... à moins qu·on n'aJt r8Jt sur JU! une 
a.!m&ble el. Jucllcieuse pre6$100. tll ralS.O.llt Intervenir lea 
~I~ de la Cour ou les ca.squett.• On a\'&lt d'aU:eun ré"'"' à reta.rder J~u·au 18 5eptembre :ea nouvt:Jeg bau.
..,. du paw et du Ja1t. Comme l'index est étabU à la date 
du Io, c'est touJour. ça. de pris. 

s· ., écononustes d!st!nfuéa affl!'ment sana rire que la 
pc 'e de l'1ndtl< est le &liDe de l'a\lilllentallon du pou. 
,,., d'ach•: des rruwea. Jeg méll&ières. q.ll ne 601lt poU>t 
i.sSU•'S de !'Eeo:e de Lou\'aln. gémlS>ent ; les bUdiets s'équl· 
l!brent de plus en plia dlfflcUement, 101 !lna de mo!.s 1'1&và
re::it perub-ea.. 

c·est que nos pl1J: ln~rleurs. lon,temps :re!M$ et qui. 
pendant un an et demi, ne ba~sa:ent que :entement et 
pr~rcsst\'emcnt, suivant l'expression même employée par 
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Taverne chez Nine la plus lntune de la Pt.e Namur. 
Bruxelles. 13. r . do la ~ui•tl•. 

M. Va.n Z.cland dans sa d0claraUon m!nl.stérlelle, ont 
bru1qucment pria leur envol. 

sana doure parle+<>n de hausse mcmd!ale, mali nottt 
pollt!Que lnthlrure a Qt1elQue responsabU1tè. 
Cer~lncs muur"-' aoclales y sont bien pour QuelQue cb-; 

la Journfe de 7 h . 30 lm~e aux cbarb<>nna11es. n'a pu ét.4 
• Dl 1.nnurnte sur I• prix du cbarb<>n; les a.pt heur .. au 
port d 'Anvers ne feront po.a balS.ser les prix et l'extension 
q lll doit ftre donnh à la aemallle de quarante b~cs 
&1"& C ~ rt OllS Ct'rtalnes. 

Louit De Smet 

37. n.:e au Beu.rre. 
Noul . JI ) tn !lanelle pour cb•mi.ses. ~ et Sport 

Le Boerenbond 
Mala c. • >11t aurtout les mesures prolfctlonnlltes pr~s 

par le Gouvernement, M n point en faveur de l'agrlCulturt, 
mali des Boertnbondrn qui ont eu l'influence la plus mar· 
quante et la plia neruie. Contingentement des importa.
tlonl de bruri't' et de margarine, réduction de la prOductlon 
de la mar&arln< lnd41ènr, taxes de l.Jceoce sur les blfs tm
por~ etc.. voilà ce qui a raref1e la marchan<l'.ao et !&Il 
monler 1 .. prix. 

S i au moins noe paysans en antent retiré un WD<!!lce 
st!n..ux. cc ne sen.tt qu'un tro'5-qu&m de mal. On ne 
leur n Jalsst! que les miettes du tes'-!l. les Bxrenbonden 
qui dfUennent à peu près le monopole des ventes. qui con
tr6lent la quasi-i.ota!Jtf de la production. ae sont ttsel'\• 
la rrosse pan du p ieau. 

Et le gou1-emtment ne PNI que s'lnclln..,. dennt Ct'tte 
d .... tal rt 

Au (:. Porte! LOUISf, Bruxelles, Il y a c La Tollon d'Or •. 
Ct:tte cbarnlJlnte 14veme otrre ses menu.&-&\lecft à rr. 17 60 
et ne d• ·mpl plu Tet 12 64.44. <Ouv. eprès ~taclu.> 

Pauvre duc de Windsor 
.Le duc, le pauvre duc de Windsor. vient de ôéba.rquer I!. 

Parla, mals o.UU gloire. avec sa petite ducbeue, qui aura 
t».n tô qu :-anh."'"Q ,, r an!' De leur lo°" Sè.)our en Autn .. 

elle ll.o n'ont rappartt que bien 
peu d'eXpértence et une rxccllent4' 
...nte. Ils ont chasaé le cb&mO<s tt 
-é Ix"'ucoup de lapins. La Lep. 
Uon de Grando-Brtt&l;ne à VleMe 
avait pour c<>ns!goe la plu. P1'D· 
de solbcltude. L·am-.ie â Pa
ru e6t tUIUe. au oontnllre, l la 
plus expr~ rêeerve. IJ'n homme 
aussi bab1w6 aWt bomm"I•• que 
l'ex-Ro!-Empereur doit s'aperre-

Ol*~ voir de ces nuances. Il a tté r.-çu 
à la care de l'E~t P8l' un aimple 

pem t.00re1AU< 1:umoossadeur n't. pas Jugé nec<aalre de 
se d6ranier.1 

Quand on est complet.tment proscnt d'Anileterre, cela 
ne falt rien. Quand on ne l 'est au·a moitié. c'est be:iuooup 
plua 11enant. On a.nt alors une multitude de petlto détails 
offensanta. des ma.nqllL'menta d'autant plw; aigus a Paria 
(IU1ls no lMl Lal=lent pas "perce1·orr à v1eru1e. 

Les seuls arnll du dw: à Pli.ris sont Sir Charles ~ Lady 
M•ndl R!r Chari<& est un conseiller de presse trts tcoute, 
Uéa Iaraéilte " uès charmant. mané à une A.m~rlca:.ne et 
ao.nt &'JCllJl oUlndlni dans le monde de Londres. ou on le 
CODlldm comme un mttrQ'Je d'Europe crnt.zale, A'ec les 
Be<ltnux. c'est tout ce QUI 1"9te aux Windsor comme relm· 
l.lona rn Ph&""' 

écllpse tous les c1ra11ea 

TOUTE 
CHEVELURE 

même 

la plus 

foncée -

retrouve SON !CLAT DORé. 
Le cNOUVEAU BLOND EX,. (à bue devltamineaP) 

empache la chute dea cheveUI 
et la formation de pellicule1. 

PAS DE DÉCOLORANTS PER N ICUUX.. 
Lonqu• •oe c.beYeu.x bP.. 14• e. ..... f'at .a r. .. , . •octt perd• 

::::.U •• , 1'~~~t ~:;:. rkM., ... "::
1

• i.. ~~ôli tlt "111.o~~·x .S::.9; 
- r691111.at doubl•. t• n ficJalrd l tttte cheulo .... d• z ... DU.ADc.el 
t l rHd .... au dt.e•eci.a: blo1a4.• l•t phH r4Mff la bu11I• do• 
d • la l.UMM· 2' LH prkl.u.e •l\aalJI•• F add...douff.a •piic:lal.
atot aa c SOUT'UO BLOSDFX• prt,..it UUl MO MGleiment la 
chut• d• eb"ns- et lM a.a.1tdl4'9 4Q aur c.b•nla, ..,... rU. 
nt~ la taciau •l •ou• doa ... ot d•• clan~ ~ et 
IOJ.u.&. Votre. ~111UDUt• beo4ra ml•a.i. el plbl lt>attnnpa,. Cet 
.......atatll •ou eoat pzt.atil pu • BLO~ [lPJ: . (IUS W'ita.m..lH• P). 
~p6t M • t 1:1 d • r • • a. Bnas1ll•• . :1. • Ree dt Du.emar.L 

1 :) {•] ~ l •l =t:..:~a::.:J 
Donec erà felix ... 

Jad.Js. fidèle à la tradition de son arand-ptre Edouard VU. 
le pnnœ, enoore tou~ jeune, !alsalt des st'Jollr$ chez le m.,.. 
qul.s de Breteuil. o\J Il ""ncont.ralt cita ecnvaul$, des ceo&
rawt. André Tardieu, etc. M&ls l~ Breteuil ne le verron' 
plus. D<'Jâ. à Vienne. Ils ne •O)'&lent i:uere le rtell ami 
d'Edouard Vll. te comte Albttt Mc1C4orf-Poulliy, ancien 
ambassadeur de Frant<>i.J oeeph à LOodres. qw leur rap~ 
l:llt lts çaods sou•·enlrs de 1913 ~ de la Cour de Sandnn
&liam aux tempis deb v:stU& de Gwtbume n . 

Mal> M. ·"- ~tensdOT!f est dèmeuré fo.mU!er de la Cour de 
Sandnngham actuelle. où il so rend maque annte en visite 
et oil on le reti.,nt en loDll ~Jour, Auosl, U uen~ à ne pu 
•'encombrer d"une si lmp0rtanto tt Importune SOCletè. D 
eat prudent. Que diriut..on à Marboroueh House, cbec la 
vieille re1ne Maey ? 

A Londres. 11 descend régull~rcmtnt à l'h6tel Sa.s.som
Roih...child. maison qu'Edouard VIU heQuentait Jadis assl· 
dûment et qw fait pendant à l'amba.Wlde de Fnlnce, au 
ootn d'Albert. Gate. d'oil l'on l*Ut ob6erl·er toia 1 .. mouv• 
ment..• Ma13 les sassom IODt ci..-enu.t mlni.Stres et mini. 
trabl<"S. Ils ne tiennent plus à ac compromettre a1·ec lt petit
lU• d'Edouard VII. depuis que ce peUt-hla n'est plus herl. 
tlrr du trOne. c·es~ seulement un ancien benucr. 

''. ·.;. 'f~~:JJ •• 
c~~~~É~" 
IDUT'SOIE NATUllEllE 
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7, rue de l'Echelle, PARIS 1v. de l'Opér1 
a.-.- 1 _ ... , N o t INJ• 45/ 60 ; IYK ~110 4$/90. 
~ llt 2 ,_aboi• 10/ 110. - 2 Uh hio 90/IJO. 

Lea créneaux de M. Bedeaux 

QU&l:lt à M. Bede&UX. U est dans ..,_, tel'res à Cand.l, où 
D chaase. Leo mAelllcouUa et les créneaux <le aa m•i..on sont 
labriquéa lllU' lui. C'œt le cas <le <Ure Qu'Us aout auth<·nu
quea, leur aut.lient.lcl~ <lat&nt <le 1930. Pour rellrr ce CllA
teau à l'Ol"l.Qjforle, U a flllt creuser un coulo1t 10UU1TILln. 
!one âo ~ du. Tout 110n personnel <IQmesUque •~ 
t.mérlcaln. mt!mto la CUlalnlue. Cela <loit fa.tre de la mau
'1'1ll.se cuJalne. Mala cœ mlllit.r<la:rea aont b<aucoup moins 
cll!flCilee qu'Oll nt pc-n.~. 

C' eat, en tout, l'étude patiente 

QUI permet <l'&boutlr à <lee résultat.s Intéressante : les Eta
bll$sementa Odon Wa.rlnn<I. pour créer l'excellente cl;:arette 
Boule c1·or Ll'&.re, .., aont ll'res à <lea n:ch•rchl'll et a d · 
U périencea trù ~"'- dont l'heureUle conclual<>n a eté 
la mlse à Jour &enaaUonnel!e <le cette cl;areue de h>u:e 
q uallté, 

La Bollle d'Or J/2 Pwte C;iequet vert) vlrnt d'6tre créée 
à l'lnteml.on dea tumeurs <le c:earettea plUI aroma!!ques. 

Indésirable et indispensable 

Donc, Dieu soit l<1u• 1 Van Zeeland nous reate r Une 
tola de PIUI, la craae a •té conjurée et les amateurs de 
comblnal$0ns abracadabrantes en sont pour leurs fr&LS 
d '""''''nation. 

La s!Natlon de ce ~OU\'•mement d'c un!on nationale • 
que préside M Van Zeeland est vraunent pouaclo:u.le. Il a 
réussi te llOW'QUOI U &\-ait fté eoo>~!tu~ : un redressement 
'°°'1omlq•Je QUI c>t lnconteSt.able : sous «> rapport, b Bel· 
Jlque fait en•û, ma;a. Quant au reste, U a 't.st ua4! au pou
"°1t comme tawo lea 1nln1sièrea. D n'a ~u aucun des 
prob:èmea PQl1t1queo qui u dre""":ent devant lui tl on ne 
voit paa oomm•nt li poumi.!t Je, ruoudre. L'amnlat;c pollr 
IM traltrea lui a valu unu solide lmpapul~rlté chez les 
ancien.. corubatt&ni. ut les p~triotes, En mat1è1-e llniuJ.s
UQue, on ne &ait P"'> •li Juste ce qu'll ll<'llle ut Il a l'air 
de ne pas le &a\01t lul-n~me. D compte touJour._ d.1DA BDn 
•ln. le nda.te mlnlstrlcul~ QUI, da11s l'a!f&lre d'Enihi•n. a 
i.-ou'-.! mo1en de .., rMdre ":issi rtdlc:u!e qu'odicux l.a ta.
m"'l.Se ttfonoe adminls!ntlve e.s: touJ<>ll1ll en p.uine e·, 
Clans l 'afll'1re de :a Banque Xa:Jona:e, si :ea vlo!encf$ d'.s 
ennrm1:1 du Premier Mml.rtre ont provoq~ une Jus:e nf\ o:
w, U reste :out de mfme !i!en des po;.nt.> à éc:atrdr. B<d, e11 
d"8 tempe nollll&UJt, tout autre i:ounrnement, en de aemb:.1-
b le... Cll'consta.ncra, .., aera1t vu contraint de pat.aer la mam. 
Seulement. noia ne eornmes pas en dea tempe normaux. 
Le gouvernement de M. Vnn Zeeland peut paraitre lndésl
l't.bla: l2 n 'en oat PM molm lndispeOMble, pe.rca que per
- na ""'11 comment et par qui le remplacer. Eo.ayez 
dono de mel.tre d<'a nona en annt ... 

Qu'on se le dise .. . 

c·e.t un, ch 1w n'a lleu qu'une fols l'an - c'esi un 
..-enement à Bruxell.,. : C'O$t dans les mc:.eurs .. on se doit 
d 'y &ller ... \'O\a dt vlnel 11 C'est la tamewe et lt'aenda>re 
Kermesse """ BoudlllM de Tante Félicie à !'Abbaye du 
RoUie-Olo ltre, t. Audelllh•m·Forét. Tél. 3311.43, 1rana 23-
81-$M0-45. Etablluement peint en BLANC. Les dates : 
aamedt 2. dllXlallcho a, luncll • octobre. 

Le chemisier Louis Deamet 

37, rue au B• ~. P<>SScde un rrand cbolx a e tissus pour 
cbem~ sur mesllres 

La fuite dans la forêt 

Au ., .... tort du "'- .• ,.. " ~ Ja crise mlnls:hlel:e rentne. 
M. Van Z..C;and, raoonte.'.•>:i. se prit la t~:e entre lea 
mains et r...ui ahw d~ lon11Ues 1et<>ndM •• La ve~. le 
P. O. B. &'éta·: rfunl dare-dare et d"' déllbt'n~lons !levreu
.es ava;ent eu !.t'll à la Maison du Pt'<Jple &&na qu'on aQt 
exactement et qu<11 voulait ?-1:. Spaak. retour de Ck>-nè\·e en 
coup de ven~. 111 ce que voulait le citoyen Ue Man. renterm6 
dans un mutisme QUI exasper111t lea camarodeo. Quant & 
~™- Hey111an et. ~rs. i!s étaient \'e?lU.S haroe!er t~ Pre-
mler mlnlatr<', dês.::eux d'ttre flxh 6W' ll<'lS tntentlons, car 
cea :n=lcurs prépara:ent nn CODJl'b et 116 tenal<'!lt comme 
il le<JD pruMllès. à ce que ~t. Van Zttland y prit la pa.ro:e. 
Pm... Il y avait I~ ~l qu! "!lllpatient&lt ... 

Alors, ~. Van Uel>nd mi. brwqi;tment &On ~u ~ 
fila en auto Jusqu'à la for<-: de Solanœ. Il y llt une prome
nad" de trola quarta d'heure. tout 1<.'UI, lalsaant errer aon 
regard aur :es frondal$0DS deJà Jauntsaan'..,.. 

Rentré dan& aon cabinet, le Premier mlnlatre .semblait 
avo;r retrouvé quelque ~rénlté et d'aucuns paurra\ent m.6-
me aftlnncr qu·u avait •presque• le aou lre ... 

Cordial - Cordialement - Cordialité ? 
E\ n ot: ~ '" • 1 entente C. ·" a1 ~4'J. ajoute 

maiicteusement un ltcteur. Je prerere la oord!allté IOUS 
sa tonne la plUI oord!aJe autour d'un c~let de Cordial 
lllee~ La calas<tt<J famJliale de hwt flacons ne coOte que 
144 tranca franco C'<'$t d1illc1eusement cordlal.. . Dépôt • 
Bruxelles. 130. ch11u!ISée d'Anvers. tél. 17.93 18. 

La tentative de aprint de M. De Man 
L-l"Ql..li; • m; . , :1t'L l'(Mla.JI' r .. p ·!" M . De Man a 

tent.é de rompre. et apr" un dépcrrnent ~n fa=, de s·em· 
baller en un 11>rlnt qu1 l'eùt men~ au fauteuC du ~r. 
sil n'a pas rëussl sa manœune. c est en Jl&rlle parce qu.e 
I• pere Vandcrnlde a dit : c Halte-la 1 • •t lut a fait com
prendre que IAlll 601' assentiment .. lui. l• cro.nd patron. 
ça ne rnardlalt pas. Mais. d>ra-t-<>n. M. Vand..,..elde eSi 
donc oOJ'.l06é Il un IOU\erntment soc1altat•. m admea.ant 
que ce gouvern<·mmt ao1t actuellement vu1ble? 

OppQ6é ou non opPQ&e < bien mahn QW connait le rona 
du sac vanderveld1en1, li esc en tout cas op~ lt. un gou
vernement 1oelal1.Ste non orthodoxe. et l'orth<>doxle socia
lisl<!. tn prlnc•Po. c'est IW qui en garde lea I~ ... 
~ eou• •"llcntent a donc obtenu un répit. Mala on prète 

ce mot au atnat.ur BUZél, qui I!$!. un des gros ~ers <le 
cet~ lut!<! obsl~onale. 

- Nous n:<ommenecrons dans quarre sema.mes 1 
vomi QUI nnus promet des émotiom poJluques pour cet 

hiver. Sana oon1p1u Que la fonnule adoplle vtndredl der· 
nier: • Too.1t le monde reste 1 • nuunL!ent r n 11Cne M. Do 
Scluyvet, dont une bonne pe.rtle de l'oPinton ne veut plus 
entendre parler, et dont la seule r""'°urce ne peut etre 
we de <lomander aux Chambre. la mOdltlcatlon d'une IOI 
que lul-m~me 11 1trvle a.vec un ùle partl&lln ... 

Rôtisserie do Vieu~ Strasbourg 
2. oJ'f1 du JL"dln-Bolan.~ Brwr•ll• 

Spaak aain et sauf 
Somme tout<), dallS la aene de bagarres et de oontra

verses qui on\ ll'<Oué le coche JIOl"ememcnt&l. c'eat Spsalt 
qw a le mieux tvltl> h•s cabots. Spaak demontre à surnsance 
l'l.nalllté de c<'ltc t.heorte d u Brain tnut, QUI ex11e que 
l'homme d'Etat de 1937 aott un tèChnlc1en, un ~te 
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PAT 
27, RUK DE L'ALLlA.'l;CE. ·Tel: IUUO 

, , , TOUT CO!'."FORT - PRIX MODERES 

llll'dlplOmÂ Voici lrol.s ans. Il n·avaa cutre plua de lum1ere 
IUr la dlplom&Ue que n'en peut u·olr un ._,·ocat qui volt 
du monde rt qui enund causer. n ignorait cand1C1em•nt 
l '&n1la.la, 1·110t·ma111.I, le namand. D les 1anore tou)oura; et 
quand on lui tait ln rt'ml.l'QUe : c C'est lrop fort pour 
mol 1 ,, dit-Il en a't-poni..anl par a.van«'. Mala qu'importe 1 
n a au a'entwrer. voilà lOUt, et prendre aut<>ur de lui 
d.s polyilOttts a\isés. SOn chef de cab~t. M Lcifi&lt, 
pule ave<: une porfectlon nonchalante tootea les l&n1uea 
qu~ Mlt1 patnm et quel'Tlf• autres enoo,.,,. t.a .+el• 
du Jeu veut qu'il eott fOClallste. ou soclal.lsanl.. Il 1·es1 dOnc. 
ou du moins on le dlt a.sais U mite !Us et peUt·fll• de dlplc>
mata. IOlldwlmt am~ à dtll gens dt! YTa1 lllOnOe par re
orlrtnea et sa fortune. 

Et alml le mlnlatrt>. subtil. mals uee çà et là dea brkbea 
~ del ombres dans && pe."SOllQlÙlté, est oomplitê par un 
penonnq;e au.w Jtune que lu~ maa d'Un cl1mat trea cW'· 
férent.. La oomblnAIJon n·eat pas bete et montre que le bon 
vieil emplrlsme du tempS Jadis s toujOUJ's ses chancea de 
rlu , t1 n.t J' • df ~uvrl""'ltr les bommea ... 

Eclairage électnque à intensité variable 
Avec une 1cul lampe, 3 tntensirh tumtneuseA. y compris 

vellleu,,.,. Voyez les derniers mOdeles de · 
LUMINATORS, DIFFUSEURS. lam1>t4 de BUREAU, de 

CHEVET. TABLES LUloiL'IEUSES. en 1a $&Ile d'EX~I· 
TION el de OEMONSTRATIOS. S2. avenue de la Tollon 
d'Or 12e et.age), prts de b Porte LouJse. - Tél 11.00 5$ 

u Légitimes revendications " 
Dts qll!! lbol'llml po!lt Il< • .....:.mbnl.. Oil 'fit, à l'&OCOU· 
=~ Ica dtJéluéa do la droite []amande hant.er 1 ... oou
lotra et a'lnt:Odu:re dan.s les cablnel.s minl51A!r\e1a INn 
c ltgltlmea revend1caUom • sous le braa. 

lia élit.lent d'a\ia PllS doUt<! que le JOUVel't>ffllfflt Van 
Zeeland d<'\'&lt cont.inutr. mais ... S., c<-pendant. une nou. 
veue formule 11mpo1a1t. 114 èt.alent prit.s à aœorder leur 
oonllanu et t<-W' collaborauon au g<>Uvtrnement de demain. 
11 .. 

Et. cea me.'-'1eura exposèrent leurs de.>iderata • a.ppl!caUon 
stricte d"8 Iola Ungu!.sUques, partJcUUérement da111 l'a&alc>
merauon brwcellolse, nmton:.ment de la léil.slatlon ~xl.9-
tante et, pour ra.mener ddlnal\emtnt l'apal""'°""t dans 
les Flandm, ~t.le pleine e: entière. c·rat-à-<llre l'am· 
llllUe admlnlltn.U1e comprise. 

Oea lén&'.eurs, des d~putes. de:. mlniatrea d"El.at ei mbne 
del llWllaU'es en txcrc:ce. tt1gent à l'heure ac:ue!lo 1a 
Nbabllltat..oo tolllle des traitres. dea Qêk~ del trar .. 
rua ... des lnc1'1Ques qUi. à les ~lldre. dol•enl etre ttt&
b:a clans IF.us droit&, ancienn~ tralte:nent.a penalona. 
a•anœment °' le rra~. 

Dune façon formelle catéj:onque. le Roi a déclaré aux 
ancloua combattani.. que cela ne ..-rait paa t.a drOlte 
ne.mande a decldé que c<la S<·ra.t. c ~t la cond1t.1on c sine 
qua non •· ~ par le groupe. à toute oollabora~\On à 
un nouveau 1ouvernement. Tout au plus aœeptenl-lla d'at
tendre encore un peu, si l'actuel subsiste, en~ oi1t-Ua 
1<>ulli11•é qu'lla ne puuenteraient pa.s lonstempe. 

M De Man kmlt-ll disposé à leur accorder cette oaU. 
tacuon pour dovuur premier muustre? Noua noua retu.cma 
à le croire. quoi qu'on dtté. 

Vo1'&. en tout ca.s. q\U oou.s promet au aport et bien de 
l'aaren>ent aoua peu. 

Et peuWtre a11t.re chose aussi. da cbOMI plua arave1 
car 1<11 bOnn6ta sens de ce poya commencent à avoir lea 
nerta en pc.otc. 

A~rtablC3 réunloos ql!e ce!le: au i..-u.o:-. Dt; 'Ill!: de la 
CUOCOL\ 11 RIE \JE.lt:R,;. 41. avenue de la To'.aon d'Or. 
oil 1e rencontre la belle &OC'.é1é beureuoe de 1C rctro1""tr 
1,ptta c:a moi. de ncances. N01'S ~mmandon1 ~altment 
le LIJlliCU sc:>1 à pnx flXe et à la carte. Q11allté, lèl"V!ce 
lmpeccal>le et prix modérés. 

Achetez 1:otre 

•
. . ~~~~!~! !~~~ 

A LA 

MAISON DESOER 
Agent txcl1 1/ pour la B . " 

16, rue des Boîteux, Bruxelles 

Le cortège improvisé 

lb t:..nungan:.s on. e~ œ.o:n de 18 ans PoW' orpnlser 
l•ura !ou:e.. 

Les francophones bruxellola ont mls qulme Jour• à ru-
6tlllb!er :e.s par."'1panl4 au oonèie de la L!bené. ~la Ul>
pell~ de l'anprovisation. una doute. ma!s cela néœss!t.e 
au.:.sl un bel ent.b.ou&IUllle. 

Ce qui ne veut pa.s d:re que tout a été tout seul. !Oln de 
là Tout d'abord, :es organi..ateura n'ont pu toucher à 
tempe les $0Ciét.és bruxello1.u. S: on ov~:t pu ave:'llr celle,.. 
c1 deux semaines plu. tOt. ell<s 11uru1enl pu ras.sembla 
leurs comités. prendre :es de<:Lllon! ~oes.oa!res. convoquer 
leun membres I...es Btuxelloi.s akrtfa se &Ont rou:enté-s 
de venir sans drapeaux . ...ns t:imbouni n1 ll'Ompett<:s. c·m 
le eu de le dire. mai.. par mllllenil 

Pendant que du dé;-ou~ ae prOd gualmt dL'lS la capl
ta:e. pendan: qu"lia téltpho:a ent envoya e::t des CMl!nU· 
ruques aux journaux. rM~lent des leuns de convoca.-
1100, COn1g.,,.,ent de:> \!prCUYe'I, lanÇ"-lell un QO\.iVC>l'-' bulJA>. 
un !ntltu:e c Le Pays de Brux~u. orc:ine de 13 L!gUe 
contre la F:a.mandia&Uon. c!rux ou trola proJ;41andls!u 
parcouraient la fronu~r., l!.'llUlsUque. t:inll>t vëhleulés par 
dt'& enthousias'.<=1 comme M Le eux. d Engh.<!l. tantb; 
~ conten:ant diln talCI. lia rtuulren en trois apr~.,_mJdl.. 
à toucher quarante-deux b<>Ur1tmcstl'<S aur cinquante-six, 
allant de v!lla.ge eo vtllaie. de \1l:t en ville. portan: la 
bonne paro!e de Mouscron à Welkcnrnc'<lt, nmorçant une 
n!s.!stanee nouvelle. et effiCà('<' p.1r aa cohésion. 

Et, quand !ut arrivé le beau d:manch<, ils s·aperçurent 
qu'ils avaient oubllé un l84 dt1 thOka: une estrade pour 
M. Delannoy. au moment du dl.sc:ours devant :a statue de 
R.oeitt. une circulaire aux ri\ëralru c;, .. arteres parcouru{'S 
par le cortège, afin d'ob:<."D~ le i>"VOloement des l.mmeü· 
b!.,._ un d:.scours au moment le p:us 1<>lennel, platt des 
Martyrs. et a!n.>1 de au te. 
~ que de bonné> volonthl Ne vr'...on pa. vn èe ncs 

Jeunes ée.'ln:ns. doc~ur en droit. brandir, comme un $Jm. 
p;e po:-..eur. une panea.-te pourtant blm 1.o".ll'dd Et ne r.t
on pas. dans ~ oor.tge. à cO~ dune ~ enfln a:e.--ttt. 
marcher pé:lib!ement de bruea vieux Tm\lS de tou.s es 
COllll du pays, pour montrer qufl. aprt. tou'l. l'en:hO<:.Sl&.Sme 
M.., ~cupe guere du nombre c!es o.!llleC'I 

'fleJJo; lA 
CRAVATE 11 

TOUT SOIE HATURElLE 
EN VENTE dan.a toutes 1ea aüNNES CHEMISERIES 

entre autrM : 
PAJ..AO& OHDQSl.ltl& 

Q IKI.:.. Ad lobt. Bnu~• 
CH~an.s A...._OIAtsl 

U no.e Seg,•e. 8rwu.t;u 
Oe~ de .• ~t 8a.:..O~),ljchaU 

OHDilSb.li rRASCAU. 
H r.i• du P'r1;i:~e.u, 8r1u .... a 

C'KE.l'1SE.Rl!. Dl: l.& 900Ml 
lSO. IKl:JJ Anlpaeb Srunl:M 

l1JTI O'Bna.5ERl! 
20 ctt. 4·1n:.:u. s.r .. u .. -. 
lQoa. c.ha~ 41 Wantl.. 

"- .\l& DO LfSO& 
1 UtD t OchJMt Ul••re. 

OnftrltaIRU. AJOQUISS 
&T. p;ac. d• Mt;:. AnTltr&. 

ORD<lllltRll! OAR.~crr 
St na• 0.-m! t A .. D.'Hrt 

OlltWISlk 1. D A\'KO! 
2 p.t. t ko:I Albt.r\ t.:.t-,. 

0Hnua.ERU:: KAJUCOSJ& 
a, rut d.t ,..HarmoD.lt. Vtn1fl'I 
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Le Banquet de la Liberté 
A-kln 1'0Ulu bon.ore la Jt.neue lranQ&!M en réunl&lant 

lco oonvlveo du banquet de la llbeN llnruJ.st!que da.ns la 
u.lle de Dla!'bre du Pal&l.a des Beaux-An.;? L°llypOtbé.MI est 
p!&..u.nte et a'û n'y eut point prtm6dit&tlon. tout au mo= 
peu : .. n déc:1arar qu. oe tu: trè.> b:eD a!D.<!. Le Mont des 
Arta ne se doli-U PM dt donner Ull• aux détenscun de la cuit uro françaüe? 

1:. s'y pres..èJ'en1. nombreux. ard;,nta, décidé;;. n raut 
tentr pour certain que """ quelqu~ a1X cents rr~res for
meront désormala le bataillon de Ml. (larde qui entend ne 
~i. ae ttndre et encore b:en molnl mourtr. 

On a dJt beaucoup de mal <!<li di.ooun QUl se proDOn
cent à lbeure du <hAmP3C!le: on se conso:e gtntral~ent 
en :eo noyant dan.t ee jqu:de enu-e tous de:ectab:e; mata Il 
n ·y avait i>a& <le cham- au bal>qu•t de la libem; pour
tant, l'1vrœse ne tarda pas à monw à toutes les cervelles. 

O'e..t QUA> à la table d'honneur, le cham1>aene de l'éJo. 
QUellC4 M larda pu à D\OWiSer. 

Tout le monde • lu. dar\.S :e.i euetres, 1.,, :extea plu.s eu 
ID<>Ull ccmpie14 de eu rtbrantea proclamaUons. Mala. cou
~ en co!o~ 1ymftr.ques, redut·d en petl·.$ caracterq 
notr1 ~ur p&p:cr b:anc, les plu.. éloqucntœ paroler. aon1 
comme fleurs de-'Che<'S dans un herbier. 

1l faut é\·oquer le iènateUr Cau.eau .e dressant pour 
1'wler: •Le peuple bruxelloJ.; ne .., lat.o&era pas tlam&n
cllaerl •: U faut se tliUrer le:; bu~ lurmldab!es couvrant 
le nom de M. De SCb.rlJ•~r et s-.irtout t·ova!!on fr~nfUque, 
l'o'" ::on to::e qui u.lua le bouripr.0$1.re Max !O!'IQU li ~ 
i..a pour J».rier • aon IOUr L..• pcUt rox b!anc ~ mit t. J-. dll>«l, dans l'auto où 1·ava1t lalaoé son maitre. 

Mala nOIU avona peut.-é:re wrt de bl.•iUer car ce tut un 
Mrlcux. un noblo et tior dJsoours que prononça notr~ 
ma\eur Au !ait t •"~• un dJ.SCOurs? 

Au cigare médiocre 

tt CCP' D<1ant coût<>ux. U est sage de préférer le cJaarlllo 
fconomlque et de bonne qualité : adoptez le claarlllo 
BELLINA. et vou.s llll!Orerez cette cruelle seœallon qui 
1·appeU1 dkepUon. 

Comment parlèrent les bourgmestres 

N• d.lm1nuons paa un act<! de 101 tn dlsant que ce tut 
wi dlacours. Rien d'aClldemique dans c;>• rennes dédar"' 
tJont: c Je aull ICI pour apporter un appuJ sohdalre aux 
oommunes doot 1·autonomle est mtnlU't't! Je vewt aussi 
ta.Ir• en~o un en d'alarme ... Nou. a m•-oos t. la raUUte 
de la ~don en mautre llnjrulaUque •.• t.oul.. dana ce 
pay1, a èt4 ttrcnn6 clana un aena n""11np.nt outrancier •··· 

Noua """""'S'Olla le aon tout eo or de oett<! volxl Eli• 
parlali •ur oe ton aux Alleman& QUI en eurent peur pui..
qu·u. enten~i l'étoo!!er. 

M. llc:tlmldt., bow'lmelW d 'Etterbeek. lui &115Sl, trouva 
CS. parolee ~ Il quand Il ~: c A TO!n appel, 
oomp&trloles c1o la liœllm llnau1aUQue. te. Bruxellola r6-
pcodct c Pr6sent •. Do l<rl~ apJ)lt.udiuemenla e~ det cna 
m tboU&IAr..es lui repondlreot. 
~l-En8hlen .se fll entendre J».r la vol% de aon bOur(I-

Photo-Hall 
69, chaussée de Charleroi 

t l t li.HF. .\IAIS0.'1 SPf.CIALIStlt; JIU •LE/CA• 

AUTO-GLACE OllU'es d'llulo. PJaoem. dlr<Cl.. 
M. rue Masul - Tél 1520 52 

mestre, M Suys, dont le nom namand et Ill belle e1ocu
tlon française c:onstttuent un >ér1table symbole. 

Enfin, pour ne paa demeuru dan.,, le champ de. ...,., •• 
t!om et dœ l•lle1:ea, M. R<moucluunp. dlpu·~ de Namur. 
a.nnonça qu'un J)n)Jet de Io! c:once.'"lWI: 1:1 Uberl~ lUlilJli\I· 
que des crunmu."les lro~'l~ra a'.!att è:re d<':pœé • la Cham 
bre. On m un v.bram .ccuell a c..t'~ a.ru>once. 

Taverne Marm. a ttenaez.-vou.. a.. nommes chlca 
Rue du Ptpm t• Bruxelles 

U ne faut jamais crier avant le coup 

Ces !ratttnelles agapea dont 11 raut louer. en p&ssaol, 
l'&bondancf" ~t. la QUallt.ê. <"Uft.n!., comrn(• JI ronvtent, leur 
épJ!O(IUe darl8 la rédaction de deux tél&~ramtnea, l'un de
vant prendre la direcuon du PaUU. Roral tt l'autre ... ma1a 
ici ae plaee un ln<."id.,.it q'11 Jette une nve lwnlère sur oer
ta:n~ eoutteS de r ·erreur 

M. Calteau &"éta!t !~•é pour l:re. à l'usemblk. !• tt!~ 
aramme d<'btlnè au prem1rr mllllslre : 

c Plua1eura rentames de BPl&ea reunls autour des ma
giSl.re\6 communaux de la lronttere Ungu!atlque. ae !als&nt 
l"lnterpr•te de 10.000 part1q:iant, au corlèie <14' la journée 
de la Ubcr'e, expr:ment au Prem.er M1ntatr" •• 

Vil tumul~e .. 
c ... exprlmtnt au Pretrue: !.li&<:.re ... • 
Burltmrnta! 
c ... ex .prl .. mm1 • au pre ... nuer ... mlnlstre .. .Maa 

la~nio1 firur, sacieblcul > 
Silence! Hou 1 Assez!. .• 
c .. Exprlment au premier ministre leur Inaltérable atta· 

chement aux prmeipes de la llbert.é des lal\illt'I proc!&mff 
en 1830 p&r les londat•un ~ la Belglou.. • 

Et ra.._ b ra:. •h : < u· dit 

Le Chauffage Georges Doulceron, S.A. 
3. quai au Bols de Coiutrucuon. BRUXELLES - Tél ILU.55 

Réaction 

On rn.d compte, eeUe !ois, qu'il y a quel~ cbow 
de clwl.;é parnu les Wo.Jlons. pe.nru l•s BruxellOls et 1 .. 
Brabançons de langue !rnnçal/.e. 

D y a d•-.. .symptômca &1~'1ul1catits. Au cours de la 
seule journée de dunanche pa.,.;. quatre dlacoors. et des 
plus éloquents dans leur 'lourd<· •éh.,mence. on1 ét.è pronon
c4 par de$ pttM>onall~ que l'en ne peut, tout de ~ 
con.Jderer comme des agttëa d d<:s rho!u~lonna;rea. 
MM. Adolph~ Max, Robert Cat:eau. Oel3nnoy et X&\'ler 
Neujeao on: clamé la volor.t.è, non seu:cmcnt dea Wallons, 
mals aur.sl des Bruxel101.1 et M ctux qui tiennent à la cui
t.ure INJ1ça!.se, de rés:stcr de toutes leur~ force.•. 

La prem!~re étape de la lutte sera la rrooUère linguisti
que. M. De Sd1r)'\·er aura t....u d.re qoe la Io! el: la loL 
6' oeue lol est mal fa:!<!. U tau: la rttlser L<a ~lltb deo 
commllll<* d• la troo:.e~ l.ll\illlatlque .sont b!cn decld...,. • 
ne pa.s céder un pouœ du ternnn qu·e::~ occupent. Et der
rl~re Jea bOurrm .. t,..,., et drtr!ere les éch~•·lna, Il y a dœ 
m.Wlers de citoyens auwl rèOOIU.S que leurs adntlnlatrateun 
oommunaux. 

Le aouvemmient l'a OOIDlC>l':.S. puisque déjà Il annon<:e qu• 
la ques:Jœ d .. langues , .. t;re examlllte dans eon en.sm>· 
b~ et con!iff à un-e comm..1.U!on noun·!:e c:rcte un:quemen~ 
d.a.ns oe but. Attmdona a l'cruvre cet Qfg&nlSZnf" nvu\·ea\L 
Mals ne comptons PM flop •Ur IuL SI ;. .. Wallons et les 
Bruxelloa •culent triompher. e'e.st sur eux-111émes qu·u. 
doivent tabler. 

Les AnJtnne. •UX port" dt BnixtUts •plus de !OO m. 
alt.l. Let promenad .. admlrableJ ec C3l11Pt&n• et sa~ 
nt.ères. L'f'U·f'lleot rt"laur.tnt du Fond·Ro1 tav Pr°"..n:e 
d"Ort.llit. ~!. u 21.83. 1.re.m.• 6. 10. E!J>lntttet ortre la pens. 
à '° !r Eaux cour .. chaurr. ctotr. Ts conf. Menu \-ar. 12.50. 
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Pour pass<'r une heure agr"1ble. r1en ne surpasse l'lnUme 
et lmpecc~ble c C..orce>\l 'lne •· 11-13, r Antollle Oamaert, 
BrUx.. que d!rlie avec taC'l. la •ympatb. Abœ. Qui démenU?a? 

Dirnité 

ll con~t. en outre, d oppt\SU la dJsru~ des mani!u. 
tauona ..-allonnes et brox~llo!Ms de dlmanclle l)Ulé, aw: 
ICILl1dalellaea acêll<'$ an•lbé!ees auxqcel:es on~ donn• u... 
L<>Ut<a les concen:ralwna flamandes de ces dernltT5 moi. 
A Bruxdlu, comme à Llti•. on a crie c Vive la Be~que • 
et c V1•e le Roi• e: peroonne n'a parlé de aéparat.4me Ml 
de ltllérll.11.wne Le.> aui.rllle&t.aLloru Jurent remarqu.ble., 
llkll& ~u·a un aeul lllStant 11mPQIAt une dl.scipllne dans le 
1enre de c .. i:e qui régtt les m'""" flamandes de oucmude 
uu d auL...,. p&r' Id, o:t ne chan~lt p ... des bymne. que 
l'o.., éi>e:..11 pénlb!~nt dana d<a earne:.s. On mAIU!e..:att 
eœ _..umen!.s o,;iontanêment, i<DWO..n:. joyeusement, .i. 

&ans mo~ d o:-dre. 
A Bruxellea, on a plad la manl!es:&tlon sur son v~r1ta1>:e 

\erraln. la dclerue db llberth comm.una:es. E! c·es: b.m 
de cela qu'il ~ aelt en vErl>Al. Comm.. d&na le ~. vote! 
Q'Je oos com.mw.i.:.s :--ea.gl.s6l-:nt con:re un pouvoir oentrlJ qul 
ld ex.a&pêr.-. qui ne l..s comprend pas, ou qui ne veut pu 
la comprend«. A M De S<hr.Y'er QW prétend qu'EDahJen 
Ol!I fl•.11~1nd. le. Wallons répondent par une robuste et IOU· 
r;ante Jin (!.., non·rect:\·o.r. D ne a'<•jJI\ pas seulement Ici 
de W&llo111 qui manltes:..nt. JI a·qi\ aw..i de bouramestre1 
qui rC\t'Ildlqucnt hau'.a>ent :e malni..en des droit& que la 
Cons:l\utlon leur attarde. 

o.t:c tactique parait d aU'.t'llra t'.tt la bonne En :.out 
eu. la joumee de Bru.'<dlrs, «:la d.e ~ et d'ailleurs 
con.u.tuc:i! un bér:eux a\tZUl.Wm~n:, Nous croyons qu• la 
W&:lonle ne !era pas un p.u de plua dans la vo:e de. oon
C4 n'll Et e~~e aura rud :r-:n• rat-.on. 

UO'U.L D.E LA CLOCfft: D'OR. 
Confort. charme lntune, élérance d!Jcrète. HENRIOT, 

le p .. irrand chamJ>&ltle du &ltcle. - 101, rue du Mlcll. 

M. Bouchery chez lea WalloM 

Racllo-\\<..._..,e " i: a. dlr.--11 de lL BoUvet, a.. • 
rn('(!t d.erruer. ~ aon CJ'9.Dd ooacut plll>llc annuel 

Quelques minutes avant le dfbut du concert. on vtt arr!· 
'" MM. Bouch•!)' pere 11 !Us. flanque. de M. Fteiscl\· 
mnn, dlrtcleur des tmlssle-ns lranç&lae& de l'I. N. R Et 
toua trois s'a.s&rent tout contre M. Remoucbamps, le re· 
<!Gut.able pol•m!Ste wallon, et M. Putanler, un dea c pui. 
aanta chefs • du mouv<ment !ranrophone bruxellois. 

M aoucllny se lrOUvatt en excf'lltnte compagnie, comme 
on ptUt le con:.tater t:n petit chancement. d.e tem))OI t. 
autre ne !aùt pas d.e mal. Tous ces Mess:eurs. qu1 se 
connalssen~ blrn, du rute. se lttréttnt ctrtmon!euaement 
l" main. en disslmt:...int do leur mJeux le-.u- mutu•I tt.Onn .. 
men:.. Et 1 on vit M. Bouche:î pere aunlstre ~ fiamln· 
pnt mettons 100 p. c.) 1e le\'er en méme temps qu'lln de 
""' hauta toncllonnalr.:s. 100 p. c. c contraire •· au moment 
ou M Olympe Gtlb<lrt, d• L!ège, comme il se doit, celebra 
ta. tt-rrc ""'Hount>, a.u moment au~i où l'on executa lt!: 
c Chant dea w illlons • 

M ll•lUch<ry fils applaudls.Ylt du bout des dolft4. 
M Bouclier}' pere tut plus chaleureux. Cela nous permet 
de croire qui! ne tnanQUe paa d'.,.pnt.. ce qui est bten dan
s=w:. M'lls cela t•I permet peut•tre &USSl de constatu 
que les \\'allona et los BruullOls. a'Us sont poils. ne M>nt 

pu apedalement sen-lles. Et U 1·..:n alla sans •~. ap.-t 
a""r TU \'\bru !es U&ls".anta d'un mtme enÙlOUSllWnt 
après avoir f;ut au:;sl. t3J)t:or..s-le, la rffiex!on que c c~ 
gens--là 1 nt son P- rl' n p se l~r a...~n Ir 

LE DETECTIVE J. MEYER 
ENQUETES. RECIU RCHES. CONTROLES 

Ua. r. de 14 Loi.· Tel. llJ~JS tCor11. de 2-5 h. sauf 1amtdl) 

L'endroit 

où l'oa 1'amu.el... --·--- .. ............ onl ..a 1 35 h. 
•- _.uo .... pnata 

- ... ..u ---
RUE DU PÉPIN 37 •P..,.._N••w•I 
----------·-- T*- 1 1a.9' a• 

Tchantchèa et lea fêtes de Wallonie 

Tcl:wltcbés a éu une toi. de plua en \'ede\\e t l'occaalon 
dea ~tes de Wallon:e. 

Tchantcbès a. depu.la 1Pl4. aon mon=ent. 
Tcbantcb~ c·est le ué,e !rondeur. Je L!é&e d'b1er qu1 

•'alrume par une penonnaU:é p:uoreoq-Je. 
Tcl:wltchès, c·est le 1ymbOle de la ttnactt.é. le ~11 

du coup de tête, car c·es~ po.r un coup èe té:e q'J'll 1'e11 fut 
ruerroyer les Sarraz.1na. 

Tcbantcllès a réjoui l'enfance des Wallons et a ~ 
en leur eœur des aouvenJn cbartnAnts 

Tcb&ntcbès annonçait le apectacle, Tcballtcbès app'1rt.is
aalt aux lnstant.s critiques. apportant ses réparties t.tvou· 
reuae.s, sa pbilooophle impayable au milieu des iflllldtl 
tlnd.._ Mhne prJaonnler, Tebnntcllè-3 avait <'lll'O<e, devant 
la menace de la mort. l• mot pour rire. Et ,.,., ruses pour 
abattn un paten au momrnt oppOrtWl décluln•!tn~ le 
rtre, car Tc!wltcllès 11e mourait jamsls 1 

On le \'Oyait entrer dana .:n palaJ.s et on l'enter.da:t 
&'ferler : c Oh l Ob 1 ••• Il fait beau·z..lcl 1 ... On o fllOlll"
raJ\ bien la !ll!e ... car u avait <les !amlllarltu dfconccr
l&lltea avec les llT&Jlda de I& terre. Il co=ntalt les amoura 
d'EacllLl'lllon<le ... 

Vn œil sur le porUlllt de la coulh<e, il da.snlt <J.:" c~ 
tr~ rabela1s!ennes, car le vk!ux t.h•;Hre ne a'embarrassn:t 
pu d'un vocabulaire prfc1eux. On appelait souvent un ch.lt, 
un chat et personne nt ron&eal\ à sen otru.que!'. 

Tcl:wltcll~ n'était vraiment en dcf!:cul:é QU avec Na
ne.e. son èpoU.le, mal& u la désarma::. elle aUSSI 1 

La TAVDl:SE GRt:BfR lplacc ftoiicr, Bruxellnl 
aatls!ILlt ua plus dlf!lct:ea. 
ses bière Crlttal et Gruber: 
Son deblt olllt1•l i!e Vins de Mœelle; 
Son Rt>t:a.uranl, son UuHet..froid. 

Ça, c'eat Liége ! 

Tchantcbès. c·e•t Ufre aux ma!SOns pit:.Crt'SQUes et awt 
arceaux; le Llélte de. aolra dblver dans les ixt ta ru<• 
ne:reUlff. 

Tcl:wlu:Ms. c'est Rotutt Sa!Dte-~n:e. 63lnt-Léo
nard. Pierreuse. Hot>Chlinu 

Tchantcbês. c'est b fiertt. la bonté. 
TcbAJltchés. c'est la Jeunel!M, c'est la nulson natale c'csi 

le aouvenlr des Jeux sur le • tap-cou • d'une v<tllle rue ~.u 

sen\ le la.rd ou la c bouquet~ •· 
Tchantchês. c'est la douceur bleue des nuits sur .a Meuse, 

l'amour dea coteaux lamlllera piques de lun1IH<'5 IJ<.1tl· 

blant.es. 
Tchantchès. e'.st la Wallonie 

Encore une de plus 

C est de la ronl• ··en• de :Syon dOnt U a ag t QU r.e 
ba•·ardaaes! Fon htur""""'1ent nombreux sont c~x qol 
uUl,...nt leur tem)l'5 d'autre tar;o11. c .. sont .es vw eurs de 
l'Expoe1tlon perman<nte dea mallre.,.lusrr!ers F\Set f'rt1ca, 
108, rue de l'lns\ruc::Uon !Bruxelles-M•dl•. qul peuvmt acbnl
rer chaque Jour de 9 à 12 et de 2 à 6 h. le> maguillqu.-s 
Jwn;nalns que viennent de créer ces artis:c~ do l'écla.•r.\~e 
moderne. 



Liége en fC:t~ 

J&mats l'ann ·.eri&lre des Jo\U'tlé<ls de septemore ml reçu 
du Clel hégeo:s t<ult de ts.veurs 1. .. Meu.ons qu'U n'avait 
plu.. tait un ~mps aUS&I splendlde deputs 1830, au moins l 
Et ce brusque retour de l'été, que l'on croyait fini. 11lum!na 
une Journée dont on îiLfdera. à Lléae un aouvemr cbann&n:. 
~nne n'a•a!t prévu œt:e partl.clpeuon du ao'.ell aux 

fé!4!11 de la Cité Ardd::e. Et !e proç~ da cfe.!M!.Ut 
ne pan.!.\..S&<t pa.o bi<m copleux. :.1.ai. la annde aole bleue 
tA:Pdue au-d=us de Llfge mit t.out le monde de bonne llu
mlur. ll y avau d•" drapelets aux archets des tramwaya et 
d411 tror!eybus, des drapeaax aux façades et de. col'l.fces 
par ioa:e :.a >i:lc. 

Le samedi de Jà on dansait sur la plaus. on t.ra .t la 
Lo:.,r,e Colo!llale au Thé.i'.re Royal et U y &'>'ait 1nnd ban
QU< Il !.a sa!:t dé3 1ê '11 de la V!Ze, t&Ild.J$ qu'au COil.sei' 
n tolre. c.!e!Je Sorel, Mu Dearl)·, André Burdlno, E:en 
Dœla, etc., étalent app!auclls par une touJe énorme. 

On le vol:, la • U:e de Tohantchès ne s·est rien retUAé 
pour · 4 c Qua'.re G lorieuses). 

C'eat véritablement la fumée 

de ta 11lolre que la tumée émana.nt d'un ciaarmo BEI.LINA; 
le c111ar1110 BELLINA, à l'arome al délicat, est tn ettet 
l'une des glorieuses créations d'une tume si Jtutemtnt 
n!pu~ pour la qualité ctn>..stante de aea prodwta : LES 
rrABLISSOŒ.'-"TS 000!'1 WARLA~'D. 

Le banquet 

Tro:a œn:s pe onn...s a>Sl.stèrent au banquet, piùldé par 
M . Georireo Tru.!taut, député ec.'levln, ce da.ble d·anuna~ur. 
... 1.llor. cer.t pour e<nt, aUquel L!fie do~ déjà l><sucoup 
d""4 :e domaine d~ ré&l:s&tion6 pratlqu .... Ne dlk>n ll'I-< 
que Trul!&ut .,.t le 1u1ur maieur - p;ua ta:'d. bien entendu, 
t:el plu.. t.ard .. Ma ... n'an\lcipons piu et revenons t. t&ble. 
Au dt.>.>ert, M. Dcla1u1or, bourgmestle d'Enilllen, conta corn· 
ment aa commune lx>taU'.e contre l'empru.e flamande ... de
pull lil5 1 • N en dti>latse aux tonctl<>nn&lres enque:eun, 
~ x. Dea.nno'" m~ conc:;oyena aoat dea Wallons et pu 
OCIDMquent, !:. Mt la "'"'' dure 1 • Les tro:s oenta c ~ 
dl Hole • p:ésen!e. 11olltàent p&rtl<:UIJ~rement oe pao.s&ce 

St l'on dansa. C..'<:.:o Sorel. a.rrtvce c iur !e tard,, vint 
M m6Jor aux ardent Wallons QUl, un pou pompeHu. voulu
rent 1 aller, t.oia. de leur dan.se avte Célimène. Et Céll
m àM tlt pr•uve d'un entrain Jnép~•b:e. Elle dansa Jus
qu'à l'aube. 

c W;c, Q'JeJ.:e T'Jle nahtre., . CO!llille :e champa;ne ... t, 
tü.a&!~l:e. 

ETRE lU'-CE 
Le$ Cotkts • Cllannerelne • ~ont d•s proprl~:.éa 

amlnctuantes remarquable& et sont unu.nlmement recom
mandé, par la haute couture. 

C:HARMEREIN&, Z3, ..... au n1p1er1. t•nutllel. 

Un dimanche bien rempli 

Ce tut un dimanche un peu là qui auMt ce sameGI de 
guindaille. 
P~lerlna11e. d'abord, à la t.ombe des c R'vlnt<>tu 1, QUI aom

melllent aux lts!ères du vieux quaruer de Ste-Wa!burae tt 
de la Hesb&ye. La mu.nque du 14• de liane et I~ dra;ieawc 
de la sarruaon. le ,.,.u é:mdard de 1830 COAdutstrent les 1..:6-
geols prù de :·anc.<!n <lwnp de ba!all'.e o(l la rt• D 1Uon· 
ruurea toml>trent POur la liberté. Cha.e cuncu...,, ,er1aln1 
cbronJqueun aru.rm.,m que c'eot dans oet parages-la oaa· 
lement que les six cent.a Francltimontoi. s'atu1quèrent & 
Louis Xl et à Charles l~ Téméraire et e'eat usez •Tal.Sem
blable. 

Pula la pl!AI ttl)l'lt aea droits. COrtéges, ccncoura. 
delil&. Grand match ~ !ootball devant une foule record. 
Enfin, le ooi.r, sur la P&&Serelle, ce trait d·unlon ent:e la Ré
publique d·outremeu..e et le centre de Lléae. grand leu 
d'artlltce précédé d'une retraite militaire et d'un cortese 
funambulesque. 

Des m~llers de personnes &aluèrent da.na la nuit douce, 
l'app&mlon du Perron et du Coq Wallon et la Meuse ler\it 
de miroir à ces Jnai>e& rap!des. 

L:ege a vibre lntenaén>tn: Jusqu'aux petl~ heure. ... Et 
pas une note dtscord&nt<' t.out à. la bonne !ranqueneu 

Détective GODDEFROY 
OfrFICIUt ..IUDICIAlltlE PENalOHNt 

8. RUE MICHEL ZWAAB Til... Hoa,. 

Fêtes de la Wallonie à Charleroi 

La tete de la Wallon!e a pr\$, cette annt'é. à Charlero~ 
une ampltur que le beau tempo ne su!!Jt ""-' ..-ul à. expl!
quer, et qui pro.-oqua en vll:e une anlmaUon ntr ... )rdlJlaltt. 
Certes. et r~rve faite d·une aUocuuon qui h:t prononc<!e 
le aoi.r et dutusee par des baut-perleurs. elle n'avait 'n•n 
de pol1Uque et !°on cht>rCheralt vamem~nt dan.1 ce !ru 
cort"lle & la gloire dea provmtœ wallonnes, chez = en· 
!ant.s venu.s de Cambrai et de Mons et qul. avec ceux dea 
éeo!cs de Charleroi, évoquaient le Hainaut d'autrefois. ch<!'J 
le. bons et placides gl!:an:a qui les accompacnalent et chn 
toutes Lea aoe.~~ wallonnes. accourues de p:>rtout à !a 
ronde. la plus pe:Jte raison d<' cramdre pour 1 un:!é na:Jo. 
na:e. o·au:e~ œ n "'51 pas pour r:en que la lè~ de la 
Wallonie colncide avec la commemoratlon. à Bruxelles. des 
Journées de septembre 1830: près du drapeaux au coq 
wallon, nos trOIS couJeurs étalent a•isst abondamment re
prœ.,n~~ qu'elles le 1ont 1.!néralement peu dans d'autres 
manl! .. tat.lons où, sur le tond Jaune d·une bannière ré(ll> 
nale. un lion D01r se df"ache. 

Nos « Nemroda » à table 

Grand uaortllnent de 
Menus illustré& pour Dîners de chasse 

PAPETERIE CEr>-rRALE 
tO, .)larché-au>-Ht r bes, Bruullea. 

La leçon qui a'en dégage 
Si vous voulez voua meubler Fait à noter d·aweurs, u n'y a pas que Ch·orlerol qui ait 

cette anutt fé:é de la aor'." la Wa:Jonk A Lo 1e a=I. e: & \'Q..t' IJ..1 M..Lténeur ca lie l~~e. art...atl"u.t et de c,u.al1të aupéo- à Mona. et l Ve...--v~E-rs do à !'.,~l:es.. a.a& ._ .. n.>~er Namur 
rteure. -~·ou. ;. la SUccunale de noa A~ d.An J Q'Jl avait donné l'exemp:e '.e dlma!lcbe p:~nt, cet:. D.E COEX.! Prèrel, n.• Royale, H5. • Bruulles. tete a rev6tu plus d·ampltJr que ;ama11. œpenda.nt que. Voua y Q>OUverez_ dàna U.ll cadre raltlné, la aammo com· même ;. Bl'lll<el:es. d'aut.rca Wallons - et pu seulement 
~let.li de leur toute dtrnlere product!Oll. d"8 Wallona - venus de. Quatre coins de l'a,Jlomératlon 
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L'OASIS, LA TAVERNE LA PLUS COQUETI'E 
ET LA PLUS ACCUl:ILLANTE. -

•· l Jngulstlqut, prm:i!ent p&rt &Tee entbou-
llJUme à la J.:11unée dt la LI~ 

c.ea manU't$:&~ a••es"."'.n~ too:oN que la Wal!on!e ~ 
une lorco qtll enttnd qc on la rt:CJ<C!<!, une torœ dont rar
ermauon e&t devenue nkes.uire pu l<'S exds m!mea de 
c.ux qui v.ulent la brimer IOlla le DOmb'l'e et qui ont troP 
1ptculé our aa passn1~. 

N'aya1u Jiunal.s mé de raire d .. 1~• dia!~ une lan
cue tt> dehora de laquelle li n'est potnt de salut, les Wal· 
IO!ll n'a"atent pas UQ4iUlé que d"aul~ ruaient ce me 
pour !<Ur compte, et comme la qu<$llOn des la.ngue.s ne con· 
cernait paa leura p."OVUlces, lis an10nt estimé long'emps, 
l tort ou à rallon. que c~~e quœtlon flAmAnde lntér-•t 
ourtoui l"'1n compamota tlamanda e~ qu'l:S n'avaient paa 
à a'e:i melu. M&ls d<!vant t·emP?W !lamlnpn1e qui s'é:.nd 
c:e plus on p:us a Q1Il. &ptta a•o:r CODdamné la ~ 
des Fland."t'S' a'1 ~· d'Une langut, respeaab:.e certe&. 
mals aana expana!on. voudralt a·t:endre ., Wallo~. en 
oom~çant par la !ronU~re llnlUIJt!que et en ann~t 
En1h1en avant de collQUèrtr Bruxe1:e11, les Wall0tl$ ont 
comprla. Et !1& ont re&lrt. 

Le nombre et l'importance des mantrestatlon.s de diman
che l'att.eatttit à aurnsance. et cewc qui les ont provoquks 
par leura extès feront bltti d'y rétl~. 

Les Choesels au Madère 
en dégustation tous les jeudis soirs 
au restaurant NOVADA, 22, r. Neuve 

u Woelig Belgi.ë ».Belgique tumultueuse 

Sous ce lltrt, M. Blanltenateln, JournaUste à RotterdAm, 
publle un Uvre sur la Bel«ique d'aujourdbul l\L Blanlten· 
11.Wl fait un• brillante catnt?e au c N1euwr Rotterdamlche 
Courant •. où • rJbnaue c De TOestand • a etè tonitemps 
f~ Il l'a quittée rt<:emment, a.pttS un proceg de ten
dancN avec .es oollllll&Ddluwu, grands trafiquants llb&
rawt de Rottttdam, qui trounlent ce ttdacteur dlplomatl· 
que trop ra.rouwment a.nuancma.nd. Quoi qu'JJ en .ait, 
M. Blanktnstrltl s·est oencM atec lntlnllllent ae curlOSlte 
sur la B•lg1q11e tumultueuse. Ce titre ~UI en dit long. POur 
un Hollandal.s du Nord. nous ne serons Jamais que cette 
en;ea.nce frondeuse et ·ingouvernable du Sud. 

L'ouvrage 1'$t a.gréablrment Illustre drs portraits de sens 
que la Bclg1qu~ honore parmi les plus tumultueux de ses en
!anta: Spaak, Va.n Cauwelaert, Lten Ottttlle, Cam. Huya
mans, Jorls Van sevenn. Et c'est vrai. La Hollande d'aUjour
dllul ne donne plus de c:estttesslngulièttsdontlbl.stoirent 
un roman agité et parfois tra.clQUe. Dt.li un seul homme 
d'Etat nttrlandal& QUI ait connu les hauta et les bU dra· 
maU•ruea de Cam. Bu:rsmans. dern.,.,. incarnation d'Uylen· 
apl~el, t.ant6t patriote, tantOt communard et .auvent les 
deux à ta fols ? Imaalne-t-on Ira c Bwl•nlandscile ZAJ<tn • 
confit~ à un ministre à p0rtereu11le qui, en tevrter ID33. 
condufljllt des bandes d'apaches à tr&.\'tra les rues de la 
capitale et !allait tomber les vttr•a des Journaux conser· 
uteurs ou des collê1;es reUgieux avec un grand bruit de 
cutacne~tes? Non. ce n'est paa l'aimable et doux Jonkheer 
de GraeU qui eùt Ja.m&la commis pareille erreur. Cet!A! 
llOltte mooooataire du 17 !fVrlcr rappello evldemment a 
M Blanl<•"'••a1n celles dt œols d"~'' 1830. 

Avant de vous rendre à \'Exposition de Paria 
adrewt-VOUS awc BUREAUX DE CHANGE des gare• du 
Nord <Vl~phOnes 17.69.16 • 17.95.JDl et du Midi <téléphone 
2160.57), à BRUXELLES. Cb~uu d e VOY•r• pou.r l'AUe
m AIDO d l' Italie. 

TOUTES MONNAIES '!:'I'RANGERSS 

Ce n'était pas 
un incurable ! 

A 61 ans. U r<uutt 1 .e déb3rrassu 
de A toM!ip>tlOo 

et. de se. rbu.matl .. mea 

Vra!Hmblab:ement, cet homme devait penser que. pou.r 
IOn ca., c U n'y avait rien à fa.Ire >. D fü quand memt 
l'eMAI des sets Kruschen et \'Oie! ce qu'il écrtt : 

c Aaé de 67 all.9, j'ai toujours 10Uffert de const.tl>'\tlon et 
de rhumatismes. et tous tes rtmèdes employés ne m'ont J,.. 
m&1• .un rait. Or, dep1W. S1X mol.a que Je prend&. ré11UllUo!
m•nt d•s sets Kru.'Chen. tl'llt a dl5paru. J'en su!! tellemmt 
encbant~ que Je les c~ille à tous mes amis. • - X. M ... 

La sets Kruschen sont aou.-eralns contre :i'lmpor:e qutllo 
rorm• de oon.stlpa.!Jon. Ils stlmuknt aussi les relnl e~ l• 
!Ol•. c<'S au!TeS :iettoyei:rs de notre sang et de notre cori-, 
Avec l'a.lde de :a c petite dose quotld1emie • de Ktuxhen. 
lea pol'IOOS et Impure~ qui ~ultent de la nutrition 10nt 
éllmlnts régulièrem•nt. L'acide urique en part1culltt, ce 
poum>yeur de rhwn•tlsmes. de goutte. de mawc de rctnl, 
ne peut plus s'accwnulor et envahir muscles et arttcula.
tlon.•. Vous é~ alors 1t'!lnlt ivrm•nt déU\'fé de vos douleurs. 

sels Kruschen, tout•JI pharmacies : flacon& à 7 tr. 
tr. 12.75 et 22 fr. <ce drmler contenant 120 c peUtes dœes Il. 

Les ministres du sud 

A cette date. la • :rule bruxdlo!so u~ la ma!Kn do 
L1bry Bagnano. journaliste l rares et ~len pensant au t.t,... 
vice de sa MaJl.'5té le roi OtUllaum•. M. Blanl<enstœ ne 
ptut a·ompêcher de lais&'r prrcer sa dureté hautaine dbom· 
me du Nord. Il est !rappé pat la pau\Teté patoi..,.•nte drs ora.
uurs flamingants. Pour lui Je grnnd lfnl~ors1talre de Leyde, 
c~ hommes du Sud seront tou)ollrs J'incornglbld provin· 
c11ux qui manient la btlle lan11Ue avec des puchenes 
amusan~<- Par •uttrolt, nous IO!llmes de c petites s~na • 
e\ l'auteur a ~levé uiut de IWte notre c «mplexe dir.!"" 
rlor1tè •. Grand bOutgCO:.s et ;rand lsnél!te, M. B:anken· 
•' eln a• détourne prudrmment de '.ou te oompromiss1on 
r.toe le flam;ngantl.sme li e~pllque pOW~UOI : le flamln· 
gant ~nttr& touJoura 1" luPérlorité du Hollandais C't!t 
un trop pellt bourg«Jls. Il ~prochera tres \1te au Hollon· 
da.la ce qu'il ne peut supporter chez lt lransqutuon. 

D'autant que le Hollandais n'a rien à gagner a.u conta.et 
d• ee &&UV&K• pittoresque . Cette atlltude n'"'t point nou
velle. Nous savions qu'il ap12r<'clalt notre fraicheur r1 notre 
Jeunesse, mals sans nulle en\'Je de nous re~mblrr. 

LH tliarett~ dt la Rfsit turque sont e:?. vente dlt: tous 
les bôns détamants. Botpbon:, fr. :? n. Corne d'Or 3 fr. 
l'•nidJt, 4 rr. les vtn."t. ln tro:.s marques sont ,,;•ni!~ 
ttnt pour ce.nt tabac turc. 

Un impertinent Batave 

En un pomt au moino, M. Bl•nkmstem appro1ivc pl•l· 
nemcnt !'attitude de la twnultueuse Bel!!ique. C'est "" po
llUque etrangère, telle qu'elle a eté défini~ deputs un a.n. 
L'auteur hollanda.1$ s'cmp~ d'aJvuter, avec une pointe 
de snob!Sll'le, qu·en cel!l les &lges n·om fait que suivre 
intelligemment l'exemple de la Hollande. Bon col'llUWMur 
d•a affaires de l'Furooe, M B'.antenstem rarle Ici en <OO· 

ialssanre de eau'<'. Sur tous les aut.res chap •res, U rn 
prend à &On aise; alnsl quand U aperçoit dans le mouu· 
m<'nt c D1na.."O • un c tuhcr hll.téri3ni5me .., ce q\11 rst 
parranement mexact, la thèse raclque n'ayant pas de plus 
!t'roce ad versa.Ire que M van Se\ cren. lequel ~t un pur 
dleclple de Mau~. Aln•I éealement quand U volt de 
l'hltlémme dans tou• le l't'Xl.•me. M. Blanken~\l'ln a sa. 
petite manle. li •Oit Httler partout. 

Ce Uvni amusant, deCOUSU, m&is agréable, montr~ b•OQ 
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"' 1.,•7.,mnft ~'.""!' J MATELAS 
t N V ENTE CHFZ~~ANOERSORCHT f' ' AUi DH tCUYfR &•UXElll$ 

l quel point, pendant ces trola siècles es. demi. Jee deux 
mo!U6a du pays thlob ae aont ô1asocléu. Ceo Dearelle et 
ce Cam. Huysm&na, gens nou,.eaux et etrrontAe, AC'ltat.aln 
nés et p3mj)QJét.alrea hirnlt""' oont d.. N-rland.t.a de 
l'êpOqlHl de Witte et d Oldenbamel'eldl.. lia oont lnconnu.t 
dans la Holl~de de ~ Colnl et n·!voquent choa lea irranœ 
pabllcJstee du NC>Td qu'Une cunoelt.é tnœclbl.,,_t errn.yee. 
M. Van Cau,.-.Jaen est de ! 'époque de MarnlJc de Saint. 
Aldetondc. M. Col.Yn est de !''poque de M. Co11n. 

l:llfln, •• qUl frappe le!. cUt la d~nl'olture du ltJl<! ~ 
du Ion Noi:s éttcns accoutum61 à dl'S P&rillt~ IUlfLlante 
~J! traltaltnt d• nœ a!!alres à la diable. aana t.rop de 
..,ucl de l't'Xllctitude. Voici wi BoUandt.ls quJ ne fait pu 
•feutt. 

.. . Que préférez-vous ... 

un. longue randonnée parmi une rér!on sana joie ou une 
pe:lte promenade toute charmante dans noo plttoreaquea 
Ardennca ? 

... Que p~férc-z.,..,us ? On long ctraro. dont la fumée 
r~pll l:i chambre de ses e!Oul'tl douteux. ou un rentU 
c4ar!Uo, qui dure moins de t•mP6. ma:s dont le bouquet 
ut rncbanteur ? •• A~ d~c :e c1pl1llo BELLINA, le 
f ~ l°Orl dt.! COnn&lS5< •rs. 

En mémoire de la Reine Astrid 

En mé:no!r1l de la Reine, trop tôt en:e.·ée 1 ton pe.ya, 
Charleroi avo.: dojà :;on Parc Reine AstTld et .. Maternité 
Rme &' rld. Elle a maintenant. do.r.s ce parc, un peu plus 
qu'un nom.un peu molnsqu·une ~Ile Institution, malaauaol 
comb:cn plU& cvocateur, un buste de la Relne. une tmage 
admtmblement faite qui m3teriah ... le aouvenJr de celle 
d•mt la trop courte exlstenoe et la tin trac1que ont si dou
loureusement ému tOus nos oompatrlot.e& 

A 1 ~111011ve de l'U.F.AC .. un comlt6 1'6tait cozutttué 
naKU~re qu~ tr3ppant à toutes lee l)Orta, demandant leur 
Obo!e Il tou·~ los bourse;, car U voulait -er toute la 
popW&tlon à cet bcmma~e. rét:nlt &.ana bruit lee ronds n6-
CCJS!UrC.S à 1 érectlon de ce mcmorlal dont li conJ1a l'exécu· 
lion au ICUlpteur Victor Demanet. Et c'est ce buste qtU tut 
J.!!aagu?~ dllnanche ma· ~'1. d•"> le Parc de Charle.-ol. devant 
Jt. Eénérai-'1co:n"" Joly. aide de camp du Ro. qu'l! repr'-en· 
tnl: !\ ccttto cert'mon!e -.: devant :e lieutenant, oom:e Speos, 
attache ml::ta!:e s!lédo:.s. et de nombr~ autrea 1>"t10n· 
n3lltk. En d<'hon de tou•e.s :t"S 50C0etts patrlo:lques e: aua.ol 
d~ tous ~ mlants ci•.- ecoles. très nombreu$<' 6talt la roule 
anonyme qui s ~ta;t spontanément a...oc16e à oet hOmm&lfe 
• ln f<c.:ne défunte. 

COQllt"T 
AT'IRAYA.NT, 
Il\'TlMF'. 
Apri's le speetocle. 
v r n l spaahettt à 
l ltnllenné. 

LE FETICHE 
57, RUE DE LA FOURCHE, 67 

Le mea culpa de$ Flamands 

I'.s nous la baillent ~ne M«:.te.ll' .• F\amlnJanta. a\·ec 
l•urs plaintes le-Jrs reproches et leurs s&rea4mes 1 

Taverne Marnlx o.iu un catin charmant et de la bonn• 
humeur, 18, r. Champ de Man. Brux. 

dtt$ses ... Mals nou.s les avozu réparées. nou.s avona rru1 
de notre mieux... • 

Certes, u y a eu des CJ'TeW'!I, de.s maladresses, de.s 1nJ111-
tloea meme. 

Certa, on a connu dea ronctlonn~ unilingues, des ma.
~ rrancophonea lncapable.s do compttndre tcua Jea 
JU$Uclabl .. de l•ur reaoort, dl'.I ofliclers pour QUI Ja langue 
de Conscience ét&lt J>&tfallement hcrmét:que 

Mals 1 QUI la faute, Je voua prie ? 
Aux trazuciuUJons? 
Jomal.s de la vie 1 

A la 1'14!0rttt Jlamanu qv1 litge <kPtùs plru d'un '""" 
au Parlement. 

Que l'llM. Van Cauwelurt t-t autra &msœ s·eo pre1>
~taux mAneo de Jeun anc<'trea 1 Le l'tlJme llnfUlatJquo 
de la Belr!que avant 1914. c'est eux QUJ l'ont chois!, ou 
toléré, ou voulu. ~a erreurs. la .. crinces. le martyre de la 
race opprimée, lea offlcltn, les magistrats Ignorant Io. ,.. 
conde lancue nt.Uonale, Us m portent la responsab1Uté . 

La Sette ]Vleunière 
51, "'" dt la Fourche. Bru.u11e1. 

Menus à prix flxea et à la carie 

Les samedis el dimanches. dlner..ooncerts sans a ugm-n
tauon de l)rlJt. 

Meme mLl50ll 1 Anvers, rue Appel!nans, 17 

Pu nous! 

Querelle d'Alltmand ! dlta-:-on Pulsqu'U y nai: ata tn· 
Justices. U fallait l<.! rep&rer, (IU<Ucs qu·en f=nt lea 
cawes. 

C'Ellt wal 

Ma.la en ravorlaant la di!fuslon de la eull<lre lattne, en 
assurant 1 la Janaue trançat" une lndlacutable supérlorlt.é, 
1 queb mobll .. <>WtMalt la majortt.é namande QU! n0\1$ 
gouverne depul$ 1830 ? 

Comment a-t-elle lalaa6 raire ? 
Par lndiffértnce ? C'e!lt bien Invraisemblable. 
In!luence d'outre-Qui~n t Certes. JI serait dltr!cile de 

nler le rayonnement de la pensée, de la l!tttrature, de l'art 
rrançals en Belrique: mal.S u n·y eut Jam&i.s, Il. notre con· 
aalss&nce. pression ou oontratnte. 

N'est-li paa plus IQllque d'admett<e que, dans l'esprit de 
nos oonamuanta et deoi homm"" polJ~ques qU! leur ont suc
cedé, œtte pnmauU! du rtan(Als est apparue oomme desl· 
rable. oomnt• al'aDtaretUO pour les gmè'al.!ODs à Vtllll" ~ 

Ne ae sont-lis pu lnlplrf3 de 1·~ellljl'.e de la Flandre 
rraoçaise où AN a'a!M!:lr °' .. ns fi.l'e sacrt!iee. une !mpar
tante POl>Ulatlon 0.amande a renonû peu 1 peu t. sa !an· 
gue pour ainr~tt c<>mplttemcnt à l'entlt.é r~iuse 1 

Ne ~'OYLltnt.lls pu. ces hommes d'Etat. les Ve."baerm 
et les Maeterlinck 1 SonJCAlent-lla à 1·expan.s1on coloniale. 
1 notre métropole, au t0url3nlt. au commerce, 1 l'Intema
tloll8le des am et dts ser\'lces ? 

Ne jugeaient-lia PM ullle que la bo~l3le flamande, à 
l'instar de ce qui "9 ~~ dMs tou.s lea pays civlllsés, pra· 
tique régulièrement la J&JliUe de Volta.Ire 1 

On ne sait. 
On ne sait qu'une choie, C'est Qu'une bande œ pollttc1ena 

Oamlnpnta, butés et arrlvlate.s. s'acharnent à déu'utre le 
travail de t.n:>ts quarta de llleclo.. à ruiner l'œuwe oons:rue
Uve de plu.sieurs Eéti~ntlona dh~mmes d'Etat flamanOS. 

Flamands et &!ces, de IW'Ctoll.. 

Votre installateUT 
FJlc eat Jol.e, leur lndlirnat1011. l•ur solllcltude pleurnJ. 

cha:de pour leurs lrtrl'S sacnflés bnml'a. denatto~ 1 
F.t !li• 1'3t n:dtmtnt comique. l'•ltltude d .. Wallona et 

d .. Uruxcllol5 Qui se bornent à répondre en ae frappant la 
po1tri110 : c c·œt \·rai ... U y a eu des crreura .. dea mala-

vous conseillera d'acheter , . .., appareils saniuures chea 
RENE DERECQUE Cmalaon de, .... , QUl possede dans -
V11stes salles d'txf'(llltlon une c<>Ul'Ctlon complete r.• 
SALLES DI: BAIN de bon aoQt et f. tOUS les pnx. ~. cha•l.5-
sée de F~rest (l'Orte de Hal>. Bruxelles, de 8 à 18 heure., 



CUENT DE JULIEN LITS UN JOUR 
CLIENT DE JULIEN UTS TOUJOURS 

Le sp/ic1allsle en beaux biJoux de fantaisie 

Diamantaires 

Oroa tvét1' ·m .. nt, cette lSCllllllne. clans le monde anvenoll 
du dl&m&nt. ~"" l>UWBill<> orp.rusmes, le Syndlc&t du Dl• 
manl ei la Nduatlon Beire des Bou""8 du Diamant. ont 
oéltbré :ror di.l<!hne annl'<TSal?'e Ce fllr•nt des manites.. 
l&Uoos tutu...-, comme on u·en ro1t c:u'l Anvtft. d• 
banqueta clo choix. d&ll$ df'S déOOl"S un peu -ta. D 
.., d~cea de cœ marutestatlons une lmllfe!151oo de IWt• 
trai>quWe ri. de crand.ur llÙtt d'e!lo-m-. Car Il l• poc'\ 
Jou• clans le dhe!op;>ement d'Anvers. tm rOle de Pl'"""~ 
p!an, ulu.I du diamant. c h•t steentJe. ccmme dl.Sent lt.1 
c Suljoren •. ne ll<'1l t tt"' n~!lge. Oetre seule Industrie 
emplole 18.000 oun.tn, D 1 a. rue du Pélican. et aux alen· 
toura. quatre grnndes bours<s qui s'O«Uoent e:xcluslVf'ment 
dl'9 uimllBctlona en diamants talllts. Quant aux fabrique• 
et aux l&lll•nd. elles aom l~n. °'"' Journallsl<'5 françal• en quête <l'émoUom tort<'t ont 
pré.!i.fnt.(! souvrnt et C'f"ntrr diamRntat.re an\·er~la comme 
une aorte dr O. Q O. do tous les aventurtero modrme• 
C"ét-lt de lu llttforaturo pour oonc1eri;ts. Nul marelle. en 
f'Uet. n·~ plus rontruté que telW..Cl. ni plus rrunuUru.~-· 
ment orpnbë. Nulle Bourse ne fonctionne a.·ec autant d• 
réfUIArtté et en nitrant a•1tant de prantl~ q1e le c Dia· 
mantclub •. qu1 compte ddà cinquante ans d'•xb~nc•. •t 
le c O:amantbeurs •. C f6t toute cette acuvité d" chaque 
Jour qui a tt~ célébrtt. la "1nAine piasott, par l..s qua"'° 
mlll• n~odanl6, couruen et comm~t..s, de la place dl .. 
mantal1'C &DVf'l'M>tse. 

En 1~"1" honn.ur. un penotUlllge de marque a'eta.IL de. 
rang~. Slr Em'51. O;>penheimer. un d<S roll; du diamant, 
Pfl"30Un&llt<I londOnlenne olll. de la <apltale de !'Empli'!", 
rtslem•nle •outc la production et l'ecoulement du diamant 
dana le monde. Us dl3.mllnta1ns anver-.oi& lul ont réM'n·e 
un a<"CUf"ll !Wïtueux, D'autre part. Je ,1touvernemt>nt belge 
lul a dinme I" Couronne OlymPlQUe du Trava:I. qui th'. 
allnbu~ tous k• cinq un.•, à une prn;onnalitt qui a romlll 
un grand nombre d'ouvrters au travail. C'est tnconlf'tltablc
ment le "''·' dP Sir Opp<nhelmer qui. g.-ace à son plan Il• 
r<l~vem•nL de nndu~trte dlamanWre. a rf'uSSI. ap"'5 les 
anné<.s de aise, à sortir le diamant d'un marasme dont 
on n·ava1L pea Ollé rt!pér"r qu'il se "'levcrait (/Utique )Our. 

Dépannage jour et nuit 

par · G ::a~e Ccntlnema, rue de France. Bruxell!'S-Mldl. 
Même dlreeUon que le G~rage sous le Grand·ff6tel, l ta 
r. Gril1'J' BrW<.·Bol!"5e lprtlf;e 3 fr. pr 4 b et 4 fr. pr 8b.1 
SttTlces.tahon5 de i;ralssage et la~e selcntl:Jqu<"S .. 
T out--a -'Qontlona. Pcn;onntl courwi... T•L U.63.5%. 

La. petite guerre 

Oll6 atllch<'S !lln~<'S . c Mathieu, Gouverneur de la Pro
vince t, annonc.•nt à Llèi:e les grandes manœuvrea Gu 
3c cor pg d'atrn•• qui. la scmame prochame. sera trall$
porté du c~mp de lkvcrloo sur la ligne d•• lortS. 

Ri..-it di• plus 10.:aque out" re mouHment de trouJ)('s. A\·ant 
b curne déJ:I. le ittnt!roll Leman a"u~ - en vam, htlaa! 
rklani~ P<ltt.llt3 opéraUom. alm d'acclunar.,r les .nomme 
au tttnun 1ptc:tal de ln IJC)SILJon fortll~ 

Les 3e et 4" dlm!Oru d'infanterie tt ~ nombttust'l! unit~ 
égalemmt df.sl(ll~ Polir la pet.~ guerre. vont donc ~ 
retrouver con • .ne l'nn dernier. dans b c demi-lune • du 
00..Uon ~ U~e D<s dlsJ>QSltlom ont tté pnsts tt I<·• 
trou~ "' se.J'\1ront des <lnenscs d~J.l dr=tts un pro ])(Ir· 
toi! d~lrnsn QUI doivent d<mewe debot:t en tout temps, 
no •mment les barrie«"> antichar qui se mult:plient ~ 
Pont "" Il f1émalle. 

.Mali tee aftlcllet du BQ<•••rne1.. uat.urellement orft 

John 
WHISKY, 

Haig 

16z7 
La plua 
ancienne 

Distillerie 
de whiaky 

au 
monde 

Ag111t Général: 
R.I. l11u,...;o., 

1,.,xellet 

un œrtaln émoi. Ne parlent..,llea pea du danger qu11 1 
aurait à s'approcher des troupes en action ? 

Des rassemblements se sueot'denL devant les mtm1 ~ 
s'étale 1·avertl.ssement .. POUr lea oomm~res Ut!!eo~ c·OI& 
là un préeteux, un emoavant auJet de conversauon. 

Voulez-voiu un bel aquarium ? 

Nos édiles à ParÎ$ 
Le baron vax.._ttt a rl\<'emment reçu, au Pavillon do 

B-.lgique, une delègauon de no. Coll~ communaux. D eut 
toU.• tœ di..<cours désirablœ, un butl<·t birn garni el. comme 
bien l'on pen.w, après cela une petlte aortle en ville tout l 
tait pépère ... 

Nos é<!Jles turent oondults dal'l8 un endroit. Jugé très pan. 
sien, nous avons nommé Io Tabar1n, ou 11 leur lut donn6 
de contempler ce qu'un de nos compatriotes appelle, sana 
détours, les • remmes nurs •· Dirons plwi poétiquement d"" 
rondeurs, des albétres, dea go~ de ro&t"S et de lait, etc. 
etc ... c'est moms bnit&l et, en fin de camp:e plus exact. car 
- tant pi.sou tant mieux - 1 .. n11 in:~ral e5' prœcrlt cb~ 
M Langeron comme chn li. Max .. 0:. dana la troupe des 
Il<'~ e!l ruerre de jo~ et ioute rerblanterle ~talée. se u-ou. 
Yatt un 1nnte deomocraUquemtnt m vestc•n, qu! paraissa" 
d'ailleurs tort à riwe. Cet lzn1té n·~talt aut"' que le baron 
van den Bo.1ch. con'1é, l ll!re personnel. par M. Vaxelalre. 
Vint à passer l'èchevin Coels1., khe\'\n dt' la VU.:e de Bru.. 
xtlles. pharmacien dan• le civil, \Out et!ncelanL de plaques, 
d'étoiles et de l"OSellc•. et di...:tnulant dœ poc:tcraux a\'an
tageux sous n plastron digne d'avoir ttt empesé à Londres, 

Le bo.a Coelst toise le sunple appareil du buon van den 
Bosch en veston, et l'!nement .. , 

- Vous représenW?. donc à Tabtu1n le Front populaire, 
mon cher baron? 

Et l'autre, d'un alr dét.acll6: 
- Ma!S non. Je repr~nte le parti aoclal cathoUque, tout 

!Ulllplement. 

Vendanges en Alsace 

L Al"'Ce "t en node dl' venclani;es, mal.o li 
parait que 1937 ne fera pu t;:.oque. Trop peu de soleil. 

Cela n'a d'ailleuro aucune lmpo,,.,,ce : !e; meilleurs 
nns fms d Alsace, du me.lloura anntoes. de mt.ne que 
toulf'S '"' •P"clall~ de ce paya Oil l'on manie bien. Toua 
les t.rOUvereoz à la ROtl.saer:e d'AÙlllce. l'tl<'blisstmmt très 
cot~ du IGi !Al ü. Emile Jaccmaln (ane. boui. de la senne>. 

Rultrea à ·ous tes menu.s. 1.ln perdreau ent:er avec le 
menu à~ tr, 



3436 POURQUOI PAS ? 

Spa en automne 

• dt!$ charmi e Ll1 surtout si l'on st!Journo au 
PALACE HOTEL DES BAL'IS. 

S6 cul$1ne est rtnommée. - Prix ttts raaonnables. 

11 La mère-poule et le scarabée 
C'est le lhm.o d'llne fable politique de M A1eorc111, cor

~'POndant par!Elen d• la c Llbre Bel11que • QUI, d6cid~
ment, ne craint J>aa <le mettre son 1mag1.Datton t tout.el les 
aauces - et S<'S !f'Clrurs par-dessus le marche. 

La m~re-pou!e, c·eat la Chine. Le .scarabét!, c'edlt le Ja. 
pon. Pourqu~I Je acurabé<! veut.-U c étrangler> !ale> la mrr+. 
poule? <C! c Llt>re lklal<rJe • du 2s-9-37>. C'est toute une 
hl&totre. Pcroonne na &ait r!en. Seul, M. Aitorces $Alt 
Oyn: 

c TokJo an!: pensé qce I~ scarabée étran«'.era!t la m~re
poule et voici que eel~ ~ mlt à Jouer du bte de tel;e 
f&ÇQll que le scarabée dut rep!.e: ses aces ... •· 

c ••• Vus à la lora~tte, con:.inue-t-l.l trk proealquement . 
tou.s œ.s Jaunes •ont l'air• de ie b&ttre, pour de mauvatM!S 
prunes. ayec de vrais pnmeaux ! • Au tond. Il n'y a pes de 
confut 6lllO·Japon1ua. 1l 1t y a pa.s de bombe& aur ChAnghaT ... 
n y a la cMU.sa\lon paie~ contre la clvWMtton chré· 
tlo nne. ni plu.; nJ molna - et pa.s tant de falbalaa, s'il 
vous plalt 1 , 

Et .'.11. Ageo:ocs de .saisir son stylo Bayard pour dire leurs 
q·Jatre vért!és à eeux qu'U appelle les chl&tortena à la petite 
.,,.,,.!ne•· .. 

Brne M . .Agcorces 1 
On n ·a p:u tO\U les Jours l'OCt'&Slon de rire - et lAI aca

nt>tt. et !a mère poU!e. ça )et'.e un Jw 1. .. 

Une femme qui passe 

laisse aprèa elle un par!um de fraicheur d'une finesse 
exquàe ... Un homme QUI poae laisse après lui une MD· 
teur bien a.utttment captivante : l'a.rome dellcleux d'lln 
bon c111a."illo BELLl:-iA. 

L'histoire de la semaine 

On n ·a Ja!I'.Jla llnl de conter des anecdotfll aur Léopold Il 
En \'Olci une que noua croyons IDédJU.. 

En ce t.cml>6-IA. Léopold ll. reotll'é dans a villa, devenue 
hiaton~ue, dl'S Cêdrt'll, au Cap Fernt.. MO plt.lan&lt vive
m ent de la façon docH lu! parvenait son oourrler. Pas une 
lettre !Ill adr=ee QUI no fut ouverte et lue pnr le Cabinet 
nmr de Paris, expert Il enlcHr et à remettre les cacheui les 
IDlf'W< appliqués. C'cat au point que certain oorreapondant 
quJ >~Valt <!ana IOll IDtlmlte a·amu.•aic à écrire d.am - lei.
tl'H: • Je vous en dirais b.en cla\·antage; mai. comme Je 
aals que cctte lettre ocra ou\"erte et lue pu k9 Mn1c.. à 
c.., comm:z. Je noia pré!mb:e d'at:endre et de 1oua fa:re 
uvoll' de'"" •-o.x lorsque j'an=t.1 :·honneur de voua aopro. 
cher. ce que Je n't'cr\a p~ >. 

Un jour. une kttre nnnMc~ n'arriva pas à la date fixée. 
Le Roi attendit un JOur, deux Jours. une semaine; ap~ 
qum, >a patience IHJ echilppa 

- Plalgnet-vous nu Uouvemement français. dlt·U au 1-
ron Gvmnet. 

Le baron fit ur.c pla nte otrldeUe et. le surkndemaln, un 
h• ut !oncr:onnalre des P<>Stea u presenta à la vUla 

- Commencez p:ir le faire auendre une heure. ordonna 
M Rd 

Au bout de œ temps, Il ordonna que le >'.slteur !Ot !nt~ 
dUIL 

Votre blanchisseur, Messieurs 1 

Ses chemisr.\I, oe • coll. •es pyjamas, ses caleçons 1 
• CAL!NOAERT •• le Blanchlasage • PARFAIT •• 
33, rue du Poln~on, ttl 11.H SS. Llvraaon domJclle. 

3.000 francs qui trouvera acquéreur m•antnque apparte
ment meublé ou non. Centre. Duscrttlon. Tel.: 17.7t.7L 

Suite au précédent 

L'aut:'e "' ·~ 'khuoe souple tt roulut par:cr. Le 
Roi ne lui en donna pss ?e tempa. 

- Mon.:eur l'lnspec'.eur rent:oal, luJ dit-Il. Je 'eux \'OUI 
éviter de parler a!Jn de \'OU& évtter de mentU'. Voua aile& 
me dire que ma Jr~tre a été égarée: qu.,, llltOt rtÇue la ~la
matlon que Je vou• ai tan adreo&<>r, \'Oire admtnlstraUon 
s'est lhTée à une •nquète approlondJe et que cette enqu~t.e 
n'a paa, à votre rmnd regret, !&lt découvnr 1 .. traces de 
la lett.re diaparue. Il ne m'étonner&lt pu. pour ma part, 
que cette lettre alt été ouvene par un employe ma!adro!t 
qui n·a pu, en en refermant l'enveloppe, la rmiettre dans 
l'état ou eUt M IJ'OU\'&\t quand elle et&!~ MTITl!e dana aes 
mains. D 1era!t 1101Jlta1tab!e, '.\fonsleur 1inspec'..,,Jr ~rai, 
que ka emplO)·ts du serv1ce QUI =n1.rtnt tant de oolhc1tude 
et de cllrlOalt.é pour la cornspondance QUI m'eat adreM<!e, 
tus&ent chol&t.s avec plus de SOlll par l'admJnlltrauon t. 
laquelle voua ap~nez... Bonjour. 114oru:eur l'tnapecteur 
général. 

Et le Roi "° rt1.lra dana la pl~ voisine oil. avec un aima
ble aourtre. U dit au baron Go!!inet : 

- n y a d .. moments dans la Vie où li .. t bon de d:re la 
vérité à certa1nea cena. 

POUR \ 'OS FLEURS MARIN 
Sa del'Ue : tOUJOCR.::I ~UEUX 

~ AV>,nue Chevaler1e - ClllquanteDalfe 

Le coin de. à peu-près 

Quel est donc ce mtdecln que, dans son quartier. on ap. 
pelle oouramment l'E:acoculape ? 

? ? ? 
Et quel est donc cet autre m~ecln que aa peau tendre et 

blanche a !ait appeler l'e Esculape de veau • ? 
? ? ? 

Quel .. t dOnc cet artiste de revue, au ISOU11rt &1 doux. 
que l'on appelle da.na le monde des théàtm c la tante tor· 
dlale • ? 

' ' ? Quel eat, d&na le m!me désordre d~dtts. ce mur.clen -
éc&lement spécll.llste - qu'"n a .obrlq"et.é c Dardanua • ? 

Et cet habitué des peots carés occultu, copain des pré· 
cédent.\I. qu'on surnomme c Vingt !ranca aprt.\I • ? 

Le père Courtin à Wépion 

Sea sp...,i,. ~ aulvant •anc.t11ne tradltlon 1 
Sln menu • 35 !r. comme à la car.e ... 

Tunbre' et monnaie& 
Un de nos lectc-.ua noi:.s demandait, l'autre Jour, sJ 1 .. 

!lanungants aC<'.,pta.~\ en paoemen: des pi~ de monnale 
port.ant l'tm<:ripUon • S..lg,que •· 

Sans doute ne lta l't'fusent.-Us pas encore, mals la tamouae 
Comm!Mton de ContrOle linguJstique a'e.t occup;e de la 
que.•tlon. L'a•ocat V et quelquos aull'e6 ont comtat<! que 
sur certain .. p!tces. bllleta et timbrt!$. le !r&.'IÇ&ia &\'ait le 
pa.s sur le flamand. Or, prétendent-Us. c't'.\I! le contraire qui 
doit étrt. car les Flamands 50Dt ;>lt11 nombreux que : .. 
WalL·na. 

S:r.'e à leur réclama:lon. Il a été décidé ~ 1rapper ou 
d'emcttre dl$orm&IS des pièces, billet& (( timbres wtll!DIUrs 
flamands et un111nlr1t.a !rançai.;, en nombre ~0al, d'autl'e 
pan, là oil l'unlllni;ut.sme ne sen. pu posslble, le flamand 
aura l'avant.a~e aur le lrançalS pour au mo1na la moitié 
du tirage. 

Ce petit ayat~m" va coOter cller au contMbuable, putsqu'll 
faudra un plua a-rand nombre de matriou, de maquett.e1 Et 
de cllcht!& 

Saru perdre une acconde, le IDUllotère des P . T. T., oü 



Apprenez ln Langues Vivantes à l'Ecole Berlia 
20. ~ac.. Siuet• ·c.4-'• 

Mvlt M. B&ukerel. 1·est em;rt3M de mrtt.re ce rélr.me en 
...,. ...... NOUI tœnmes dot~ de-pull peu, d'Un notneau wn
tn ~ • BelJ".ache conco • a'f!Ale trlompbalement 
a!H!r9115 de • Congo Be:ge 1 et on peut y llre, sous la 
~~: 

• Nattooaak- Parktn. 1 

• Parcs Nationaux. 1 
eoe qul vaut b!en • Nat!onaal e>endarm<'l'le - Oenda.rmerle 
Nat.Jona.le 1. 

AJMI 1e m.arq~ !a supériorité d'Wl paiola local sur llD• 
Jansue lntft'Datlonale. 

Si voua voulez 

'°'-" tt:a!er et en même trmP& \'OUS déolùrer. bUTez 
la JAG CRBll:R de la BRAS3LRU.: ROL( ... \SYS. R~• van 
0: t. )4, B'"'LX"'llea 

Le flamand à la cc Nationale Bank >1 

Noua avona sou.s lus yeux un 1mprlmé étab!i par la 
Banque Nailonalt pour la déclllr.ltlOOS faltes à ses Comi>' 
IOU'1I de provt....œ. Le 14?Xte en énar.e muérement d'un 
cllp!Omb de l'Unl~era!t.t! de Gand. Sour 1 re'.<!\'ons : 

Borduf'l t p.ufa.Jtftnf'Dl ~. D. r ... R.) O\tl' prom~HI f'A 
t,n.Uf'n op hf't Platle. Land.. - :-..um df'r trà.ker of van 
cStn bc-ntfltltnl - Domicilie tao dm lrtkktt. - Crtialle
d.alam \.an wlfi!Slrl - Sa.tm \an dtn ttdf'nt. 

Ce docume!lt a '1lac1t.t! un tcl éclat de rire lorsqu'll est 
sorU d• p~ que quelques aemalnes aprè•. c'est-A-<ilre 
cee jours<! U a è!é remp:.&œ par un autre moins f&n141· 
slste, mats ou subsiste « platte land 1 pour province 1 

LA Banque Nationale prallque le • btllni\llsme ur.lflé 1. 
PC'Ut-on htl demander comment elle tcriralt ca&notte en 
n~1·Wlda11T 

Cr&nd-Ouché - Pavillon luxembourgeois 

avec toutel .es spèclal:tts IW<embo<lJ'ieollel. 
110, BOULEVARD A.'1SPACH - BOURSE 

Pour embêter le monde ... 

Un tlea ex•mples les plua typiques du mau\'aJS voulotr 
couvemtmental en matltre UnguLstJque, est celUl de Neer· 
H•71">1•m. Vollà une commune •allonne qui compte prei 
de 19 p. c. de !rancophonea <1 1 p c de Pl1Ut1ar.~ llnml· 
srts. Le nom, aoi.:• la Ré•olu\lon et 1 Empire de Napo
i.oo ter, f\alt Basse-He711s.':t'n On ne &>lt pC>urqu<1l on a 
chanié cela. Le résultat. c·a;~ une stn• de pet!tes iwtotres 
c:r1-nlft. 

Comment 7 Oh 1 ron. slmole : le nom ttant namand. 1 ... 
habitante parlent le flamand. If! dlarnt les admuustratlon11 
provlndalt-s des Flandres. et mémo le p<lll\'Oll' centra!. Et 
toulo la corr,\'<POndanC<i du Nord r.\ec Nccr-Hcyll.""'m. en 
dépit dN rèalemcnte •' d"" lols, 1<, !alL dan5 une llllliUe 
que P9 p. c. des ~cns du v1llag~ ne comp1 ennent pe.>. 

Pour comble, les gran~ magiwns, les a::mo1>cler.s. ~ ront 
le mfflle raisonnement. et emoieot A c..,. purs Wallons des 
proe!)C'C:.US •t ~ cataloguea m !lam:uid. 

Le bo\l?cmts:re a demandé • M. Pololle~ alors mlnl!U'e, 
le chan;cmtnt de • Neer • en 1 BlWC "· On l'a !WlVO}'e 
&Ttc de l'<SD bénite tle oour, on a lawé courir le mou· 
t.on. et N..,r,H•yllsstm cœillnue t. rrtneer des dCilU. 

Ah 1 a Il • ttatt ait\ d'une rommune flamande portant on 
nom rran.çab. vous aunt"t vu comme ça aura~~ bard~. le 
Jour oil le chAngement p.ura•~ ôte! solhclté ! 

SI aUleurs on pleure, à LA PARIS!E.'mE on se sent de 
bonne humeur : 31, bd Em~• Jacqmaln, Bruxelles-Centre. 
De bODn"' con.sommat.Jons dina un Clldre chaud et Intime. 

WYS MULLER & C0 

RENSEIGNEMENTS 
COMMERCIAUX 

BRUXELLES A N V E R S 
75 Af\INËES D'EXPËRIENCE 

Il y a T schoffen et T achoffen 

~ponae à un lecteur qu.I n• 1·1 retrouff plua : 
x; ne faut paa confondre Char:u Tlcho!fen &Tee Pa.dl 

Tachorren. 
Le premier es~ un Jo.ne a•ocat de Dlnan:. membre d• 

directoire caU>oUQ::e e: qUl krtt dt& &r..lc!es pou: le XX• 
S!tcle. On aMUre qu'il a du \Lent, m1.ls U n·..: q11• l• 
neveu de Paul TscboHm. ancien m~-e de la J""~e 
et del Colonies, J.eql>el •est rdré • U6ce oü t: a repr'.s • 
prof~on d'avocat. 

Sl on a cl~. ces dem!rr• temfll', Paul T>choflen. comme 
cftndldat J)OMlbte à la •ucc<>&S:on éventuelle de M. van 
Z~land - on dlt tant de ch~ l - U n'est pe.s nécœ&aire, 
p0ur cela, de l'enrichir d "?a mêrt~ do son n°'eu. 

LE SAVOY 
Désiré Claeyt< 

:;. per dansant aprk los spcctatlM 
P u et s:rands salons pour banquet• 
47, Boulevard de Waterloo, 47 

Dé$iré Claeys, qu.I rut un des am!a de la première heure 
de • Pourquoi Pas? ., et qui le resta en toute oœas1on. vient 
do mourir. Très répandu dan.< le monde des aifall'es rt le 
monde de< thé4tr.,.. dU'eetcur d'Une des succunales d'un 
de n,_ prem.ers établissements f;nanc.ers, U était an~! un 
art.IS:e particuli•rement doué : son art de )><'ladre l appa
rentait aux meilletl4 et il est l'auteur de nombr>?USCS ~ 
dom l'une, criée en rrança!a, au .Mol!ere, apres l'avoa- t~ 
en rlamand, à Am-.rs. • SIOOI>& rec t 1, est demeurte au 
rlpertolre de nœ sociétés dramaUques, en Fian<lre aUIOI 
blcn qu'en Wallon:e. 

n étal• de cette bonne race flamande Qui. l'esprit oun~ 
aux l<lt'ea modernœ, compl't'nd que le respect de l'idiome 
motA!rncl ne doit PQ3 faire ob6~cle à la d.lflusion d'Une 
lAnrue lnttmattonalc comme le français, parmi le peuple 
et la boW11eome et qui appellent de tons leurs vœux un 
• modus •1venèl 1 qui rcs~te les prè!erences de chaeun 
tt sana lequel le pays coun à la deatrJeUOn 

Il auna!~ d•fendre les prlnclpea de tolérance et de lit>em 
et, t<>ute sa "C. U en a prkM. par l'exemple. l appllcatlon. 

Il s'est étemt après une loncuc maladie <;Ul Je Unt all!6 
ptndan\ de nombreUx moia et dont tl suppor.a les oout
frar.- avrc un ooura«e pb,)·sl<1Je et une force moral qui 
ftront l'admiration de tous ceux qui 1·approcllerent. 

Now; pré.,entons à "" veuve et à ~ ramllle noe bien lln· 
ctrt11 oomphmeni.. de condolt:inces. 

Lf' <lirarrttu de la Re~• turqu• sont en vent~ chez tous 
103 bons dé~1llant• B"'phor., fr 2 25. Corne d'Or, 3 fr, 
\'•nid~. 4 fr les \·lngt. ~s trois JT.&rques sont raranli•• 
ttnt pour c~nl taba.c turr. 

La portée des élections françaiae$ d'octobre 
Ces &lmp!es êlecUons cantonales ll<l la:'-Seront PM de• re 

lroMit.S de cônsequenccs Car. en France. les eJus c.an'ora\lx 
e<>nst11.l1<nt la plus il'œst partie dt'11 t:~uns séz'atorlaLLX, 
Lcll Pt-es conscrits du Luxembourg sont dfS'~né3, on le 
aalt, par des électlom au aecond d~. Or pom les M><:IA
l!Atca à qUl un vote du s.!nat enleva la dim:tton du ~nu
vcmemcnt du Front populaire, tout conune pour les com
mun!ates qui turent Jea pr..nc!paux lac:curs des &Ul'tnehtr~ 
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RESTAURANT PATIJNT JE 9ri:o:ze ~~1: GAND CH ASSE Hultno, Gibier, Angulllea °' Wawwot de Poule16. 

Te&t.ons, bOttel. tmperm~b
HERZET F'-, 11. M. de ta Cour. 

du IOU~mement Blum, le rél!Ult&t des prochaines élecLlona 
eantonales rev~t.lra UM lmJ)Ol't&llœ ea.p11&le. Une or.ent"' 
Ucll ven l°extcême-cauche lndWta;t lea moneurs ~volu
llonnalreo à t<>UU. leo &udac,.., au lieu qu·une onent&tJon 
eoatn.lre, fQt-e~ mème une 1tmple monLN! radtcalHOCJ"' 
u.ie, leur conseWel'l\11 toutea les prudencea. 

Avant d'allumer 
un clprUlo, voua Jouissez d~J• de !Ul nen qu'en con
templant l'&ppét~nt extérieur; Je C!lgar111o BELLlNA 
_.,, donne œtte Joie rare cl tient ses promesses de bon 
soQt tt d·arome ch"lsL 

C'est ce que souhaitent Léon Blum et aea 

compères 
Au tond. c'est ce que souhaltf'nt Léon Bl1'Tll et son corn. 
~ Léon Jouhaux M'Cl'étaire do la contl!dtratlon Générale 
du TravaJI, Qui ne "'wmt quo trop le prix du aoutien com
m uniste. Quand I~ PQrt1 couununlste a proposé au pertt 
80Clt.lllllt dt falrt b:oc a te llU il l'orcaalon de ces p..,. 
chaln.,. é!ect:ona aénstonall'll c <"St la Coo!ôdoratlon ~ 
Déral du Travail qui J>JU.<Sa le premier en d alarme. Le 
p&l'\i 1'0<"1&ltste tint compté do t"t averl.1-'<llMlmt. D rompit 
~ pourpArlers d'unité a»ec l<S <ommunlstt'I. 

La pn'sentat1on dt' l:.st.1'$ communo-soc1allo'e3 eût eu pour 
CON<<Jllen<e dévl!xer, dés le premier tour de ces éke;lorls 
ca.ntona:ea, lt'll pœ.ltlons racLcalewoctaU.tea. Tandis qu'&\fe 
le syst~me ts'll t'6t adopte et loyalement a.ppllquéJ de'! déss
tem<11te du Front populaire en faveur des candtdata de 
gauche l<S plus f&\OrL.<és, le& radl<aux-aoetal~œ ont les 
plus grande.> chanc~ de ccin>Cn'tT, '-oltt d'aucmenter leurs 
effec:1- 'lAtort•ux 

Po 1 L 
detrult pour touJoun, en a séances, à l't1111Ut ut 
de Beaut6 de Brux:ell•s. 40, rue de Mallnu. 
Chirurgie Elthétlque .. selllS et du •tsaae. 

La reconduction de l'Expo remise en question 
On croyait la cll°"e tout à tait décidée. Flna.nclèl't'ment, 

elle para1,...,.1t a·im-r pwaque, à l'heure actuelle. et mal· 
1rt !!luenœ des foult'5 le total dœ entrtt.s lal.sse <et de 
be.>uc up1 d'étre <clUl dont elle etit e~ le montant 
61 Mm Inauguration ne s°è1.&1t tr<>IH ee retardt'e de p:UIJeurs 
moi... 

L·oppoottlon à la rtronducLlon ne provient pas dœ pnr
tk1p ta ètnneMS. Elle t'm&ll<" 1ur.out drs depanemmts 
me. llon&\L~ In Manellla~ prétendent que !A reconduc
tion !l.'ralt su.soepublt• de nuire nu suci-1'5 de la grnnde 
Foire qll1ls proparmt pour le prlntémps prochain. Les 
LyonnAls craiitm·nt êgnltm~nt pour leur t•otrc .umuelte Us 
autr .. dt'partementa ront \-alolr que leurs lndusmts tou· 
r\al:QU<S risquent de sou!Inr de la concurrtnce par.slmn<'. 

Brd, le 11001 ern<mffit du Front popula>rt, soucieux de 
ne paa mecontentt"r lt'S t'!e<:teura de • goche • ton sait qu1ls 
&bondent dans le MldU, marque de l°hé$1t..~Uon et de la 
perplextte. 

RA.tf L"IEHl l: llRLE"O'iTOISE - TIRLE)JOl'iT 
E1tcn le •arrt nie--ranir tn boitr-1 de 1 kllo 

Lea milieux gouvernementaux se montrent 
.. éservés 

oana Je-; milieux gouvernementa\Lx on se montre d1':<0r
mall trM reserve On y reprtsentau. la m:onduc11on. ,·oie! 
quelqu,.. <emam<3. e<>mme chooe nrtuellernen: dl!cld<!e.. on rt90nd qu·elle ~t • l'él.Ude et que la quœuon de 
t'hlvrnace pourrait •uscller bien de. fr&11 et soule' e: 

bien des dUllcuJtéa. Bret, le • climat • a Changé. or, lea 
centrea régionaux, dont la p1t.~'ntaUOn est tout à fr.Il re
rnarquAl:>!e, Viennent à pem~ d · ttre terminés. Pas l\nle, la 
w!e d<S fêtu du Troc&dho ou de arandl<llle6 manl!,. 
t&tlon& deva.enl .., dérouler. Si, pour 1&U.•laae &u.• ex!· 
gencœ d6i>art=cntalea, rexpoelllon rermalt défin!Uvement 
su 5el1ll de l'hlver. le pe.vlllon du Mwque tencore en vole 
de construction!) ne verra Jamaa le Jour 

E'l le IOUVerur d" l'Expo, de la famtWlt EXPO 1837, retera 
da.Dl l'blst.oire par\llmne ~ une fAcheuae llluatraUon du 11'1>otage commuruste. 

nrcmGNE tpar Grupont. proxtm. Grottea Rani nJ:aJ HOTEL DE LA LESSE Penston 40 rr. Conforta CUlsllle nature. Pkhe réservée. Endroit plttor. 

Tardieu et le coloo.el de la Rocque 

On "" qu'Audn! Tardieu M''>nte t.o'lt venant Qu'au 
coun d" sa dernière pré$Jd<nce du Co~. U remettait, 
d<S ronds secret&, une menAual1tè de 20.000 franco, men
sualité que sur "' demande, 60ll succe. .. eur Pierre L&val 
conLlllua au cher des Oroix de Feu, tou; en la rédub&nt 
de moitie. • 
~ curieu5e conceotlon du sec.cet pro!-:onnel que 

celle do M. A.ndrf Tardieu. SI t<>ua les a.ncttna prealdenus 
du Conseil mll\lltrt'tl de l'lnr~n•ur et mAnJeurs do ronds 
reptJIJena se mot!Ali>nt alnll à DUL'lger te morceau. à quel 
peu racootant etalace n"MSl&W'IOOs-Mua pu? 

L'ancien pr6sldent du Co:l&dl ne cache pu $00 but QUI 
est dt Jeter la cl«'ona1dèrat1on sur l~ Parkment et de p..,. 
•"OQUer, dans Je &Cru! de l'autor!t<!, une ~»Illon de la Conat!· 
tutlon renforçant IM pouvoirs de l'Execuut. 

Le prochain llne d'Alldn! Tardteu, et qui p&raltra avant 
les electlons, portera pour tlU'e « La pro(tl!Slon parlmltD· 
taJ.tt •· Ce Ulre ~sume la \bt&e du brlllAnt polémiste. D 
n·Mt que trop vrai. hélas! que la poJJttque est devenue un 
métier et même, trop aouvrnt, un bit'fl vUaln métier ... 

SPO:-"l'IN H()ltl dM Boeq (av de la G•~. tel 731 
Liou repo.<ant de villécl&tt1r1·. Pen..on, 35 rranca. 

Chez les Ruases blancs de Paria 
Oil.....,. eDQ>. f" 0o im- oos cuna s penonnelles 

noua cnt permla d 0Hud:er de pres le. 1·asté colonie dea 
RU&>t'S blancs de Paris. C'est, fi la .-ern~. un 1U11111ia.1ne 
fort comp:exe. L'hllmlon1e n")· re&ne pu p!ua. qu'au aeln 
d<'$ lnUDlgTations, pro.-oquëes à ta fin du XVDl• alkle, 
par la ~volut!on !rançlWC Et IODt demcurka lécendauel 
à Landres les terribles r1'allta qui oppoulmt les UN &we 
autr<S le• retugtt'~ de la Commune de Parti. L'enl~ement 
du gfnoràl Miller et les wrrlbl" soupç<>ns qui ~nt aur 
son col:mie Sl<oblme vieDll"nt encore de d6'elopper celte 
a!.mœPhl'Te de mCllance mutuelle qui ~ la coloale 
puW.nne dœ Ruo bland 

Retenez eett.e excellente adreaoe A Bruxelles-Nord ... Du 
bon en abondance. pour fr 9 et 13 50, à Bruxelles-Nord au 
RH•aun.nt • ROl"ler s. rue df'S CrouadeL 4. 

L'influence allemande 

o-- l111stol. cl la R'- cett.e lnflumce alletn&nde 
0$4 oons!cttrable 14 Prusstens. qui rectll1SUtuerent run1UI 
allemande, n·ctalent-i'.s pao des Sl&\'CS? Et la araooe 
catherme, quJ eU\lt une prmc<S.S<. allemande et la »cuve 
d'un t.tar qu·eue Ht assa.ssin<>r pour prendn• 11& place, n'at.
ura-t.e1lt• pas dft.ns aon DOU\'Pl Dnpt.re Wl :grand nombre 
de - rompatrl~es qui s·y &Mlmlltrent, y nrcml auuch• °' 
dont lea ~ta d..,aient occuper de hautes et pu:a. 
sanw. places d&na !°Etat. Avant la Re1·oluuon de 1905, le 
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GAND - LN d<!Wt t.outea bonnes malaOns -
au Sud: 1 Ot.mbrinua •. au Centre 1 \Vll.>on • 

t&l'IM'W< min ·• ttactlonna!N P ehve, mal'1'e de la pollce, 
él<alt un 1lla d"A '.•lJTl&nd. 1 un caporal pruM!en qUl a lu 
Nletz.8ctle •· dlMlent de lUl lee cade:a. Durant la guerre. 
l'lnlluonce de feu la tz•nne, avec laquelle ae conJuaa!t 
l'Wluence du mal~qu" Raspoutine, s·exerç& nettement eo 
taTeur d"tm compromla avec l'AllemA!!Ue. Seul. résl.sta le 
tzar qui, I1Dnobsta1u llOll earact~e falb!e et ve1'.é1talre, 
~.a la parole doM<'e à la France et rata un &Cl6 
lldl'le da cel!"<!. ~ la guerre d«l&r~ par lLtl.,, aux 
J\Jlâ 111. aux communlst8, :e l"llhrtt est derenu une Têr!
table ld<·~e pour un• ti-op r.and• part.:• œ. RUMee blanc& 

HOTEL DU ~Hflt'lt. 3. rue AMls (p!aoeAnn.--1. 
Eau CO'JJ'IU1t" c'>antrO(e C<'Dtr Prll modér61.. Tél 1128 OS. 

Ce que noua diaait un chef de Yémigration 

blanche 
0'4tall Olen avant l"enlè\em<'Dt du aénmü Miller. dont 

la penonnaltté •n (lllMUon se trouvait être un des mellleurs 
am.la. aln61 d'ailleurs que de Deruklne, qUl rut un des eén6-
ra.11'&1mu des ancl<ID.llta IU'mé<>s tzartste$ et mt-t.e actu•I· 
lement d&na la ll<\nll•u.. parisienne 

- 1 IA RUMJ.,, dls&lt ce~ homme fort pieux et qUl appar
tient au aynode ru..., de Palia. est 'lctune do& Juifs qui 
lui lnocu~t le virus maM<l.ste. c·es1 oootre la JUJvt:r.e, 
prtnclpal mot<Ur du communlsme. que nous defom unir 
toua """ errorta.. Or, qui mieux que H.tl<'r ~ ce aen
umem. et pooaMe à un P:us haut degré le sens, .i t*cs
aa:re auJourdbul. de l'aU'.orlté? 

• Le ~rai Om:klne. ajoutalt-D, es encore re~u pa: 
certalna J)rf;JUib contre l Al:emae:>e. notre cx~e
Mala :e 'l!:lé:al MWrr, notre i;n.nd cil.et, !e grand chcl <Ica 
RUM<S bl&Dal. ut acquis au poun de vue hltl~nen! •. • 

c·esi, au demeurant. cette admiration aveu1r1e Pour Hll!tr 
qUl de-valt pmire le cmml Miller ..; devait l'attirer d"°' 
le p•tie tendu par Skobllne et où, tout comme IUl, aera1t 
tombé IOD \'lell ami, notre lnterlocut.,ur. 

" La Vignette 1• à T ervuereo T t ! : 0~1.80.59 

se - de rk!ame ta DA ~eu. e .. .CH6tel·Restaurant-Perwlon 1 

Marche à reculons 

Dar - e Ra7ona et Ombra d"AJ:emAgne •. dont nous 
parl.....la l'autre ~. M. Loua Oi::et sou!Jgne not&m· 
ment la d6"t00-mœ de la sc;ence a::emande, IOUa le 
réc'.me lllt~rle:l. c·~ là pour le pré..<ent. Pour l att:Ur, U 
au!nt d'al'.er voir dana '.ta unh"era:~s. Llle& ne ""llt pas en· 
core tou~ à ft..t Vldts. lll&ll l~ur PoPUla:.on n"tst p:ua que 
l"ambre de C<'! qu·e.i::e é:&!t nagu~re. Les a.ssocla:loru d"étU• 
dlants. les tamf'll&es IL.-.sociaUons de bre:t .. ura et de aolr
farda. maLa aUMI dt b1\cht'Un;, on\ é'é dL"<outes ou re<lultfa 
à leur plua simple expf<'Ss!on Avant l'êtude. U y a le 
natlona~oclal!ame. Un bon nauona.l-.sociaJU.te eat dana 
l'e HltlerJ1111end • ou dans les e S. S.•. ou encore à l'e Ar· 
be1t..<11en.tt •· en att<-ndant d'~tre soldat. n fatt oo la IYTD· 
nutlque. du vol 1\ voue, du i.c>Ort quel qu·1t ..,!t, p<lUr q·1~ 
la race aott bcll• t\ for'.e. S!, par-dessu.. !e lll&l't'M. U veut 
é!ud1er, c·est trM ~n. 

A œ ttlllme, U r .. ut '.e M:Or.nal:tt, la jell"e.s<i allemande 
Unuque. bo!llonn("Ull! et !Unett~ d'avant la eu"fre a dlS
paru. E:'.ft est :nalntenant a'l1de d exerc;t<! en p:.,m air, de 
""'"~Utions 1porth.,., de jeux mll.:a:res Elle ut aollde 
S&W. a~ tt naUo:lal..aoc:all.s'.e Mala eJ:e n'étudie plu&. 

tte n'étud e p!ua parce qu'o:i ne c:œrt pas de:.x t•mes i 
la !ois et que eon activité polit ro-a th:eUque l'accapa:,• toU\ 
enUhe. Au aurp.11&. :e atandard de v;e des Al:emanci. ne 
perme: phla à beaucoup de l•un ms d• e s~dleren •. 
Q'~·~t- que ce:a do""~~ra dans cln(lllan·e an.. d1cl? 11 

est a~ de M l'Un&Cltlet. Or, un pays a besolll d"autre chœe 

SANITARIA~ SANITARIA 

Prophylaxie, Santé, Hygiène, Beauté, Sporta 
SI ....a avos 1-Jln d'~ !OlrM de phar.nac:t cl'artlcl .. 

lbfilkl• tels qu"Urtn&ux en caoutcllouc pour homme ~ 
femme, de !!U.Sl)e!ISO!r ~e lll'Ol'I, de bande hn!6nlque. 
tabl!er, ceinture et poche périodique t.out en caoutchouc, 
l>t.l&ln de Ut pour m&lade, poire à lavtm~t. ~· et gant. 
en caoutcllouc, oelntlll'e abdomln&le, celnWre de ~ 
be.a à -1oe lnTl.slble, appareil de ~e•. pharmad& de 
poche el portaUve pour auto, produite do beaut6 et t.ou. 

G
t.rtlrlesR pourAlbyg!Tène &Wtl coslon~m:d .. le tarit N• 81 

à SANITARIA 
70.Bou levard An.<pach, 78 
l"' tt. • Brux•lles-Bourae 
ol'l t.oua les article. 

IOJI\ en ven~. n rotl.S aua enro)'6 .!OUS pli ferm6. 
Mataon ton<iée en 1905 - Ttltpbooe : Il 42 M 

Pour le Coniio. en\"OI par arton. n>lr tari! ~ 

que de 10ldau. Et, au demeurant, les Jtun~ rens qui, en 
1914, se prépara!em à de-venir dee 1 Herr Doktor • surent 
n~anmolns se taire trè$ proprem<nt ~r la figure, à Lan
semarck 

Los dcar•lks de la Hérie turque 1<>nt tn vente chez tous 
lea bon dé:aillan:s SO.phorr, fr. 2 2.5. C'omr d"Or. 3 Ir. 
l'rnidJt. 4 fr. les vingt. Les trola marq~a !Oil\ raranliea 
cent pour cent taœc turc .. 

Croquis de route 

Nous rw!on.:; depul.; l'aube. 
n tst nud!. 
C œt le moment de taire le plein d'cU<'n<e, au propre et 

au fl~re, 
Enlin ... un restaurant. 
n r>;I agre~te; u est com·enable. 
Dans la rolle en..'Ole!l!ée, deux douzll>nes de dineurs. 
Au mur, un écriteau : e Repas pens!onna!rea, 18 tr.; d~ 

jeuner touristes. 22 !r., vin compm. ,. 
Diable ! 22 francs ! Ce n'es\ pu rien. R~a1gnons-nous : 

~t-ce le coup de !usil ? 
- Je vous sers ... m's!cur dame . . Tr<lls d~Jeuners pour 

41atre, je suppoee ? OUI, c·e5t ltell wmaant. .. 
Our l cela ,.,. mltwt. V!nrt-dCl.lx rranc:.'I multlpHé.s par 

tro:s et dl\'lse par quatre, ceb ne ft.lt Jamais que d!X·~t 
fraru:a par tête. 

\'ln compris, c'est a.ssez raisonnable. NOUI prtlèttrons sur 
ncs poruon.• de Q'JOI nourrir Andrf. le petit qui marche sur 
aes dollu &n$, à moins que les d.tes POrtlona .• 

- V'11 blanc, nn rouge ? Les deux ? Parla:~. Nous avons 
des hors-d"œuvre variés, une langouste en Belle-Vue, de la 
poularde. une salade, du rote rru, une crtme caramel. !r<>
ma&•s el rru1ts ... 

Rel)&$ plantureux, partaH<:mcnt ol'donné; cU!Slne macni-



3440 POURQUOI ~AS ? 

LA CARLINGUE c C't>St la Tt.verne à JOJ O>. .. 
19, rue Pépiniére, P" Namur 

t ique !ah ! ce fo, rru du Pérl&ord !J, vins du pays, l~ 
s ers. pètlllanta. pleins de soleil et c1·a1acr1te. amb:ance 
a,reab:e, rympatblqu•, allè~e. !rancaise. qu<>1 1 

- L"add1uon? Volet ... !'ous a,·ons ll'OI$ déleuners. t>G; 
le couven du pem morweur, 3; dt\IX calfs, 4 : c•l& fatt 73 tr. 
Merci beaucoup, m '61eur dame, bon •-oyage où •ous atln. 

c·esi à Mot!Sl&c, quelque part en Tarn·etrOaronne, que 
cela se passait Il y a deux mols. 

Les Etangs de Bierges lez-Wavre 

B 6tel-Restaurant I"' ordre.- Sea spéclallt'8. T.: Wavre 378 

Ce que lisent lea jeunea fillea 

Un cc avalon » d'eau fraîche .... 
avec le Ropieur montois 

LE BEAU SOLEIL ET LES BEAUX TOITS ... 
Je aula allé aaatsi.,r, dimanche, à l'lnMU1Uratlon de la 

statue du Roplcur dans le Jardtn du Mayour à Mons. 
Le Ropleur, tous les lecteurs de PourquOI Pat1 avent 
cela. c'est l'Uylen'l'll'Sel, le Peter Pan de 1a petit• 
ville. On doublet du Gavroche et du Titi. un cousin du 
te1Je bruxellola. 

Le Jardin du Mayeur, c'est, daD• l'encc!nte lnttrteun 
constituée par des bllllments de l'H6tel de ville, un ensem-

• Toute ITAlt on • put- • Je< ~tat.6 d'Une ln~r~~ ble de pelou."'6 d'cllvea e1 de tem!-pln1ns fleura, ombrap 
onquéi.e qu'il avatt conntt ;. une de ses oollaboratrleel. Que d'arbres vtntrabl,.. aux llgncs tourmt11Ufcs, d''"" du burin 
!~nt surtout Ira etudtaiiu-s pansenneo1 C eat - •tcne d'un él~ve de Oe.n!le. 
curteux de noc teml).'I - l'amoral André Olde qui déUent Ce Jardin, avant que M Malstt1au lùt mayeur, n'était 
le record. Pula Maurois et Gu-andoux. qu'un caJlloutcux no man's land, les arbres exceptéa. Cela 

Les c oc:lenunquoa •. •n généra~ préfémit Olde. And.ni rendait bien pénible au pelet1n mont.ol& la crlmpette qu'il 
Mauro!.s et Je&n Giraudoux 30m plutôt cl!M par IN étu· lul fallait parlota faire à travers cette putll' Arable Pétrée 
dlantes en Lettres t\ en Droit. pour atteindre Ica locaux du fond. ou al~tal•nt, ou 11è-

Pu1a, daNI l'ordre d..., nonu cités. Geor!lea Duhamel, Mar· gent encore 11'9 Contributions de la Vllle. B•nl aolt donc• 
c•l Prou•t, Fran.-u de Cro!~t. Ma.ur1ac. Juleo Roawns, M. Ma!strlaux • qui re\'ien< cette channo.n1e lnl~tath·e: 
Co:e:te, JOO<"ph K"">d. PaUI Valery, Jean Olono et Paul 1 conduire 1'&1111Jttti chn le perctplellr enùe des ptstes-
~t. bandeo de stranlum.• .•• 

S;ngu:j"" amall;ame oO n~nt~ennent pu M•urtce Bar- Mats je m'mr•. Donc, Jt:.ats à l'mauguntJe>n. J'avais 
tts quJ était, avant la rue!TC. une rnanl~re dt prince de trouv~ cela treo bien. Mieux que trts bi~n : charmant. J'y 
la ~. ni )~ réalL<t .. et natural~ du XIX• "'6cle. lmlste: car Je suis Monto:s mol-mtme; et, pour qu'un 

Evidemment, tout chai>;e... Mont.o!.s ae d<'dde lt trom·er quelque chœe tffll bien. &ur· 
tout lorsqu'il a'A&it de Montotserics, c'e>t que, vraiment.. . 

Le comité du NOt •VJ;AU FANTASIO vous invite Il passer 
une toirée - saleté et entrain dllll$ un cadre vivant. - Rue 
du Pont-Neur, 41 Brux. - OUvert de 22 b. t. l'aube ... 

Erreur ne fait paa compte 
Le &&medl :U 6"1)1tmbre à 7 h. 30 du matin, t. 11. N R., 

a prts la lecture dea lnfnrmattons de 1a Belllque et de 
l'étranger, le speal<tr annonça : 

- Mesdarn.,,., Mesdemoiselles. Mess!eura, voici les résul· 
ta:s de la L<Mrle colonta!e. Les numéros se tennlnant por ... 
par ... !pula un Ion~ silence>. 

Le speaker reprend ; 
- Les résultaUI de ln Loterie coloniale seront com· 

muniquts dam quelques s.oondes. lRe•Ucnce, encore plus 
prolongë.1 

Enfin. 1a m~mc •-olx rt\'ient et dlt : 
- Chers auditeurs. vous entencirn la proclamation des 

résultats de 1a LO\ene co!on:ale dans notre prochaine 
tnu.<slon. 

c·eaw-dlre • e b so Nous n'étions poa t. l'~t~ à cette 
h eure-là, mala nous voudrions bien a\'Olr ai du auditeun 
ont eu la bonne fortune d'entendre proclamer lea résultat& 
d\m tirage qui se ft.laA!t douze heures plua tard. 

Et s'ils ont profit~ de cotte aubaine en allant vite ache
ter les bUleta aaenanta 1 

LE PLAISlR DES PLAISIRS 
ON QUITn: TOUT POUR Y VENIR 

CHALET DU SA.\'GtTER. Anllu-sur·M..U<. Ttl Yt'Olr IJI 

Rêve de poète 
- ... 01. put$. •'Oua ae"'1: ma muse ... 
- Oh 1 oui, vo11a vtrrez comme je vota fera! manger 

d e bonnes ratatoulllea 

LH a bonnem•nls au. Joumaus tt publlcatlon1 belre1, 
f ronçai.< d an1lalo 1ont re~us à l'AGEXCE DECHENNE, 
1& rue dm Penn, Urunll0$. 

Mats, comment Je vous prie, ne pas s'emballer un brin T 
D'abord le Soleil, mis en belle humeur ana doute pa.r 
quelque jOyeu•t • escaudr1e • du Ropleur, noua a•·ait gn.
tUl.é ce dtmanche-llt d'un ciel comme on n·•n voit pas 
en Belctque une fo15 IDUS les ClllQ ans. Pur et profond. 
enfin purs~ d-. roraseu~ torpeur qui accable noc ~tés. ce 
ciel ou retmalt la subllhtt s«he de t<P(emtin. nous rk&
lalt d'une temptrature de plein aoOt. &ans aucune de ces 
réticences falleo d• brusques bises et de froids llOUdains 
dans l'ombre dl'9 muri! qUl en;spossonncnt nos amere.oons. 

Les beaux toits d'ardoise de !"Hôtel de ville en étalent 
tout moirta; et dans le iond du dfror. d'autres toits, en 
tuUes. ceux-là, de vénérables toits dont a·cuondre un peu 
l'échine rousse. 1'incun·a1ent si bellement et s'étagaient 
en si bon ordre aur cet écran tout bleu. que l'on .,. rilt cru 
en un coin d'Avignon, ctt<! aux meneiilctix foiuigl'9 ... 

Au centre du Jardin du Mayeur, Il est un acacta tTès 
vieux et lrta tortu, qui parait étoUl!er l!OllS le liene feston· 
nant.. Le Ue1TC cependant dolalsse l'arbre accablé. s·é1end 
comme un p&mpre, pgne l'arbre voi.stn, et ce rouilla de 
•erdure a"ùre en un vaste arœau l!OllS lequel nille déjà 
un Mraut de bronu. En con~ba$. érlc6 de profll sur le 
fond d'un peut mur orné d'une fontaine. le Ropleur se 
penche; un eounre goguenard arronrut ... pommettes de 
bronze. Arc·boutt de la Rauche à l'enUlbkment de ta ton· 
talne, Il oblitère, d'un ecste espiègle de 1 1 droite, le robinet 
quJ c spitte •· 

Où. du moins c qui va spitter>... car pour l'instant, 
I' • estatue po~ encor ess· grande qutmlche de toUe •. 
et pour pari<r comme le bOn poéte l\l&rccl Gill\$, c'est 
seuloment dans quelqu.a m.tnutea que c nous aintuons 
l'lrl.580n Juaqu'au bout d'nos artollcs. .. • 

En attendant, tl 1 a une surprise : un groupe folklonque 
d écolier& et de eent•• écohrres ac nuwe aoua l'arrhe de 
verdure qui dom in- le monument: bat1olés Il ravir, ils en
tonnent une r~ucuon du Lumeçon, Comm• ça, toute la 
fa.mille sera prtsente: Le Dragon , les Chln<luns, les 
ouo-oua, los pompier• - tl n'y a que le Stnge qui lait 
défaut, terriblement eml>eté d'!tre immeuble, le p6vre ... 
OUI, on Nt lt. tous. puisque le Carillon est pmenl dans 
l'ttber, tanclla que le Bellrol, là-dcrrtere, recarde .•. 



POURQUOI PAS? 314f 
~~~~~~~~~~~~~~ 

Et tout à coup, I• ~ re~ntlt. C"eat peu de ch
ie DoM4ou: un rtf:aln populalre nnu de très loin, du tin 
fond de l"lme pltard•. du tm1119 oil Io d"11 des Pay.,Bas 
'talnlt des prdlennea coruttt. de plertt, çà et là, dans 
le d'roulom•nt du c P'.at pa.fl t. Mals U mo aemble auJour
dbUI que ceU• musiquette. pillarde, turbulent•. 1Uille
re!te. mllle fol& entendue. est mltux qu'une curiosité d'art 
populaltt. Jy sens pour la premlè:e fols - <'t P<'\lt~tre 
"" aula.-je PM l• 11e12I - l'lme du munlclpt'. la voix d"un 
Iris v:rux pattloU!me rfclonallste qu'avait endormi l'ordre 
du xx• &!Ml• et que le ch..,. raclquc rkellle, sana qt:e 
ce JOlt nous. O:eu merci. qui a1om voulu qu •l ait bc'c et 
on11lea. .. 

CONTROVERSE 

Entre nous. U m'a paru qu'il y avait un brin de oonven
l.loDD•L dana le clla<ours. d'alll'11n exceU•nt, de M Paul 
Heupeen. M. Heupeen. le parrain ,du monument, l'ami de 
feu le oculpteur Gobert 11ul y mit le mo.:Jleur do lul-mme 
n'est PM a<!Ul•ment un amateur ~v,rant de c \1é,,._ 
r ies 1m>ntolses •, promoteur de la Maleon Jenn Lescarts 
ot toll<lorlSte enthou..ta.ste. li est ausal juge des en!anu. 
De ce chof. U ne POU\'alt nou.t1 dire qu~ le Rop•eur ost 
quelquofols un brin cynlqu•, ~•pUque comme tout bon 
Montot... et que s'il a c l'cœur deMUS main », sa lnni;ue 
qu'il ne tient 11\1~'° au chaud. est plu.t1 seNlble à la 8&\'eur 
d'un bon calembour ou d'un trait bien dtlcoché que eon 
ei;prtt n'eet attentif à prévoir les co~uencai d'une verve 
eouveot Impitoyable Car le Rop!eur eet le plus apirttuel 
des Enfanta de Wallonie ... 

Mata. comme dlt le Montots lul·m~me. c 11 ferait pendre 
eon mellleur copain pour a\·olr l'occ:Mlon de placer un jeu 
de mot.s ou de machiner une farce orlj::nale ... • Qume. 
bien entendu. le pendu à pelno ballant. à couper la corde 
aYee des pleura. et à faire à la Y>ct:me la plwi éperdue des 
re..pU'atlons artiflcleUea. 
L'~evln L«lerq, qui p:'l!nd la parole aprk qu·est tom

bét. la qvem1Cl1t qui vo!le le monument, le comprmd si 
bien. qu'il d~lare tout de so: • Je de,-ral.s pl3<:er c le Ro
p1eur • IOll4 la prde du municipe, mals paur surveiller ce 
diable de c d'jambot • Il n<><a faudrait trop d'•i•nt.s: le 
trù-Or est à sec .. n se p.rdera dOnc tout aeul. et lea pères 
de famlll• de notre c blau p'Ut trau d'v\lle • aout prléa do 
jeter do temps en temps un ooup d'œll sur Io écarta que 
pourrait commettre I• tl'lrlbl• et dfücleux enfant de la 
Cité •··· Voilà qui tl!t parler en homme d'expérience ... 

A moins que la aoluUon la plus llml>lc. ce ne aolt celle-cl. 
que sun•re. da.na la foule. à c6té de mol. dll-gouailleur, 
ml~u. à la montol!c, un l.Ml3tant aux (flStS moustaches 
tornbantai d'artisan de Wallonie: 

c Na olé b'ooln tout ça. C'eU l'p"llt rarchon Qui gard'ra 
la VWe !. .. • Somme toute sur cette &Ml.stance qui se 
presse sous le glon•ux soleil et m~le fratemelll'Jll•nt l'édile 
et l'employé, le notable coasu el le p<'tlt commerçant, c·ei;t 
le poème du bon GU!la qui fait le pha d~mpresslon. Il 1 
a creé, un Instant, un unanlmlame bien doux: 

c Non. le Ropleur n'eBt pu seulement le p'tlt ges d' e.. 
nafflé de8 c Caches • et du Cramonçiau: c L'fleu du Blan· 
chi.sseur n'est p33 plus ropleur qu'tl fieu d'un avocat •. 

Eté l'/utur docteur cf; l'Jutur ouvler, 
Ou l'c.u qui s'ra. rwt4're ou l'ccu qui 1'ra Pompf.,., 

Tout ça, avec des dons naturel&, ça peut taire d'lmpc:c· 
cables Ropleurs 

Et là-dessus. Gillis, aous l'œll du Betrrol, de nous expli
quer que toua les Montois not<>lres ont été dai Ropieura: 

Ainsi furent élevés aucceealvement à la dignité de Ro
pleurs: ~ Salnc.'lol•t•,., Moutrl~x. P'ounny, Myen 
Vanolande. du Breueq O.Slré PrJ•. ~ln. Charles SI· 
monet, Roland d• Lasaus, le curé w Telller, Oeortes 
Solucr <\ méme, Dieu l• bënlssc 1 le baron du Vivier 

Qld rGllOI! balh• t11 EWJlt, 
Au milieu d'e • m4U<lqu J'U JHr< ~ rtfT cl p!peJ . ., 

Pour mol. l'adh&lon du publie à cette théorie de 1191cho
I01Pe "°IJeeuve me aurprl.t. Je Y'07ala - mal per ntm· 

. . ·: ~ 

Le Bruxelles 
de 1900 

s'en va 
c Hélas ! a remarqué un de noa vieux amis. le 

cadre oil se "°mplaisa.lt la génmtlon de 1900 a 
c<Mé de plaire. 

., Surtout, a-t-U ajout.é, oelul oil se compla:s&len:. 
nos ébats gastronomiques. Quand j'ai lu dans 
c Pourquoi Pas?• que le c OLOBE • avait moder· 
nJsé sa ta,·erne et son restaunu>t, j'ai eu un coup 
au cœur. > 

Sur quoi, nous "°mmes allk dégu1!cr un c demi• 
dans cette '1eille maison bruxello~. qui fait 
depuis un siècle l'ornement de ltl Place Royale. 
Ce c demi• s'est prolongé en un diner fin, et 
notre vieil ami n'a pas hésité à brûler ce qu1l 
avait adoré : 

• C'est épaü.nt. a-t·ll reconnu, et \Talmcnt l'at.- • 
mœphère lntlme qu'on a ré\Wl à mu nui mlcnlt 
que l'amb!ance vielllot:e QU.I resoalt Ici aupara
nnt. Et quelle cuts!ne ! > 

~ fait, on a tr8 bien fait les choses. tant 
dans le doma:ne g&$tronomlque que dans Io do
m3.lr.e ameub!e.:nent. e:. no\15 oe saurtons usez 
oonseiller d'aller au c GLOBE • déguster un mtnu 
à 20 francs, dar.s le genre de celui-cl, qui ra 
sen1 ce dtma.nche 3 octobre : 

CONSOMME. RICHE TOSCA 

SUPREMES DE SOLE PORTUGAISE 

CURRY DE: VOLAILLE A L'INDlf;S.VE 

BEIGNETS SOUFFLES 

SAUCE VANILLE 

Les amateurs de bonne cuWnP et de fm• vlns 
à deB pnx raisonnables ne serunt pas d~ Ll 

au GLOBE 

AjOuU>ns qu'un splendide menu à 35 francs. 
attend les amateurs de plantureu~ repa& 

Emplacement spécial pour autos. 
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plo. le baron du VMtt tt son deac<"ndant le buon Julta. 
non plus d'allleurs que le maitre de chapellt Orlando dl 
Lauo dit ataal de Latre ou de LaMus, en train de tala 
l& raut ou le polrter, en face du porehe de l'Hn:•l de •·U:t, 
U :n" semblait que dar.! l'h1.Stolre de ?a ven«· montou.E: la palme de l'ordre du Rapleur revenait à Myen, le bon 
pzet1er-menul!ltcr, qui propagea bton lom Je nom du 
pellt bonhommP: ou. encore. à Georges Sohltr, le plus 
c:>t• tque d• '""" Jut. te hydropl•IU• à tft• de -j(' cl<> cen.alna mots & .nt si ponrts qu"Us en ttruent u · 
rllllr• .. 

Malg quoi ? N'étAlt-ce pas mol qui avals perdu le contact ? 
L'enthousiasme du public démentait ma crlttquo; Je m'en 
t u. r veur. rr:. "S«"ntant. un peu perdu dang ma bonne \·11le 
d '"'P vmgi ana quittée. dam ce Mons qui ne se dOnne pas 
"1t• tt dang lequel le pfrlgrln est parfois accueUlt par la 
que.tian rituelle : Bonjaur Quand ra/lez 7 

FANTASMAGORIE 
Or donc, par le soir do et beau Jour, tandis qu'un brou!l· 

lard l~er se l•Vlllt sur l•a prts de Ghlm et de N1D1Y. Je m• 
r~ u 11i SOI: l'llrche de \'erdure. dans Je Jardl.n dU Ma;rur, de nouv.,.u dktrt. Je cro!& bien quo Je gardien 
avait clos la Jourde sorrure de bronze cisele, et rttala là tout 1euJ, dans le silence amical de la Lune. !<lut icul 
dl. ce dtcor des !MIA!S montall. comme un vulgaire 
Ch· 'BUbrland tnlermé par mcprdt dana Wtstmin.st'f 
Abbay. 

Comment j'~tals là, pourquoi. i. la. vlgtla.nce de quel~ 
1ardt•ns ava11-Je échappé? Votu. ce que voua ne aaurez !X'lnt, SuppooH, al \'OIU l'Otlltz. Que Htais tt•enu dan. e<' te 
enn-;nte nocturne pour déposer aur le seuil du pett•ptr!ll' 
communal un cml1me additionnel oublié en 1918. Donc, J• 
m '•pprochal du prçon de bronze. obturant d~sormats &<>n J•• d'tau pour lts sltcl .. à wnlr. L'acac.lll,. le lt•m. Ctrl'U 
conome la ll~a.sse dun• Jolie fille d'ici n'était plus qu'une 
nas..~ noire; 1' ••oalot d'Une eau ~ pure, venue de la 

LOTERIE COLONIALE 

9 .. Tranche. - Ti race du 25 septem bre 1937 

DESTINATION PREM IERE DES BILLETS CACNANTS 

1.0T D'l ' \ U LLIOS TtI'lll• (POSt..ll 

LOTS DE 100,000 FR.: 1 dlvi!ll! en 115 par l'ON.1.0 
1 Banque Bruxelles 
1 Bonne Bruxellea 
1 N.rrw 1 Pœ:csl 
1 corr<. pondant 

1.0 TS DE 50,000 FR. : 3 dlv1&éa •n 115 par l'O.N.I O 
2 Sour~ Bruxelle 
1 OUl;r'"" !Pœ: ... 
1 Brux·L('s tPœtes> 
1 Amors <Postes> 
1 correspondant 
1 guichet do la Lot<!rle 

LOTS DE :l.000 FR. 9 din en 1 5 par l'ON l 0 
1 Banque Société Oénerale. 
1 Boune Bruxellts 
1 Jwn•t IPoste., 
t ~lo·i~n"On (Pos'ft) 
2 BruxoJles 1 Postes> 
t An1'('rs t Postes1 
1 Lléie 1Postes1 
1 Gand IPostesl 
2 corn. pondan~.s 

N B. l be ~ vtnd::s p&r l'tnre: ire ~ 
Bourses tt d~ BanQUtl peuvent c.,demment avoir comme deattnatlon finale 1<>utea localltéa du paya. 

Valll~re lointaine, •'égouttait 6anl la l'UQUt en fl'Ulll. Oh 
renet trainait dans l'ombre. chu d 'une lolntalne ren~tr• 
é<:lalrée rue do G~. et taisait plus moqu~ les pnm
mettes de rEn!ant •'a!l<:n. Je rut.al& plan!é dennt ta •t.a
tue oomme pna d'une !IOl'tt d'en;;ourdl.9Llement lourd de 
sou1·rnances. Tout à coup, ll6Cbltl. 1 Un Jel d'eau me tipit~ 
au Vl"8l;e, m':.vtu&la. me remplit l& bouche. Et comme Je 
me pl'<>Ugeaa dune paume tperdi;o: c Audacieux QU' H» 
i~ me dit lt RO!l'eur. Apprenn. qu'il ne peul entrer lei, 
à h "' clos. que :e• Montc.11 calau.x. Etes-\·oua de ~ nou.? 

- Je le SUIS. petit ami 1 
- Il n'y a pu de pelll ami qu· llmne. Il •oua faut gub\r 

une tpt'l'U<e... oomme l<i Prançai.a, à Brugea •OU4 saves 1 
Skild rnn nl ... ndol VOWI direz donc correctemcn1., et \'Ile : 
c SI tu voyalS un chien qu1 avait soir et qui aboyait rue 
du Pet.t Qucorrrov. est-ce que tu lui donneraJ.S à boire? • 

AUS6li.-t. Je deo1t&IS; St tu """" '"' bé qlll OW'Oi •OI e! qut obo!Towa n.e du P'lll QIM/Jrvp, ut qw "' ' "' llallle
rol• a !>Oire ? 

Çà n'a l'air de r ien, mals c'est un te&t. EsSaytt 61 voua voulez.. 
Le Pt-tit 90Urlt et acqU!nça : 
- Et mamt.enant, ré!>ète. on bon trançats : Baur. 
- Bazar 1 
- ?;irtait, a'écrla le RoPleur en riant bien rra.nchem•nt 

cet~ toi. : tu Cl'O)'alS dire : bazar . tu aa proooncé buau, 
en ln!Jna.nt l'a !ln.al jUIQu'à lui taire accouchn d'Wl e 
muet un peu honteux. Tu e& un vrai. On peut causer. Eh 
bien l PU"l!Ue tu veux que Je te dl.."' mon opLnion eur t.out 
ça, tu P"W< ré~\tt' aux BniXellots Qt•• Je SUia tre& con· 
tent, et qu·on a fa.et mon •ioee en te~ parfall<I. seul~ 
mmt. )'aW'llb almé qu'on Cite quelque.uns de '™'• bOl'la mou, 11nns craindre leur saveur gaUlarde, et qu'on ne fa&M 
pu du R<>pieur un trop bon c peUt diable •· Au \Tal. je suts aalace, e• d'une \1lle oû ron aime par-d~ t.o'Jt Je 
dôduJt. L'ami Ollbart a bien pu t• :uonter une fots qu'a 
Ll~ge on c aimait • beaucoup ... C'est rien d'ça, arprde 
chez nous... ' 

• Mol-même. un jour, J'~tala dans un ttn!oncemont d 'Wle 
perte. à l'rue Can~mr;>re, art tl l à!' Emilia. On tl&lt oocupe 
comme ~a à tricoter eune mtllette. p...., un bollrceo:s Qui 
nous n\\'l!e d'un drôle d'air ... 

• - Nom dos oe. dlstl. u·rirua pus d 'infants 1 
• Et rnl J' lui répqnd..o tout d'iui:t C'e>t ri~. On ln 

t ra!•· One aut'tols qui pleuvait. J'ai surpris l'fltu Brodln, 
au Catlau, !'Ou& :in pa.rap:·1ie qui dan\ftit l'dlabe, t.\·ec ... 

- Asoez, lio-Je d'un ton atv~re. Je pts ce que tu vas m• raconter, et d'auttts hlstolrf'S encore. t.vec I•• noms. D'an· 
c:ennrs: et dont tu ris drs cris de ru•. • !I CO"llmlas&ltt al 
Rue Ch1salre •. D autreo. ou U ..,,,. quCltlon dr trop accu•U· 
lanu lmmeubll'll aupt'<'s desquels l<'s <l'latorze ana aimatrnt 
à rôdrr, sous l'crll d'une magtstratutt qui, dans ce Yieu.~ 
tempe-là, entendaJt la gaudnoJe. et mlme 1 mettait la 
œain. n tu m• dlraa que~ toi U 1 a &lx ou "'pt ontan:. 
et q11'on Pst i. l'ltro•t dalla \'otre m11>cit•e· 1le IOIO& de la rue 
du l'llre. sl bien que parfois U y & d .. erreura do dodo, et 
qu·auMl l'une de tes sœura. la blondfo QUI se b&llada!t da 
la 1are à la p!ece si ftèrernmt le dimanche. e d"mue 
une c coutur.rre al' grœ..... alruille , 

• Je ne 1·eux nrn re<crur de toutes ces nlenle&-Ji. Tu 
restts pour mol Je franc Wallon, ~t~tre un tantinet 
arsoulll•. et dont la pauvret>, a trop souvent gauchi Jet 
bona Wttnc:.s. Car tu h• pauvre, et nulle P"lite Tille. 
à .,..,,. de ta.'ll (!., ll91>lrs .emf'Ul'eS du ~P'I Jadll. n'eut 
a.utent de minUJCull'S gubUrrea •t de White-Chape! en r• 
ductlon. AuJourd"hul, la Juml~re. la untt, l'ataance au&\!, ont 111pprlmt eta coins d'ombre. Mons. \'Ille d'art., est coo
sc..n :.e de sa tp'jee; cewt QUI pt'Sd•nt i. oon dCIRUl sont 
oonxlenta de tous Jeurs d~Olrs. Elle p.rde oon cachet, son 
charme vétuste: rlle excuse M'S vcrrura. et les Ropiours da 
demnln M>rant de beaux pellts clamptna aux ytux purs ec 
aux chairs fermes, que les sport$ lt la joie de v .,,.., auron< 
tait 11mp:des e musclM. 

LA CAUDAL!. 
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PROPOS D'EVE 
Le retour de la ménagère 

Cette /aû, c'en tll fatt : l'ett radkuz ut p<u1t GM ra119 

C! '"'""'""· lu r;acancu. lu ~Iles """"""'· "" 101tt f)lus, 1111ran1 le• caracttru, Que rappeù meu ou mtlalU:Ol&qKU. 
La /arnilk est rentrte de la &>tille CU< '°""• fawb1'e, ha

ra..u, t out ttour/11e du POV"9•. n·a~ant qut la trxce de 
gagner le Ill et de aombrOT dans le 1ammell Ce n'ttt ll'J.'au 
matin que rlwczm a commenct, selon IOn t~pi'Nment. ~ 
traooil de reada ptatton à la VIe urbaJne. Le f)t'r't de famiUt 
o retrout'é ••• cllcn livres, st1 bibelot• fam11ter1, ion t>on 
fau1eu11. •e• plp.1, tout le decor de .ta VIe quOlldl"'1rte qui 
lui semble itngullt'r'ement a~enant aprt1 dt1<.r mou d'al>"'"ce. La /1Ut alnU. planttt dei:ant JO glaœ - rnJtn, un 
bon. large •·t lai;al mlrorr 1 - o 'CeT'l/tc! JO ligne iur tœtu 
''' faces et /ail pann un e:ramt11 ltttre 4 111 peau, 4 su 
chttn<Z, ci St• ongle.s. Le fil• alu a rcrntt!grl 10 chambre 
- ""moode, malvrt '°" e:rtgultt - et armt d'un mort""" 
et d'une paire dt 1 noUlu. a commenct, <I grclnd tracta Ull 
cmtnagtrne>it nouveau dont il a rtT:t l'ttt, L'trolier a 
ertlrpé d12 bagage1 ir• 1out·en1rs particuhc11, l>attaur, etr 
qu11Jag,.,, pierre• dlrxr1u. dtbru 111ugren11.• qut, pour lui 
utJ/, ont u"c 111l•ur certaine, tt fait manœut1'tr son train 
tlectrtqut, lteureuz d~ roir que dtia mot.s nt l'ont pa1 
d eilll au JIOfnl dt ll'll plu.• trou•er d'attrait. Et la tout• 
f'l11!e a~ant rtcuptr<' aa /amllle dt poufl<'tl, dorlOlte, berce. 
f)CUJJOllne, avtc une tend.rt .. e que la 1eporoUOn n'a fait 
qv°<!CCl'OUre. 

Mali la rnlnagtrt la mtrt de famtllt. Il"• an:tent-tllt 
dtlnl tout œla 7 lltla.s 1 pour tlle, la tllcht t>I plu dkre 
tt P.:... irigrale. La mJgratn" aia tem~. b C'OIJTbat-.re ara 
r~·zns, elle i:a de pttce na pttce,, e.ua~ant de mLttrc un. !tm
blant d'ordre da111 le t!~bal!age qu'il faudrait, pour Ol<n 
faire, attaquer de partout à la /Oi$, perdue dans un oetall 
dr. linge tt de t•ttementJ, triant. combmarit, pro1ttant, au 
t1<U1eu d'u1t broulia/10 fo11t'U3: qui mel ,., nerfs et dure 
~p,.ein;~. harctlte dt que.slion.f et ne sachant auqutl rt
pOndre. Le j(lgl" le chu logtS, ion bien et JOn domaine, IW 
f1C1r'1lt mor IOUI lt• ho1U1ea et la pou .. 1trr; el, comme 
d~ premier coup d'ail, elle a tout w - 1,. mtfait1 d'une 
10..rls et ceux d une tnbu de m!:es. u r.e trace de mouu,..re 
ao p!a/ond, de• fit ntur., salttl ou kafllt<I, de la r0<rllle 
tel, de 1 wurt Id, elle iuppute en so ttte ret"'1due des dt· 
g6u, ce qu'•Ut pourra faire tlle-meme et ce qui n~uitera 
eea hornmu de mltler et elle sou111re. auut derouste, lut 
l'mble-t-U. qu'aprt.. un incendie ou un trtmOltmtnt ae 
u·rre. Pour un peu, rll• rn pleurerait. Ul cherr aerneure 
ri trourero-t t'lr u11 1m:.r !On ordre. $C,m rou/lmitnt 1oveia 
et """ accr c Elle urnce d en douter tanl tilt •e sent 
"'"" et derourayee 

Sr •lie "' rai.on11.able rtJicl ce qu'tll, fera p<>11r ,. s0<r-
1trc.rre ci faÇ!JGllOn qu fnttoute. •t qu'el'C le TtPTOCht dt 
1upportu fi mal. Elit ntçon"'a a son 111ar1 une t1Jlle a 
i.~ ami. ou 1me longue promvu:i!t; elle enverra aa ftl'' 
atllk cluz le rofJ/nrr, son /iù aine n 14 pi.c-:ne; eue cllor
g•ra récol1er de 1e J>OUTt'Olr d'un 1WMt>el att1ra1l tcOlatre: 
craJ1om, pl,mct. mhler1, et tll• '11terra la petite fille '"''°" 
chtz cle icu"c' 1><>1&111•. Alors. dan• la •Olitudt tt tc mener, 
t lie pourra d /?1.ttr 111td1l.r, et ferre dt$ profell; <'l'avon et 
carnet en marn.s, ell~ 1 a dreuer des lbtts, dtlmrtter fi"'! 
ovcrations et les lnscrlfe par orart d'urgence. Alors, pa
t~nte et cUllger.Ce. fwrml, 1'allOq114nl au f)I.., f)fUJt, elle 

organliero !)OUr lti •ltns Ull<! sorte de confort J'TOrisotre que 
remplacera IX'U 4 peu, 4 force de soins et d'elloru, l • 
confort dt/lnlllf. 

Car, ne ~ ~ trompez fXU : le labei.r de la ménagere 
n'Ufl7• point tant dt force ph~1ique que morale, point tont 
de mua::lu Il"• de «rwlle ... 

TISSUS DE LUXE 

Un vieil ami 

EVE 

« NOS CHIFF01'S " 
0ouf)el toldéu 31, rue Grt!tn 

Le revoilà une lois de plia. cet t!w.mel, tndM~t1b!e bérei.. 
On le pone. on •'en !use, et pourtant on le retrot1\·e tou
jours avec plaWr, 

Evidemment, U change de forme une anntt. U e;t tO'.it 
peut: la ll&1!0n .utvante le volt tnmme. li -1Ue et bascula 
sur noue lite de C)ro1W! l puche et d'avant en amere. n 
rous pnnd do Pf'Utt aln cocardl<n et frotld=s. C'est une 
collfw-.o qu1 fait ..-o1onuers • amazone •; on periu l OllUl& 
Vernon. à la duchtMe de Bent. 

Mals de noa Jours, c·cst plutôt une eoltlure pour Cour 
d'asst5e15, • L'a..c:wée est coUJée d'un grand béret de v~ 
!ours noir ... •· ou bten : c Le témoin p0rt.e un petit béret 
crt.nement Cl\mpt! sur le eoln de l'oreille .. • Ce béret est 
ane fortune pour les Journallates et les CICS$inateur& !A 
Pala~ de Justice pourrait bien s'écroulor qu'Us ne manqu~ 
raient PN le litre:.. 

Cette ann~. Il ect très gr&nd. en feuue tw<-s rlct<le. n 
m ~ prolonce plus en \1.Sière cante, mals pluU.t en auvent 
arroncll au-<lrssus dœ yeux. Sa ligne est plate et fuyan•e 
par demfre. 

Tel qu•l. U t'voque assez la wciue écoMlùse. Sa canuturo, 
qu'elle soit de plume ou de ruban, dolt obl!gat.otrement 
accentuer le mouvement plongeant en a>-ant qul earactertse 
le chapeau. 

A. Bollu, Joaillier-Horloger 

31. Rl E OU )001, BRl XH,LFS. 
B;Joux de bon SOll Grand choix d. ~es Vendeur oft!. 
C"I de la monu.: au!Slse PO:\ TUC, ln :usab!e, hermétique. 

Splendeurs 

L'hlvor n'est plu.a loin, hél&S 1 Les mondanttèt recom
mencent. On s'en ape~t en revoyant toutee ces !utilités 
élégantes qui font •I bien dans le• v1ut11ea. 

Au fond, c'est 1unout là qu'on lea volt, On e&sayera rte 
\"OUS persuader qu'avec des stants de r;r&nd luxe VOUS < ba· 
btller..a n une robe de la saison dunttre. N'en croyez rten. 
Le lwe< ne , .. qu·avec le luxe n eu c:t'r\aln que des aœn. 
sotres IOmptueux et eom~es ex!~: une robe slmple. 
:io.a œt~ slmpl!elté <loi: !:re ra!llnte et aorttr de ch~ 
le bon !&lieur. 

O!erez..voua porter. avec un fOWTH.u de l'an dernier, ce& 
gants du '°" dl(DN des Mille et Une ."lutta qu·on propose 
à votre coquetterie? n en est Qul 50Dt latta entttrement 
d• plumes d'ol&•au. D'autres. en peaux dl'COup/'ts, montent 
Jusqu'à l'épaule Certains ont des dolgl& de couleun cll!!b
rentes. On dirait une reclame de teintul'ler l C'$ PIUI 
étnnie que JoU. 
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Now en a'l'OOI vu d• raVl.saan'41 en crol.slllona de peau 
or K rose, mala Ils dotwnt fameusenll'nL éPeJ,$!lr La m&tn 1 

Avec tou.s cœ s•nt.t. on porte. bien cnt<:ndu. lei aoullera 
ou le eae uaorta. N a;n pu le eae, los ganta et lei IOU· 
lien pareils : li parait que oeJa ne M Wt """ qa. c'est 
!Mllpnt au pœ.!ble 1 

Pour votre Linge de Maison 

Ce .teralt pour1*"' b,..,, .loll 1 

Daru un nouveau cadre 
NATAN pffilent~ actu•!l•m•nt "' mervellleuae collec

ISOn de cou"1nl, fourrure. et tai::eura. en aon b6tel. 
ISI. a.venue Loulle <~!~phone 1200.154>. 

Poéaie ... 
Cet ~ a vu le triomphe ocs couteun vtvos et cru•s On 

a.Ula1t bardlment le vert et le ?OURO, le vtolet et le jaune. 
Pourtant, quelques tons faux. assort.la lie rooe Ga"91'1n 
entre auues), Jaaaient ~ ce qae senùent les cou· 
Jeun de l'hh-er. 

En filet, auJourd1lul. tout Mt amonl. éteint. Ote i.ons 
vifs ~ au eolell. 11 l'on peut dire, dee ~\el c évane3-
C<'n~ •. auraient dit nos mères. dt'S bleu.s délavé&. brl.oés, 
le bleu Cll4r1T<J est l'ombre du bleu roy, par exemple, dt'S 
rouaee éteints. profonds. On retrouve des noms oublie. ... 
et P<"Uciu ... ! Amarante. ne de '111. Le \'ert est .m «art. 
i. violet dl'\·lent mlre 1au<Gg•; li n'J' a que le Jaune qui 
IOlt mout&rde, mals poW1JUol paa 7 A~ tout, li 1 a blen 
une poégte m..nag~re 1 

MMa quand rrveITOn&-nous le ven!Te-d•"l>U<:e et le cuuse 
de n11mphe tmu• 1 ... 

Le Narcisse Bleu de Mury 
Je per!um qui a>ptlve 1 ame. Extrait, ColOl!le. 1ouon. 
poudre, fa.rd, a&\'On, ete. - En vente partouL. 

D'wte pratique difficile 
- D faut. dit un mooeci.n l 'IOll penen-. mania 1es 

fru1ts avec La peau. C'est dt.na cette parrte que ~ trou· 
•ent en plus irrand nombre le1 vîtamlnes lndlape1 ables. 
Voyon.s, quel - •·01re !nllt Pnf•·ré? 

- Le patient, d'un air sombre . La nolx de ~o. docteur. 

Le petit jeu Pâle 
D va falloir q11e n .u.s changions le n= <le ce que nous 

prenions POlll' une &lllll)le amusette, bonne tout au plus 
pour des ceT\'C:lea ramo!lies par lea ba!n.s de soleil. car voici 
qu·11 survit aux vacMœs et même qu'on noua reproche de 
n'en point meltre MM'i. Boud.zou, Il qui nous allons acheter 
unr paire de lunettes, n'a pu vu la page que nôll.> y 
eomacrtons la aemalne demlère et nous fait part de .es 
?elftttl. 

a • IOOn wn Blache • que nous anon.s morlltM parce 
qu'il allait un peu fort., oublie aa rancune et, tout rn rép&n· 
dant !On amrrtume dana l& lettre doot on pourra lire un 
paaaa11e cl-<le8'10us, a'attelle à la transmutation du 1 franc • 
en c livre 1. De l'alchimie. quoi l 

c Et pu.la, pourlnra que tu aa pu lm~ mt'S pcnr81ff? 
Pute Je parle d'W:le cœette? 'i a b!eo un de ta amis 
qui oat revenu dt retour du pays d'AdoU et qui parla da 
troua de o. .. 1 Et 0- tu lame -1 Pa.te C'est t.oD am1, 
pltilt.er? Je croJall pourlant que toua tes c!Mnta ça ételt 
tel amis. Des tlaualtes, Ollé 1 

En1ln 1 j'avais bien Jur4 de oe plua jouer avec ton petit Jeu 
plie. D'abord, ça me donne ton mal l ma taaltcbe; en.suite, 
ça cnQte be&ucoup d'~t: le papit'r, les en•eloPPO et les 1 
Um"" Je roule pea sur l'or. mot! Ca est pea oomme tes 

Tissus blancs, Couvertures, 
Bonneterie., Chemiserie 

N 'employ .. 
que les 

~rticles marque (( f Q X )) 
Qualité Elégance 
Prix raisonnable• 

VENTE EXCLtJSIVE l:N B!:LGIQtll!l A LA 

GRANDE MAISON 
DE BLANC 

Rue du Marché aux Poulets 
BRUXELLES 

Dtmantltz nos catalogues Hiotr 1937-38 

c raidee acteurs •· En voJlà des cbançarda, hein! BA PO\ll'o 
tv.·a Pa 7 es er ll:e1s ln de val!.es! 

Mala comme tu aa dis que changer le franc en llver ça 
eet !mpOl&lbel, fal encore une fols Toulu proiler. Mala 
pea en •era, tu sala? Ça .-· b:en !llll. 1 

Sans nuire à votre élégance, faites l'écxmomle du neuf en 
nous confiant la teinture ou le nettoyatie d• vos vêtementa. 

CRANDE TEINTURERIE ROYALE 
- Té phones: 12113.51 • «39.71 • 48." 91 • J.S.07.&l -

L'inquiétante magie du Fils de Slache 
Chanacr le FRANO m livre - et au pair encore 1 -

ça e!\t s<>ddouje pu de la crotte de bique 1 Sap... peut 
méme l)tttn le FLANC l la crltlqu• JI.tala ça ne m'arrtta 
pas. l mol. qu1 PLANE. Pagt 'alon, mon fSl)rtt PLANE 
dalla lea :eonnekes ét!rtts. Je re.louia PLINE sans PEIN1!!. 
Et Je pense à ces tatche lui quJ ..,u!Alent une REINE et 
qui avalent cboial une RAINE. Pourquoi paa une PArNE, 
pendant qu'ils y étalent 1 Il y a comme ça des gens qui 
Jamak rl<'n de bon aauront PAIRE 1 Un de ces k~el.zot 
- ou mot - et. un cnUn. ça falt la PAIRE 1 Ça ~" 
bien plus meilleur a1 qu'on -t un PATRE. ou m&n.e un 
Prnu:. Paake si ano ça on s'ennn111t derrière La çravate 
un bon Lrl'RB de Blt14r Vandervelde, on tt1bou..'eralt dADI 
une douce béatitude, un état de gr&oe owsqu'un trano n 
une LIVRE çe. serait ldf·klf, comme qui dirait Crotte en 
Comp&«nle 1 

Never more 1 
De Zoon van Blache, 

cllemoCU iedlcoute!d en op •eir veu! Obd. 

TEINTURERIE DE GEEST--41, Rue de !'Hôpital -- Téléphone 12.59.78 
S!:S • llElLU:- ·ffe'Ttlru;s, SES N1'T{O'i ACES SOIC NU -::-- l::NVOI RAPlDl: Dl PROVINCC 
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Es.Ire• 

IA STAYBRITE 
Hl au CRROMe 

ee que l'OR 
ut au PLAQUJ! 

monlru STAYBRITE M B 
Seule• lno~dablea. 

Tabac et Fumée 

Odette, frap11ez.,·ow le front. Voua avu quelque cbœe là 1 
Un de m.s grands amis, de tabac tru terven'
Revêtl~ un beau Jour un antlq'JC tabar, 
U pU!&, pour sa aant<!, ayant prl.\ du tamar, 
li pirtlt en voyage aUJt Uca de Tcrnan. 
At:as:tôt arrh~. Il pré\1nt 1a maman 
Qi'll al'lllt vu Jà..bu l'kmaln nw Marc ... 
P-.W., li s'amouracha de la hile ct'1n m4N11 
Q 11 s'appelalt Marie, belle &Ult chl'\ux de Un. 
Il l'emmenait sounnt r~rdrr la marte; 
Mals d.'.u!s le silence. ello Rmbla1t murte. 
Et tous les deux. uau. aur le bord d'Un muret, 
Regardaient cles enfanta qui Jouaient au furet. 
Par mon ami, cetté hlsto1~ me fut conl.<!e 
A la•tm d'un diner, r~unton de irourmeta; 
Et puis, poUr dls.stper dl'S vins llna le fumet 
Il oalslt son tabac et fit de la fumte / 

BrA\'O 1 Et quelle •1rtu0&1t<! dall3 Ica auttta tolutlona 1 

La Modiste AXELLE, 91 ~:=.:..~· 
prœen:e aes <...i1> •X mO<!è:~ Un ,. mb:e de crande 

.,~ t' de haute ..,. r-
&a pnz : ut • US • U5 tran.._ 

P. S. 
()), nous propose maintenant de c:han;er l'homme en 

temmo, le neveu en niPCe. la t.ante en neveu ou niece au 
chOL'C, l'oncle en nièce ou le contraire. 

Le Petit Jeu Pâle va+U finir par tbranler lea a&ises de 
la IC>Clété? 

Jeu pâle et jeu de poète 
Vo1c1 aur le m- de solennel. le aratn devenu oalmA : 

Lol ~te >ent; du tro!S-mits. ea ce grain, 
Dar brulU drôles on entend : d'abord. aunet du trchl, 
s:motement aigu : d'Une f!œhe. le trait, 
P-~;s d'Ap<es clappemen:.s : tiens l 1·tne qW ortut, 
Murmurcs et b.-ulSM'menta aous ll'JI vollea et la &rate 
b espaçant à rouos sourd> · oui, c'est le cm qui llt4me, 
n IOUdaln :Ol.l\ s·~ tu; nu ciel, d"Une !lrkmc 
Jallllt un Iles~ soleil 11u1 lé\·erR ao11 ocumc 
Comme une grande main ~anche, ouvrant doirta et 
La \'Oûure éployée a'etale rvnd en 11Clmc. Cpaunw, 
Lo ITOS grain passe, arrtve enfin le JOU calme. 

H~I. 

Le oouvert s'achète en con11ance au 

Magasin de Porte-Bonheur 
'3, ,.... de• Motuom. Bruzelles (St-Joue). - Tii. 17.68.57 

c Avec noua et n'en clépla:"" à l'Angletem!, prends ce:i. 
(UVRI • 

lequel a aelze pleda, &1 noua compton& bien. Et en avant 
pour le mllle-pattea 1 

0.brlelo, méthodique. Rvere, pri!llente ses ri!POnaes com· 
me une page de grand·llvre. 

D ohange lmpcecablement c deux • en « oent •. A 

~~=~ f.:
11 

soit cornptable et nous ses potrona. 11oui 

Méthodiques et corr<'<ta au.sa! le Royal V. a.; A. B. Hu1: 
Jean-Pierre et Role·Mar.e. 

Le Dr D est un oetlt LrUqueur. Bien "1laln ça 1 mal&. 
pour sa d~b.arRe. ll &\'OUe : 

« ... Je IUis 1cl fon:é de crier :e mot TRACT, 
Oônt Je n·a1 nulle part trou~ la moindre TRACE • 

Q>.iant à ~!ama-Otsanga de L1:luabourg. elle traite i. 
Jeu Pà!e avec une dblnrolture """" égale_ L!sez ça 

Cbanaer c &ftC • en c ~ • : 
AVEC 
CASE 

ANSE 
SANS 

0 1 cMre Mama Diaanga 1 Toi paa faire ça 1 
Toi ch&ncer l<'ulement une lettre t. la fols. oui, matr 

toi changer place ausal: ça dMendu 1 

Un agneau ae désaltérait 

dana le courant d'Ulle onde oure.. et l'amateur de T. S. P 
apaise oa soif de bolle mu&lque en captant les onde& pures 
de l'élba à l'aide d'\ul rkepteur R. M. V. merveilleux d• 
sonort~. de tona!M. de fld~Uté. 

LA VOIX DE SO,V MAITRE 
14, G•lrru dM Roi 

BRUXELLES 

Le Ruban Roae 

Tel devient, entre Ica malna de Léon. le peUt jeu llAla 
car le vole! qui aen à rattacber deux q,oux : 

MILO MERE MOIS 
MELO MARE MOTS 
MELI MARS MOTO 
MELE MAIS MONO et MON'! 

Ce même Uon, detenu l,yrlque. ~t : 
Voul~roua arriver de zéro juaqu'à CENT, 
Velle?; participer à la nouvelle CENE, 
!Upl llt~éraire que personne en CELE. 
Pour accoucher de Ç&, Je peux dlJ'e c Je VELE .. 
Je me htteral donc u.na pttDdre de VELO. 
CL& mhl!nilte est pl'!'che - si non e VE:RO 11) 
Et noua awns a1na1. ct'Rt devenu ZERO. 

<a.> Lamartlne. 

PoUr l'aménaaement de votre bome, demancles Pt1x à 

DUJARDIN-LAMMENS 
80, rue de !'Ecuyer. 

L'anaembller Oh.-a. Prolltu voua établlra projeta et 
devla à titre p-acleux 

Le roman dea lettrea de l'alphabet 

La p~ IJ!.kaelle alllle ie prince Réno. Un Jo:ir q.,• 
Palomanie l& pnneese R trouvait da.no une dea chambres de ton 

manoir en compairn1e de rabOé Pecu. aon oonfaue-Jr !e 
Le mot e.;t de Uo-Po:d, qui nous envole un ~me si pnnee Heno IW"Y'.nt ~plntment. Ja:oUJ< comme UJUt.e 

obscur (j'J• nou.. craignons J)O'Jr les mtnlnrea de nos lec:- une co:.ection de llC,..._ Il a·empone aUM!tô~ contn 
te:lr&. •• et PUIS. U ne faut pas :roubler les mln"' de Mal- rabbe ec. lu1 cne : 
lann~ - A B, c D 1 

« OOq Hardi •· Jul au.ssL cartaae L mu.e e1 tabnque des 1 L'ecc!eswuque aurait b!en •oulu s'expllqur. an.nt c1e 
vcra exten&lblt$, lts premlera n·aya.nt que aix pie& : <e tirer des flOtea mala :e prince ne l'ent<nda:t pu CH 

c l\!oyenna.ot quelques FRANCS t, ce~ oreUle ei.. levant aur IU1 a terrible bacbe, Il cri& : 
at le dernier : .... B P 1... G H 1 
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L'lobb<' dtllJ)8rut tel le Ubre Mlult.e b!- par une flkbe 
empooonn,,., 

Alon, n'"COutant que son courage et aon amour, la 
prtnc"""' rntoura de - braa b!anœ ~e COU de IOn flanœ 
tn a'Krtant d'Une TOIJ: rremlssanle ; 
-IJKL li NOi 
Et elle lu! mit IM' :a t><>ucbe un miser rr~e oelul-cl lui 

reildlt """' usure <onze metres <le pl!lllcu'e). Dé,lt. le be9.u 
iemps ttTenatt, Jc~u ... le pl'!ntt Hmo aperçut, ttemb:&nt 
prea ~ la por'~. :~ pauTre abbé q~ n'avait pu se d~lder 
l la tran<"hlr. 

- P Q R S Tl Hcr1a Réno. 
Et «lie fola. Inexorable, U appela aea t!deles gardes 

du cof'll<\ u1·é1xe et Ygrecz~e et leur on:lonna de Jeter 
l't.bbt par la fen!tre. 

A la COTELETTE, l'on fait 
bonne che::-e 

11. ..,, 1
• de d ..• r. "'°"'" Tan.t.~t!ta 

A la COTELETTE, so, ";.~d':i.~;~hers 

Le roman de la ponctuation 

Et U 1 a aw si le roman dœ &111\PA de la ponctuation. D 
tat molna mouvemente mai. - dl30na·le froidement - U 
n t praque auM1 btt.e : 
~lie de la Vll'J1.'!e dit un .so!r l M, du Trtma : 
- J"&1 apprts q~ vous t.:ltretfn1n de& relatiOns a\·tc 

mad•moll<'I~ ~; aUSll l'OUS p~Je de renonœr au 
ll'&lt d'llnk>n qui de'ra•t TOUa falro ~trer dans ma parc
lbMe. 

M. du l'ttma, choque de oea parolea prononeées d'un 
accent alau. réponcllt d'un aoeent rrave: 

- Oh ! mademo1Selle. ne poumot·Je rien snolr ? 
- Non mon11leur ! Point d'exclamation, car Je ne aourtrt· 

rai point d'intNTogatlon. 
Le 1)6uvre ~ma .sous le coup d'une telle apœtroplle 

a'lnellnA en man:ere d'accent c1rconf'otxe et, tout hon
teux. a·en rut en serrant :ai cieux pointa ... 

BEARNAISE ·~~JA~·--C:1:\E VEDY 
•A10 u• ... 1cu11u GlltOS: VEDY. 111v11 CH Dao•ovx.. \& 811111• 

Lea impôta montent, mai.a ne descendent pu 

Emrst Lq1ou,·é en fa!Salt déjà la temarq~e au sletle der-
aler d•r A le l)('tlt poème que •01cl : 

L'lmpc\t ressemble fort au chiendent. Dans un pot, 
Il prosperc par:out, grandit partou:. &'étale 
En plem ehamp au roleU. au froid. aous la rafale. 
l!:n toute cllmature. Un en~tml aurvten: ? 
11\mpOt monte. ~ noua la peste se llOUV1•nt ? 
L 'Impôt monte. L'~n part un Joar pour la erol.Sllde ? 
l mpOta 1 On en te\1ent • lm~ 1 Le temps ma.lade 
Fa.• tout mols:r ? Impôt.a l Jl'alt tout skher ? Impôts 1 

0 ucrres, lnondallon.s. vand trouble, gTand repos ? 
l1np6ta, unp6ts. lmpôta 1 Et le beau dan.s l'~e. 
C'tat qu'une fois monté, Jamai. l'impôt ne baisse 1 

La revanche 

Le c t rs • 1 au rea.:.at:rant 
n trappe l3 tab!e d'.m P""'I a>tol".taln et un Pl'QOll 

a'an.nœ. 
- Tu me donneru un lièvre à la c royale • et del 

;>oJ""" 'I t !'BU I, 

Un grand tailleur 

~t# depuis 15 &:111 pour le bMu t>aftll ""' me9llN. 
~t un choix d• , ,000 !ll6oem d'éldfes pure lalD9. 

Si gentil l 

Une déllcleuse Jeune femme ~nètre dans une banque 
pour toucher un cheque •nvoy• par le çand ami. Le CIJ6. 
aier la pne d'endooott le c.Mque, mals la Jeune femme 
ne &ait po.a ce que cela 'lellt dltt. 

- C"est bien s.imple, dit le cais.ler. Signes almplcm.,\ 
au .... ,..,., du cheque. exactement comme "fOUS le fer'.e1 n 
t.a d'Une lottn. Et la jeune rcmme krtnt aTee app!Jœ. 
uon · •Ta Bichette qui 'adore t • 

Au temps des défunte• vacancea 

Sur le aable d'Ostende. un• troupe de girls se dorait au 
10!e1L L'une d'elles - d'une minceur e~trême. br-.uie, :es 
cheveux collés sur M W!~ =1ic - expl.lque aTec flttW 
qu·ei:e va servir de modèle .. un œlèbre il<"J,i):<"Ur; 

- Pour un groupe llll:tulé : c Cltopàtre et le aerpent a, 
P<t-!-t~lle. 

Un sl~nce. puJ.s : 
- E't qui r .. 1· Cléopl:rt ? ~ .. ·nande une 'l'l>ix douce. 

LUIEITES APPROPRIEES l CHAQUE YIS&ll! 

7 ~=;~~~ L D~ O ~O~~ 7 

Un aouvenir de la visite du Roi de Suède à 

Bruxelles 

LN éltTN ~ent un • cah~r de doc\.;.,. Jon • 
daru. ltQotl elles eot:eni sous le titre • aetualltb • dca cou
pure• de Journaux. 

L 'lnAtltutrlce a parlé de l'arrtT~ du Roi de Suede, oncle 
de la reine Astrid, beau vlrlllnrd, encore robuste et a«nc. 
rrAee à la pratique dr. sporu .... el<. 

M. D .. 13 ans : anomlllle, a collé sur son cahier sous lu 
titre c Arrivée d'll Roi de Suede 1. la coupure sul\,.nte : 

c Vle111esse premat.Urtt époques douloureuses, etc. •· 
hommes et femmes at!alblls, surmena ou ll$t$ 1>3r l't c ., 
faites une eure de rajell!llssemnlt par les b!>rmona du 
L>r >.. 

VOLETS 
REPARATIONS 

Chut ! Attention 

JAWUSlEl:> STORES HlSUOCS 
J VA'< HUYSEGHEM eT f!LS 
151 ruo Jourd.rn - Tél ; 37 26 J5 

Toril r>-1;.tln• d~n. son fa11t.e111! A dorures, un centenaire 
recevait les hommages de aa vlUe natale. 

- Aina1. lui demanda un Joum'1la1e. 'ou.s avez é't'I! 
une çande fsnu1:e de dOIW' en!auta a\ec un "1lalre de qus· 
tl'f' !ranc:s par jour? 

- Chut ! ?a.s si haut 1 J'ai touJot.-rs dit fr. 3 90 à ma 
rtmm~I 

LA CHEMISE DELWARDE, 54 :uuE MARAIS .: ... ~~1

;;::i~1 
VENTE DIRECTE DU FABRICANT AU PUBLIC. ECONOMIE DE 20 FRANCS PAR CHEMISE. 

QUALITE ET FABRICATION IMPECCABLES. 58 ANNEES D'EXPERIENCE. 
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Plaie d'argent n'eat paa mortelle 

Ce proverti. se Ju1t1:1 •• puisque, au u.ux de 2 p. c., U 
•ous sera tan unei ouver....ire de crédit lminidlate. ttm· 
b<>ursable ei 10 • ;io mo.s sur polie.. d'aaaurance-VI•. 
Adressez-rou a 

SOBELGECODE 
J!. T1U! <ù la L .,, Br .. · ''"· - Buuouz <U U o JI h. 
Lisez le T: r. -1 ···I. r •' mmsuelle. mt m• d1rec11on. 
Depul& le premier oci<>bre. les bureaux sont transférés 

16, avenue noclrr, Bruxelles. - Tél. 15.55.71. 

L'automne, vu par Jules Renard 
25 sep:eml • 190G. - A~tomne. Le vent aoutne avec une 

eo!ére nouvelle. 
un so!eU glaœ aur los IA>lts d 'ardOlse, 
Tout bouge au ~nt aau! le bœu! qui manie. le oea IOll

doment attac!lé à b terre 
La claire :enttre par oll mes Jeux, à chaque wt.&nt, vont 

le promener 
Une drnprrle d'~loumeaux s'abat sur une baie. 
On a \o1J un h~ron. 
La nUlt s'lnswlle dan s les bO!.>; eue y paaaen. mtme la 

jOurnée. 
26 septembre 1906. - Automne. Cinq heures du soir. 
Lut~ sllen<lcu!le et lente du soleil et de l'ombre. 
L'ombre gagne L« arbres "n ont Ju.>qtl'à la U.llle; leur 

clme re>le d.lns la lumlè:e. En bau~ du pré, les t>G>u!a ~la
\eot de b!:ulchcur 

A."dolses •1olet'<'$. tulles NSes ou rouges 
Le MltU cède et. r=ile à J'horJZOn. T out là-haut. une 

f t ~c comme lnccndl~; l'eau de l'ombre va éteindre te 
f eu. 

Ier octobre 1900 - Automne. La précoce vlelllesse de 
een...1ns arbre' nu mtllcu d'autres qui re~tent verts et qui 
semblaient du méme a~c. 

7 octobre 1903 - J 'aune l'automne comme al j'allais 
m ourir, con~ r. nt par lcs médectos. Que de feuilles 1 Ce 
que ;i.1.;;.,.,-yc rAma ... cra!t 1 

Et la nature qUl lall. par ces Joumtts d'O\"tObre. des 
ch<'3·<Z' 'r d'automne, qui donc la regarderait ? 

Au CHANTILLY T averne-H6tt l. 1. ru~ dt Lon-
dres, 39, rue Alaact-Lorralne 

<Pone de !ll•mur), tél 12 i8.85. Cadre Intime, confort. Prix 
modêrês. Sonncttu de nwt. 

Prudence 

n nt •• ait PM. dl!alt dtm 1erement Mme Bou de Jouve
nt! au rua d un dé &ea p.us v.ecu amla qui ae preparalt 
• fa.:e ,..:os prem ttS pas dans le monde. Il ne aultlt i-a de 
! a.r" des comp:.mienta aux lemmes. pour :ea H<lu~ D 
faut encore 18\'0lr oomme:--t 1 !aire~ S1 loua l1lntf>z a u~ 
lemme. IOD esi>rll n oubliez P.•s. suriout. de lut dire all.'51 
qu'•li• est Jol.r E JI wu• lOU<'t 5à beaute ne manqut? dt lut 
!aire comprendre q"~ •·ou.• la sa vtz, aUMI, .opirttuelle. 
Sans quoi. ln pr~nuf'rt• ~l convaincue que vous la 
t-rou\:ez laid r, '-'t ta d~~uxu·me que vous la prenez pour une 
Idiote. Vas compliments vous auront fait cieux ennemie." 
au lieu d 'une. 

'r AN ROY - DESMEDT 
3, RUE CHAIR E'T PAIS - Te.,ph~:ie · 11 2'7" 

M iwon fondée en 18C8 - Foun.1=r d., R<" • , iraul.9 Fins 
Ses \'olnilks - Gibiers - Foie Gras 

The right man in the right place 
Zède est le \)'po qu'il nous faut comme vice-président. 

n ne parle que quand 11 a ouelque chose à dire, et quand U 
a que!que ch<lee à dire, Il ne le dit paa I 

Fauteuil 

Vlsllant une expoeltton du mobWer. Btmard sia .. 1 arrt· 
ta. un Jour, de•ant dea lntérleun modemta. li 1·aaa1t mtme 
dans un fauteuil pour se rendre comsxe 1'11 etalt eoo!orta
ble. li se ttleva IOr.geur et dit : 

- J'ai 10UTen1 constaté que lea bomma cl'a\IJOUrd'hW 
n'at=nt paa a·aucotr. Je n.ls enoore une !oll essayer ce 
!auteull 

D s'assit de nou•·eau. détendit ses membru et on l'en· 
tendit murmurer : 

- Les artlata !ont tout maintenant pour les Jeux. Mala 
les sièges aoot destinés & une toute autre partie du corps . ., 

Réceptions 

n est p&rttcullmmeot agréable de recevoir chez sol des 
amis et de les tn.ltcr dlcn•ment. Mals le per10noel n'OA 
pas too,Joun à mtme de donner aattafacHoo. Fattn dont> 
apprecier lea mtts auc:culeota et lee Tina de \1ellle et noble 
orlglne aervla daru le cadre aomptueux et confortable du 
fameux restaurant 

SH.9, RUE DE L'ECUYEJ\ 

La légende de M. de La Palice 

T61.1 
11.25.41 
11.62.97 

n serait bon que la .-érlté rot là-d-... un peu mieux con
nue. La Palice vena &On aang pour la patrle IOUJ lro!a rob 
success1fa : Chlll'lee vm, qu'ils •UMt à la conqutte de 
Naplea; Loua xn et P'nloQOla Iù dans les ruerrea d'Italie. 
Comblé d'honneura : lieutenant général pour le roi en 
BourbOnnal!. Auvergne, Forest, maréchal de Prance en 
1515, Il lut un des héros de Marl11TI•D et tomba à Pavie, 
ôU Il fit des prodiges de vaillance. d'oil ta !ame"se chan
son que ses ootdats. qw l'aimaient.. compoeèrtnt, et dont 
>-otci le texte tttablt : 

Rélu 1 La Palice est mort.. 
n est mort de\"'8.nt PaV:.e~ 
Hélas ! s'il n'était i-a mort, 
Il !tn.lt encore en>'1e 

Cette cban&on é!Alt du reste un pe.mpblet contre Fran. 
ço!.> Ier. Oes dlstralta ou des Ignorants ne lalastttnt paa 
de lire (l'i et l'a se confondant aisément. à l'époque. dans 
l'krlture> : 

... ait n'était pas mort, 
Il a.rait encore en vie, 

ce dont les !aeétlcux s'emparèrent et ce qui. PCU~t.re. 
donna oa:aaance • la :égtnde des lapalluadea. 

Esthétique, Hygiène ... 

La mlxturc n ' 3 de Lu·Tessi à base de comphro-musc e&t 
desttnee à rat!tnnlf le1; setn5, les chat.ra. • auppnmer la 
transpiration du visage, des malna, dClllOus de bra."' du 
pledS. Merveilleux 6tlmulant. ré.1olutlf, tonique. antiaeptlque 
et puissant utrtngent.. - Télephooe 12 11.10 Lu·TessL 

Rêve et rêverie 

Le maltrt a'< • d"f\Dé beaucoup d e prJne pOUr expùquer 
aux enfanta la dt.!lérence qu'il J • e'llre le C me t et \a 
crè\ .. ene•. 

- Maintenant, dlt-11, l'un de •·ous pcut-11 m• !&Ire une 
pbra1e en employant le mot c n!ve..,c 1? 

Un IA>ut petit 1arçon lève la maJ.n. 
- TOL JeanJe•nl a'éer!e le l)C'Ofe&eur 'urprll. Qu'a.s-tu 

trtlU\'é? 
- S 'Ii vous plait, Monsieur : le. rêverie donna un coup 

de 61!11°' et arrfta le Jeu. 
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Une édifiante histoire 

Mon!Que a Quatre aia et frf!quente &$Sldtment l'~le 
prd!enne. Bon l>&PA et sa maman. wtltuteun. se rendent 
co:np!e JOllJ'Mllement des pl'OIJT6s de ft:ur c cran<!• tWe • · 
J.l.m!Que appttnd - pnùes en c~ et, nnt:rtt CMz elle, 
i.oute flà'e de MID aarn'.r. sort de sa pet:U! .olX déllcleiae : 
c Noue père, qut •"'• au.x c:eux, entre to\11" les remrnes ... • 

Mm• JAMAR Se! cours de coupe aont Incomparables 
11, rue du Prisldlnt. XL. T. 113UO 

p,,trons sur m ure~ 1, rue de l'Al'bre-Bénlr.. T . 11 33 S6 

Une confidence de M. Sacha Guitry 

- Le soir où noua avoM dlné ious les deux Pour la 
proml~re fois. tlle a demandé des huitres. MOI, Je n'en 
al pu pns. parce Que mon médecin m'avait dit que l'on 
risquait d 'attrapu la typboide en en maniunr.. La deu- 1 

xlnne !O'.s Qt:e nous a\'Oflll dJn6 ensemble, Je luJ al décon
aelll6 de prendre des hulttea. La trotsl~me to:.s, Je le IUI 
al défendu. Et. comme elle a·en étonn&1t. Je lut al cfü : 
1 0111, c'est a1nal. ~aormal3, >'Oire unté m'est prkleuse. 
Et m~ftez.vQU! du Jour oil Je voua demandera!, en noua 
mettant à table, al voua n'avez pas envie de manccr quel-
Cl Uts hulttft. • 

Joué par Sacha Guitry et Mûe J&Qluellne Deluti.c, ce 
uralt un petit altetch dtl!.cieux 1 

Votre grand tort 

en radl.o. c'est d'6tre ~ ~geanl 1 Pourquol ne pu ~r 
n•ttoment a I~? Celui<• est à \'Otze ~ '"'ec un 
~•ur K M. V. (His Ma..ter'a Voice absolumnit par
fait de !k!él.I~. de tonalité, de m• , r.alité. 

LA VOIX DE SON VAITRE 
111, l>otlleoord Maurice Lemonnier 

BRUXELLES 

La bonne raison 

Mme M . admlTe au Lou\'l'e un macn?ftque tabl•au : c Le 
Juiremrnt de Pil.ns •· Bon guide - un amJ de iouJours - lui 
demande avec un demi-sourire : 

- Aurtevvous eoM<ntl à prendre Pact à un pareil tour-
noi? 

- ~et. ra1w1:e avec dédaJD, J&111&I& de lA 'fie. 
On peut t.empS, et : 
- J 'al horre • dr pr mmes. 

A via aux lectrices 

Toutea 11!3 I• ·•n. ... de c Pourquoi Pas ? ,. qui t.rlco!~t 
dOl~t demander d'urience l'envol rn.tult du demitt 
num6ro c!.ee 1 Feuilleta du Tnc<>t •· Ceux<! publient cha
que mols, rn couleurs, de trèa joli& mod~l.. clairement 
upliqué! et !acllrs à exécuter. Au.si, chères lectrices, ne 
remettez pas à demain. pulsqu& cet envol t!t tait rracteu-
1tment et sa~ en11acement pour vous et, en voua recom
mandant de c Pourquoi Pu ? 1, envoyez "OI nom e• 
adresse aux c Filatures dea Trol3 Su\ae3 •. a.n1ee 870, à 
Do•"!\'Dles <Fl&n'lro Occidentale>. 

F a!>le-expreas 

Lucile 
Ea: l'épouae docile 

Dont les menus aont ~ab!~ 
D apres les seuls eouta du mari. 
<Un type boUil'Clll<nt diff1clle.) 

MOralltt: 
.Mad=e u.ervlo. 

Se3 PyJamu - Sea 
à fr. 81.75 

LE CBDUSIER • CRAVA.tTER 
BONJ>.'ETJ.ER • SPORT 

ae recqtnmande 
pour ses baalel ooa•eaat& 

Robes de Chambni - Ses cava:a 
à fr. 95.- dep. fr. 15.-

A,.c••"• eo .... batt.1"·" 1 f•; ~_,....,,., de ~. re 10 9b de Rem .se l\llC lnv• du de C'!A"'•· 
38, 8o11tenrd Anspach T6lfpbooe i 12.%9 $7 

M. Rochefort et la peine de mort 

D "'' de sea chronlq1l a de q~e du c Fiauo t , 
~!. Th ichtfort a conté cetLe anecdote : 

c Je me rappelle, étant tout jeune. avoir suivi le procts 
d'un ouvrier horloger nommé Dombey qui avait ass&Mln' 
son patron à oouPS d• oouteau: U avait enfermé l• cad"'" 
vre o 'na une malle, puis Il é:alt allé danaer au bal Bulllrr 
oû il avait été appr6lcndé tn pleJDe valse. 11 &nlt t~ c<-n· 
damn6 à mon et J'eus la m&:same c:w1os!t6 d'aa'.stcr à 
soo suppUce Maa Q'Jand Je le TIS monter les marches de 
J'khafaud et le bourreau :e PD~«'r sur la planche; que 
j'entendb le couteau annçaot dans la rainure; pua le 
cor1>4 du mlséra~le aurnuter privé de aa tfte, Je m'~""'" 
nouts, et si Je n·avals p:is renoootré un arbre qUl me retint, 
Je serais tQmbé les QU3tre fers en l'air. J'entendis m~:ne en 
repttnant c:onnaislance ce mot parti de la foule qui m'en
:OU..,..lt ; • c·~ peut~·re un parent du con~ •• -
ré!:l""loD 4 laquJJe je réaolus de ne plus jamais m'exposer. 

LA COTELETTE . Restaurant 
SO!'I MAGXITIQ E 'ŒXO A 15 FRA.-.;cs 

et sn blUH méri~i .,,.aJ1 • 
so. n a: Ols BOt:CHERS. - TlL. 1%..18-78 

<c Je » ou " Noua 11 

On U• dans une D< , .. ln..'<Orte par r~teu: l'l:lll~e:.-~:a~ 
Ill$ our les paees de garde d'Un exen::>l&ltt d<s c Port.rai'.& 
lnUmes du X\'III s.!<:le•. per E.:!mœd e\ J"1es de Gon· 
00'.ut des reneiuong amusantes sur le:. deux frères. 

1 .. C'ttalent des Jt'\lne3 lltflS polis, aunables, doux et 
bien é~"8. mals des anlmftux à .sane froid. Lequel écrivait? 
E<:rlva!foo:,.ea tous ckwc? Nul ne l'a au Ils parla:ent col
lec~vemen~ au singulier oo=.e deux _..:unols: 1 Je vaU 
> faue un l!vre, j'a1 krtt. c.eid. > Seho: aUrapa &$!lt'Z b.cn 
ce tJc dar.s le'.;r ép1:aphe ant!c!pée Cl'J~I fit unprtmtt au 
cFiP,ro•: 

Edmond ~ JUies lllt Ici 
Le froid oercuell e<;t sa clmieure, 

Tous deur <at mort à la meme bt"Utt, 
J'ai oublié le reste 
1 Je .. , j'ai ... >: c·es:. ~~ le pl'CIDom qu·emp olrn~ 

encore de nos jours, qu'ont t.ouJoura employé l<'S 1e-.ix 
frétts Jérôme et Jean Than.ud; par oontre, au trmos de 
leuT oollaoc-rat!on, les frh'ee Plscher, Alex et Max, dla&!ent 
1 noua~. comme l<s Roen7 et les Mt.m1erüte. 

RESTAU:: ARMES DE BRUXELLES 
13, RUE D ES BOUCHERS - T EL. 11 21 18 GRANDE SPEC IALIT E Dl! MOULES • • 

Idée malencontreuse 

On annon~a:• à un dltteteur de th~t re que deux des 
~..-lonnall"'S homme et femme, dlV<>rcls depuis quatre 
ans. ~nacaient. à se rt'mP.rttr. 

- FI. donc ! s'è<:rta-1-11. O'est comme al Je voulais rcprcn· 
cire une plke quJ a ét6 lll!léo. 
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SAMEDf 9 ~, OCTOBRE 

RÉOUVERTURE 
· de · ... 

l'Heure. Bleue 
RUE DE L'EVEQUE - BRUXELLES 
Thé . dansant de 16 h. 30 .à 18 h. 30 
Solréê d~te à pÔt1ir ·d& 21 heures 

.• 

FUD CANDRIX 
ET SON '. OR.CHESTRE 

Gentillesses 

Do·ux Jeunes tilles préparent une !ancy-!alr de charité!. 
L'• 1n~ dit à l'autre : 

J'ai l'intention de ver.dre des bat~ra. ce aotr Q& ae 
en Amérique e: c·m trb orlatnal. • 
ru ,.... demander cher ? 
!\atuttl!ement 1 Cinquante francs la p~e. TU trou= •Je c'est trop ? 

- Oh t ma roi. non ! La r•na ont lbabttude d"et:e 
l"t! • dans les bazars de chant<! 1 

Oubli 

l'J patron en OO!ère. - Dltes-<lonc, Perkln3, pourquoi ce 
lr0\1lil n'est-Il paa fait ? D 1 a plua d'un mot1 que Je voua 
al dtt de le faire. 

Perklna. - J'ai oubli<!. 
!"' p>tron. - OubUé, oublié. IUPJ>OI<•• que j'oublie de 

ptl'•r \1'5 appointements, que ferlez-voua ? 
L'employé - Je vous le dlrala tout de suite. et Je n•at,. 

tendrala paa un mois pour vous !&ire dea blatolre.s. 

DOMAINES DOl>FF 
&ru 1111 n1:ace. s. r. 1r11n11. lrt11. 

Une belle hiatoire de chasse 

Ct ~ par Hatt;· Baur. 
Grand chMSeur, 1.1 ~tait encore plwi srand conteur d11.i.>

totrcs de cha.sse. Ce soir-là, Il nous avait emmtn~s J~u·aux 
îl'•ndJl lacs afrtœlnS: chasse aux U:ins! Et Il était en pleine 
acll~n : • Deux Uons SU1fJ.SSent devant mol Tout en acltant 
d'une main un ti!on enflammé pour retarder leur élan, Je 
p rends un fusil de chaque main ... » 

Mat... objecte un assistant, ccln !nit trot. malns e-t 
c:cp·ndant ... 

- 81 vowi croyez, continue I• oontcur. qu"à c"- minutes-là 
on " !<'ntlon aux mains qu·on al 

ADAMS TRAIMER Seul appareil d"txtrclœ complet 
• 11 A VAS XECK, 37. C.RASD SABLON 

Lea mauvaises langues 

8 or la plage de Cap-Brc<on. passe Mlle O .. . les youx 
t r< alts · 

Oh ! rai: un baigneur. comme •lie a enal'IW~ 1 
- Et &lit-on de qw? demande vivement Jeall.l50n. 

Bilinguisme dea chiffres 

Un papa noua raconte 
Mon Ci.la a 8 ana tt va à l'école namande. pulsqu"à 

Merxem U n·1 tn a C>tU d'aut.re lll raut b:en se soum•tlTe, 
n 'ét&nt plus maltl"<l de l"éducaUon de ses gos.""'>. D<>nc U 
ne $Alt pas un mot ~ flamand. Dans le couram ~ œtte 
semaine le ~re .. met à ttnre des chiHrcs au tab:•au 
A son re<our de claa,,,o, l'enfant me dit: c·est drôle à l'ecole, 
papa. le Frèr. Il <'crtt tous les chiffres en frantal.> et u 
les Il: en flamand 1 

5e.."t.tt...ce la na:e aolu\lon? 

KERMESSE AUX RAMEUX BOUDL'\'S du samedi 2 au 
!und! 4. dans un Cidre champe:ro, à l'A!>baue du RD!.g•. 
CIO!tn. !At' ·nt on : C'f"t l'e:abl. pelnt en blanc, T. 33.1143.l 

Rose et Violette 

L'institutrice expUqualt la différence entze une roee nr-
111ellleW1e et une vtolette modeste. 

- Vous voyu, mes enfants. dl~Ue, une dame d:&Un
IUtt, él~pnte. belle, »e promène sur le boulevard. Mals 
elle est !!ère et ne rca&rde pereonne. C'est la rose Mats 
vient à passer prb d'elle une Ouette créature, la téte 
b9lssée ... 

- Oui. je saa. fl)terrompt Tommy, c'est son mari. 

Les recettes de 1' oncle Henr 

Dans 8 lin-es d'eau. fa:us buuillir des œ <de mouton de 
préférence), 2 ltlloe dt potiron. 1 flacon mQYen de Tomex. 
1 kilo de pommea de,. terre. 1 llvn d'OJ&noos. 1 pœ pitd 
de cé:ert, Z kllœ de c:hampliJlO<lS de prame. Passez t.tte 
t1nement les l~mts. Faites mcore rebouillir une demi· 
heure u·ec du certeuU biché et versez le potage m SOU· 
plére avec addition de Jaune.. d'œu!s. 

BERNARD 7 , RUE DE TABORA 
TEL 1 12 4!5 79 

HUITRES ·- CAVIAR •• FOIE GRAS 
OUVERT APRE.9 LU THE:ATAE.S P .. os euccu•Ui..H 

M .. Cocéa n'est pas tendre 

Alice ~ eet • Cannta. El~ y fait des mots. féroces, 
a:ur un ancltn ami à elle avec qui elle = brouWée à 
mort aujourdbul : • 

- R ... ? D <"t form!dable : U oerait capable de d..-man
dn aux Pompes funébru une comnû>.<:on s:ir !"enterre
ment de aon propre P're 

Société Philharmonique de Bruxelles 

C'est le vendredi 15 octobre prochain qu'aura lteu, a 
20 h. 30, le prtmler Conœrt Populatre organisé par la So
ciété Philharmon!Que de Bnvcelle.s. 

Cette premltre mant!utatlon de la saison musicale sera 
dirigée psr le Jeune chef d'orchestre belge Robert Ledmt. 
Le remarquable pianiste Eduardo del Pueyo Y pretera son 
concours. 

Le programmt comportora en plus de la • Danst> mac&· 
bre • pour ptano •~ orchtstrt, d• Franz Liszt et le potme 
symphon1Que t Le camp dt- Wallenstefl) • de V1~t 
d'lndy, deux Ptt."llltrrs audltlona: c La Sulte de Cooœrt •. 
de notrt compatrlot~ Jtf Van Durme, et un c Concerto • 
pour p:ano de Pierre WU:smrr 
Ra~lon.s que ces concerts populau-e.s, qu! se doonent ~ 

prix tout à !ait ttdulta. aont rlsen h aux membres de «1"· 

tains rrou~mcnu. assoctatlons, soe:étés. etc. 
Les rtllO"ignements l ce •uJct peuvent êlre obtenus à la 

Sociète Phtlharmonlqlle de Bruxellci;, li, rue de la l)ibllo
thèque, tél. 12 1~ 01 et 12.10 02. 
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Ça grandit vile 

i;. • .~ c .. m•nalers s'entrettrnntnt de la pkhe sur 
I~ bords de la Marne. 

- TOn père m a pns beaucoup de poluOna ? lntenoee le 
pwmer. 

- J p.,nse b!tn 1 ~ !Olr, Il n'y en &Tait ~us dam l'eau. 
- Alon. dl& •• comment qu'y l'ra la procha.:ne lo:.s ? 
- Oh ! ça rn•ndJt nte. un pol.13on. Atnal. chaque !ois 

~~• pepa parle de c.elut qu·u a pris. 11 a toujours cinq ou 
slx centlm~trr d plus que la loa d'avant. 

Les Choesels au Madère 
en dégustation tous les jeudis soirs 
au restaurant NOVADA, 22, r. Neuve 

Calcul fantaisiste 

Le fameux calculateur Inaudi ne rut mis en kbec qu'une 
seule Iola, dit-on, et ce fut par un farceur. 

- Voua avrz une maison de 61 m~rea de large, de 14 mè. 
irts de haut et 13 metrts de profondeur, ayant cool~ 
$21,000 Irone& Q~el .. t le prtx d'une chambre au su!ème? 

ln:lud1 eut un reate !lgnlflant qu11 se des>ntéressau de 
problml"'5 aUSSl fanl.al.slstes. 

- Elle c:o1)te 1;5 francs per mola. f1t le quewonneur. 
- Je wrala curieux de S&\'Olr par quelle methode vous 

a.rrtvrz l "" chl!lre, U'OJli!a le calculateur rour.an:.. 
Al<lra l'autre, très sunplement; - A•- 1ne mtthode: je su;s le locataire de la chambre. 

TISSUS DE LUXE 

Histoire expreu 

« NOS CHIFFONS » 
Coupu soldées • 34. rue Grétry 

- un Je r s~ decouvrtt la~. 
1 E."., un autre JOW', 11 dkoumt ce que cache la feuille 

éè \1rnot • 

Le jubilé du Palais des Beaux-Am 

1,, • dtxt~me annl\ersatre de l'lnauauratlon du Palala des 
Beaux-Arts colndde &\ec le X• annivenaue de la creatloo 
cl• la Soclétè Ptillbarmonlque de Bruxelles. QUI a déctM. 
CGmme nous 1 aroo.. delà d11, U y a trois semalnt$. de le& 
•C:•brer dlgne:nent. 

Le Fest.val Btt!.hoven ne grouprn. paa moins de 22 con· 
ttrts au eoun de;ciuels on entendra !'.-ntl•I de 1·œuvre 
1<nlal du maitre de Bonn: les ne•JI s)-mphorues, les sonales 
pour piano et violon. les trente-deux aonates pour piano, 
le concrrlO pour violon, tes cUlq concertos pour piano et 
ot'<'hestre •l la M1ssa Solemrua. 

Pour l'cxt'<'utloo de ces œu,Tes. U est fait appel aux plus 
eélt•brea chefs d'orchestre et aux plua rameux solistes. 

Citons quelques noms. 
Erich Klr1bfr conduira l'exécution des neuf sympllonles'. 

Louis De Vocht dlrti;era la MJMa So:emnla. 
L"accompc:anement d'orchestre des concenœ sera conduit 

par V. Roeulln. Talicb. Dobroll'en. Sebuuan. T ango tt 
Mtneelbel'I 

Les CIQ?l('trtos pour piano seront jou6a per des plaru5tea 
rép:.tfs romme les me>lle in lntc~tes de Bttthoven. 
c'est-li-dire Arthur Scbnabel, Wilhelm Baclthaus, Frederlc 
l.ialDond. Walther 01esel<ing et Stephrn Askenase. 

Le nolonlato Richard Odnopooolt Jouera le concerto pour 
•toton; le plnnbte Arthur Schnabel et le violoniste Bronl&
law lluberm•n Interpréteront Ica aonat•s pour piano et 
•1olnn, lrs sonates pour piano seul révèleront le talent 
è 'Eauardo del Pueyo. 

NOUS PR~TONS 
de 2.000 a 2~.000 rranca t. toUt.e oenonne so1no1e 
ayant pranues en mob~..r. (Oftlm<rce, bttall. mate
nel ou 11tuatlon Remoounement en 48 "'lensuaU1él 
~ : b.000 Ir par b.970 Ir. \L frai. comprjs 

SOCIETE SECURITY COOPERATIVE 
üruxel!es L96. t>oulevard Anspach rtL 12.53.72 

All•ers 21. rue Lon11Ue de !'Evéque Ttl 32?.li 

Uége. l place i;a1n1rJacques Te l 2 17.50 

Gand l2 rue de Courtrai T • L 131.01 

Namur. 18. p:ace Wter~ Tôl. t9.5S 

M ODJ. 20 rue ~1er TOI 112! 

Steae IOC!&I. OOUI <le ta b&U•enltre 1'8. a i..IEGE 

Propagande 

La pr~sldente d'une llillC Bntlalcoollque, une mspc<table 
matrone, chap1tra1t, du hau t d'une estrade, les membres 
d'un syndicat ou\-ner 

- Vous allez chez 1e marchand de tabac, d!l-elle. et 'oos 
achet~z un pe.quet de c;garelles. Est-ce ce:a !<?Ulcment que 
\'OW donne le marchand ? ;-iM Mlu ! Car. de:rttre ce 
paqu•: de c:garettes. 11 y " le verrt: de bl~:e. le ,..,.., d'al· 
cool bu en !n.ude. :e plqu« l •• 

- L 'adre:s."" du :narclu.nd de labllc 1 cr:a une \O:X au 
{r1nd d~ la salle 

Rupture de fiançaillea 

Lui. - C'est délin!tU, Mabel, voua ne vouJe:i p:us de mol? 
Elle. - Aboolument dcllnlt.lf. Dois-Je vous renvoi·er "' 

lett.r'es? 
Lui. - Bien s1l.r. El!es con:leno~~ Quelques excelltnt.a 

p&MACes QUe je po\llTILI u:!Use: une prochaine Cola! 

Sur le seuil de l'église Sainte-Gudule 

Un leune couple qui v1 ,nt d tU'e iarié, sort aux accents 
d \lne marche uiomphale. 

1,,e jeune époux murmure· 
- Ma:n'.fnant. chène. pl:.is de nuages! Plus qur du 

soleil, du bleu! 
- Je ren supplie. §OUC0e la pellte epou..<ee. ne lais pas 

de notre mariage une pr~•ll>lon metèOrologiquel 

Fürlwaengler 

Il y a quatre ans que Je c<Itbre chef de !Orchesue P!UI· 
harmonique de Berlin n·a plus amrné a Bruxelles "" bnl· 
!ante phalange d·a.nata. 

N"WI l'ent•ndrons aux ac.ux·Arts le :!O Jan,ier procb:Un. 

Les deux Menuhin 

Le violoniste Yehud! Menuhin, déJà applaudi à Bruxelles. 
y revltndra au mot.s d'&\Tll proch•m. aocompa~ne de S.\ 
l<l'Ur Hcphs!bath Menuhln, qui est. paraltr1!, une pl> n\&te 
de tout premier ordre. 

t..ea deu:< artistes lntcrprt'te."Ont, au mols d'avnl prochain, 
dl.S IOQ&tes de Bach. Beethoven et Brahms. 
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MAISO,N FONDEE ~ 80 SUCCURSALES 
EN 1862 T E N E U R 0 P E 

RENSEIGNEZ-VOUS CHEZ 

WYS MULLER & C0 

BRUXELLES A N V E R S 

Eloquence 

Volet qu •Jques beUts phrasff kh.appûa à l'llOQUence de 
oenalna l~ateW'$ rra~a:S : 

- NOUs ne comprimerons paa les ~aux dts leurs pre
miera paa. 

- L·beure eù -renue oQ lea cerveaux dea enfants auront 
Je dro!t de s0&Me0lr sur les beJlca de l'lcole. 

- Le cœur quJ b&t sous la blouae de l'ou"%1cr ut aouvent 
au.ut va!Uant que celuJ quJ bat aous le haut de forme du 
bo\1rgl'.'Oa. 

- c·e•t dam le,,; v!eWes culottes de peau que battent 
les cœurs des braves. 

- Vous leur liez tellement les braa qu'ila ne aavent plua 
l\lr quel pied danser. 

- M. le mirmtre & p&ru m'kouter d'un œU blenvelllant. 

BERNARD 93, Rue de Namur 
<PORTE DE NA.MOR> 
Ttzbaona: 1.2.88.21-22 

Huîtres - Caviar - Foie gras - Homards 
- S&J.Jee de dézUstatlon ouvertes &Prie lei spectacles -

La chanson du chauve 

On parla.lt l'autre Jour, entre mu&lciem, de reu Uon Du
bol.<. Qut rut le très sYlllp&thlque et trie talentueux dlreo
t<>ur du Conservatoire de Brwc•llee et dont cha.cun sait 
q·1 .J avait un c.ri.ne nu comme une bille de bWard. 

Et l'on contait cette anecdote : un aolr, au cours d'Un 
b.i.nquet d'artl.Stes, son tour t\t&lt amv• de c dlre la 
•H~nna J. 

·~ irrave. IN& contrit, U se k!va et chant& aur l'air des 
c Pell!a Chagrins • : 

Quand ie me "°'' JI UJ>Olln>ii 
De po:I rur le cuir chettli;, 

Je ""'dtJOle . 
• va~ qu.and 1• ~ Q'lle n.r le-JTa c .. , 
L•• 1tn9es n·e10 mit ~ 1IO!I J>/U, 

Je - c<>nlOle I 

Sardinee 

Saint-Louis 
les meilleures du monde dans 
la olus fine des builes d'olives 
Quand on potine 

Mil• de ~ond d Ars volt .-enir uœ ft!le qui l>M5e 
pour ~munie d·espm, ma11 noo d 'tpreu au 1&ln; un 
&ml murmure &u pa&age; 

c En ro:là une qui il'alme que lee ~M &Yec du foin 
d..n.s lturs botta! • 

Et Mlle de Brémond d 0Ars: 
1 ~ voulC*vouat n raut blen manaerJ a 

Deux épitaphe• 

Ci-rit Prou.i. St lea Parquas ont \-Oulu l'abattre, 
c·est qu·u voulait couper Juaqu•t. Jeurs tila en quatre 

' ? ? 
Van Oo"i~n repœe en ce lleu. 
Il avalt ~lnt ch02: les vivants 
De lut·meme un portraJt rameux 
QUI devient uaea ru.semblant. 

Se raser sans souffrir .. . 

Pour éV!ter le f111 du l'alb•r. llOll& roua conseUlons, !lfon
s:eur, le G~.crèmc Lu·T..._-t de Pana. Le ~: 8 !r. 

M d'E. - App!l(!Utz une ooucbe &\&nt le a&\Ollnaie et 
une as::ires TOUi t:re t"Ufr frtcUon.ct.z leeezem_en! auc les 
doiius. - Lu-Teut, 19, rue des Eperonni.en, Bruxe1lea. 

Politesse 

L'Aga Khan ~tncontll! un amJ au boulevard : 
- Je vals, dit-!~ porttr ma carU! cheit des anu.. qui m'ont 

donn6 à man~r. hier aolr. lia aont deux. Ça tait donc deux 
cartes. Mala Je frlmls en .l!Ongeant à ce qu11 adviendrait de 
mot si cet usaae se ~pandalt 'lux Indes. J'ai beaucoup 
d'ami!, li-baa aussl Et 11- ont tous deux ou trou cents rem
m&SJ ... 

Pensée d'un sec type 

n faut un• "' -t.lne ID:.e:llsence à un emp!oyé p01? 

remarqutr !es en-eurs que commet IOll patron.. n luJ en 
faut une plua rrande pour ne pu les lui S!CD&ler 

MERCREDI PROCHAIN, A 2 HEURES 
VBNTB PUBLIQUE Dl! MllUBLES ET OBJETS D'ART 

HOTEL DES VENTES NOVA 
35. RUE DU PÎJ>IN (J>one de Namur). - Tél. 12.24.94 

Après le four :ioir 

Un ami apportait Je aolr de la générale ses condoléancea 
à l'un de• deux auteurs; ma11 celui-ci : 

- Ah 1 un t>thee ausal complet serait bien humlllant al 
l'on n'avait pu eu de collaborateur 1 

Humour liégeois 

LI tch~nou Ouawve. on \'lit limeu (buvew-1 qu'eat oo 
c lboupe dl IU•t • Jea aePt dJoia dè 1 samalne. dèdde d6 
fer r·ponde les monte:ea dl a mobone. 

c Seulemmt, dtue-t-1 à ,. reume. po poleur allor à 
l'astèdge, ou le on r'pOndret les sr~ p&trs et d mam les 
ÇQ lml)llln. Comme çoul&, tot r1ntrant owe à !'nute. JI 
mettret mea plds so l'prum.1. l'treuz~e. Il etnqu~me 
gr~ etc., et d'matn JI fret !'contraire. • 

A melenute i rtnteure pu reud bleu qu•male, mals tot 
Iodant l'ooleur. i na.e A monteie,,;. Dl aogne dè daplerter 
s'feume, 1 bodce sca aoléa et monte patte à patte ao les 
grég Impairs corne COD\·enou. 

A moumtnt d'rlntrer e a'tchambe, 1 a'ra.plnse tot d'on 
côp qu'il a rouvt de dlallnde U Joumlre d! l' couh~ne; mal.a 
l'tot. e·est dè rtd·btndeJJ 8o qu'- IJ'Û fit-! rotu??? 

c Ji m'\'a rider oo l' ram~. comme qwand j'esteu samln. 
d:s.se-t-1. " Ei n°""" tchmou s·met~ à canre <cal!four
chon> et s1al rtgoullner lin. 
~a:S. a.mve l d .... berdl barda!e. l tome la qwa!e 

t!es e l'air. 
Tot z 01&11t !'bru. al reume creut qui rtnteure &l)T'IUJ!le 

et U br&l ~m.. Q'lrlter 11e· c Vœ poln franquemlnt )'()ter 
so les ~ 11&\es Guatave. lea pondeus n·ont nln fa1' les 
monte•<'S; J n·av1 nln 1 tlmpa ou1e. I n 'ont pondou qui 
l' rampe a. - M. P. 
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Jeunea générations 

if. Cbarletr. rrcteur de Parts, qui vient d'ttre promu 
ON'nd.Crolx de la Ue'lon d'honneur, était à cette epoque 
à la Ut• d• l'Académle de Strasbourg. D Inspectait un• 
claMe d'hlatolro 111clrnne et reprochait au professeur de 
ne pu éveiller uaez l'ati.-nuon de - éle,·es: 

- Je !ala de mon mieux. Monsieur le recteur, répoodlt le 
prof.-ur .. Mala, en effet. Je ne parviens pu à leur faire 
croire qu Achille et Rtttor aont des penonnagea plus IJlt~ 
l'U6&llta que CharJta Boyer et Tom Mlx 1 

Proverbu japonais 

... Une 1ttnouille dana aon puits ne connait rien de l'lm
menai~ dn mera. 

... LN petlta ce ulaiasent pas les plans des e,,pr1ta 1u~ 
rteun : les paplllone ne compronnent paa les plan• des 
ciaoance. 

... Le bas dea phares cux-m!me est obscur : le haut 
1eul est lumineux. 

-· D y a dea payllllll mtme dans lea capitales. 
... Le lion envoie d• lul-m~me aon petit dans la vallée : 

tala voyq.r l'entant qoe tu aimes. 
... Mtme un payzan mtnant un cheval de charroi fait 

une bonn• lml)ttj3lon, a'IJ a de beaux habita. 
... Mme Jea plus hautea cimes ont leur pied dans la 

nllk 
... Le cuivre et le cristal ne brtllent que lorsqu'on les a 

fait ttlulre. 

Froidement 

Trl....n !km; rd raconte qu11 aos!stalt un Jour à la 
• Sain•& Jehanne •, de B«nard Shaw. et qu·u entendit u 
vowne dire au monaleur qui l'accompagnait : 

- Non, inon chéri •• ne me raconte nen. Ne me d:S 1Ur
tou\ pu comment ça flnlt. 

Et, comme tout le monde r'.alt, Tr.stan &martl ajouta 
tro1dcmmt : 

- Eh bl~nl mol. je trouve qoe ceti.e petite femme avait 
ra'aon. Une lone '1l&tructlon nous Pl'l'-e de la Joie d'a1>
prendre rt diminue beaucoup 11ntèl'tt de la con,·enation 
d'aulrul Mol-mèm~. Je vous a\'ouerai que c·eat en prenanl 
1" th~ chc7 une amie, d<>nt j'étalS !olJemenl amoureux, que 
l'ai apprla que Napoléon était mort. à Salnte-Héiène. 

Chaiwurea toujours neuv°' avec 
LA CREME ECLIJ'SE 

Au profit des œuvres de guerre 

Veo .. u • e 19'•7 :?Il b. l!i. un 4l'l'&1ld concert sym· 
ph~rJque sera cknné au profil d œuvres de la 1t1erre œn• 
la salle du conscrrat<J!re Royal. 

Mmes Aline van B:irentun, plllll!S'..<', MlrtWe Flour, bar. 
p!ste et Jacqlltlme de K=I. cantatnce, prêteront ltUr en.
cieux concours Il ettte aoiré<. A l'Ol'Jll<. M. O..Jaive. Au 
proi;ramme ci;altmmt, l'c>reheute "Ympbomque des 0UJd<:$. 
pl.ice aur la dir..cLion du commandanl A Prévost. 

Places do 10 à 30 franca, à la Mai.son vn .mo111, 25. rue 
de la JU&e1><1<1, .. ~"UXelle&. 

L'heure d'hiver !.. . 

Vous avez rêvé de faire de& acquW!lona multi;>les et dar.s 
tous le,o domaines: V!tements. chaussures, lingeries, Cht'DU· 
aertca, chnpeaux, imperméables. lamas••. tlsaus. aoierl<o.i, 
meubles. tapis, lustres, foyen. appueU. de photo et cinéma., 
rad1oe, vélos, articles de sport, arLictœ de ménage et, en 
rùumt, tout ce quJ est nécessalre à la \"\e moderne. Mals 
au réveU, vous \'OUS apereev.z que vo•re budi:ei n'est pas 
aaaez Jarae pour donner sat.tsractlon fi vos désirs et vm;.., 
voua d"8olez. Cepaiclant, TOUS PDU'tz réaliser ce rhe car 
dans plua de clnQ cents magaama de pnm.er ordre, vau 
pouvtz acheter a u comptant t.out ce QUI YOÇS plau'a en 
payant au moyen de bons d'achat& dont •'OUS ne rembol::· 
ura: le montant qu'en <Wt mensualltés. sans auc:un tn~é
rtt ou Jusqu'à .,.illgt-quatre mols d• cttd!t. moymnan~ 
qu~lques peui.. tra.l.s. 

Soyez donc intelligent et décide ~mandes auJourd'bra 
mme la brochure gratlllte, qui vous donnera tous les ren
aeSgnement.S concernant l'obtention de cea bons d'acba1"' 
et la liste des magasins au Comptotr dt1 Boni d·Achats, 
&e, boule>·ard Emile Jacqmaln. Brwtell°" 

F AlSONS UN TOUR A LA CUISINE 
Qu'eske que le • stocca!ia.•a • ? Réprtn I• mo en le 

coupant par le mWeu : c stocca • et c rwa •· Pol'\<Z main
tenant l'accent tonique aur les premières &yllabes. Cela 
donne quoi? Stoc ... fJ.s ... Comment? S:ocl<vtscb? El1 ou! 1 
atocnlach . 

Madam<' A..,go: prononcerait moru~ 
Et, de même que le nom d:uls une bouche Italienne prend 

de. aanor1Us Jaunes. la prëparatlon do ce pa!uon s:mru
ttux ae mérid:onali.se en paaan: dt.ns le royaume cle 
M. MUSllOlinl. Voici la reçette recueillie par Echalote 

Stoccafissa 
Pal~ bouillir le stockvlsch ptndAnt quelqurs minult's 

eeulcmcnt. Hachez menu des olenone et du pc:sU. Mettez 
ensuite ce qui devient le stoecaflssa dans un p:at creux, 
9"mez dessus le hachis. salez. poivrez. arrosez largement 
d'huile d'olive, couvrez ce plat creux d'un autre plat cr,•ux. 
entourez-les d'une serv1ette, prenez les deux plau à dc•JX 
mAlns et secouez mement eomrne pour un cock:a~ Sen·ez 
C'est exquJs. 

Echalote a l'\sqUé une peinte de Bo'Tll et un r.en d'ail, 
et ce rut encore plu.s exqul.s. 

Aschkuchen-Kugelhoff de Nuremberg 
On amrme que M. Mu..< ln 'en est léclli! les do:gts. 

Vol!à commt'tlt fi rau~ s·y pn nd.-..: faire une p.\'e molle 
au moyen d'un denu·lltre d~ lait et que!qurs cuU!orm de 
fanr.e, un .sachet de BoNlci<'A B.al:tni Po,..dtt lies A ·e 
mands ae sen·ent d'un excellrllt ersatz labr1qud avec de 
l'extrait d'eeorce de platane>. 12.S 11rnmm,s de beurre fondu, 
ctnq œurs entiers. 12.S gnmmCli de ra1S:.ns scca et 125 gram. 
mes de sucre en paudre, un peu d'rsscncc de roee et Je .este 
d'un citron haché. On veroe le tout dan., une ClWerole dont 
l'tnt~rieur est beurré et aaml d'amandra hacMes. On lais.<e 
lever la pâte, puis on cuJt à four très doux Ptndant 
une heure et demle 

Gelées de fruits 

Pour un litre et deml de J~ de (ruJte, Il ra~t deux kll<'S 
ae l'Jtre au mo:ns. On obt:ent le Jlls en fa.;sant dou.e::imt 
mijoter les !nn:s : mllrel, PQD>=. ralslns, etc. avec ""1e 
petite quanhtè d·eau. On r.Jtre alors le jus à 1n,-ers W'le 
é:.am;.ne. tans toutefoiS p~r la pu;pe On faJI bo11iI1ir !e 
Jus et on Y Jette le contou d'une cmeloppo de ZetL Faire 
alora boullhr une minute. Ajouter le sucro Lon;qu u est 
rnt!l!rement fondu. faire encore bOuWU' trois minutes, écu
mer Vivement. Mettre en pote• attendre deux ou trois Joura 
avunt de couvrir. 
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Point de départ 

Le pol t de dépan de IA nouveue actavll~ <lu déPQrt~ment 
l:ançala <le Il N. R. e<t ce con<ert de a•la qui ura donné 
le 58liledl 2 oc'°btt et dont la prtml~re p.i<t:~ d" pro
aramme, donnée BHC Je grand Olt'he< te àfmpb(ln,q\!e, 
eera r~ à la musique o.?l,e, la!ldl.s que la ue<>nde 
parue 8\ec !'orchestre Rad.o et l<s <h<>ral"' du IX'Y• 11'&1-
lon oera comacre à IA musique ..-allonre. 

ce que seront !es nmn eau progr&m"1ts de cet I s. R. 
Qlll sort d'une long>;e période de rforlolan!.sat.lon le D..rec:
t<ur genéml M. Théo P!tL'!<hman le d.ra nux auditeurs. 
Maas U1 nuront deJà eu que!QUPS t~\t'IAUona au cours de 
ci:tte JOurn~e de samedi, en entendant c«talnu. rubnques 
n'>uvelles et notamment celle de Pour "°"'• MHd4mu. 

Pour vous, Mesdames 

Vollll •inc îDl•nte lnlti> Ive• LM audlb1c<a - et elles 
IQnt nombrousesl - p011va1ent a•oar !"tmpr-lon d"t'tre 
un peu dêla:.'-.<tto par !'onstête I N. R. Aurune rubrique 
ctnuctte à la femme N éta..t<• Jlll$ anJuste? 

L 1. N. H. reor1;a111sé cons:icre désorm>L! un• mp0rtante 
st.:m e au public t• mlnln. tous !"" 8' media. Io 14 beur"" 
1 · auei.. • uon de cette rubrique n lh-u le 2 octobre_ On Pl't· 
1 ra de c L'An d"t'rre msman •. on chan~ra c La chan
t n d Ml.man • on donn•ra de> C'Om<'lh <I ·eitp.nce · 
c Pour Ntt belle •. on énlquera des c \'lS:l;es de lemmes • 
IM•. J rite clans le Fau.n de 00'.modl, on traitera des 
~ fémlnuics, on ret:outera 1 hlstol't des lemmes 

célèt>US •G«lrs.a Sandl, on ch&ntera l'air l la mod~ tic. 
Nul dout• que cette rubrique, POMr VOU$, M t1"4m<1, oe 

comble une lacune tt obt.enne Wl vu succee. c·eot le 
souhal1 que no11• formulons. 

Radio-Jadia 

Ces s'anc~ de Radlo-JtU"<IJt que l'L N. R. oraf.Dlse tou1 
les d•m•n<"hf'I obtiennent un Crane succta. Est-ce en 
vertu de la lol de !"equ1Ubre que l'Institut \'lent de erre' 
Rlld1o-Jadls 1 

Il a·agit d't:n• lnnovaUon quJ permettra à ceux q•1l en~ 
dl'Ji df'I IOU'cntrs (tl ce faut paa t'Ue vieux pour cela!) 
c.e les l!'<'OQUer jo} tllSCment et &\'l'C une pet Ile polnte d·emo
t.on en tcoutam ces tmlu!ons. Dies sernroot à l•lle 
re1·1ne les lutn d<s an~ <Llparues, d"en retn1oer lb..,._ 
'°Ire po!lt!Q_e, IOClale &ru.utque le tout agrmentê de 
musique et de cb31UQns. E.'l M1mJ11e. tous 1.,. qUlnu Joun. 
une .mr .. le revu,. d,. l aatrtfota si cher à noe cœun ..• 

Victoire de l'accordéon 

L'accordéôn eot un lnat.l llD!ent populaire qu'on a trop 
longtem()tl tralt6 aver dklaln. Il e11t en train de prendre 
une éclatanre rovunchr. 11TMe à la Radio. Dans l'une de 
ses chroniques, Cl~ment Vautel l'a souligné, en Cal!lant 
son éloge : c li a clea oonor11.#• t.Our ~ to11r un peu canatUN 
et nost.al~lqn••• Qui lui ont valu la sympothlt dt nombre 
d't'<:m·alns extrêmement ltt'éralres A»Qll blen. quand u 
est aux matna d un \ittuose, U pe; met une mtnprtlatJon 
trts comp!He trts '1tl>Phon1que de morceau qui n'out 
ritn de commun avec ~f'S tangos et !es Ja,·as de .Wr.e • 
L'&etonlt<on devient alors, à lui S<UJ. Wle manlm de pe\lle 
muslque de la Jarde rEpul>llca!M ~ Je ne trouve pas oela 
si mtpruab!el • 

L'accordéon réb•bllltt est don< promis à de plus bautH 
desltnées. Lo 'r S. P. peut a'eooraueùl!r de ce blen!aosant 
sauve-taRe. 

L'agenda de l'auditeur 

Soulignons lei. pro,:rammM suivants annoncés par !'I N R. 
Le dunanche 3 oetotn e: 1 Amon nos Aute& •. &éance con
sacrée à ta chal\llOn du rl<>eher de N1veU<>s - Le 3. à 
14 b 30. c L~ Tl"lo 1udrnna11 • - Encore le 3: c Dam la 
loge du vlel! abonnt •. 0<1amc conaacrée à c Carmen • -
Toujours le 3 · â 18 h M. c Un Jeune homme prt$$é •. 
comédle de Lab!rh•; i 20 heur"5: c La Foire de Sorotr 
cluntzy •. de ~f011SOOrnky - Le i. à 20 h. 15. c Le Net t, 
comédie de Ooro! - à 21 bcures: c Promenade m~'llcale 
en Europe • par le grand crchmre symphonuioe - Le 5: 
!es:J\'a! Tine!. aous le:i awip:crs de IA Radio Cathohqce 
Belge - Le 6. lt. 18 h. 15 le q\131.uor de Liége; • 20 heure>: 
concttt con=tt à c La Pite de V•enn<> • par l'on:hes•:e 
légor dlnvé po.r M. souri. tl RY<c ~ concours de Mme Su· 
ianne De Oane; à 21 bl?Urts: premlere tm1s&ion de c Ra· 
dio-Jadls • - I.e 9. à 18 h. 15: concort par la Socl~t~ d01 
Instrumento l vrnt de Bmi,.!le~; à 15 b, 15: shnce ''*' 
clftle: c Voyn•e rn roloi.'lle •· à 20 heurn· grande <O!fte 
c Rodto pour tous •. 8\l'C l'orche-tre Radio dlnae par 
M. Paul Gn.,,n 

Prrmier Rond·Point 
A\. d~ Ten·uertn 

U. ~V. DE BROQl"E\'ltU: 

Vastes appartements 
""~• - p, P.rk ••• ~ .. 

-:: ·., c w-t - Lc.i-.. .. 1:M' a 
QUI tj - Pr" e-.c~tllOf'IN'is. -
TOl.lt ... ~ ,.,,.,. et une ,, ... ,. •••• 

'"'"•~der.a. 

Il .... ,.,,. o. trotS •çip.1· '·~·· 0 •119< Cd .. "'1 nJ oe ,; 11 tt ! 2 D 
à .... ne:. ôt · S .O'JO • 222 000 fr : 

d ai,..r·H sont .i toutt 

~n-;s-JtC~tt. f {~~N~b ~tr•dr. n-~~:j 
30, 1\1• M ... l"l~Y•r. Tét6-t\, U.0'4.19. 
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FINI D'EMPLOYER DES VIEUX 
CHIFFONS GRA!SSüJX QUI 

GR!'TENT LES CARROSSERIES 1 

LE ROULEAU : 9 FRANCS 

Flamingants d'autrefois 

C.:ul dont la pll '.'=•" '1'.e auJourd'hUI a 
mon eouvcnlr - pourquol1 pourquoi? llO'l'~~U'e tout un· 
plemmt parce que !"' Bruxe!lo!s • aperçoll ent qU'ni ma
U~re d'ensclinemcnt. leUN enfants marchent sur un aol 
M:nè de chau-.tra!>('3 - ~IUl·là. donc. a"a;>pelalt Van 
Drlessche et tl.&lt professeur de fl&mnnd ; li y a un 
deml-siocle bien ta'!S<!, Il l'A\henèe de Bruxelles. c·eot un des 
anct~rea du mou>tm<nt. Il fut pour quelque chooe dant 
le Wùlcma-f'onda et li n' '! iruere d'œuvre moedertl<Uenne 
t. laquelle U 1>'alt coopér~. 

A travere lea aouven1ra de notre enfance. nous le revoyona 
rot111e, la lippe Mvero. l'œU torve. D tt&l\ de cee pro!-ura 
qui n'ouvrent la bouche que pour en lalAoer sortir la ma· 
Uère de leur cours. qui J&m>lls n'ont un encouragement. 
'olre un sourire. pour approm·er l'e!fort d'un ~lève. Trèi 
eolpé dona oon Immuable redingote noire, li t'i.natollalt 
sur l' .. trade aana mtme Jeter un rep.rd sur co rarna.ssls 
de colltirteru t. qui li avait pour mls$\cn d en~gner une 
lanlut t. son sens plus parfaite que :OU~• 11'3 autres. INllA 
q~e praque ID\13 se reflWllent * apprendre ~t surtout 6 
parler. Il faut blm dire que le Belge flamand falaalt. • 
cette epoque, à nruxc::ea. ftgure de pe.ttn\ pauvre 

Van Or!a3Che était un parent pau,-re, maa fier 
Aucune coocess1on aux pcU\a Belces de langue trançabe. 
aux petits Bel;es dont l'accent "'allon dé<elaJt 1 orll:':t•e. 
D lea trait.ait durement, se montrait procUJue de pen· 
.tuma et de 1 retenues .. 

OUA TE SPECIALE ... 

POUR LA TOILETTE ... 

DES AUTOS. MEUBLES ... 

Toute sa dévoUon. toute sa piété allait aux krlvalns lia
manda. Il a"a1t, pour lea poei.ea de la Flandre, une adm1-
ra :Ion &;ncere et touchante. Quand Il commentait l'od• 
de Ledecanlt a Gand: 

Gellik nkt meer, 
GmJt IU!ter. 

De trobclte 1tertl.i.tadt d~ K or.lngen dec<I bn-end. 
aa voue tttmbl&l: d·émot!on ei l'holtili!4 d~ la c:a&Se 
tondait den.nt ce foyer, 

Il était aUMI peu s;mpathtquo à ses coi;t;u• qu 'Il ... 
élttea. à raison de sa morr•• flamande qui. Pour tire 
mo.na lnlO:ente que la mCT'ille espagnole dont e:Je reine. 
n'en était pas cbargee d'un moindre dfda111, pour ne J)U 
cUre d'un mo111dre meprls. 

? ? ? 

L<- cours de namand nvall deux Utulairts; M van 
Orl•~he, déjà nommé, el un brave homme. un martyr du 
profe1<....,rat dont )'al volontairement oublié le nom et que 
la mal.ce écollere. laq~ene. c-0mzne Ic ccnd:ume, ee:t sans 
p!tté, avait baptisé P.e P.isset•e, parce qu'il avait le visage 
ra vase pt\r la pe:.te vé:o!e Q~c d'avanies P e Pa.act:e 
n'avalt·ll pas endurée.;! Q Je de remonl.s posthumes U 
suscite encore dans le cœur des plus mtthants des ~smr
ments dont il ét&lt la pro.e c• qul l un demHli'de de diS
tance. se demandent s'il est O.cu pœstb e qu'l!.s a"'n· 
<té aussi crues! Leur a.tll!e "3t dans Mr lnconseltnre. 
L hture de P.;, PBSS<Ve t· attendue lina IOU':t~ es 
classes de 1 Athénée comme ~n attend maintenant à 
a T s F l'heure ;je BarJu 

Oea qu·11 se presentrut, replet, raole. I• • IMllC oour;ant et 
inquiet à demi enfoncé dalla une épats5e barbe no11e. iln· 

•'lllllllllllllllllltltlliltoootllllltltt+ltHlllllllll llllllll1111111fll l llllllll!llUlltll111111Hlllllll lrl.,I: 

~ VISITEZ ~ 
1 "A la Coupe Glacée,, i 
~ MAIS O NS SPECIALISEES ~ 
l POUR LES CREMES GLACEES ~ 
f Pâtisseries Gau.!r•a de Brwcelles lui de lrul!P ê 
i 8ulle1 froid ~ 
! 50. oou;evœa .\nspach tlHUXl:l.LE:, ' 
~ 12. avenue :le Kevse1 A N V E R S ~ 
~ 38 rue Ca1001 ANVERS § 
~ 116. dique de Met 61.ANJ<, 'I ·11 ;)ff ~ 
~ SALONS DE CONSOMMATION ~ 
i GRANDES TERRASSES - TE.A • ROOM ~ 
t._1u1111111111111111.11111u11111111111111111111111u11111111111111111111uu11111111111111111111111111111011" 
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p uissante malbeureuaement à cacher le muaacre des joues, 
d u nez et du front. lea petit& pola s'abe.Ualent sur lui en 
Pie. des hurlementa canaques le salua.lent; des plede, pub 
1.. banca mltraUlalent le ptancber sonore. n jetait sur 
cette a.ssemblff d~t.lntt un regard de martyr. Bàt1 
comme U r~t. U e(lt llllJlS peme empou1né par le o:>llet 
les deux plua bruyanta pollSSOns et les dit porlls dehors à 
bout de bru, mala sa bonce. sa doueeur orli\nelles le 
dl!aarmalent. Peut.-être aussi avaitrU peur de aa force et 
n lllaltrll sur sa coltre. 

Ce n'ét&lt Jrunal3 qu'après un prélude de cinq minutes. 
• ouées au déeordre. qu'll pouvait commencer sa lCÇ()n Quel
ques éleves bien 1nu-nuonné& - il en est toujours qui 
eongent aux c huit dtxl•mes • ou qui atvléa l)<Lr des !>&
renta qui ont dt l'autonté sur eux. se d1Mnt qu'après tout 
Us 90llt • l°icole pour •'ln&trwre - tln""8lrnt par llllpoeer 
ail~ aux autre. D. pu1$ la crainte de l 'lntencntl.on du 
préfet des Hudes. un ctant nommé LOUla Branquari.. para
\)wt lea lllSOl~ quand elles depa$Salent les bornes. Alors 
Pl• Passette .,. r~lut ~ qu'il éial• · un exœlkn' p:-o
r_..,-, comprenant r~lhe, sachant l'lntérea,~r et le for
cer à retenir. Le ,·ocabU!alre i»ét.enda1t: des rérlrs de 
rra.mma!re devmaknt claires; la construction ~ermanlque 
des phraus devenait fnmU1ère - lorsque. toutrà-COup, la 
chaise professorale, adroitement déplacée PQr dea mains 
tnvlalbles solidement agnppees à un attclap de ficelles, 
~qolalt de rntrade sur les premier<. bancs; «la trans
formait lllStantan~ment la salle d'ét~dea en une depen· 
dance de l°Auberse du Tohu-Bohu ... 

Nous avong vu p:,. P.aae~ ~e p!eu.rer - t't c·eist l)OUt nous. 
.-ncore aujourd'hui un mauvau souvenir: Pic Pa.IS('tte est 
ttna<! .. 
Prorondém~nt atl&<'h~ à sa fol flanùngan•e, P!t Pas

aette fut un dea prototypes de l'époque h&rolque, un mar
tyr quJ mourut s•M a volr méme COMU rei;peranœ du 
auccés de sa cause 

? ? ? 

Et puis, U y eut aus.'1. darus le corps m"Cll!Nlnt de 
!'Athénée de Brux.llrs, le ~millant, sour111nt tt Il 1edou
t&b~ ~1 K!..,.lntjen.s qui rl~'\'in:O croyoJU1..DOU$, tn&pec:eur 
gm<>ral de l'Eru<'teDl'm<'nt moyen. K:e n :j<>ns aux chf"leux 
de soleil. &0ldat fanaUJé d'une guerre sans mncl à cet #l~ 
men~ ~ qut, au mtpns des dro1ta hlst.or\quta. a con
qu~ la viei::e terre !!Amande C'était du moins 1111111 que 
pensait et s·exprimall Ill K'.elntJl'DS A l't-nt<-ndn- Il y aVlllt 
un Flamand à l'orls1ne de tout progT~• de l'e.prit humain; 
le peuple flamand ouro1t N~ con.sidéré comme le pn-mltt 
dea peuples de l'~re chtttlenne, si on lui avait rendu Ju•tlce 
- comme les Crees rurrnt le premier peuple de l'a.nt1qullé. 

~ ............... À .................. ~ 

: Boulevard du Jubilé ! 
: PACE AU SQUARE DES LIBERATEURS : 
:: Superbes Appartemenk e n construction ; 
:: 127,0 0 0 e t 1 32,0 0 0 FRANCS ~ 
4 R•mtlvnemtnll 4 : • 
• L. D. MEUNIER. Arch . av. NOU\'Clle. (>4, tél. 48 28.76 ; 
• Alph. VAN IMPE et Plis. entreprem·un, • :: m. boultvard de Smet de Nayer tel. 28 92 59 • ,.., ............................. ..... : 

! 

D &V&lt rayonné dans toutes le& branche& du aavolr humain: 
les Mi. (ah 1 l'icole flam&nde danl laquelle Il ena;lobal• 
t.Oll4 les pr'lmltl!a et les pemtres de I& Renalaaance de 
l'OocldenU>, la S<lmce f~pbea. phy.lc1t'n6. ""dec!n&I, 
la Llttént.ture, car les poetes ccmnMs de la lana;ue tran
Ç&lse ne \'Alt.nt JOu•ent pu les poet .. 1gn0rt1 de la ta.ncu• 
flama.ndel ~ que, dans la oollecuoo dea mota ICleo
W!qu.., dfS O>Ota QUI eXJ:ll'l,ment kil - les h&blt&, lu 
pla.lslra, tes out~ les lntennéd!alrea de noa i-i1na Jouna.. 
~ les racines flamandes. ne oont pu plua nombreuaes 
que le& raelnea latines. même dans lea lancuea qui, comme 
le trança.!s. ont le latin pour anœtre t 

- Allona donc 1 c'est te flamand, ce eont les lancues 11"1'
ma.nlques quJ ont emprunté au laun dœ moi. pour d~lcn<'r 
les chOl!el wuellea du<JS à l'indu.strie cl<' l'homme tandl$ ~ 
le trançats d~algne ces emp:un'.a 1 lw tttorqu& un jour le 
fort-«i·lbème de la cl._. 

- Comment ça? fit KlellltJens, llltnloqué Voulez-Tous 
me donner un exemple ? 

- Parfaitement l Je prends au hasard,.. Du mot c .,.... 
seuu, le flamand, une !ois de plus tributaire du latin, a 
fait• tees•. !'Allemand 1 kaze •. l'Anslala c chease •: tan
dis que le Français, n'empruntant qu'à son propre fonds, a 
dit c fromaae • 1 

cette calembredaine, déb!Me aur un ton tellement sé
rl.eux qu·eue démonta un lns".ant Klelntjena et l'empkba de 
faire au fortren-tb~e une réponse péttmptolre qui mootrtt 
la profondeur du fœ5é exlstant enttt ie. ttmarqueo au
gren~es du dllctple •t la aérénlté de l'en.aela;nement du mal· 
tre, fit la Joie de mes cama.rades de rMtor1que et les der
niers 15W'Vl•-anta de cette classe <Us ae l'Wolasent, moins 
nombrewc toua lea ans, à Jour fixe, en un confraternel dl· 
nerl s'en souvleMent encore avec d'beurewc sourires. 

"' 
Et ceci se pusalt vers 1886, dans le bon Bruxelles. encore 

pro•1nclal qui commençait à a·en aller a•ee les pelletées des 
demollsaeun du qll1rt1'!r Notre-Dam.e11w:-Ne1Cea. 

Le flamlnpaU•m•. représenté par un potu tvrocne • 
n·éwt encore qu'une farce. Le pub!ie Ignorait totalement 
les poeslea de Hlel, mals Il .., tordait r.u récit de ees aven
tures bachiques: Htel, rentrant chez lui la nuit, le cosler 
ennammé par une !IOlf de pochard, et t.rouvant, dans l'obscu· 
rlté. un bocal avec des poissons, avalant l'eau et les POls
sans sans mé- s'apercevoir de la présence de ce& derniers. 
- lilel. voya&811t en Campine avec te conseiller Ern,.t Nl.l& 
qui le falaalt p11aer aupris des aubera;latel pour un fou dan· 
gt>reux; - H>t'I oomprtssant à Parla. avec d·etrt01t.b:es 
blasphcm'.S. l'An:-de-Tnomphe; - Hlel d""'"5t&nt, les rew: 
bandt5. ,.lnSt et une oortes de Uqueura qu ·u des~ par 
leur nom ans Jamr.ls ae tromper. Ju.qu'à ce qu'on lui Jlrl>
sent.At un verre à routte empli d'eau clalrt, ce qui le força 
à dire: c Ça, je ne oonnals pas: j'a•'OUe que Je n'en a.I 
Jamala bu 1 • - Hl•l. professeur de flamand au Conserva
toire. OCCUP81ll une chaire sans élevea et. un jour qu'U avr.lt 
vu un auditeur a'at-<(!()lr devant luJ da.na la cl811Se, lui don
nant une l~n de dewc heures, puis o.pprena.nt qu'U r.valt 
&!!aire au coclY'r de place quJ l'aftlt amen' au Conaerva
tolre et qui ttalt P<LY' à l'heure ... , - HJel 1 .... mals noua 
n'en !lnlrlona P<LS al noua dev!ona rappeltr toutea les t.._ 
dont RJel tut ~ Mro.. - que!quefo1a "'~ - ou I& 'rlo
ume ce qui eot oertaai. c'•st qu·oa l'ellt b!en ~t<mné et 
qu'on eùt birn konn~ toute la be.nd• df' zwanzeun qUI le 
manœuvralent. at on leur avait dit alors qu'un jour Emm&· 
nuel Hlel aurait oon buste à Schaerbffk, dana un l!qUAre 
qul porterait son nom et que les nouvelles &én6ratlona 
Iraient saluer tn lui un POrteur d'un des OAmbeaux dont 
la flamme éternelle brtlle &ur les sommeu poétisS de ta 
Penst.. 
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, TOUJOURS 
''FAIRE TAPISSERIE" 
EliE EN. AVAITASSEZ 

Cl! SOI~ 1 AUU DAHSU t TU N'Y 
PEN~ PAS, MA CHhfl PE~NN! 
NE MINVITTI J'AIMf AUTANT WTU 

À 1A MAISON· 

p U R el doux, Palmollve ut 
fabriqué avec l'huile d'oliv.. 

Aucune gnisse animale 1 A la 
lempéralu,. du co,,,., l'huile 
d'olive imprèF>e la peau, l'odoucil. 
Voilà pourquoi Palmolive nellole 
1 épiderme uns jamais l'irriter. 
Utilisez.Je pour votre loilet.le •l 
votre bain quotidien. Bient&l vous 
posséderez, Madame, la "buul' 
totale•: de la tito aux pied.a, une 
pe.au lino, claire - al tirant• J 

lt •••• ,rtx... AucuM 1w;111ul1l101 I 

L'hystérie tlamingante 

Et si nos voisins se fâchaient? ................ 
AIOD cher Pr · " ~ P"'1 

Les sympatlll~uœ Bénédictins de Lopbem "ienn~nt done 
de donner rua ~vtre !tÇOn aux POlll!c!eos n.=tes catho
liques du V. N. V et du K. V. V. qw avaient proje~ de 
taire dans leur abbave une • retraite t ""' prometlaJt de 
ressembler fort à unr « P'"'" oonsp:rauon p01it1que t. lis 
les ont pou.ment pril's de se reunir ameurs car leur con· 
science tres ~lev~e leur monlre clairement ce qu'il y a 
d'odieux à vouloir conrondre bt\ns ce.se la rellgton catho
lique avec le raci.•mc et ln p01tttque. 

Cés p0Ulicirrus ne tiendront certainement aucun compte 
de la leçon; lla conunutront à dl5Cuter leur pro Jet d 'am
nistie admtnlatratlve; lia dte..~ront a~ec enthouswme 
l'acte de d~t. de la Bel::lque et lis Jetteront les baAes de 
la CoosutuUon du futur l':tat catholique t'3C1Ste flamand. 

La mOd"'te cbtyg:ihde b<'lfe arrivée au terme de ••n 
é\-olutlon doit se m~Ulmorpho.tt en un papillon éblOI: • 
sant J .. une et or. L Et:lt Bclg•. ayant abdJQué toute aut<> 
rlté nauonalt, est deHnu le Joue: de toutes lea !orcea 
centrt!uges réa•onales et 1 essemble, de plus en plus, à 
!"Espagne d'll y a trcla •ns. quand ete se dèchinlt '°"" 
la triple action des CatA!ora, df'S Basques et des Ca!'tll· 
Jans. 

QUAND LE POUVOIR CENTRAL FAIBLIT 
On comprend mieux à prc ·~nt la sagesse d"" Con•U· 

tuan14 de la Rtpubltquc F'rançal<e qui mitent tin au r~g10-
nalJ.sme en dlVl.sant la France en 86 d~partement.s géogra
phiques et. tout récemment, ln $$ge.~ d'Hitler qui wufta 
toute l'Allemagn•. en Aupprlmant radicalement tous les 
petits Etat.s feodaux.. Ob que le pOU\'Oit central s'alfalbUt. 
chaque réalon. si petite 101t .. ll•. a \lte !a1t de trouver une 
raison historique l)OUr Just ner ....s prëtenHons a l'autono
mie et a l'lndép<'ndance Les pu!M:>nces etratliéres entrent 
alors en action et .., partagent tous les m<>rceaux du t<r· 
toitt, comme ce !ut le c:i.s du crund e.'llpire austro-bon· 
g:ro"" Voilà ce qui nous auend en Bc!glque ei li est cran<1e
ment temP8 que toua crux qui IOnt auachi'S à nos llbertà 
cbérement acqwses pre:ment COllSClence de la gravi~ de 
la situation inttrtcure dt n<ltre pays. L"Etat catho!lQ\le fl1'· 
mand. actueUtmrnt rn cestauon, .-.:. aux yeux des !lamc:.
gants raciote>. le prem1rr stade de la !ormauon du D.et.r.cb· 
land. Le second stade dc1Ta le &ul1Te rapidemen~ e~ sera 
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la tlalon nictque a\·ec ra Hollande. Le c.ro!sltme et dernler atade ne sera ttallaabl• qu'a la !a>t·'1° d'un boul"'ersement l.'ltem&t:oaal quJ Mra.lt !atal l la Fn.nre et qui permettrt.t\ de ccimplet~r l'Etat thlrua par J-ann•xlon de la Flandre rrança!Ae, de la Wallonie et du Orand-Duehé de 
Luxt.mboU.rl 

Mt.l!P'6 dea dJ!lmocea appertntn dans leo moyfill emp:oyû pour y parvenir. oo !)<'ut dire que les trols partb : 01nuo. V N. K e\ K V V pouraulnn~ plua OU m<>lna ou1 enement lroU routtS paralltlea qui mtnent au meme 
but.. 

LE VERDINASO REPREND VIGUEUR 
~ m~ .. vemf'.:...it o· . p..r •lurt. ~tllt ~ rt irts \tt"\leur a•J coun de ces dem ers mols. et de nombttUX rexistes. ayant d~!lnltjvement 11'nonc6 a Depelle. Viennent Jf08$lr ..,. e!lectlla. Il m~ne une propagande extrtm•ment acùve dans de nombrewes comDllC.'lD ru.mandes e:. •~ •un.out a &\tirer dt'S Intellectuels. Dea m•htantA !ont part<>ut de la propetf11nde lndJviduelle et a'Nlorcent d'inviter à dea t<!unlona prtvm 1'lll«t ou trente pe."IOnnea cj,\ns le but de Jeur expôl5er lt"Ur prq:ramme. Le !c drr yan ::;" •:eren \'tent 10uvent en p<·rsonne A ""' ffi11üona e~ !ait de IJl'llDda error11 pour convaJncre 10n audttotr._ Y .... .,ent ~mt.-... lemmt a\l!Bl un ou deu" ret:gteux pour ,.,..,,r:<· :es d• =ers l<'?Upulea dea rntlloliqucs trop orthodoxes. Tous lea nouveaux alftll!$ prêtent •ciment devont lui et s·erroreent alora l leur tour de m•ttre aur pied une ootn e!k Cl!llule de propcigande On •ntend ainsi des cll<llea tl!aranl<'S à ces rNnlon&. JI paralL que plusieurs lomill .. nobles de la 

r~on de Brt11ea llOllt all!llm au Verdlnaao et que leurs entant.a portent la chwue Tcrt• dans lts rbnloiu de propagande. Des lamll!ea de la plus hau1e noblt$U du pays 10nt signal~ comme ~pathlsanu-. et auasl certains rollglewc blen connus. InuUle de d'•r des n:nns. D r.ull!t de • adrerotr au premier militant O:nuo vt"flu qui s'empre..<Sera de vous rrnM'limer avec abondance à ce sujet 
pour voua camer à aa caUM' 

LES HOLLANDAIS DRESSENT L'OREILLE 
te po ·a vrnble ne ~ • · rendre compte de ce qlll se prepare et U !audra autre ChOIO pour )' lalre !ace que l'ac

tuellt r6act!on d"Enghlm. 
Cbooe eunei:M, lea paya vo!slna commencent stn<USement t. s'tnqul~trr et suivent, à préM'nt, noc t!vénementa 

ln~rlours de plus prh qu• nos propres nationaux. Lea 
~\Ive• d'Un Etat thlob qui ... !forcera.t de catJlc>. hc!Mr de forte I• Hollande a provoq•Jé ces dtrnl~res semamr.a, dan.• la pr<•gM hollandall!e, des réncllons antiflamlncantes. Des paroles plemt'll de dlsnllé ont t!t~ pronon~ par le ~mler mlnlS'.re ColliJn et au...i per M. PauJn, mlnl&tr• des Pays-BM à Brw<.,lles, qui ont eu pour eflet de mettre les !lam!ni:anta en fureur Les Holland.l!s n·ont pea le moindre dfSJ' de s lnCC>rporer a un n01lvel Etat où 6"ralt r~blt le r~r.me d lnqu!sluon du 011e d'Albe à 
l'~ard de tous ceux qul ne .. ratent pas catholiques ou QUl M .,.rv\nl,,..,. de ·a Jan,• ie lninl'&:se 

QUELQUES SIGNES DU COTE DE LA FRANCE 
Pl >.n )ollrnawt Iran• ~ ont a '51 p11bUé de nom. brou" arttcl .. aur lea pc...OCuUona antt!rançaises en Bel· 11que et notamment IUr la rfsistance dë:nghlet:-
D faut reconnaitre Q\lt Juaqu'à p~t la P'ran.:. a lait preuve d'Un toc• et d'une patience qui touchent à l'abnéga.pt!<>n, en éVltant compl~temrnt d•lntcrv-enlr dans ce ~lllble conflit lnth.eur Cda ne 1eut .-s dire qu·eue ne suit paa avec chagrin et mtme atupeur lt sort de plua en plus !amen. table qui eot !ait aux minorités !rançalaes en BeJr!que. 

~ ::?:·.=~e:0r:i~~.., ;~;~t~~~~=~ ~ri~ d' .. pr!t tend toutefois à préOl'n~ à ae modifier rapidement LtS cria rtptl.M de • Los ran Franl<r111< 1 •. les lo!s d• 

Supporters 
Vous prendrO' encore 
p!us de pl...,r à 1..lne 
les matches. quand \OUS 

auni lu 

Le Football 
simplifié 
par Maurice BUNYAN 
spki-J.s:e du !ootba!l. 

D•• photo• nelfeJ et clairt1, t!e grand format. - Dtt 
C0111till prkU el uptrlmnilt• - Un Uvre q1d 
1>01<$ /tra. C"1nJ11'eTtt!Te Z. JEU SCIE.VTIFIQUE. 

Joueurs, CE LIVRE VOUS EST 
I NDISPENSABLE 

Prix : 18 Francs 

aux Editions VERT 1 L 
116, ru• San>-SoYci, Br,..ell••·XL. · Tél.: 4 8.91 75 

• 
Fr 19.50 au C.C.P 2181.18 de 
Vertll l:!Ov pour ro! rranoo 

-<>-
Aucun enL""'f 

oor..tre rt.mbou.rstwtent 

française !éculaire dt Gand. le barbouilla;e <les lnacr1pt!ciu rrança~ panout à la c6t.e. eertalnes bnmadts <!ont turent \1ctlmea des tourist"3 !cançab, les menaces ou>erta et rfp6téu dea extrtmistes !lamUlfl&DUi à l'tg:ud de la P'ranee et wi ccrtaui rel roldL<.semen t des tpbèrea dlri· 11eantes belges dans ..,.. rapports avec elle. lui ont 90udatn ouvert les yeux. Ce qui blesse p&rticullêrem•nt les nança!ll, e·est de sentir que. derr!t re :e crt <!e • SAies ccmmuncsta fra.nç" tt ! • dans leqi.r! on enelobe bien à tort tous les Françal•, il y a surtout la haine de la F·rance et de sa culture et qu• les m~mes !lamtngant. qui l 'injurient sana ces.se erien.itnt encore plus lort: • Cel sales !uca'.ea lninçais! • 5l, par h uard, demain, elle se donnait un gouvernem•nt autoritaire de Droite. Le <lill~ren<I qui vient de a·J!Vlr a•te no:ro pays à prcpc• c!-s porta belies pour· rait bien être un prrm.er a-.ernstemont et a1·01r de• ra.!· aona beaucoup plus pro!ondea que les e"111ences d'Un petit syndJcat <lunkerquo!ll 
Malheur à nou•. le jour oil la Fn.nce. ne voyant plus en noua un arnl sincère, cllanrera d'attitude à notre égar<I. 

Un nouveau Parfum ••• 
guér i ra. en q u e lques heures 
v o s rhu m es et infections du 
nez. 

Pl~-EX INHALANT CONCENTRE roui l'i' ENFANTS ET ADULTES 

Fr. 4.50 dans toutes pharmac1ei 

Etab. LUMINEX, 31•, r. Lebrun, Brux. li:&Allll~tsuoo nam1npn1a, la deatruct!on de l-Unlvera1t6 1 ~--••••••••••••••••• 
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LES BIJOU X ET MO NTRES 
S ACHETENT EN CONFIANCE CHEZ 

G . AUREZ-MIE'JIS 
125, BOUL. AOOL.PHE MAX, BRUXEL.L.ES 
GNAND ASSOR'TtM&NT 011 eAOUlla 011 P'IANÇA I LL&a 

N'OUblloru pl\$ que la France est pour noua une seconde 
pairle, puisque 300.000 Belges ont pu a·y ét.abllr t. demeure 
et que dœ dl1.ames de mJl!Jera d ouvnera rlamands y 
gatnent tempor.ûrement leur ne. li n y a. par oontre, que 
40,000 Françaa etablls en Bel91que. Ecnoomlquemmt. la 
f'rance est nottt meilleur client et, s. un Jour notre ConllO 
rit revendlQu~ par l'AllemllJ!'lle au nom du droit de vtvre 
pour &a popula:.on sun1bondan~ ce ura i. France &eule 
Q P' Jrra n us aAer sans en .1n. aw· lJl pro1lt. 

ET SI LES FRANÇAIS SE FACHAIENT1 

n et.t un fa!• certam. c'est que l'Allem.rne n'aurait Jam.a.a 
toléré que la momdre nunon~ allemande dana le monde 
tut aoumlie à un régllne d'extermination comme c'est le 
c:.~ des mlnor>tés francophones en Belgique. Placée dina 
la altuatlon actuelle de la France ,elle aurait agi depuà 
l<m~tcmps a1ec l'énergie qu'on lui connait. Que répondrait 
notre gouvernement sL un jour ou l'autre. la France lui 
drm•ndait amicalement de 1·oulol1' OCt.rOyer les mémes 
droita de hb<rté hnl[liliuque aux important« mlnon tés 
trnnoophones que ceux qu·ene attorde avec la plus crande 
libCrallté au" petites m:nonth d'eltpresalon allemande de 
l'Eot du P'l)'S qui sont pourtant huit Iola m<>tna lmpor· 
~n\ls? t;ne pareille demande de la part de la France 
11nnlt tellem<nt humai!'.l• rt ~ultable que le rtfua d)' 
accklrr derralt être ccn.s;dero COmJJ>e un véritable acte 
d'hœtlllû à l'égard de la c::Jturt! rrançabe et le reniement 
do l'amtlé françal.e. us oonaéquonces pour notre pays 
pourra.ent en être incalculablta. Que dlratt-<>n. par 
exemple, al un Jour la P'rance refoulait en Belllque deUlC 
ou trola cent mille Belges tlxés aur eon temtolre pour les 
remplacer par des etrangers d'autres paya qui la traitent 
avec plua d'amitié? 

En 1·ér1té, nœ l~slateurs Jouent avec le leu depull ces 
d•ml<'rrs onn<'cs. On peut dire que, d~a à pr"'5cnt, l'lmp~ 

ri.1ll•me nnmlngant a débord~ le cadre de notre pays et 
qu• des rt'11ctlons lntemauonalea ne tarderont pas à se 
hlrr sentir Espérons que le paya se ....,,,111ra avant qu'il 
aolt trop tard 

VeuUIC2 açttr, mon cher Pc>urqvol Pa•1 mea bien sin· 
ctîts aolutat.iOD$. 

0..11 Darl01$. 

M 0 NTE 
rr 

DESCEND 
Amé lior ez 
v otre home 

PAR 
J' Eacalier
S u r p ri 1 e 
AJAX 
Pl&ctmtnt cratult 

partout 
tn Belsique. 

38, rue du Lombard 
BRUXELLES j 

CONGO-COCKTAIL 

Grosse palabre entre le mlnutére des F'.naneea et celui 
des Colonies. ou de Man contre Rubbens. 

Mout : la bac•~!:e de quat,..,.Y\ni:. mill!ons de &11bven· 
tion que crache !a M~:Zopole dans !a aa:.sse oolanla!e par 
!e canal du bu~t. 

SI l'on envi.ace-11 ce conrut sous l'ang:e SJlOrtit, c·~. 
dU'e en ron:e. U urait certain que M. Rubbeœ - poids 
plume - Il<! Ucndralt pu un round eon:n M. de Man 
- poids lourd. 

Mau si l'arbitre dHalt Juger la rencohtre avec ~lt,, 
et même en raison, ce serait M. Rubbens qui 1 c aurait 
le meilleur •. 

Il s'agit, •n erret. pour la Belgique. de boucher le trou 
tait dans los finances colontalu, et qu'ont permis et même 
ordonné aon Parlement et ""' ministres. 

Faut-Il rappoler l'emprunt Mendelssohn et sa quote-part 
coloniale, ainsi que la reprl$e des livres sterling d~prt!c•ka 
de la Banque du Conso B•~ ? Peut-<>o oubller le plan 
exce&SU de t.ra1·alllC pubUea qu'enfanta Jadis M. Franck ton 
de soo passage place Roya:o et que poursUlvtrent ,..,.. unt 
ueep!lormoll• m<'falomante la mJnlsténel!e ooborte de 11t1 

sucees..ours ~manant du Parlœlrnt? 
Par ces lli•DteaQUf'I réalisations, ce ne lvt pe.s la mon

tagne qui accoucha d'une souris. mals la sour.s qui &CCO'.l· 

cha d'une montarn•. n est vrai quo, pour d'auctm1. ta mon
i.agne ~l.&lt tout en or. AUM1. Il semb:.O qu·u sera:t ex~I! 
de réclamer a\llC contribuables conaolatS la totallt~ de la 
note de la C<!sarterme pro1·oqu~e par oette monstrueu.so 
gésine., 

En cette tJfalre cc>mme par allleurs. Il faut que, comme 
le dJt le bon oena populaire : •qui ..._ pale•. 

' ' ' 
SI, de plus en plus. la métropole nationale 1"0lt par sea 

fautes son prestlse ba!&cr aow 1 Equateur, ainsi que l'atta
chement de aes ressortlaa&nta blancs oolonl&UlC, après vmct 
ana l'Allemacne a au carder la IYIJlpath!e n...,e dea oo:o
nlea qu'elle occupait. 

Los gou1·erneun ang!ala de Dar-el-&.!.am se plalgnen: en 
die! amtremont de raccuell enthouslaste fa:: a!llt bateau' 
alleman& et de dH1!ta ex<'altta dans ce port au pas de 
l'oie et devant des drapeaux • cro~ eammée. 

La \"lgllance. la prt!voya.nc., et la bcnno admtntP.ratJoo 
devraltnt dOnc ~tre de r~v:e ehe~ nous des Mon~ de la 
Lune t. ceu" de Crlat al 

Mau, h~la. 1 il n'en est Men et le Parlement belee a·oi.. 
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26.900 Frs 
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3461' 

Aérodynamique 100 o 0 , très longue, 
ultra-basse - 4 portes sans montant 
central - 4 vitesses silencieuses -
roues indépendantes - moins de 
neuf litres aux 100 kilomètres. 

110 KM. A L'HEURE 

Elle s'intercale entre la ravissante 

cc 500 » et l'éblouissante « 1500 » 

et complète la gamme sans rivale 

des fameuses F 1 A T 

L'AUTO-LOCOMOTION, S. A. B. 
35-51. RUE DE L'AMAZONE, BRUXELLES - TELEPHONE 37 30 14 

SALON D'EXPOSITION : 32, AVENUE LOUISE - TELEPHONE 12 69 02 
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ltlne à vouloir tenir Je Congo en tutelle oour le mieux 
exploiter. 

' ' 7 
Heurcuscm•nt, sl l'on ne prot~e paa IN contribuables 

oonj!Olala, on "" protél<er l'okapi. Et le prot~~cr. non seu· 
lem•nt par la nouvelle loi sJr la eh~. mala ausal par la 
cnanon d'une spêclale rcserre, qu1 a·appellera : c Pan: 
Nat:<·n•l de Oambara ». 

81 ce futur parc ne nous conte. ni un conaerrateur de 
pl•.• ~u Congo ni de noureaux bureaux • Bruxelles. ce 
Rra partait. elU' li ne sen1ra à rtm. 

C-ts~ la forêt .ier>e et une narure!Je df!Wlce qui ont 
toujoura pmt~;;é ef11cacemcnt l'okapi et non lrs arrê:h 
m:ntat~rlcl! A !Ml. IC3 seuls o:rands dr•tnicieurs de ces an!· 
maux aont les Pygmm. Et Il est permis de douter que !a 
pr~!<'nte d'un conservateur, même au chd om~ d'un caa
que à plaque• Pll'""" raire • enonccr ces homoncules à 
leurs vl•ill"-' habitudes. notamment celle de porter une 
ceinture m peau d'okapi. 

vs Naln,, dans la forêt. wnt. en c!fct. tout aussi 
ln••l•I• ·~le. que leurs gibiers... Katarc. Na Tuml>o. 

CATALOGUI 
N to• 

ET USAl8 
su" OltMANO• 

AG•NCa 
Olt CHAllU .. &•O 

72. 
lltUC G"ANO 

C&NT,.AL 

(~J!111~1~1111111111 /ùWH. 
llllllllUlllllllllllUJIUUI 

Encore des racines 
Cette fot1, c'était 1>IU• clair Voict comment M. c. L~ 

c~cq a rt1olu ion tqvation ; 

Soit 4 et b lee deux r&ctnt.1 de l'équation proposée t.tllea 
que 4 + b - 14. 

Ces raclll!!a \'t!rl!lant Uquatlon, on aura· 

4• - 1114' + 1010• - l!IOa ~ 44 - 0 
b 1 

- 181>' + IOlb' - 190b + 44 ~ 0 

En sou..=rant membre à membl e, on obtient : 
<a• - b<J - 18 {a' -1"1+101 (a'-b'J - 190 (4-b}•O 

Les r&cin"4 tta.nt dlstlnct<S, a sera lnépl à b et 4 - Il 
sera Inégal à 0 K on pourra almplitier 1'1dent1té prectdente 
par a - b, <!·où 

(a• + b'J 14 'I' b) - 18 ra• + b' + ab) 
+ 101 (a + b) - 190 • o 

Or. (a + b'l • 198, d'ou 4• + b •=- 196 - 2ab et a> + 
I>' + 41> - 196 - ab. 

St alors on prend le produit a~ comme Inconnue aUXl· 
Ua!re, en posa.nt ab • 11. la dernière ldenlllé peut s'é<:r\re: 
14 (196 - 211) - 18 (1~6 - Ili + 1414 - 190 - o. èQua
tlon du Pl't"mier deçrt tn 11. qui donne 11 = «. 

Nous connais'°°'· pa: CQll!équent, la somme et le pro
duit de 4 et de b, qui aeront mclnes de l'équation du second 
dtgré: 

.r• - H.r + H • 0 

d~nt la rmoluUon donne :r + 7 ± .,' 5. c·es~-dlre 4 - 7 
+.,5.b•1-,5. 

Comme le premier membre de l'é<luatlon p1'0llOlltt est 
<!Jvls!ble par rz - aJ rz - bJ • .r• - lù - 44. en eJtec
tuant cet :e dlvUlon. on obtient le trtnome du second derre 
.r• - "' + 1, qui ~ à uro fournira les deux aut~ 
racines. On trouve alnol : 

z .. 2 ± ,/3 
Les qt:atre racines sont donc 

1 + .;s. 1 - 1/6. 2 + ,?'3, 2 - .;s 
réelles, distinctes, mal& lrratlonnellco. 

Et Wu! ~ dt no• chvchtur. qui n'avaient rien ccm
prt.s à l'énoncé mal /1cl1u, ont rtpontlu ezactemvit 4 
renoncé remt.s •ur pattu. Ttl1: 

O. Lanaae. Liée~: O. P\>lak, Bruxelles: Un 1.uuer de 
Schaerbeek; J N. Amn)'; André Dmdal. L!éi;e; Em1le L&
croix. Amay: l'\>I &l~ns. Schllde IAnvt>rsi: Henrt Lh-t. 
vi..~: J~ ~rard. Mclx~t-Vlr".On; J. Millnek•d!I, 
Jette; ~lleutwam Oel:hendt. Vlel.Salm; Jule3 1'2qu•t. 
Jam~: G. &rt.rand. Otuanlrs, et - p:uque - Ed. De 
By, Salnt-Oil.!es. ----LE\s calcul!' l• • pl11a dl!f.cll~ se font a-·ec une faclllt' 
tnouie avec la machin(' à catcultr 

ff~Mn"°. ELECTRO-AUTOMATIQUE 
AddltlOn.$, Soustrne-.loiu, OlV!slons, MultlpllcatJons, etc. 

Nouee lllu•trée sur demande. 
ROSl°O·DRt.:Xl LLf:S 
T~léphnn• 1140-46. 

!HO, Mon sne at • Herbes Potagères. 

---+-
Combien de fois 

Atn.n ra ....., ,.~ lif. c..r. IJ 

On a SUCC~\C:lll'-11o ' 

AD • sin o pour OA • l. 
AP •sin SUl • 

AH = sin Oin .. &ln • 
...... ~ ...... :;; ... -

Calculons cette valeur tra~D<l'dnte : AP a sin $1n o. 

P060n.s li1Il • - u. 
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. 
uaain-V 

a 
(Voir une tabl• de 11- t.neonomttnques naturtu .. 

L'UNur commae •t U"M !a!ble > . 
On&W"a: w - an.• s:ln-uou 

a 

s. 
Poeona alil - - 0 . 
Noua ~111 eocore : 

• S. 
••IUl-O•lln-

3 

et - V -
s 

3 

eH • AF • (~)• • 

Noua poumma krlre : 

AH • g!n lln ... lln o (U fola) • _( ~)' o 

AB 
~ loi"$, pour que AH - -. 11 faut : 

2 

(~)·,. 12 

los. 
" .. ---- -'°' • -log, 3 

0.3 03 

049715 - 0 4771 002 
15 

R~nse : l'~rauon doit être ~t<'e quinze fois. 
lal, C'e1t la grande pagaïe - c<>mprt1ten1tble et 4 prQP03 

de laqutlle U 1eralt lnltrtuant de d/JCUtff, mau ... la place• 
SI M Ho;lnnan1 tt d"autru de nM ll>Cteurs ttaltnl Ml· 
rlru de connoUrc l~1 d1ur1t.J rtPortl-"I rtçuei, nOUI ''' 
U'kl' comm&UUqM.al:Oft.I Ott1I ocw.cmr""'· t1'I iu pnanc a.e 
/airt •••ore. Noloru t• tout au ln rtpon1u de • 

C. ~leroq, Bruxelles; Marcel Otll>rouck, Jett+Salnt
Pitn-e, et plusieurs des chercheurs clt#.s plus haut. 

Très vite 
E~mtntatrt, /amfllill et POSé lcf mtme, VOICI qutlque1 

anntt1, par notro rt(l'rtltt ami Roma: 
La brique pœe 1 kll' + 1 2 bnque. 
La brique mo111a 112 brique • 1 kc. 
Donc 1 2 bnque ploee 1 q. 
Et la bnque pèse 2 tr. 
Ton· lea lect<oura c1~ ont natuttllement rep0ndu 

a&na - &lter. 

Combien de solutions ? 
Il Jœn Inge tblt dt Bn&.Ull•I. •nlffl'OV• en eu ln"mts: 
La 1<>mme du nombre des dizaines et du ch!Uro des 

unnes du eu~ d'un nombre entJer auptrleur à o eat ~le 
au can-é de ce nombre. Oonnoz toutes lei valeurs que peut 
prendre ce nombre. 

Maison 

Opdegraaf 
113, avenue de 
la Toison d'Or 
BRUXELLES 

Tailleur civil et rrùlitaire 

maintient ses 

anciens prix 

malgré la 

forte hausse 

SES COSTUMES 
MILITAIRES 
A PARTIR DE 
650 FRANCS 

SON BEAU MANTEAU A 
875 FRANCS 

PETITE CORRESPONDANCE 
Pf:rke - La biere e.1t c grossissante •. ln pâUs..~rlcs 

bien plua encore. Cts dewc élt'ment• combinés avec Uae 
peuvent produtre des et!eta 111rprenan~ 

V. 496. - La première hi.tolre 0$1. amU!ante. La ferons 
puger l'un de ces Jours. MercL 

P. B. - On pourrait dire troldcmcnt des llamingants 
ce que Courteline dit plaiamment dea femmes: Us ne 
se aouvlennent Jamal5 de ce qu'on leur dnnne, Ils ne 
IODitnt qu·t ce qu·on n• leur a pas do°"'. 

G1benle - C'est ce qu·on appelle c du beau tru-ail •. 
Elton prolongé, appllcatton ISOUtenue, tntenllons excel
lentes. Mala c'est un peu inexpénment.! e~ b<'aucoup trop 
long pour que nous puts,,lona lut faire accueil. 

'Cbe Scottish 'Cea-Room 1 
Opeo !rom lUO 8UDda1a l.rom 3.•~ 
49, IYH•• Toi1011 d'Or • Porte L.,.,. •• IR UX ELLE$ 
'Nlipbone : 12.&l.34- tOver c Prtnc. ot WaJes • l 



"Pourquoi Pas?" . , au cinema 
SIX HEURES A TERRE (Farewell again) 

Une œuvre de cette enveraure doit occuper une place t. 
pan dans lea commentaires que le cr1L1que llvre t. - lec
teun. Nous nous expllquons : li en va do.na la production 
ctntma~pblque euctement comme dan& lea autru arts: 
des tlotrea peuvent ~tre a~ t. un cerlaln nombre d"ou
'fl'a&ea moyens capables de pla1n> tant6t t. l'Une et tant()t 
t. 1·a11.tre dea diverses caté&orles de pubUc: ce eont les 
pla:n<a e~ !es val!tt$ du 1>&Ys de.s imaces. :.tais au-<1~= 
de ces >lt~ souvent enchanteurs. ae dressent quelques 
rareo 110mmets c Farewell a1aln • en eat un 

Pourquoi donc entendons-nous placer ce mm al baut 
111.r l'kbelle des valeurs ? 

Tout d'abord. en rai50n de 110n sujet: Le bateau 
de transport c Somerset •. revenant dea lndea, ramène au 
pay, le 23~• Lanciers R<>yal Dan, une semaine. U entrera 
dan• le port de Southampton : c'est le repoa, la ramille, 
le home, retrouvés apres cmq anner.s sous le soleil hindou. 
Ma~ la radio apporte, hélas 1 une de<:evante nouvelle : 

li faut des navires britann1quea dans lu eaux du Proch~ 
Ortrnt: le c SomeT$tt • ne touchera Southampton que pen-
4'nt .<lx heures, puts ù appareillera pour la Mrdlterran~e. 

Qur de reperc=ions lnat:endue.s c•:! ordre va produ;re 1 

Le clnmte en fait surgir un ttormant panorama psycho
lorlq~. Il y a d 'abonl :es soldats. msu:·.e 1rs !amti:es 
dls3tmlnm aw: quatn coma de 1· Ansleterre. 

La ba'f•,au ent:e au por. et :ea hommes d~rquent ~n! 
pet<ts drames se déroulent brefs et polinant.a. Mals la 
airent TIJllt. te.. hommes rerarnent le bord, le c somerset • 
1·6~1gne à l'honz.on. 

On ne PQUmllt 1martner un t.h~me plus rtche en possi
bilités de toutes sortes. Le srand mtrtte d"Ertch Pommer 
•t u·a,·olr au profiter de ce tréoor avec unê me..ure et un 
do.1~ qu1 consUtuent par eux-mt!mes une eotMtlque. Il y 
a pulaé l'occasion de pemdre une •as~ freaque paycho:6-
llQUt où brillent les mellleures vertus de la race &11ilO
auonne. 

--~--
MARLENE 
DIETRICH 

ROBERT 
DONAT 

da n s u n ft l m de 

Jacques FEYDER 

LE CHEVALIER 
SANS ARMURE 

Version trançalse 

E n fants admte 

PLAZA 

La r11ure du colonel Blair e5t une des plus bellea que lt 
c~éma nous ait Jamala o!fel1C& On la sent vn.le, -
QU elle rtpond • tout ce que nous savons des vertu• mlll
l&!res et domeatlq~ra d'une race quJ est grande et quJ a 
lait de ip-andes choses. 

L 'Ame an1lal.>e pn:nd une forme rts!ble dans c:ea tma
ees; eues expliquent ls force et la cobft!!on d'\m peuple 
sur lequel plane toujoun la piistnce de celui qui eu le 
cunent de la nation ... c M=leurs ! ... Le Roi I • Touta I•• 
pass!on.• se taisent et un esprit -. 

Mal.• la grandeur d\lne penste ne aulflt paa pour cmr 
une œuvre d'art. li faut aussi trouver une Conne qui sott 
belle en ellP-m!me •Sile heures t. terre o, J>OSSède cette 
forme. tqu11tbrt'e. m&IPllflquement rythmée, pa.rfal~ Jus
que dans sr. moindres détail.a, et tou)ours en harmonie avte 
les ldèes et les M'ntlmrnta qu'elle n:couvre. 
li faut englober dAns un même éloge tous lea artlata 

qw ont contribué à ces acènes Inoubliables : tous y ont 
apporté une ardeur, une fol qui certainement ont dQ dépas
ser !es ltmit<'S du mét:er. IhUe Banks, admirable dans 
le rôle du colonel: &bastlen Shaw. dans celui du capi
taine Rttds. J. H. R<>bert.,. &Uot Makeham, Anthony Bua
bell, Robert Ne,,...on. RoOert C-O<hran et tous les aut:• 
ont :n<:•mé leurs pt:aonna~ avec la silnp:.tcl~ la ,·ert:<I 
qu! est l'apanage du Ul~tre b<1tarmJque. 

Les roles rtm1nlns ne eoot l'a$ mlllns emounnu: Flora 
Robeon et Patricia Hill1&rd qui sont d'alll•urs dea artl!tes 
de i:rand renom d.sns les pays de lansue anglaise, complè
:e!l~ mern•illeusement cette except!onne!!e d;.s...'nbutu:m. 

La mu.slque est de Mulr Mathleaen. Elle exalte ract10n 
sans s·unpo..,.r ~ qui e • ' d"' p'w. beaux ~!ores qu'on 
pu:.sse adre-·r ' un compa te\.ir de !"écran. 

CARDONS LE SOURIRE 
- A ve:vvous ri ? 
- OuJ, plws1eur1 Coll ... et de bon cœur. 
Quand ce petit dlaloguo peut a·~tabllr au sujet d'un film 

gal, .-ous PQuvet tenir pour certain qu'll est nuaal. C'est 
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vnflima!i 
GEOll<iE CUKOQ • Un portrait 1<>uvenir de Robert Taylor aera offert à toutea lea apectatricea. 

le Jug<m..nt que nous ponom aur le nouYeaD film de Gu.
ton Schouk•ns, • •t&rl!lé • par Ubou. mis en mu1nque 
par V. O. Un.mu, pbototiraphM! p:ir Paul Plon. le IOUt sul
nnt un Aœn&t1o de Jull<n Flament. 

Ne Je compares à rlm, ne dltea pas que \OUS p~férn 
c ~ Cheva!Jer s.ana Armll11! •. ou c La Kenntue Héroï
que •. ou c Le.< Pnlea de I& ~e t. Dltcs-YOUS que 
les A:dennes IOllt laides parce qu·elles n'ont pas de cla· 
clers 7 E• si rotre lemme falsslt la moue q.and vous lut 
o!!rs un cenUI bijou de atnus et. •oua rfpondait c J al 
mrrals mieux une nrtùe de diamanta •. ne 1·ous esum~ 
r.ez.,-ou• pu rrandrmcnt otrensl? VOUI lut dlrlc: : c Ma 
chere, ête&-•-o<a folle 1 Comb!en croycz»ous que ce:3 collte, 
un• n.-lere de dlamant.s 1 1 

Avez-vous lu les déelaratloN de M. Moors, la ~maJne 
dernli're ? c·est à la luml " de cette lntervlrw qu'il faut 
re~arder le film de Gaston Schoukens. Ayant nettoyé votre 
esprit de tout préJugé. vous vc1 rez qu'il est d'une drOlene 
charmante. fort bien bâti. oohérent. mouvementé, plein 
d'imprévu et, pour tous ceux q111 ont oonnu l'occupatton de 
19t4-lB. évocateur avec la pointe do cocaa•ene et d'angolaae 
qul lut la car~ctérlsllquo de cette ~poqu1• m~morable. 

Mals, au fait. nou• ne l'a•'On• P.1' mcori• <Ut, Il s·n~t d'une 
famJlle bruxcl101"" bAllottéo oar l•s évtnrm•nts lorm1dablts 
de la Grande Q;1erre Ll's autoura du mm ont très bien 
saisi les réactions de cette avatnnch• de cs tMtrophta dans 
lea àlnes almpl.. et débonnaires de chl"z nous. En Belgi
que. la zwa111.<! ne perd J:>m:>ls ses droit&, parce qu'une 
population sano méehanceté tout occupêc d• aca petlu IOU· 

cls et de sea Joies mnocentu rute Imperméable à la 
cruau:é, pour elle un phmom~no mcompréhrtlllble. 

Parce qu'il a al bien pénctn! cette l>S)"Chol<>irte, de rrands 
<!lottes dohent aller à Ubcau. sans oubUcr les autres mem
~:.., de la troupe, et 1Urtout Stan Devunt, lnlmltab:e dans 
IOn rôle de l"wnand lûlare. 

A'·: C•>DS que les Imam du film IOllt neUœ et lwruneuoes 
et Ica dkors fort bien vmw, no:ammmt Cdul de la pr...cn. 

Cependan:, sana vol.l.O!r Il.ln de peine • Car.on SchOt.1· 

ttens.. nous hu !e:ons tt:n&rql:er que 1 é\"Ulon de ie deux 
J)rllonn:ers est quelq"e ;ieu lantalslste. tous ceux qu1 ont 
gcOté de Saint-Gille.li au • tmPS ces All=<a diront ~ 
mals bah ! sans ce petJt accroc à la •ér1lA!, oû ""rait la ac<ne 
du banquet ? ... et elle e.5! bten bonne aUUl. cel~là ! 
~ public m;nt bruyamm..nt Il a'llmDM. et lea •orareara 

quJ pOuaaent eux-mêmes leur tnun•••Y v1dnal ~ .nclun
tent, leur arracben: des cr'.s de joie .. Ju•ut1ca:lon du füm, 
honneur de Ga.s:<>n Sch~d•ns e. de sa tr<l'tpe 

LE CHEVALIER SANS ARMURE 
B.en que l'e-sent.el de l'acuon ... dmule pend mt IN 

premiers temps de la révolution rusae, •li• ploni• •ea 
nu:1nea dans la période qw la précède directement Ce n'cat 
pas sans raison que Jacques Feyder a choisi de planter 1a 
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•m•ra dea deux côtés du gourrro d• la au•rre .... con~ 
lft 1'otrra1en1 ainsi d'eux-memn atm! que le moyen de 
aymbollser. dans quelques peraonnaaes. les stnaullers retours 
de rortune qui marquent l<>wl tea catactyamea aoclaw:. 

Feyder trouve ce symbole datl! une JPune remme très 
b<'lle, t~s adulée. appartenant à l'une des plus nobles !amil
leo de Salnt-Pétersbourir. Son mariage .. t marqué par un 
attentat; une bombe est Jette sur te cortèi• BlentOt. c'est 
ta dèclaration de guerre et le mari ttil tué dam un com
bat, La veuve se rettre dan.• aon domatne campeiroard. 
Enf1D. la révolution éclate, les pai·sar11 plllent Je cbàt.eau 
•l ront la cbàtelalne pruoonlèr<- Elle rutt 80US la pro~ 
llon d'un An~lal.s QUI se dlaslmule IO\U une personnall~ 
d'ftnprunt. C.:tte fuite ~ un drame. al.nal qu'on peut bien 
le penser. un drame de.nt lea dèc~rs chana•nt u·ec une 
rapidité prod1~1euse. 

A:ors apparait le chevall'f sans armure, C'eat un Jeune 
commlalalre du peuple, dont le ~ur encore tendre N 

rivnote à l'ldtt d• \'OU' périr ln)Mt<mtnt une !emme émou
vante et belle. n la sauve-. Dln-'t que kln compaanoc. et se 
t ue avant qu'on ait •u le tempe de l'exécuter 

Aina! résumé. le scénario a tout du roman-!eu1lleton, 
mata loroqu'on satt quelles malm le pétriront, on entrevoit 
la rtchess. d'images à laquelle Il a pu donner occaalon. 

A sa rnçon, Jacques Feyder est, tut atwt, un rrand ma
nieur de Ioules. li sait communiquer sa !tamme et susciter 
les en thouslaames, 

STUDIO ARENBERG 
L 1 L y p 0 N s DANS 

Adieu P ['..ris ..• 
Bonjour New-York 
avec CENE RAYMOND et JACK OAKIE 

1 

1:, œ que Jacquea Y,,yder salt aussi à la perfecllon, c·eat 
grouper IPS multitudes, éQulltbrer lea Images et. OO- plia 
dUtlcUe •ncore, les équilibrer dans Jeur t:raJectolre aur 
l'écran_ En d'autr .. tennea. U sait los barmon'-'U non eeu
lement oulvant lea loia de la plastique. mals encore en ~ 
nant compte de la quatnMie dunension. qui ost le ttmPL 
Les Images de Ptyder commencent bt•n et !mwent adml
rablemtnt et, Ionique nous dloOna cela.. nous n'aYOna pu 
en vue la lorlque. mali lea lm"8es coosidèrtts à l'état pur, 
sou_, l'angle dea ronn ... des volumes et du rythme 

Car c'est cela qui tait la b<!auté des œu\Tes sortlt'4 dea 
mains de Feyder : ers t.obleaux ne oont pas des cadru 
fixes au milieu dr"Qurls s'agitent un certain nombre de 
personnages, mals dra •n•embles ,·enus du fond des perspee. 
t1ves du temps, s't1>m1ou1sMnt sur la toUe peur fuir enautte 
vers le foyer eonJu2t' du dénouement. Au rait, n'appell~ 
t-on paa cela to11t !lmolement: dynamlSme? 

On peut dire que toutes les images du film sont belles. 
mals U en eat dont l•s ècla!rages sont particulltrtment 
mou .... nts. 

Mme Marttne Dl•tr1ch offre. dans œ mm, un ,_,. 
pur, qUl n'a phis r1•n de la trouble ~ucuon de t· c AnJe 
Bleu ... Elle e>t bttn aecoodtt par Robert Donat et d'autres 
dont le programme nous la1- ignorer les no ma Nous ne 
savons pas non plus qui a lait la ~ b<!lle mus:que du !llm. 

N. 

MARIVAUX 
104, boulevard Adolphe Max, BRUXELLES 

Pathé Consortium Cinéma 
présente 

VERA KORENE 
dons 

La Danseuse 
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PATHÉ -

Rouge 
avec 

Jean WORMS 
et 

Jean GALLAND 
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JU:<s La<!Own~ a1•u. le d. " o l'l!b:étwne chr1 
noa amla rrançaa. D avait bat:u des m:orda. D était ~au. 
élt-gant. n courait dana un style d'une pureté Classl<l\le. Ce 
atyle étAlt la perfection même. 

Et vo:c: que c notre • Jo.'!eph Mœt•rt, en réu.ssluant 
mieux que la perrorman~ la plus ..,naatlonnelle du léf('n· 
dalle c J\llot •. a est hlaaé au J>lll&Cle de l'athlétl..qne mon
dial, En raaant 31XI" • 10 aux tro!&-quana de llUle U207 m.>, 
U a réll&'I la chose la plta extraordinaire qu'ait connue 
l'athlttl&me M:.lonal. Vow. en doullf'Z-vous? Cet exploit 
est un proerès sur tout ce qui a été occompll à ce Jour 
en Europe, dans le monde entier 1... Evtd•mment, U eat 
to11Joura q\!estlon de la performance de l'Amértcam O>en 
CwmlDJham. <tUJ a p&l'COlllU les trolJ.,q;:ar:a de mile <!ana 
un tempa tn1Ù'eur d im c!'.x1tme de aeconc!e à C<":ul de !\Jo. 
tort. mais el~ ne pourra éu-e 11omo:ocak. parait.-!!, du rait 
que le reeon:t n·a pas t:~ enregistré dans les condlUona 
r~lcm•nta1res. Et m~me •'li en ri.ait auu-ement. notre 
grave conrrere. docteur h-l~atton i.poruve, Aurr1me 
Van S<hoor, nous rappelle l'article 10 des reJ]ements de la 
Ft'déraUon Internationale Athlét.que d amateurs q\ll dit 
qu,, : c Pour :es éJ>ttUV<S de courae dép&aant 1.000 mètres. 
l'unité de chronomé•raEe ~ le cln~me de seconde •· 
Par conséquent, le tcmPS des trob-qu:uu de mile doit étre 
donné en c:nqu1èmes de aecondes et, rtglemental.rement, le 
temps-record de Cunnln11:luun se t<nn1n11nt par 3/IOes <le 
seconde doit être arrondi au cinquième supérieur et homo
que ~ventuellement • 3·00·2 S. Donc, en réallS&nt à 
Par1.s 1'00"4. 10. soit 3'00": ~.le ch 1no!on de l'Uruon Salnt
G Wolle aurait. de. toute façon. é~!é Je temps de Cunntns
bam. Dt'tlt le docteur Van SChoor. Et la clémoni;tratlon eat 
pérrm;>to!re, lmpress!Onnante, 

nrol).S (!one notre char>eau à J'*'Ph M06tert., athlete 
exceptionnellement doué physiquement et, ce qut ne eàte 
rien, homme S}'lllpathtq1u· lntelllgent, esprit observateur, 
Urons-lut notre cllapuu a\ee d'autant plua de respect qu'U 

t améUorer mcore, dans la !orme ou U ae IJOuve, lt't 
r!orma:u:es passm, Notre h<'mme, Inconnu hler du rrand 

ubllc, est a~ Mbut d'une carrlère qui s'annonce m•rn•· 
lqUe, car Mœtert tst arrivé à sa condltl<>n actuelle gràce 

des méthodes de eullare •t d'éducation physique ratlon
•lles et p~res.'2v°' Il .,, sObre, optn1At"'; Il m~"" une 

HYGIE~E - COXFORT - SA."ITE 
ptce a r ~nuc'-1\f d't&U 

« SILCA » 
'1, ""dt la. VlctolH - BRUl'.t:L~ - ni. 31.89.~2 

PLUS DE DENTIERS 
MALPROPRES ! 

1 .... N•tt.oy•.a cotr• dmtin comnt• 
001"' ni OVG' l'hiebitvd .. 
#~ .\'•ttoyn.i. enawit• eoec- Suwulntt 
- •t J"#U d• Û1 dl/ftlrmu. 
Cef t.ttaf a con•aincu des milUcrt de 
pe-nonoct. Le r~tuhac .-oua en e.tt ,.. 
rantl. Si vou1 o'fcee pu aat-iata.ît, •ou• 
pouvn renvoya • la S. A.. Utinca 
Dfltrle, Dépt. HyJi~ne a Pbatmac1" 
Bru~elles-Hazcn. aprb ra,.oit e.mrlo>·' 
penchnt une 1ema.irte. le bidoo quo 
\·out a"ct: achctf: : la ™eur vou1 ta 
1cra rcmbourslc uni di1cu11ion. 

Stc-radcnt, ab1olumcnt i.notre.n.aU, net• 
toie: les dcots artificftlle9 comme aucun 
autre: produit ne le fait. Toula la 
coloratiou, mlmc la tacbee de nico
tine. diipualoœt comme pu CDCban· 
1emcm a &am brouagc. Le mode 
d'emploi eoc tth •impie : dam 1oJfi .. 
ummcnt d'eau tff:de pour recou,·rir le 
dentier, venez une me.ure de Stcndcnt. 
Rernun. Pionce~ Io dentier et W11cz.· 
le baignez 1ou1e la nuit. ou pc:ndaat 
.otrc roilenc. Au momm1 de replacw 
le dcatier, rinca·I• blm (de prUtrC11<• 
_,, le robina). 

Stwad•nt u t m OMt• ch•• totu lu 
j>hormacien.$ au priJC de fr•. IOr i. 
b1'don .i fr•· 17,so l• JlTand bido" 
(co"t.,,onc• doubf•)· 

ne ~~; Il est •ér!tabltmtnt J>O$Sédé par l'amour de 
c son • •port ce. mamtenant. U !a!t !!Jure de crande 
vedette Jntemationale 1 

1 ' ' 
Ce record du monde que Mostert vient de battre à Paris 

pr~nte des à-Mtés aussi curlowc que ré)Oula&ant& n a\'&lt 
é:é sollicl!é PGr nos amis parlSlens pour a!d<r le champion 
rrançau Oolx d.aris !"assaut qu'il alla1t lui llVrer Cette 
tentat.1\·e nva1' heu à l'OCCAsion d'lln handlc.ip dans lequel 
Goll:, de $)11Stre et M°"tert partaient scratch. Il avait été 
con"enu quo Soustre m~neratt il rond pendant lts premiers 
SOO m~trea et qu'ensuite Ooll: "' débroUllleralt avee Mostert. 

La veWe de l'épreuve, l'e Auto » Imprimai\ : c n se peut 
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LE ROI DU CAOUTCHOUC 
VOTlltl ' .,.., ... Ullt TOUT otllCNil 

l'>OUA "01 vf:'tl:MU'i'T8 

IMPERMÉABLES 
GABARDINES 

LODENS 
VETEMENTS DE CUIR 

Lll a&UL SPSCIALIS:Tll. 
COUPE • MPllC:CA• LI:. 

OUALIT& GARA NT IS 

PRIX LES PLUS BAS 
110 SUCCURSALES EN BELGIQUE 

A BR UXIELL ltS 
103 SOULIE.V AO MAX 161 C" 01. WATl.'h,.00 

141 -.u .. >tAUTI!" 51 l't\oll 01 ,,\..ANOfltl 

1 0 O' OC •·•T. COftTlllC NS•t•C OC C:ll'TT"I. AMNONCC 1 0 % 

q••• l'lnt~rtt d• cette épreuve 50lt col'M par la présence 
du Belge Mostert. qui. désireux de battre le record belge 
du k.llom~tre, 'oudrait amener Gotx JU$Qu'â cette dlatance. 
Cet atout donnerait au Français UM chance supplémen
taire de réussir. • 

Mala le lendemain de la dkeptlon trançalae et du 
auccès belge. l'e Auto • dlaatt cette fola 

c On doit féliciter Mœtert de cet exploit. On le félicite 
11mout d'a•'Olr su saWr aus cheveus l'oecat.>on qul ae pré
tent&lt... Mawenant. SI OOtx avait élt en pleine :orme, 
crolk>D qu·u n eùt pu eté Maavanuiaé de eent!r Mostert 
acr:-ché â .es cb&wsea 7 • 

Avant : c Par le Belie. une chance aupplément&!re pour 
Gout de réussir. • 

Aprts : c La p~nce de Mostert ? On bandlcap pour 
Gout • 

AMBASSADOR 
( Bour1e) 

UNE 0RG 1 E D E RIRE 

MON DEPUTE 
ET SA FEMME 

UN VAUDEVILLE DESOPILANT 

avec 

PAU LEY 
Suzanne DEHELL Y 

Mireille PERREY, 
André ROANNE, 

etc., etc. 

ENFAN T S NON ADMIS 

Voila comment on commente l'hlatolre. n fa.udralt l>OW'
tant a·enteodre 

' ? ? 
Puisque nou~ venons de taqulner un peu l'e Auto •. ren

dons-lw, d'autre part, hommage à !'occasion d'un arttcle 
émouvant que aon dll'ccteur, Henri Desgrangc, a conucr6 
à notre \'atl:tmt et malchanceux Jean Aerts. 

L'accident dont l'ancien champion du monde a tté V\C· 
Ume en dl$pul.Jlnt une de cea lf?'Ot~ et dangereuan 
courses de ktrmease, a vivement ému le monde du IPOrt. 
li a ému au..aJ ie c P~re • du Tour de France, qui a pour 
Jean Aerts, dtt-1~ une c dilection part.lcullere •· 

Pourquoi? c Parce que, noua expl!Qué Oecranre. c. 
Belge l>OSSl'de une magnl.f1que personnalité c·eot u.;n 
rare, par lea tempa QUI courent, pour en marquer de 1& 
sat:sfacuon • De cette ~Utê, U trace le tableau 
suivant c Elle •t dLD& cette m!atlpble pass:on qu'U nour. 
nt pour la blcycieue. ncn pea pour les p.in.s (U'tUe apporte 
à ce profeu1onncl Il correct. maa pour l'eupborte où elle 
le plonge; pour les lvre.-..<oa qu'elle IUI procure; pour lea be· 
soin$ qu·u a d'elle, comme d'une maitresse absolue, beioln 
de 13 revoir. bt'~ln de ne paa la quitter, besoin de l'entour. 
cher; besoin. sunoJt. avec elle, de se dépenser, de lutter, 
de vaincre, et de vaincre, disons-le, avec courtoble et aana 
cabotinage • 

L'hommage •1ent à aon heure. n est mérité. Le directeur 
de l'e Auto • et aea OOIJAbOrateun ont eu très souvent la 
dent dure pour let reprt.Ynt&nl4 du cycUsme belge. A 1'oe
cas1on. on le volt, lla avent en parler avec cœur et enthou· 
siasme. Et ctcl doit d!acer beaucoup d'lmpresslona ptnlblea 
que de récente lnedcnta ava!'11t encore avtfées. 

7 7 ? 

Jean Aer..a. toujours alité l l'h6p!!al de M.allnea, est a 
peu près t!ré d'affaires. N~us daons • peu prea, car I! deYra 
ret.ourner encore sur la tab:e d'opêrat:on. Ma:.s a cblrur
g:ens qul le SOl(llent rep0nclent desormai.s d• luL 

c·est que la chute qu'll a faite a ~:.é tHnb:e : enfonc&o 
ment panU.I de la boite crl.nlmne, trépanation, fracture 
de l'omoplate, Ylnci-<1uatre heures de coma; les plus opu. 
mlates furent u.n moment t~ 'flvement alannts. 

Nous avons vu Jean Aerta dimanche dernler, souriant, 
confia.nt et plabantant, pr~t à remonter le moral do sea 
vl.siteun s11.s en avalent eu besoin. n fait des projeta d'ave
nir. La convalescence n'w donc PM Join. 

Mats au moins que l'accident, quJ a fa!W nous enlever 
l'un de nos pha orlllanta athlètes prof~onnels. serve l 
que!que chose : à !aire interdire, par exemple, les c couna 
de kermesse • par. 11 Llrue V!!ocl~que Bel~. QU! 1 tndl· 
rectement sa part de reap0nsablli:.é en tout eecL Otpua 
lo~PI. la PMUe 1p0rt1ve réclame une ~!mientatlon 
beautoUp plua u•m de cea 1 tourn.iq~e:.s-termes.ws •. qut 
sont blen la p!U$ l&m•n:ab:e parodie du sp0rt cyc~te que 
l'on PU!sse tmariner Tout au plus aervent-el:es !es ln:~rtta 
de quelques cabtntlera !~us et de l'une ou l'aut::<o ftrme 
commerc!ale quJ 1 tn>"•e prt!exte à pub!lc1~ 

En attendant donc que la Ligue intervienne, c'ca! le ml· 
nJ.stre de !'Intérieur quJ a fait entendre sa voix. Evidem· 
ment, U ne IUI appartient pa.s - ce serait trop dr6!e - de 
prétendre donner à la fK!tratton compétente des dlrecUV'll 

d'ordre •Pôrtlf. àiala le mln18tre a le droit - et U 1 com
pris aUMI que c'ttalt un devoir - de mettre au po•.ot !'or
ganisation matérielle des counea en circutt empruntant l•a 
routes de l'Etat. 

Par une circu!atre qu·u vient d'adre.saer à toua lu bourr
mestrea du para. U lnterdlt les orranlsat:ons gportl•ea po~
vant • tnterrompre la 1 circulation des chemin.$ de Ier v:cl· 
naux. des tramwa>•· d.,. moyen.s de transport ernèra:e
ment que!conqu•. et des plttons • D Interdit •usa!. dt 
façon !orme::e. d'etab!lr •ur le& routes de l'Etat de& c en. 
cemta payante& ou dea tribunes oO l'on !alt payer u.n droit 
d'entrée •· 

Le pttmler pa.s est fait A la Llgue mal.nl.ellan! d'af1.r, 
Victor BOIN. 

BENJA'IL'1 COCPRU: 
Srs Porlralta - Sea ~Unlaturea - Ses C.fampa 

~S. avenue Loulae, BnuteUea <Porte Louise) . - Tél. 11.16.29, 
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ETABLISSEMENTS P. PLASMAN, soc. AN. 

BRUXELLES IXELLES 

ECHEC A LA DAME 
- Q~and ost-ce que Je te revn!s 1 
- Je ne ~ paa, Je aula u-ts accu~ à présat. 
- Tu ne travailles 1.0ut de même pas le dlJJlanche 1 
- S~ al, un reponaee sur le football. 
- Pas possible 1 Ça c'est chic alon 1... 01) c'est que 

e'eat 1 
- Je ne sais pu encore, à l'Unlon SaJnt--OU!olse. Je cro!J. 
- Alors. Je vteno &\'ec. • 
- lllala non. mals non. tu n•y peD#S pas, o·a11:eun Je 

Ta.li là pour mon travail; Je n'aurai pu le temps de m'oc
cuper de toL 

- Ça veut dire que tu ne veux pas de mol 

1 1 ? 

On trou\'e t.o'.1$ ... art1cles RODINA à 
RODL'IA·NAMUR. 22, rue des C&rm .. 

1 ? 1 

Le t<>n haussait; l'atmosphère aussi; les yeux brUlalent; 
U eut peur d'elle ou en lOut cas Il voulut m'épargner une 
acène penlble : 

- Voyona. dl!-U, eols ra:.Onnal>le. Mol .le dols e:n sur 
le terrain. me dépla«r. aUlne le Jeu. en noter les ptrli* 
tles. puJs. aussitôt lllll, dès la pa\lle, Je dOls :édJ&tr mon 
c pa,p1er ». 

Elle sembla n'ftre convaincue qu'l moitié; mats. elle 
aussi 1e rendait comp~ qu'on devait quelque ménaaement 
à \'Otre serv1teur, te copw.tn qu'on rtncontra3t pour la pre-
mJère Iola. Cependant, lo:n de s'a\'OUer vaincue, elle décida : 

- Boo. Je ne te d<m:inde pJ:a rten: après tout. Je n'ai 
pas btaoln œ toi pour 1 aller, J'&l de quoi paytr ma pla«I 

- L'ennul me dit mon confrére, apres que la ~lie 
lruclble nous eut qUlttes, l'ennui, c'est que ma femme 
1 aera &USSl. 

CHARLEROI GAND 

Je fatala la semalne derniere wie renex1un 1 -rwiente 
au sujet des stocks uop réduits chez certains marchanda 
tameun et des surprfsèa toujours désagréables qUi se pro
duisent presque chaque !011 que l'on acht!e aur c bWI· 
che.s • l!aS3eS d'échaJ>Ullons. 

Pour faire la contrep&~. parlons aujourd1'lul de ceux 
Qu! sont prod~es dans ;~,.. asoorumenta 

Je connait une fll1lle où Il y a toujours en rayon, au 
molllS bOO coupes de nouvoauu!s parmi le.quelles de trè1 
nombreuses ex=lusiv1~ C'est d'ailleurs une raison soc:J.ale 
très connue: elle a lntrod11:1 dans la fonnule du Granet 
Marchand Tallleut c1ea m<!thodes toutes nou•etes Ce lut 
W1 groe IU~~ quJ lui pennlt en cinq •lll cte lall"f! aa 
réputaUon et d'ouvrir ~ult millions. dont troll à B!'W<elles, 
et une dans ch~cwie des vllles suivante• : Anvers. Llé&e. 
Gand, Charleroi et Nemur Vous ' connaiatt sans aucun 
doute et par discrétion. pour ne pas faire de Jaloux. J• 
ne citerai pu le nom de cette firme, m.o1a elle annonre 
toujoun : 

en &S30rt!mtnt. b!en comp:~ 
De nombreu.oea exclusl\"l~s, 

Du vètement &rand marchand taUleur. 

? ? 1 

Personnellement, les matches de football ne m'in~r ... 
sent pas car Ils 1!0Dt c aiatlcldes • et la llesle du œman
cbe est ce qu'il y s de plus dl\ :n sur cette tnre pa!enne. 

Mats, cette rois. U no a·~1t plus seulement d'une 
représentation sportive : un drame se tramait dont, d'arnn. 
ce, Je connaissais t<>us les !Us. J'y rus clone. bloc-notes en 
main. et un be-au titre ~rtt d 'avance : t: Un crune pas
sionnel au Stade La mal<resse délalsste tue la fe?nme 
auname Pend:tnt ce temlJS. le mart. Journaltsto sport!, 
sw•'alt auont!vemeot los phl\ses 1e la &rand• ~preu'e eli· 
minat<>lre po~ le championnat de Btlglque. 1 

- Vous ne trouvez °"' q11'1 épreuve éluntnatolre 1 e.st 
tout à falt dll.DS la note i 
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Rt••nons au dél)&!Wment chem!Jerle ~dlat•ment en 
fllCI' •t à droite de l'entrée 1-rtncip.lle 80tan1que. 

A ce rayon du BON MARCHE, 1 t'Charpe est l'..rt1cle du 
jour, ou de la sematne. si vous voulez 
L'~is est toujours de mode et quelQutto!s Il eat perlé, 

ce qui ne l'empêche pu d'etre tlabè-matn et 11 conte 
fr. lUO seulement. Pour combattre les brouUlards de 
novembre, achetez dès aujourd'hui votre écharpe; ache
l<n-la au BON MARCHE. 

Au BON MARCHE, rue Neuve •t boui. Bo!Wque, Brux. 

? ' ' Ellea vinrent toutes Je.a deux. toute& le& deux portaient 
un renard arien~. toutes les dèlll: une rolle de IO!e et un 
manteau de sote. perelllement noln; todtes deux étren
nuent 1•'11' chapeau d'bh·er qat ~t pu .ort>r du mème 
canon. de la m!me mocl!ste, toutes deux etaien~ petites 
et maistts, avec des yeux noln. dea che\TWI cblta"'1, re
toUcbh de henné, toute:. deux futtnt :.eneuses au mme 
dqrt et les regards qu'elles kbanee1tnt me parurent pa.
ret>lement :oudroyants. D'lneldcnts, Il n·y •n eut point, 
perce que mon ami leur avait donné il toutes deux l'éq-.11pe 
dt> culottes bleues comme aaan•nt • certaine. c·est év1-
demm•nt les culottes bleues q1felle> d~c,dèrent toutes deux 
de •upporter, de aorte que rca d1•1ix te~ vraiment 
ld•ntlques. bien que rl\-ale•. applaudlrtnt les mélnes goals, 
huèrent les mêmes rauwa, crterent l•• menwa encourage
ments. 

Pour mol, dont toute l'attention était content~• sur les 
dewc m·ales. ce match fut d'une monotonl~ d~spérante. 

Heu,...,,,.,ment, dans tou.s les ma:ches de tootbaU, 11 y a 
ce spoc:ac!e merveilleux, unique, lneompar.ible, qu'est la 
monttt Jes •11iiues de fumée d'un bleu lnoul vers le soleil 
rou,to)-ant d'une apres-mldl d'automnt 

? 1 ' 
Chez RODINA. dan$ toutes les succuniales dt Bruxe!!es 

et de pronnce, \·ous :.roun!rez un choix ..nco."llpartble de 
ch• mJ.Se• en laine et i:anel.e, pour le •port et pour Ie.. 
rtunlOns :..piorttvt:S Executlon sur me.sures aans :111pp:tment 
de prix Voyez éia:ement la ocha~ Usstt~ main, lava
bl••· RODlNA \'OUS o:tre plus de 400 dWIJU et coloris 
dlv.rs. 

? ? ? 
Les tommes qui a.sslstent aux matches dt rootball sont 

chaque année plus nombre\114's. C'est une con.•tatatlon. non 
une crttique 

On m'objectera que la plupan d'entre ellos n·ont Jamais 
t.en~ un ballon en matn, encore m•>.1\1 l'oO\ chatouillé du 
1roa orteil Ça ne prouve nen. car la tnaJc·r1té d•S spec
t&teUra mà:es sont dans :e même eu. Les ma tomme les 
a Jtl'fs eonna;s..'<'n: le vocabulalrt t.nilals : aoal. outs:de. 
o!hlde, baC:k hslt, center ha:f. dra..-, penalty, Ils .;avent 
encore qu•= gœl a été 1a."IU! quand. par chance. la bal:e 
entre dan.a le ftle!. 

I y a aUSSl Je c peol » qul, pour dix fr..nC3 et I• bon 
pronosuc donnera peut-être fr. 33.333 33; ~ femmes COD· 
n•~~·m. m1ellX Q.J.;e le4 hommes ce qu' crtte SOtnme' repré-
lt'nle c ... mme au~omobt:e ou manteau de fourrure:; ou 11 .. 
queues de soie. 

? ? ? 
Pour le choix de vos véV'mrnl• d'hlvt·r, n1• manquez pas. 
Messieurs. de faire à Jean Pol, &6, rut• de N:1mur le maltre
tallleur réputé, l'ho1meur de \'otrc \'~\lte , ou \'Ous pourrez 
admirer un chob< ires vo.rlé de t Issus Ire me fileurs et à des 
prix tr8 ra!.90!UUbles pour parocS&tLs •t costumes. 

Comme • supporttn t les fcmmea nous """~ blrn sup6-
rleures. C'est qu'elles connaissent lndlnduellom•nt chaque 
Joueur T&ndl$ quo noua obsenon.. leur Jeu d'équipe. la 
femme s.ut qu'A tel moment li .faudra crier : c vas-; donc. 
Jacquea •· ou ene<Jre 1 Allons. Joseph, mon ami, 1roulll~ 
toi donc 1 ». LA Joueur, éVldemment, n'entend pas cela. 
mal.s la spectatrice croit qu'll l'entend et ceci seul Importe 
pour bien rompllr le rôle du supporter. 

Par allleura, lea maria auraient 11rand tort de se montrot 
Jaloux de l'attentton que leur 6pouse prête aux yeu• . aui 
cheveux, aux atUtudea et aux performances apkiales, ma11 
toujours 1portlve1 d .. Joueun: qu1l m.e suftise de rappeler 
aux mana jaloux que les torb>dora de la belle ronde nt 
prttent aucune attenUon aux yeux nmrs qui lea reprdent 
pendant les c<>mbats, 

c· ... : que les ttiltmenta IODt rorine!s, et les joUeura bla 
surveillés contre !C3 atteintes dtbWtanteâ de C\lpldon. 

1 1 ? 

Hello 1 James 1 What about those old echool Uea 1 
Voie~ répond James, la cravate aux couleurs du club est 

ma spécialité, Je !oumla toutes telllteS et tous de.ulnl 1pé
ctawc dana un d~la! nun1mum Vous savez qu'a l'avenir, 
non seulement, lea membres d'Un club les porteront, mala 
encore les supportera qut a.•ststent aux grandi matebca. 

Ainsi parla 1 Jarne. • le cbemtsler-cbapeUer de l'arl1to
cratie, en aa petit~ rhllpelle dt 1 élégance, JOA, avenue de 
la Toiaon d'Or 1an11lt rue Crespel1. 

? ? ? 

Donc. U ne me déplait nulltment de •·oir 1'5 temmet 
participer comme apectat.rlœs et aupportera à ces réu.nlonl 
sportl\·es. Je ne doote paa qu'un jour viendra oû lea coo· 
s'.ructeun de 1tadea œ Jeux Uen.iront compte de cette pa:
tlc\pat!on et doteront l'établissement d'une rr""" peloUM 
et d'Un \Tal ~· où noa él<i'antea poUITOOt oe produJre. 
Pow'QUOt ~ b:ade n'amplllltralt·ll pa.. en le mulUp:lant le 
role de propa11an<l.e de l'lleaance détenu Juaqu'à ptt-Knt 
CJ<c:IU:>l\ emtnt par le aport rupplque ? 

Mals, tant qu'U n·y aura J»S de pesace, pas de Joce, pas 
do buffet-1cmwe, los &thletes aeront motna blen eerv!I 
comme asaa:ance que le noble animal qui n ·eat pourtant 
qu·une de Jclira conqm1tt'S. 

? ?. ? 

DlSon.&-le sans ~mba~es. sans mettre de gants, le pécari 
b<anc et beurre rrais est en dégrtn11olade. une nouvelle 
te"'1te 1 noi.sett< b1illée • >e portera en dem1-aat.son. Pour 
les prlvûé1tes. qui ne dOl\eDt lXl$ 1 regarder • au pru, U 
y a le d<)Uble lac.,, pécari Ils.se à la pa~me. l*Cal'I auede 
au revers de la m ... n. 

Au contraire, pour les oounes mOèes:es. •·o.d le c PtCA· 
rex •. une u.. oet:e Imitation ;a,,.b:e. teJ.nte 1 notaette 
brùlee •. à 39 tranca. 

Pow voa adlllta de trant.s. adressez.voua au BON 
M.'\RCHX. Ce ra> on est un des mieux acbalandéa de cette 
pwssanle organuatlon 

Au BON MARCHt:, ru• Neu•·e et boui. Botan>que, Brux. 
, ? ? 
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Q-.ie pr~ 1 Tout cll>pe::drs de la lèmptr&ture. ~tte annû. la aaison a débuté ooia un ooleU ardent. Bonne ocaalon pour aorllr dé l'anno!re ce pant.alOD de tl&nel!e 
(t1ie .; ce complet de t..-eed apon que noua arona ab&Ddonnta t ~ret t notrt retour de vacances. Un Anglats ne raterait l'à• cette ocouton. Or. si nous noua perm•ttons pu!Ola de <Wftttr d'opin;on aYl'C noa a=a d"Outn-M&nche. noas rrconn&JMons >olontlen; leur autonté pour tout c• qui concerne le sport en aénéral el le lootball en particulier 

Comme détalla, le cha,.au de feutre oouple ou la cuquettf' con!ect:onnee dam le mfme CJau que le \'eston: un pt1Jl.ovrr dt Jatne &\·tt cravate assorue. des aoulltrs bruns. s. YOUS f:l'a l'anlftlt supporter. I• membre boaoratre ou acnf d• l'un ou l'autre club, acb•tet sur comma.nde la cravau- aux couleurs de ce 'lub Alnal, vou. a!ttcherez '°' oplr_ons aporu,·e.o et roua &ure• le droit de prendre part au• bagarres qui parfota 1111rv.el1Mllt entre supporters de clubs OPP'>oi-1 
Voua pourrez pre"<lu• léjalement dutr1buer des coups •~ vous aurez. If' droa ablo!u d tn f'eœ\Oir sana vous croire ob:lgé de vous plaln~re 

? ? ? 
Voici la pluie et lrs frtma.s. Le ""'11er tr1pte ~•Il• de Boy est tro:s 10111 imperméable, trois !Ola plus chaud, trois toll pl.a solide. BOY. le cha~ur chic, 9, rut des l"rlpters 1c0lf Coll>eum 1. 

' ? 1 En h!Yer. la tenue du spectateur sportif ne dJf!èrc pas IK'aucoup. Le pantalon de flanelle fal\ p!ace t une culotte de goU ou un pantakm dans le m,m .. """" de chtvlO'e aport Ql•e le veston dont mention plua bau!. Le pull-over 1 peut trn bien aurmonler une chemise de la.lM. à moU>s que le i!let ne reprenne place <!Ans : ·er111emb.e ou ne soit aupp!anU! par un trloot â poches e·. mancl\es que les An1tla11 appell!'nt c cardtaan • 
Le lalnace &t'r& tou)OUN laraement rep"'°"nté dans les WUettn de sport en hher 
l!:n l'occurrence, u a·alJl d'une lmmobUlté aponlve que les émotions n• sont pas toujours capables de réchauffer Dolic ~ laine tr!cotee-ma1n pour les ch&usset~I qul oorten: de souur,. ou bolUlle• à Crot>ff semelles. Gr'OOI<' ltJne, encore, pour l'kharpe, ttssée main, qui, en Angleterre toujOuts, eot le complement de tout.e t.enu•· aporU•e. 
n me souvient d'avoir vu a Wtnd>or quelques boys d'Eton f .. l$&Jlt du row,ng sur la Tamtse. C'fta1t par une Journée 

chaud~ du débUt <If> juUle: Tuus ét&~nt en &horts blallCll tt ch""~ Lacos!è. el tous •)<>ut.aient à ces deux plkes rudunentMlre~ tt esll•~lts. une lon11ue et ép&ISSe kbarpe en laine blanche 
l>lnc. qw clit •port. dit «:harpe, et Vlce-versa. 

? ? ? 
One belle cbevlole bl!'Ut est toujOUrs ce qu'll 1 a de aueux comme pardesaus ha~ de •1l:e. Qua.nd, SUT ce rond uni. te deu1chent dl&gonalea et chevrons ton sur ton. on obuent un excellmt efftt d~ patiné, Voyez les p&nfeMUS conteoll<>nnta da.na ce cenre de Uau (pure l&UJel Qll"o!tre le Bon Marché. 
La façon en tlt soignée. bt&u crol.sé. double rangée. doublé entUremmt oole rs)'OIUle, façon tailleur n ne voos en cout.era que ~~$ tran<a. au plua 44$ franca lpo1ds lourd). 

Adr~vous au dep&rtement confecl.lons homllleo (pr&
rntu 6ta(e Botaruque • d .. Grands Maj!ulns du Bon Marcl>e. boulevanl Bou.nique tt rue l\'('llve. 

? 1 ? 
Sl nous noua IJISptrlons untQurmtnt de ce que noua avons vu en An~!eter re. noua rés"St.erlons t la d<><= cha!eur que noua promet le pardessus Noua prouverions que noua IOID· es. noo seultment cl<'$ spectateun macs &\liai des endura "" pratlqae. Noll3 nous t leodriono •tv1qorment IOUS "Du\ tnt à grand courant d'air deo tribunes, COu\'erts &eu· ,.ment du vealon et dt·h laina~!'$ cltt'& plua haut. Apres 

uot. nous rentr•rlODS hàtl•tment au loew &boorbtr un brtllant, deux up.rm.. et llOUJI noua m<t.trton& au Il, ea~rant qJe la lluxlon de poitrine ne dé11én~rera pas poewnOJlle. 

Oil tl'OU>t toua les artlcles RODL'llA à 
RODl:NA·ANVERS l~ Meir. 

? ? 
L'autre parti t prendre. œ.iucoup moins IUS(:epu~le de faire de vous un béroe du sl)<>rt. C'est de revétlr votre pardessus dèa que la lèmptrature l'eXlce. 
N'avr•-vous pu encore remarqué que preaque t.oua lea héros 1<>nt morte ? 
Donc. un pardessus •. Quel aenre ? 
Le plus sport PQ6Slble, éndemment Je n·en 11.'5 pu qui donnent rrueux cet effet sport que ee& tl&OUS c teddJ bear • brtges q1ù se por~nt avec ceinture clrcu!airt> Aprèa •iennent les t1rttd genre H~rTUI tt OonKald. aprè; encore. l .. cht\lOtes t large. dounters. Comme coupe, le Cbe·terfleld â épeul°' droit• s. poches appllqukls. mart1n11ale ou ceinture circulaire, ou bien Je ra~lan. un beau rqlan 

cou~ dt.nS un tbsu usu oouple pour ne IJ'l• tomber en cloche. ma111 bien en c drapt • a\ec etlet d'ondulaUona Marcel. 

? 1 ' 
Pour ta toute œlle chemise. 

K:est.emont. 2? rue du Prln~Royal 
? 1 1 

Et voici le problème le plus clifficUe à rtsoudre. 
Esaa»ODS-ll~Y quillld mém · D s'aslt du mArl ran&é qui, une !ois poJr tontes a etabl pour doux le rythme de la vie conjugale O..· quoi Il res~ entendu que des la • rent~ • monsieur Ira chaque dimanche assllt•r au mstcb. ta.ndls que .. lemm• passera rapft$-mldl <D l.unille. c·eai..-clln dani; w ramille t elle Aprb le match, t 19 h, 30 au plus tard. monsieur tra rejoindre madame chez sa maman et l'on duwra cbcz les beaux-paronts. Cc ilOnt de bien brave. cens. les beaux-parent.a. mata beau-papa, foncUonnatre retraité. n'admettratt pa.1 qu'on a"&sS!t à la r..able du dlma.n· che en costume c d~bra•llé t 

Comment. d<a lors, uns changer de •~t.emftlts. sa ~aire auz Ulall!'S sportlfs et aux exl&ences protocolaires de monsieur le beau-père ? 

' ' ? On trouve toua 1es arttcles RODINA a 
ROD!NA.CHARJ..EROl o!ace <IU Sud. 

1 1 ? 

Je ne vols paa d'autre moyen que d'opter pour le complet de chenote aombre. IOlt grla-mareneo. 0011 brune. La ch&vtote. " classlqae solt-.llo. tait toujours un peu sport, surtout quand elle ass!.Ste a un match. Par contre, le 001r, t l& lwnl~re artlftcteile. la contexture ae remarq ie molDI que l& teiJlte. 
A ''et ce genre de complet, on peut porter du linge blanc à col demi~uple. une cravate de ilOle. des souliers oolta ou bruns téte de oèife. presque no:n avec le cootume brun. Sur ce, Je vous la~ aut.our de la table belle-!amlllale et Je vous souhatw bon appétit. 

Don Juan, U&. 

Petite correapondance 
Noua n!pondrons, cnm.me a naom•ae, a toute aemanae 

concernan~ la toUetu masculine. 
Joindre un timbre de fr. 0.70 pour 11 réponse. 

CHACUN DOIT SAVOIR 1 
l 75 f llT vont&. TIUU. HOU• voua P'll.RON• UN r • •U~Ellll8S. C:O•TUM&: OU ltARD&SSUS fMANftAU -- • TAILl..SUlt o ....... ) P'OU•Nnu•u COMltfUau COUPl Vl lNNOISl 1 E$SA AClS FINI IMPECCA8Ll 

Mè~P.~Ng~ SIBERTO 
JJ6 th d'b•li.t ,.. •• 02.50 

J04. ... .. w.,.,..., t61 n "19 (PÂil berr.._,. de S.. int-0 ... ). 
" de Lt ••h• .. 4t fpr• rue Roya :• ). t6t. 17.15.S-4 

1 S6. ch d ' ltterb .. k '" )<4 33.30 
' J . - ""'- ••IMft SlllATO pos..U. • • 44"t ._ tlitta •ftll•tt _. .... d• H .. tr• • ,.. '''- • • hbot .. ite. RttM:tUI•, bu.-f•r••ho.1. 



~ 11<r 14 ~u ü 1a di/m•• Nn>Gle dt 14 BtlgiqU 
wu l>lttrulonte lettrt que no111 pwblteroM daiu notre ~ 
c/14111 11umtro. 

A poil de ... , poil de c ... et demi ! 
ou 

Il faut Io.Ire trimer i.. Comml.lllon. 
Mon cher Pourquoi Peu 7 

Emule de l'avocat V .•. , mala portan• mon aac de blé au 
znoulm wallon et non fiamlopnt., j"al tu !"honneur de sou
mettra au M!D:.:re de llnlér~ et à la Commt.5:on de 
oont.ro:e :~cque. les cona~• •.attooa c1·at.0rt-A fait~ au vol 
ID me rendan: de Bruxelles au Bo:llla&• 

A renu-tt ae HAL. terrttolre llamand, IDdlca!lon rout:m 
o!l:c:e::e : c BERGE.'l·EOlliG"E!i •, ....,. traduc·~,,,. 

Mala paasé Tub;ze, :.errUo:re •&lion. la iTIUl'4 po-ux 
Oll;c;ela rout;ers por:ent HALLE. toujours ana traducuon. 

S1 :• ville:. 1t&.!!on.ne.; s'lnd.que.--it m [lam&.nd en c Flan-
~ •. ?ea vll~es !!.amandes d02,-ent. ~trè t:n frança~ en 
w .. uorue. 

A l"entree et à !a sortle de TUBIZE <w&!lonoe1 poiaux 
w tonte avec d'un côté. exclusivement tn flamand: • Ult.
llult.end voor rtJwielen en voet.pnters • L'indigène qui 
a bord• le poteau du c6U! flamand. tanore 1·a,·ert~ment 
• t raque la contravention. 
M~e ot>servatlon pour les plaqud en roni. : • VerllO

den op den "'°°rwea te aaan •· O.. plaques sube1't.ent un 
peu partout. Enqué:e dans toute IA W•llonle. a.v.p 

A ()ASI'EAU, à Nl.\IY, e:c, l.s pl.M;Ud oltlclel:u portent 
c MO~S-BERGE~h alo~• qu'~ P<'1S thlols le tlt.mand seul 
eat a.dma. L"enquéte & lmPo<Se dllllS toui.. l Wallonie. 

Orolt au but 1 
& elle dO•t ~tre ~ 
te , perfectionnée et 
toW'Dlr un tra\"aU Ull· 
peccable... TOtre m. 
chine à écrire port. 
'1ve sera une OLI 
VJrl'TI. A pe.rt!r d• 
60 tr. par mola ou 
11811 tl". comptant. D<~ 
mandes OOoumenta-
tlDD gratuite N• S~ 

Nimy. • 1'11.:ttt du \1dnal au pt.SSILKe à lllffllU : c Treln
&t!lstand •. 

SOIO:-IIES, au pu.uce à nl\·esu. deux gran& panneaux: 
c Overwes vrlJ op 250 melus • Les fiamancla n'ont pu 
besoin de &avoir ç.&. pu plu.s que ie. FrançalS n·ont beaolll 
de savoir qu'à Alost Je grt.nd boulevard est 11UMant. pe.r 
temps de plule. 

Dans LE BORINAOE tout.ea les bomœ-pœtes portent: 
c Poster!J<m •· 

A Jemappes un Wallon armé d'un marteau à manche 
d'équité a trJt uuter dana l'énulll : • Llchtlnaen 11..iaan 1. 
Mesure à gtnérall.ser olllc~l~ement. 

A JE."1APPE::> un panneau b:eu omctel c Eoo!e-8chool 1. 
~\ri deux auuca caa dans l& r. , .on. Cet'.e n!<'.tdhe 
presume la aéntrallté EncrJm dt.n. toute la Wal~on.e. 
a.vp. 

'40SS. A b 1are. n.!b'.e de la place en caractèru acre> 
&lâ • In1anc·U1t11anc 1. 

Le. ail~ c Arrl\'ée-AAr.komst 1 et c ~part-Vertrelt 1 
sont bill:nguca. &\te tous lea noms des oommunea en lblo:a 
dernier cri 

Sur ur.e porte : c Voor abonnenten en rel.tt&era voo~en 
van bUje-U.en ••· 

L'lnd•cateur alliché est blhniue. 
Sur CHAQUE sutchet: c Verrekert u t.egen re!IOn&• 

vallenl. 
Sur tous t~s guieh<'!.'1 clos (7l c Fermé-Oelloten •· 
SOIGNIES. En l!S"'· &>.Ile d'attente : Une douzaine 

d"Avl.s-B<:ncht, 1 niet apuw•n. 5 crandes atftcbes de la Soc. 
Nat. billn111es, 1 alllch• du c Spoorwei Meche!en·Temeu· 
zen • b:llngue •He le flamand en üte. 2 rrandea alllch .. 
unUlnJU'" Oam.1ndeo : BELGŒ Bewel<t z:Jne Mu.Ha. Cel 
aWehe& sont MIU!es par !e c BelallCh·Lw<tmburasche D:e»t 
van Toertome 1 48. o., Brouclttre P:U. :s. B~l. 

Enf::i. l<e hora:tta a!Ccllb sont bl:ingues. 

En terre wal!onne, le lrança~ c·es~ la loi. 
Amis .. auon.s. u <~ klilll5 d :.mposer l'2.1>p:1ea:1cn mé:t

ci:;eu.se de la loi CHEZ :sous. jusqu'à ce <µe les Flama:nO.S, 
!es vra~. ceux qUl sont ~n<'Ore Be1ries. f~t t.a~• :ea 
po!ltlc;N•! qui :r.s déshonorent et nou& mép~nt. 

Arocat W. 

N<Xl• avon1 rtçu, d'un Wallon dt Marc1Utnnt1, vnc ltttrt 
que nou1 donnerons 14 semaine riroc/laln~ 

Le flamingantisme à Vilvorde 
Carita d1d•nlité lnlqom 

Mon cbtr PO<orquol P<U 1, 
J'ai !U d&nS votre dernier numero l'art:c!e c Coznmellt 

vou.s appelez.vous! • Par cuno.;.:e. J'ai reat.r.U ma cart.e 
d"ldt:ntlU! <duplicata 1eçu a Vllvordei et, aurpns. r1.1 
coru:a~ que d"Alphonse, 1 emp!oyé de l'état civil a ta:t 
Al!olll. Dam le m~me article. vous repn><IU;aec la copte 
d'une noi.e m!nUùrlclle. J'en conc'.us que l'on n·avaU pal 
le droit de tlarnandiser mon nom. Un lecteur pourra1Wl 
rependre aux qu~ll6 1u1vantœ: 

Il Avalt.-on le droit de chal'ller mon prénom aur m& 
carre d'ldentlté; 2) do.na ta négatlve al-Je dI'Olt d'en rkla
mer une autre et qul paiera les trais (3 fr. pour un tt\pll· 
œta) d'une nou,elle carte. Je pense que l'admlnl.atral.lon 
est re!PQnaable de la pife ou de la politique de - -
ployé... 

Je crois que plua.<"\lr& • étran&U& • sont daœ mon cas 
Ou BrUXeltoia 60nt cun&Id•m comme des étr&na• ... J. Je 
Juaera: d'après leo Np<>n>a de la propaeande à 11.1.re aul)rit 
de oeux qui aont da.'U mon au &ltn qu·eux a\1.111 tauent 
~ leun cr:.:a d 'ldentlte ou tou:es autre& p!kes orn. 
~aea truqufo. 

J "ajoUIAI que l''"'1mlnla:rat!on communa:t de Vilvorde 
~t. de f&U'c' k~l.&ttr tout.el .es p:.aqua de rues b1!1n· 
ll\le& par dea unltnsues t!ama.-.des et oed avec l'ar~ni 
de TOUS :ea oontrlbuLb:es - qui ne pe.r!ent pu t<>Ua lia. 
m.and. loin CS. là. L 8, 
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Une manifestation remarquabl1c 
s collections de pardessus splendides dans 
des tissus de qualité, à des prix inattendus. 

'Pour les affaires, des modèles classiques; 'pour la jeunesse, 
des modèles • Young Fashion •. ·une coupe et un fini remar· 
quables ne le cédant en rien aux plus beaux vêtements 
marchand tailleu1. 
Voyez ces collections, faites votre choix, vous serez double· 
ment satisfait. 
Vous aurez un beau vêtement a un prix étonnant. 

Collect1on @ 
1400 pardessus a 

295 Frs 

Collection @ 
1200 pardessus a 

395 Frs 

Co//ect1on @ 
900 pardessus o 

495 Frs 

Antoine 
.. , vendeur 

N. 8. Pour f<S 'iOrçQMtls. •eus 
lrou•trt.A igaltrotnl d.Jns n~ 
magasins, la gom~ Io plus 
it~ndut dt pardtJJuS tl ronu
us â dts prix sans concurrtnct. 

Collection @ 
500 pardessus o 

595 hs 

Collect1on © 
300 pardessus a 

695 Frs 

CAL~Rl~S 
NATIONAL~S 

1 Place S1.Jear. 40. Place Verte 
!RUXELLES-TOUllNAl-TUllNHOUT-LA LOUVIUE. ESCH· A N V E R S 
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ARROW 
MADE IN U. S. A. 

Chemises· Sous-Vêtements 
Cols 

La Chemise ARROW à Fr. 87.50 
alnal que lea autres articlH ARROW sont en vente 

chez les Bona Chemisiers. 

Tous les articles Arrow 
sont fabriqués dans des 
tissus Irrétrécissables. 

Avantaqes de la ch&
mlse Arrow: 

Col Arrose! demi-dur 
sa. •s amidon ou col sou
ple de coupe parfaite. 

Manches 3 lonQUeun 
par encolure. 

COUPE MlTOGA 
Cintré. 

Fini irréprochable. 

G1a0:0 
"'i:i.'iiONiiD 

ARROW satisfait les plus exigeants 

~posltœre pour la Belqique, le Conqo el le Grand
Duch9 de Luxembourq : BIOT frères, 98, rue de la 
Lot, BRUXELLES. Téléphone : 12.08.46 

Pour en finir 
a .. t.aurons la liberté. 

Mon chtr POUTQIJ-01 Pa1 1. 
J e reviens dea f'landres; j'ai rencon~ btaucoup de cena 

sensés ... c Ne. enlanta. d!sent-11$, connaissent aumaamrnent 
le tlama.nd pour faire leur clltmln dans le monde: malheu· 
reusemeot, lia ne co!Ul.lWl;ent pu .....,. le françat.&. 1 

A l'autre bout do la Belc1que. <!ana le Luxernbourc. des 
pères de famUle qui lorrnent l'&d.mlnlstratlon cbucllent a 
faire donner des leeons de flamand t. leurs enranta. 

Alors . restaurona la Il~. 
D suffit de prendre uemple sur le coun de reliCIOD : Il 

dix ~ d"eofanta en li• d"écolt le demandent, un coun 
de !n.DÇala en Plandre ou un cours de rtamand en Walloru• 
doit ftre a.loUt' au procramme d~ l'école prunal.re. 

Cette solutloo trop simple embttera peuwue des pecs .. 
gogues WwntnN. dea llttenteurs ablcons. des >1ct.lrfs enra. 
lés et de8 pollùcitna t. la rechercbe d"electeun ... Qul.m· 
porte 1 

La renomm'e d'un Hueo Verrtest n'est pu plus envl&l>I• 
pour les parents flamands que la gloire d'un Verhaeren ou 
d'UD MaeterUnclt. W. 

N'y a-t-il vraiment pas 3 million• 
pour les tuberculeux de la guerre? 

VoUà neuf ans qu'ils attendent. 
Mon cher POMrqlUli Ptu 1. 

Le correspondant qui vou. a dit l'autre .loUr <paso S243) 
les mérites dt l'Œuvre des Tubtrculeux de la Outrn. crtH 
en 1926. n·a.-1-11 pe.s oubUé l'Œu\'re nauonale des lnvalldes 
de la Guerre. lnautuée d~ octobre 1919 sous la préaldmc• 
de Mme la prlncesae Jean de Mfrod.e et dont M. A. -
dortt est la chevUle oun!~re 1 

Cette œu,·re o!!lc1elle, aubaidiée par le Gouvernement, a 
pour Dll.S!>lon de a'occu1><r d... tnnbdes de la trUerre tt 
tous les lnvslldes qui touchent un• peDSlon d'lnvalldlU ont 
droit aux IOlns médicaux et phannaceutlques. 

Pour ce QUI concerne spécialement les tubtrculeux, lia 
ont droit à l'h0spltall$&1Jon - b6pl!Al clVll ou mllllalre 
à leur choix - U>dt!flnlment et aux frais de l'O.N.l O qui 
Intervient taalement pour les cas graves d 'opérations, pour 
radiographies. radioscopies et ana!yses diverses. Le m .. 
lade des poumon• peut cholair un médecin spéclalbte com
me mi!decln traitant et. aur aon avis, a droit à toute êJ» 
que de l'année au atJour sratult dans un sanatorium do 
son cbouc. Il reçoit les spécialités pharmaceutiques. 11 a 
droit aux cha1Sea loni'Jes ou de cure. c~bolrs de poche ou 
autres. Pour le.. malad•s qui suivent les visites du dlspeo
aalre de l'O.N IO .. d .. IDflrmt~r ... vwtewes au.adléM t. 
cette œu•...e 1e rendent ptrlodiquemen~ à domk:Ue pour 
conseiller le malade et sa famille. 

Enfin, des cures cllmat1QU8 permettent au maladt du 
pownon d'aller reprendre rorce et sanû dans le midi de la 
France ou en s~. • des prix moclestea. 

Puis-Je dire qu~ 1 ... tubtrculeux sont sallstalta 1 A priori, 
oui. Cependant, U 1 a une ombre. Nous quJ avons fait qu.. 
tre Jongues ann~ de trUerre, de longs mols, \'Oire des 
années d'hospltall.utlon et de aanatorlwn, nous n 'en \'0\1-
lons plus. noua ne \"Oulons plus vivre séparés de llOI remmea 
et de nos enfani.. et nous abandonnerions volontiers tous 
les avantaces pour en!ln Oblenlr ce quJ nou.s est promll 
depuis 1928. e'eeW-dlre l'lndemnlû de aoln&. 

Tous les payw belba,rants ont compris la néceMll<! d'avan. 
t&ces aptc1aux aus tuberculewc qui, devant avoir une DOW'· 
mure saine et abondante. un logis sain et apacleux. à aeuJe 
tin d'éVlter toute promlSCult# entre le malade et sa famille, 
devraient avoir leur habitation dans un endJ1>1t •ln tt 
élo~ de toute qalom#ratJon. Or, cela nous est lmpot
Slble atte DOtl"e peùte ))tnsloD. 

La France, depula 1m. acconk une lndemnlt~ dt aolDI, 
aujoUrd'hul 10.000 franca, à ses ble5$k du poumon. en plus 
de leur pension. L"ltaht. en plus de ta pellllon. 12.000 llrel 
d'lndtmnllA dt oolns L'Allem&IJle, l'Autrù:he. >'Oire mtmo 
la Russa ont OODC'4f des avantt.cei spéciaux à cette ea~ 
aorle de vtct1mea O.• la guerre, 
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Nous. depuis 1928. nous ne voyoll.'> rien vrnJr. Tout le 
monde est d'accord, au Parlement, pour reconnt.ltre le 
bien-fondé ~ l'lnd<mnlté. M.>ls en objecte !e manque d'a.r· 
f\"nt. le be$oln do comprimer les dépenses. .. pemez donc: 
t.rola miJllons 1 11 laudr.llt lro:.s mlll!C:\S pour oma tirer 
d'tJla!re - ~ m memc telXIJ>!I pour rt.>l:ser enlla une 
mesure de prophyl3xle propre à è•1ter l'extension du ten1-
ble mal 1 Qu'en p<'nscz.•·ous, M. le mlnlstre de la. Santé 
publique ? Trois m!lllc>1111. • lmpOSs!ble. 

Pcurunt, depws 19Z8, on a bien •olé la 101 du 13 mal 
1929 tn f&Ve'11' des plus gnnds lnvnJldb de la i\ltrto (S&uf 
!ta tubtrculeux; on a .-oté I• loi du 21 Jwllet 1930 <rn-alorl· 
u\lon>; on a accordé le belHJ« do b !<>!du 21 Jlllllel 1930 
aux amputés accidenta de l'arrt~re 

.Alor11 quoi ? n n'y a que pour nvu11 qu'il n'y aurait pu 
cl'ar11ent ? E. B .. grand i111·aJlde de guerre. 

P S. - Le rapport présenté par M. Léonard, p~ident 
lèdtral ad)Oillt de la P 1'. I et président de la Commission 
des Tuberculeux. pré•"O:: une lndemnl:é annuelle de cinq 
mllte francs; les tu'bcrcUlew: cr.il jou1. .... 1cn: ~ cette !ndem
nltre auraient. en CAa d-i,CIS;llt:lllsatlcn, sanawr1um. cures. 
etc., i prélever sur cette mclemnlt<! Jusqu·:. épul"·ment 
dt.a cinq mUlc frnncs. los allocation.a mises i ch•l'I• de 
l'O. N. I. 0 &uls, les soins m<'dlcaux et pharmaceutiques 
leur aera;ent encore maintenus. ----KERMESSE AUX PAMEL'X BOtJDIXS du !!allledl 2 au 
lundi i, dans un C3dre champetrc, a l'Abl>a~e au Rotige. 
CllJ!tre. <Attention : c·est rétabt peùlt en blanc, T. 33.1143) 

Un ancien demande 
t. propo, de 1'011 e :-.-&llo11<1l d .. .\ndclU Com~tt.ants. 

!llon cncr POC<Tquoi Peu I, 
Pcurralk>n S11t0!r de quelle taç<in a·operera le recrute

m•nt du ve=n:irl que né<:eSSJtera I:> créauon de !'Office 
National des Anc!Nu Combllttanto? 

Pu.laque les emplots publia ue sont accessibles qu'aux 
anciens oombolttanta n Jl)alll pas d~passé l'àge de quani.nt&
clI>Q a.na et qu'U a aclt Ici d\m crgalllSme o!f'lcieux, ne pour. 
rtlt-on aon&er mflll à ce:.:x qui ont dfpusé cet aae et (j'1! 
1e ll'Ou'en~ en siwatlon de chômnge 7 
Oemobil~ en 1919 sous--<l!Uc er, employé de mon ttat, 

J'o.t pllJ'tlcipé à toUl<" 111 c"mpagnc dan.a une umté combai.
t&nle. Non invalld~ po.rce que forclos J'ai 49 ans mant et 
deux petits rnlilllta à charge. \'lc'inle à< la crue, Je chome 
d•Pllls 193S. 

Inu:Ue n'c·st-ce pu d'tr;i:;.ster ·~ ma o:tuat.oo plus qu~ 
lament aille. :s est-ce - une t>c!,o occ:ulon de a occuper 
enfin de-'5 IU>Cletl$ QUI n'ont PAii enrore oùtmu la moindrt 
tl>Cumpense tlL'S 1Ct\1C<'ti rendi.i. au pa)b? Un aual</1d. 

~~~~~~~~~~~~~~~~~-

Sur le salut à l'armée 
Trois ~ponSft •t ont qu.,,t.lon d'un loris ._ 

Mon cher Pourquoi Pai 1, 
Permette% i un çaM de l'act~~e de ré:;>ondre c en toute 

slncénte • aux question.a posées par cet ;umcn era<!é dana 
votre numéro du 24 couro.nt. 

1. - Le sous-<ifffcter tal~ respecter ce droit pour autant 
que les caporaux aient recours à luJ quand !!s se croient 
lése.. M.W la faute prtncll>'>le en est 11énéraleme11t chn lta 
caporaux tux-mémC6 QUI n'•><l~nt paa Ce respect.. SUs 1 
t!erment <ce QUI de.nut ftre chez ewc un de,·oirl, J'ea'.llna 
qu'lla aont suffisamment crands pour savoir ce qui leur 
reste à taire . 

2. - La mé!lance apportée à l'égard des Intellectuels 
proV1tnt d<5 Intellectuels eux-mêmes qui ne font rien pour 
mériter la canf1&11ce de Jeur11 che:s OU:ltaltts. S1 ces Jeunea 
cena a.aient la déllca~ et l'lntelll11e11ce de se mett.-. 
au n1,·eau de culture ctnlrale <le certalns de leurs chela, 
Je SUIS p<'rauadé que cette meliance serait di&slpée. Quant 
à cette sul-<IJ.S8l1t bœt1:1té, ce n'est \T!lL'-<mblablemeiu 
qu'une attitude sévère exigée par le c Je m ·en loutl.amo 1 
apporté 11fnéraleme11t par ces intellectuels dans leur aer
V1ce. L'holtlllté, à l'armée, n'existe pu; elle est rendue lm• 
posalbl• pu le nombre de soldats qui p&Slellt chaqua 
&llllée dAna les compagnies. 

3. - Si les &cms-Offlde!'ll QU! font peu de eu du salut 
sont llltelll11en~. psycboloJ1Ut1 ~ bwnains. 14 ont le crave 
défaut de ne P1'$ étre c mllltalres 1. Il ne !aut paa oublier 
que le ealut à l'armée a'adresse non i l'individu, maa au 
Jll'adf; lea Calon.a sont une marque d'auwrn6; et l'auto-

RiYEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE-

a... caJ.mel - t l YOlll uGltru Ù lil 
le •alÎ9 • 1oafli à W. • 

., 

ll faut QUe le 1010 verse cD.aque Jour un llt.re de lllle dans 
l'lnt.,.tlll. Si cett<! bile arrive mal. vœ aUmcn~ ne se dlg&
rent pa.s, ilS se putrettent. Des caz vous aontlent, vou.s êtes 
con&Upé. Vot.re organl.ame s'emp01.sonne et vous êtes amer, 
Rbattu Vous voyez totlt en noU" J 

Lei 1axat1ts sont des p!$-allrr Cne selle rorcee o·att• :nt 
pas !.& cause Seul .. ln PETITES PILULES CARTERS 
pour le f'Oll:: on~ le pou•·otr d'assurer te 1 >n-e ~!!lux de bùe 
qui •-oua remetua d'aplomb Ve;;:etales douces etonna.ntu 
pour faitt couler la blle. Exlces le.s Pet.Ji.a Pilules Ca.rwr1 
!Al'J.r le Foie. - Toutes pharmacies : tr. 12-"0. 
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ri~ est res:iec1able Qt:e le som-ottlc~r q..ü n'exige pas 
cette marque de respect. comme c.IUI qUI &alue, s·en sou
•lennent. 

4: - 2nfm. permettez à mo.:i tour une petue quest~n : 
c Pourquoi cet anden gT8dé récl~e+tl !e 1&lut des capc>
rau~ au primo de sa Jeilre, a!Ora qu11 trou\e humt.lll le 
sous-olf1cler qui en fa>t peu de cas ? •· 

Bien a lui, et sans rancune, 
Martchal 4t• IOgU. 

' ? f 

Aulre r~pon.u. 

Mon cher PouroUOI Pa•?, 
Void, en toute slnc.irltt, ma r~po!IM' l un anc!tn crad~. 

CQncemant le salut des c p!ou11s •· 
1'> Sl d'14>rés les rèc:emen:a mllltu!res. les caporaux ont 

dro:t au sa:ut, dans la prat.:que les sou.-otllc:~rs se rendent 
compte que c·es~ psrfal'.emen~ Idiot A force de faire saluer 
aae exa14!ra:lo::> c en Mbors du kn'll:e •, <>n d~OU'.e tes 
&t:IIS. 

2') Les so~::ic.ers qui m&n!les:ent de lbost!ll':<! à 
l't".&ard Ces .... 'l:e::ectue:S sous ~' ordres son~ de& ~l!es 

Oûn coup dôeil "\ 
elles vous / -:, 
classent I \" 

l u d\1unure:s jou,nt un r6fccsuntlcld1nsle tint 
de '\'Otrc toilette: Entrctt'nu.lcs au« NUGGET ._ 

~OGG}BT .. 
POLISH 

qui abaxnt d~ auto:ltt dent 1:& $Ont lnd'&nts. Le ..,..,.. 
otllc1er lni.e!Jiacnt ... it en quoi c seulement• ~ sa au* 
rlortté et c'est pourquoi eUe ne dena!t pas lui étu tt<:>OMU• 
cen dehors du »eni<""•· 

30) En effet, ce 60nt lea so~Hlcie,... les plus 1n:elll1ent1 
qui font le mo11\a d• CA.> du salut et cela. tout .,mplem•nt 
paroe qu'lla connala:>ent la valeur de cette marque de «• 
p<et obl111atolre. Je &Ut. cenaln que si le salut ètatt libre. 
U serait beaucoup mleux !ait et rendu avec ploJslr. Mali, U 
faudrait le merlt.r Un anett11 WM•-Of/ackr. 

LA CARLINGUE c C'es\ la Ta\·eme à JUJU > 
19. rue f'ep.ru..re, P.. N~ur 

Sur la m1sere dorée 
d es jeunes officiers 

Rt'ponw aux: rtponffl. 

!\Ion eh•r Pourouot Par 7, 
A»ant 1914, celul qui était officier était nche; donc U 

n·atlenda!t paa aon trt.ltement pOUr vivre, celul-cl lW llOI'" 
valt d'ar1ent de poche 

Actuellement, 1.0ut >e monde peut être ome!er, ce!u! qui 
ne peut pas lt d.vemr en passant per !'Ecole mllltalre a 
toujours la ressource dt Il'""'''" par Je cadre. 

Or, pour s't<!Ull>'·r, 11n o!ltcler doit être poUT\'11 d'une Jolie 
petite somme; tn tC!tt Unt" ttnue pouvant convenir pour 
l'exercice coO.te de llOO li 1,100 francs 51 l'otticier ne veut 
pas ~t.re un c mtttux 1 cette tenue do1; &\'01r une aœar. 
Pensn donc de 7 h<-ur"" ou 8 heures selon la Ml50n. Ju... 
qa'a 12 heures; en.suite, de 14 heures à 17 heur.._ toujours 
en exerc!ces. pre1~on, etc. dans l'herbe ou la terre Mc:~ 
ou mouillée; une IC'.lle tenue ne tiendrait pas le C<JUp. 
Elles aont l remplacer normalement tous les deux ana. 

Quant aux chaUMures. deux patres ne serrant qi.:e pour 
le serv1ce aont n~euair.s: chacune coûte en\iroD 17~ fr. 

Ajoutez à cel• le mantl'au : 1,100 francs. 
En plus dra \enurs d'oxerelcos. li faut une teoue com

plète pour les ctrtmonlrs. 
POUT mtmoire. la tenue bleue a été un moment obUaa

to1re et beaucoup l'ont fait taire 
Et les repes de corJl6 obligatoires. certainement quatre 

fois par an; et I• J)<'rlode de camps: l'indemnité que l'on 
reçoit pour ce dépl•c•·mcnt sert à peine à payer le meaa; 
les frais de train. etc. eoÎlt à ehu<:e de l'otrieier. 

Je ne parlerai pu des acce=lres. et Ils "'nt nombreux 
et coù!eux 

Et l'<>n tro.l\e que 1,~00 francs sont trop: quand on doit 
~ loger dkemme:it •1 TOtl tterur un mena&e. parlob un 
enfant !I 

Les enrtn>.~ de maintenant a• ttMcen~ J>llS ce llUl&ll1e 
aux anntt• cr~. alor• le. ortlc:icrs eta:ent les paan:.a 
pau''n$ qu'U •a1"1t m.t1<x ne pas ftt<ii.:enter. 
N ·env~~z pu !es Jeunn o!fleie-rs. mess.eurs. car, pour 

beaucoup c est en effet. exut<:ment, la misere d~~e. 
Erg4, 

? ? ? 

L'txhort.:atlon du commanda.nt. 

Mon cher Pourquot Pa1? 
Un mot au Jeune lieutenant, si ,·ous \'oulez blen: 
Pourquoi etc .... vous lieutenunt? Pourquoi n etes·voUJ pas 

receveur ct·autob1.1.1 ou toute- autre chose que \'Ota semblti 
regretter? Pour pi•lr• à une lemme? Il est encore tem.,
de chancer d'état Mala • U faut &a\Oll' ce que vous \'Oule< 
&\'ant de ,·ou.a )' mttllt! 

Les •ertus du soldat sont des vertus aus'•"es. prnque 
farouches, QW n·~nt Men Il \Olr avec les <ertus de la soclf~ 
cl\ile. On apprend Il l'enfant l <P"-"ltler en lui c!annant 
une ureUre • rua r. \OUI, 60ldat. ...-or.s &\ez à dcnner. à 
donner sans eomptt"r, à ~ou.s donner 1UJ:qa. â la mort En 
ce moment la urre ftrme-nte toute.. ... les ~errts de races. 
les guerres -•al•,. Patience, soldat, ton heure v1en<lra, 
elle Hent: IOls prttl 
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SOYEZ FIERES DE VOS ENFANTS : 
HABILLEZ-LES AVEC LES ROBES ET COSTUMES 

L'olllcter ne doit Jl"-' &\'Olt honte d'ltre pauvre La place 
d<-a martha.ndà n'est pas au Temple. L'o!Ocler n'est pa.s un 
fonctlorualre; U ne mesure pao 1011 dé\'ouem<nt à l'or que 
IJIUciMCIDleWlml<nt on IW )el~. Peut-on pai·er du S&DS 
&lt'C de l'or? VoYt1! Rome et CllJ'1.bare anuques: La pr~ 
mlere rait dea hommes et paie de son sans: la seconde ne 
fait que de la rlcheue et pale de son or. Rome est plus 
rénereuse de aon aanc que Cartha,e de son or .. et le feu 
a e<mqllla l'or 

Fals clone tcn de>'O!r par orsu<ll. lieutenant! Le devoir 
est ma1treL. 

V. d. fi. dn~nu commandant et grand Invalide. 
NOU4 awn.t reç-u d1terses lettrt.t encore d œ pr0p0.t. Ce 

1tra pour la 1em rnt prochaint, 

P.A.T. d'allleun ce qu'U 1 a de mieux t Bruxelles 
25-36 fr R. Cirque. 26 <PL Brouckère) T . 17 .2i 90 

Pourquoi les médecins 
sont-ils hostiles au nu ? · 

:.· ch ·r Pourquoi Pas?, 
Dans vos den11eiu miettes. 1oua le tl'.re c Le Wiboume 
r~nt •. \-OUS kr.u·z • 1 O:ra~t.-on POllr'QUOl c'est 
J>Jnnl la medec!ra 'l'J< "" r«"'Ul&nt les rena qui ne peu· 
Hnt aupj)l)rtA>r ni k nu. nJ le demi-nu, ni le quart de nu? •· 

c·est que la vue de la nudité la plus variee et la plus 
complète est le c prl\'lltge • du médec:n. 

Pour le co..~·:n des mortels. perucul!eremttit en ae:ri
q~. c'es: le rruu ~r.ndc . et \ollà la ral.o>un peur bq~elle 
tant de médec!Ia ne peu\·ent pas aupparter la vue du nu .. 
c pour lea autzt3 •· 

lia tiennent à leur prtvll~e. car al la vue du nu eta:t ad
mU.· pour tous, la nie de la nulllte n'aurait plus Il attra:t 
l>"nleull<r pour eu:.. 

C'EST UNE GARANTIE DE QUALITE 
ET DE BON GOUT 

SE VENDENT DANS T 0 UTES LES 
BO NNES MAISONS DE BELGIQUE 

EXIGEZ CETTE MARQUE 
CHEZ VOTRE FOURNISSEUR 

POUR LE GROS : 

C. COSTER & C'E 
41, Ru~ du Lombard, Bruxelles 

Conclusion Plus on comblll les exhlbtlions de nu, plus on 
don.De de charme exclus!vemcnt eroUque a tts exhlbll.ions 
qw ne devra:.nt ta.renaitre que des sen•Jmen:.s eslhé:Jques. 
LA vue du corps buma:n, PA& pl!iS que la \'Ue de la ffrine, 
ne d"'Tait a\oir im rapport quelconque &\OC l'erotbme, ee 
al on ne rt.laalt pas de la vla!on du nu un fruit partielle
ment détendu, CID ne \'erra:t plus pannl les plus farouche. 
~vecsalrel de la l!bre exhibition du corps fém:nin les m ... 
declilS. 
Vewll~ açéer, mon cher c Pourquoi Pu? •. etc ... 

ZallOf)hlllt, 
C'est "~ t.rplication comme une autu~. Gageon• cepen

dant qu'tlle ne ura peu du goût de tous les mtdec:nf. 

Où Courteline est invoqué 
A prOl)Ow de photo• ful'tth'u d f\·antscentes. 

Mon cher Pourq- Pa•? 
On S'est dvnc aper~u. '"'!:' Mns après la cuerre. que ltJ anoens comba1:ant.:1 pourra1cn: b?en, eax au .. 1. Jouir (!"une 

liductlon de tari! en chemin de fer. Le :?2 JuWet. le com
mandant de ma pro\·U1ce rt-ccvatt donc tous les rensetene· 
ments me concernant et. ·~raree à ma lettre. ma pboto, 
avec. au \'trlO. nom. prtnwn. etc 

Le 28 aoùt, je reçU> lln ans d'un lntenèant me rkla
maot une d~·1x:ème pt)('M"' la premt<L- •..i.•"'l.n!. éa:aro En· 

OPTIQ UE D E PR EC I SIO '.'I 

LUNETTERIE FRANCO-BELGE 
50, RUE OU MIDI l 
21, RUE MARCHE Ali CHARBON B Il 
60. RUE DE LA MO:O.'TAGNE J ruxe es 

102, RUE DE FLA-'iDIU: 
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COMPTOIR BELGE 
DE CONSTRUCTION 
S. A., Rue du M aglstt·a t , 38 ( '. v. Louise) 

IXELLE S ·B RU X ELLES 
Téléphone : 48.91.58 

BUREAUX OUVERTS DE 8 A 18 H.EORES 
t t SUI RENDEZ·VOUS, MEME LE DIMANCHE 

SOCCORSALEB: 
C ANO : 83. rue des Rtmouleura. - Til· 125 81 
ANVERS: 31. rue Lo ae. - T • • .,h, .• ; 303,41 

MAISON BOURGEOISE 
SIX METRES OS: PAÇAOE 

FRANCS ~~i;;~ 
COIH'HENANT: 

SOuJ•1ot· T1ois CQ\'CS. 

RtHù-chouute: H»ll, S.llon, 
salle " man~cr, CUl.51nf. W.·C. 
Premitr ttUIJt' ~ Deux chambres 
:. cou<her, ... 11. de bain W.-C. et 
pet.te ch;unbre d'enfant. 
1 2 .toge: Toit !rança.s. deux 
chambre& <t crenler detrlèrt. 

Pour le pr .x êt-dtuUS, cet te 
maisc:n eu rournt' tttm n.:e. 
cnt-t.-dire iJOlmUe de chenu· 
n~a de marbre. lnsiL.al!a.Uc.n 
êlecl.rlQue, ln&t&ILiUo:> complete 
:le la plomb< ne •eau. aaz W.-C .. 
etc.). boliertts \e1n1t1 ou pein
ll"S en trocs couch.,. à !bulle, 
t..pl&IQ.ie, evi~r et W -C. tnSWI· 
!l'i. Hans d t·xecuwon comprJS 
d~n• le prix tun.i que la SW'\eù
lu.nte des truvaux par dt.s w.rchl· 
Lt!<.:Les brC\'l:lc:a. Nombi-eu.ses ré
rercncl'S. 

Groridt! Jacil<tes de 
l'AlEMENT 

'"' demande. 
Celle conatn1ctk•n ooùtenllt 

121 llOO !ranca avec terrain a'e
' t: Htnt Sté'lfens • ...tuJttghem. 
1 300 m~tres d<3 trams ~! e: lS. 

Ce te mtmf! mlLi.SO!'l re\len
a , à 130JIJO fr&nC$ à IVaur
atl. à 6 m.nutcs du quai uer 

L.eopold par i.ra.n e!ectrtque 
70 centimes par troJetl. Trams: 

33. 96 et ~8 à la p!are de W•t<:r
macl. 

Ces prix de 121.900 et de 130.900 
comprrnnt'nt u.~lumtnt tous 
1t~ fnua t'l toutes h·1 tJxes arnsi 
,1ue lt prtx du teri am, les Irais 
cte Not.aile tl lu W><t') de trans.
inlMl.on. Ira n1..ccordernents aux 
•t1UX, &DL. tlecr, lcitè et éCOUI& 

Ne>U5 acmmea a vot1e enuère 
11•p00.uon pour \OUS faire v1sl
~tr m• chant.;ers ei mabons 
f"rmm~. da.na ce but une \'01-
ure .. 1 ll'&tuttement à ,·otre 

... ~po11uein. 
Ecn\O-DO\ll OU tlléphônez,. 

wL-----...i::==i. :ig:;:- i:.:!~' ~ \'O;.~;,,!'. 
m s co11 pl~.i.ent:H.a-;> aans e.Dia.&tmt-nt de \otre part 
AVANT-PROJETS iJ'&l.Ull.S. Noua ukutons \01<tes trans
t onnauona. 

C.B. C. 

vol d'U.N! nounlle photo, a.-ec:, au \WSO. nom prén<>m, •:C. 
Et j'attendla encore. 

Le 21 septembre nou"l &\is du meme intendant, me 
réclamaot .•• une trols1ein. photo 1 

Et, de peur que ce pe\tt Jtu ne recommence amsl IOUia 
les quatre k!'ll&lnes Jwqu·à la saint Glln-Olln, j'attendl 
maintenant qu·on ait ret.rouv6 lt. deuXJème. 

Ah 1 Courteline 1... lin 1 L11kJ111u;toi1 ». 

Le père du gosse a' étonne 
1'\ous austl ... 

Mon cher Po..Tqo.Ol P116 1, 
Tl'oU\'O dt.na le cabler d:un 10iSe de 7 ans qui SUI~ lea 

cours d'une 1,.. annle d'étudta dans un• eccle pnmalte: 
c D!ct<!e. - Papa tat al!e •~ care avec des ami.a; li a 

bu cmq demla; U a lté lndlsposl; maman a Eté bien 
tàchêe. • 

Ne trOU•tz.vous pu que l'tnstltuieur est pnsst d1nltler 
stS êlevta aux mtralta de !intempérance et aux vldssau. 
des de lt. vie conJuaale ? L'f'êr<dMl/Ollt. 

Qui graissa les rails 
de la rampe d'Ans ? 

Est-ce 'tolnr.tu '! Elt-ce Dasseue ! 

Mon cher P<>u'flU°' Pas 7. 
Dam •·otre dernier numlro. à la page 3857, vous l•ltes, 

Je c.-o'.s, cne eneur : •ous attribuez à Jutes Mo!Mau : .. 
!al\ d'a•otr rrallsl les ralla du chemin ~ I~ dans la 
d~:e d'An.i., Je crois Qlk cec'. a e:.e ra.t par Fran& 
~. \niénleur A. l . Br. alob solda: au 9e de l:ane. 
nomm6 IO\a-lieutenant auxlltstre du aen!e en novtmbl'9 
1914 pour un• aine d'acus d• ce genre n Hait en c mi.. 
SlOn sl)kia:e • en a.•:r;qut occu~ pour taire sauter le 
pont du Va.-S..nolt qut 1 on !\&>~ oubllè de dé:ruu-e a .. ant 
la retraite N'ayant pu txkuu.r son proJtt, U a pu, tn 
if&1...,nt : ... raua du pl.in lncllnè. causer un.: penurbatlon 
lmportanu. dan1 le trafic lerro•1a!re, aêtu1nt ainsi forte
ment Je tn1nspor~ dt'a ttOUJ>fS allemondes. 

Voici ce que dea copains de l'U. L. B m'ont raconté pen. 
dant la guerre. Ce n·ea1 pas Oa..esse lui·même qui mé l'a 
dit, car U ne p;irlalt Jamais des actions herotques qu'U avait 
raitts. 

Peut-être parmi voe lecteurs en exw.e -t·ll qul ont des 
reme111nement1 plut formels perméttaot de ritabllr la "'
ritê hlswrlque. 

Franz 0.1.!;.ess.e ('.,S.~ mort tn 1920 ou 21. 
Votre 1 dele lec~ur. R Ill. 

Questions sur saint Hubert 
Qui ttpgndr3 '! 

Man chct Pourquoi Pas ? , 
Dans Je Bullclln du Tounna Club du Ier :septembre, Il 

ei>t dll. dans un art1c:e treb mté1·es..~nt sur Tt=rvu~ren, que 
c'est dans la ror~t que aa lnt Hubert vit Ja tameu"" uppa· 
ritlon du cl'rl portnnt la crotx, probablement à l'endroit 
oil se trome mamten.rnt la chopclle qui lui lut dedlée. 

D'autre part, le mème mirnc:e e..t rapporté comme s"étAnt 
~ d~ns la !o;,;t de sa.nirHub<n. à l e:>droit oU • t té 
bât1e plus t•rd la ch~pclle appelée 13 Com·enlon. sur lt. 
route de Sa.r.t-Hubert A la B~rr!tre de Champ:on 

Peut-'tre parmi •w lecteur• se trou\'era+U QJclque 
érudit qut pourra expllqutr cette contrad,c:lcn ? Ou b!en 
s'allt-U de deux personnaiies dJllt!rents &)-a.nt tu :a mtme 
,-.., 1 

L"art!ele cité plus IUIUt dl\ que sa!nt Hubert lut entcrr• 
à Tervueren Il lut au:.s: <?•, Je cro:s. entern à Saln!.
Hubtrt. Q-;el eot ce my.ttre ? 

Votre !Jdtle ltct~ur. R . .If. 
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On nous écrit encore 
- A propo. de votre article c Le survol cle nos fort l

l1caUon.. • Me U'Ollvan cllmanche de -nier, au P'ou·c Eh.sa.· 
~Ill. j'y vis quelque trois ou qua n gendarmn motocy
<llstts faire la police. De tempe i autre. U. ~ta.ten1 
MM. lea automob~ls:U. '3llS oublier iou1efol• de les c col
ltr • au calepin. Je me ratsalS alors la ttflexlon que, si 
le plateau de Herw ét111t aussi bien cardé quo le plateau 
de Koekelberg, ceux qui a'appdtent à honorer. dimanche 
prochaln. lcul"I ancêtn_. de la Place des Martrn, pourraient 
alon dorm.r aur c les dNX oreilles. •. - De Kiekt/rdler 

- Votre correspondant de Heysl-<>p-den-Berg 1• plaint 
de devoir payer l'électricité Fr. 2 8S le l<Jlowatt. Dlle.S-lu! 
donc qu'à Rhode..St-Oenè:e rà 12 km. de Brwcdlt» lm
terprovlnclale exige Fr. 2 86 pour le dernler rek•e eau heu 
de Fr 2 88, U 1 a 2 mols> et Fr 128 pour le m~~e cube 
de gaz. A ce eompte-U, '"' cochona de J)llJ"am' doh-mt r"1ltreindre leur eclau-a~•· ot lelll'll aud1t1ons de T S.F. Il 
p11rnlt que le charbon aui;mrnte. Mal.1 Il parait aiwl que 
l lnterpro\1nc:!ale a conclu un contrat d,. <ttnf':i4 \·ous bien! 
~ an.. u-tc la commune de Rhode-St-Oen~ rt qu11 faut 
appliqu.r les clause. du dit contrat. C'est admirable comme 
upllcauon. - Un P P.1$1~ !>anli~tmud. 

- Je lia dan• IA re1 u• do la Ll(ue Marltune que le na
vtre-tto!e c L A\enir 1, vendu U y a une douz.al.De d"annt>ea 
, _ que U-Op ~1eux pour nanguer) pour E 3 ,000, vient 
dttte rntDdu pcx:r l: 17000parl'and<n ocquere-ur au Gou
' ememeot alltmand pour :r..ernr de •• nav1re-éco1e. Comme 
operauon commercial<-, c't'>t reusat Pondant ce temJ)6. on 
laU&lt conatntlre le c Mercator • paur une douzaine de 
mllllom -sauor. 

- M. Q'11-<le-Dro.t ne pourn.11--U en•1Jager un trafic plus 
frt!Quent des trama n• 207 Cette lime qui parcourt un trajet 
consiclérable , De lai''"' de Schae1bfoelc à la Ba.•ll1que. en 
passant par !J'OIS gares. un nombro Incalculable d'écoltt 
<1 qui desaert au sw-plua le marrhé aux fl'Ulta q ,,. uent 
atu Abau.olra, ne compone qu'wl _,. ioutu :es douze 
mJnutes, ce qUl est net\eu;ent lll>.ifl!lant. - P D. 

- Le W&IJOn, en parlant le lnt.nça:a se crol• .au•é PArce 
que pe.r1ant une lanJUe à grande circulation. Erreur! Il .. 
Ctrme la voie de la. f'landre i:n se terranl vtilonuuremrnt 
chtz lu!. alors que le Flamand, ··~tant SJ)ttlaltsé dans la 
langue françaae, pour lu\ cùf:'lc!le Il apprendre •·oit les 
déOOUchea en Wallonl• ou-.n.s puur lutl RecOnna-S30!U la 
nl!C<=U cle coruuut1e les deux lnnrues. Pro\OQUOt1$ lu 
6changes dt nos enfants durant les vacanct::S ! Il est néee»
aatre que. de pe.n et d'autre. DO\IS !llSS1ons des concessions 
mutuelle&. Des •bl..ia ,,:.: éte comma; il n~ ra1.ot p&! ltt 
ann.ver. Pour c<>nsel"er une Belgique fane et 1a1.e qi;e • 
FlamlLlld ..e sente ch.-. lui en Wallonie comme nous en 
Flandre. Dt la sorte, plua cette absurde quesuon d' ... Ed.n· 
sen . . < 11 puuique ious. nous serons sur le meme pied 
d Ostende â Arlon• f'll!aons cet tffort nkesaaue, Il • t 
tempis! - P V C. Mon• 

- Noa bons pe}-s.n& ne changeront Jamals. Sa.-ez-vou1 
que. sur l• bordll de la Ltenne. pendant le• m~nœuvre1 
d'août, de. paysans ont tait payer o de pauvrea diables de 
soldats Cinq r""ncs pour 2 œurs ~ nulle P"lparatlon? 
On t~ a paye " un paysan du mtme vUlare 30 Iran~ 
pour un p&r<OUrS de 4 l<m 2 dan• une !Jnoble bainole. 
Dbmmace: te pays es1 Sl beau. - J L. 

- Oepula l'an dernier le ré.eau •tltphonl'}Ue de VIR est 
raecordt Il \'automatique de Lié&<. 103 num•roo d 'appel dn 
abonntt. dt V~ oommmrent par un c 9 a e: ccmpont"nt 
5 chlffr.,-. Le V!-';étols q 11 , eut ·~lf1>!:oner à V~ ou à L.t&e 

L. 'AOOITION DE 

Schweppes 
Amilto~ un 

WHISK y. MtME dD•OUf 
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- "' -'· <4al1Nt""' ttchniouomenl .tflcace au' ...,. le l*lceft deo '"'--
AD 0PT1 Z - LA 

oour - voltur• - oour - ....O.noe 
.~OS• lloc111r, n . Roo De.fo9ff ,,..,11 ... T 44.0l .1t 

>io6r <••tr•I : 74 Avtnuo d'AU<Mrthom Bruxoll .. 
Tilfohone , H 1 ~ 52 

totme directement le nwn6ro à oon a ppareU tandla que, 
IX><Jr obtenir Vl.Sé, le Llégeo!a doit taire le c 02 • et deman
der le numéro à l' c opéraLl'lco •· Pourquoi? Eat.-<:e du ~ 
.,_.Ire bel.ce? - P. J .. Llt!/e. 

- De nombr~ familles anvtraollea ~ de la Da. 
zn&ndlSatlon à outJ'&nœ de l'lnatrucUOn donn~ Ici a111 en
fanta. •nvolent leurs Ws dans d .. PtIISlOnn&la en WalJo. 
rut ~ 21 de ce mois, on a pu us.:ater, à la Oare Centrale 
d'Atl\en, au d"P"l't d'un nouHau oontince:nt Important de 
60 gal'ÇOQl!ets $O<l4 la conduite d'un Prtre d• Eool• Cbr&. 
tlenn5 Cea tnfanta appartiennent toua à la meolleure 
moçléù am erw.ae et sont dOIUnM l continuer pour l'avenir 

lea bellee traditions qUI ont t&lt la &lotre et la renommNi 
de la MetTop<.>le, qui l)ttlra Il elle lcnore te trançaa. - \'. A. 

- Voudtl...,,.vous d~mand•r a •os l«=teurs li.! drll ctian

sement.a eeront ex«uth à la rwo du ~taelbe°" t. la suite 
des travaux en cours dans le l)Ql'c Léopold ? Toute la ruti 
du Maelbeelc ttant en ordre sur le terntolre d'Ixtlle.\ et 
d'Etterbeek, seule la vllle de Bruxelles y laisse un nal <1&
&0rdre; il y :i. ~eux à trula ana. la Ville a. enoore penn!a uno 
resta.urauon à Wl• vlc11le bleoque qui avance de trol5 in~
tres darl5 la rue. Ne P<>Urralt-<Jn, d'a.utte pe.rt, Cll&ne.-r lt 
nom de la rue en rue du P:lro-Lt<0pold ? - un prOJ>ntUllre 
~ 14 ru• du .'ll'ad~ek. 

- Jbabu~ une peu:.i ville et à côté d'un cafetier, qui a 
plscê, c à l'exté."teur • dtt """ ~tablisleJnent, un haut-par
leur. Durant des heu~. u.no arrêt. ce haut-parle".ir inet 
les "°'5llU l~me C(:'lllt habitant à trois mlnUt• cl• là) 

l la tonure et re, Juoqu'à Zl bet:re$. Les cllmanc.bes et Jours 
Il& tête. ~la dure JU."!Uè rrunult. ~ lors de la tenneox, 
jUSqu'à e htures du matin 1 L'autorité communale ne <1e
vra1i-..lle pas ~>air contre cet abii;o ? A QUOI sert dOnc l'a.r· 
dele 561, paragraphe l , du Code pén&I? Par quels mOYtn$ 
pourr&Js..Je obtenir un repoa nocturne bien mérité? - Je 
suis 6gt de quatre-v!Jlrts aw. - S. J. 

? ? ? 
Tlmbl'()log1c : 

Quelquea lettres de remerciements bien gentille& nolll 
sont parvenu~• en rtlJO•W> à nos rt<'ent.s em·o!a. Celle-cl, 
par exemple, noua a bu n touchm : c A plusieurs r<pM!léS, 
1·cus al'ez tu l'amabr!Jté de m·eovorer des lJmbres qui m·oot 
tait Je plus 1rand p~r. all>ll qu'à mes OODlPlllr'lOIU d'ln· 
rcrt\me a1~ qui j'ai ""1taee . • 
I~ enta.n .. de c L'Encltlll •nous ont tenVOf~ ltun c dou· 

bles ., a.tin que nous pul'510!1$ t&i.re d'autra beurew<. 
c·a; UM bOnne pen.tt dont nous les remerc1Ma. 

Merd ~ement à la c COn&olai<e premier terme a 
pour I• beaux uml>rH qu'elle nous a rait parv<n!r, Noua 
aevenons -b:<ment rldln en umbres de la colonlt. 

On nous ~emanJ,, un cat&logue Yvm et Teiller, mtmo 
périmé; un tatak>lue 1934, l~ ou 1936. Nous n·al'ons pea 
ça, mai$ peut-ttre. 

Il faut bien. d'autre P8tl. se dire que nous sommes exao
tement comme l& plus belle tellllUe ou monde : nous no 
pouvons donner que ce que nous avol\; .. . et li nous aemblo 
que C'est d~Jà beaucoup, tout l'honneur en revenant d'ail· 
leurs à nos phllatellstes philanthropes. 

' ' ? 
- Mlle D. K . 33 ana. diplôme de garde-malade. a~·ant tait 

pendant six ana le un-lc.i de la eonsultauon d'un médoem 
connu l Bruxeu.. bons certlllcats, cherche du IZ>o>all 
soit ehe% d .. malades ou ebe% = docte;ir. !'.lie eat tr• 
a.dro.:e pour 1 .. aolnS et connait la oompi..blllt<!. Si PO!d· 
Q'UOI Piu1 pou>-ait lui prxurcr une pet.te place, Il r aara.t 
deux beureux de plua dans la capitale. Merci d·avan«, 

- Ch. a. 80 ans ancien artiste clramallque. aert.lt heu
reux, pour posaer les longues IOUks d b.her. d'a•olr un 
peu de loetu;e, et comtlé •li pouvau trou1·er qcetqu,. 
élèves à qU.i donner des leçons de violon 1cela lw permet
trait peuwtre de taire oUVTlJ' le compteur e!ectr:wo 11 
coOteux pour 1.. petJtea bourse&). Rappelons qu'il •'~•t 
d'un ancien eleve de Ma....,net.. 

- A l'lllltlaU.e de la llll\le Braille et Mal!on des 
Aveu,les, une lllttresaante e.•posltion d'un tap15 de aablt 
re~tant S. E. le Cardinal Mercier vient de a·ouVTlr à 
Bruxell04. '2, rue du MIU'ebMlwo-Poulet... En MX1Wttant 
un modeste droit d tntrt!e d un franc, chacun •ouclra vis.. 
ter cette eXJ)OlllUoo unJQue en 1<>n genre et t.emo11Der en 
même tempa aa •> mp.>th•e aux aveurles. Ouven de 8 à 
li heUTe$ tous I• jours, y rompns le dimanche. 

- M. B, ce bon vleUlard de 82 ans qui consacra toute 
sa 'rie au bonhet:r des a >tres en s oubùam lul-mtme et 
dont vous aves. en Jwllet dernier. Slgna!é ?a dét.r~ en 
termes si ~ureux malt hélu aana grand rbultot. ne pu.
..,. peuwtrt pu lblver L'u\hme le <ern..s.se de plua en 
plu.a; lea ~marcb .. qw lui permettaient de vendra çà et 
là uno ealssetw. de cipnlltlll IUI aont interdit.es. Et comme 
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De iou1 tem119, l'accord sexuel 1 condilioM6 le bonheur 
des couplea et, pu là même, le b<>nheur dea ln4Mdus. 

L 1rnpoulbilit6 d'11tein4re 1'6p&n~-at püy&iologi~ue, 
I& cUteato complli., provient d"WJe &!llcieoce de l'llD ou de 
l'autre œ. 616men11 du couple, p&rfois dee doux; cette lm· 
r-lblllt6 esi le plue souvent caus6e par d.. ph6nomlnCJ 
oervtW< ou dea perrurba.tlooa dee skrétiOlll lo~es Cette 
Laharmoaie oottlill• lrrfm61Ja.blement l sa 1.dro 1'1cgrnatioa 
tl l 'o.rteasioo dee troublea quJ l'ont provoqu6e et, malheu· 
reuaemeat, ces caa déil nombreux 1utre!oi• ac 90Dt étendus 
en nombre, depula plusieurs aan6CJ, avec une rapidité d6-
lante. C'est que 11 dUficult6 dea temps pr™•ll, les ellortl 
ano.-maux que cbacuo doit ICCOl!lpllr pour .. urer sa \"Mo ma· 
tlrlcUe IO!lt aual, chez betucoup d '•ndi\'idu.. une prejispo-
1itlon aeurasth6nlque, un alf1ibllkement p~marur<, entrai· 
ntnt, chez buucoup de femmes, une incapacir~ à participer 
pieinement et aormalemear l ciec 1ccon:l se.rue! et cbez beau· 
ooop d'hommes une lmpui5&&Dco proV1$0tre et pen1W1ea11 
doat !! esc inudlo de aouli&ner Id 11 uant6 mctale, sociale 
et p1ych0Je>iique. 

Quen .. soot lu armes dont dispose la &eience contre ce 
mal redoutable ? 

Depuis peu, cea arme• se soot consid6rablement amlliotéu 
pa: I& dtoonveno dea HOR.\IONES (sécrétioa .. de. glandu 

• petite pension passe avant tout dans le loyer, U oublle 
la manier, et la CM<de-robe 1t!llloche et a'amenu11e. 
Allons-noua laluer cet homme al bon mouttr dans l'amère 
pel'IU&llon de l'oubli et de l'!nçamude de toua? Peut.-ttre 
Jue<:reZ-VOUS bon de faire une nouvelle tentatl\e pour IUI 
épou'll'ler cette auprtme dllcept.lon ... 

- A.ptts cinq anntes de loyaux services dana une mal· 
llOll de <1npene1 J ai étf ral\0)6 ans moW par un n!Tv· 
\'d admlnl6:.n..,ur auquel )"etala anupaUuque. Ancien 
oombau.ant, llt'rt dt deux Jeune& enfanta, \allde. Agé de 
4.11 ans, depuis un an Je che.rche. Je oours. fttrls et me 
p..-ente à la swte d"1nnombr1blea annoncea, ma.s vatne
mtnt : Je sws trop 'ltux ! ta plua de 40 n aur"1ent-1ls plus 
droit à la ne? ~ bon p,,.,,qvc1 Pai1 \eutrU bien s"intür
mer 11 aucun de ... lecteurs n'a béso1n d'un •"'1plose de 
commerce map.!l.ruer, écbant.11lonneur. huJ1&1er. sut\ell· 
lant. veUleur au bt:sotn. J"al plu.leurs au.estauons de bons 
ltt\1cea, de bonne condUlle. Je pratique le lrança•s et le 
!Jam.and c ·esi nvec confiance etc - F H 

- Ch L ... al un l"Olontalre dt la g-c;erro de 1914 Il a 
vécll quarante ana en France el. n·a pas dro1t a aa pension 
en IM11C1ue. C l"it un mteUectoel. detenteur de la plume 
d'or des expen.a-co111ptables paras:ens. dote d"une belle 
krlture cursh·e. li dott c vivro • d"" 130 lrancs et 4 P3UU 
que lui alloue men&uellC111ent l"a.Mis'ance putt.que mal& 
100 loyer lui coùte déJà 80 !rancs.. Pr- plus de lmi;e. 
ni de vtteonent.t •t la lalm E:n lait de comptabllite. li 
en ttmontretalt à quanmé de dlplr•mes; li en est à soli.· 
cl~r de pouvoir faire des adH'&StS li la main 

- Un brave homme d"Une 10lx . .i t..lile d"annees qut ne 

CONJUGAL 
Internes) et 1 'on a pu enre&lotrer de crandJ progr~ daDJ Io 
traitement de ces éra11 maladil•, oot2m11:ent psr 104 PERLES 
TITUS. ,\\aiJ Il impor1o 1van1 toot traiteau:m que cha.:wa 
coolllbse bieo IOl1 eu Il c.t iadispeDMble que chsque lndJ. 
vldu comprenne le m6cankme des loactiooa aexuellea cbe1 
l'homme et chez la femme, et détennlne quelles sont le8 
manifuutiol\6 de u déticieDCe pef'$00nell1 et ce qui 1 p• 
la provoquer. 

C'est ce but qu'a voulu tneindre l'Institut d'Horomoooth'" 
rapie de Plrl. en édit1nt, l l 'iatentioa du public, une br~ 
chure remarquable par IOll texte, ses craphlques, ses lllua
tratioas ea couleurs et l'eaoemble unique de documentatloa 
GU ·enc ocoUent Cet ounaie de treate·5UC pages 05I 1111 •6rl-
11ble mooument de scien.:. sexuelle et I& ooncréti>atloo dt 
plU>ieurs années de tnvail. 

Cependant. dé:Jrewc de contribuer 1 une œuvre de vul& .. 
tisation, le uboratoire d"Honnonotb6rapie enverra crarulr~ 
ir.ent et "°"' pU ferm6 le livre a• Ti JJI 1wc lecteura qui 
en feront I& demande au uboratoirc d'Honnoa6thérapie, rue 
des Commerçants, 50, Bruxelles. 

N. B. - ~ traitemen:t " Tina • exi<tent 1 putlr de 
63 francs I& boite, pour bommea et pour lemmes. 

En \"ente dans toutes 10$ bonnes pharmaciu du pl)"S. 

lecteur qui puli$e 1es uUllaer mol·e:inant rétrtbuUon? ED 
ce cas, noua t<:rlre sous V. s. 

- Il y a suftlsamment de Belges dans la moulM pour 
Que l'on 10nae à eux avant de S1ntértsatt aux etranaera 
QUI pullulent en notre h06ptialler pays Nous lal&ons Ici 
une e.•ceptJon en faveur de J. P .• Ruae blanc, c·esw-<llro 
sans patrie par la force des cbœes. ma11 déjà Betae do 
cœur, unt mantalement à une Betae et don~ lea trola 
enfants sauront plus tard &'li le fallait ~ flllre tuer pour 
la nation qui leur lul li matemelle. Nous avoru vu 
quelques ccrtillcats élogieux qw montrent que l'homme 
tat couraieux, dévoué. honnéte. Il connait l'appare1llap 
electrtque UunuèreJ, l'es:.ampage et un ~u de mécan.lque. 
n ménte détre a!de ; ... ~re est ~nte. 

- Nous a\"nns reçu: A1ec mes vœux de cuéruon pour 
le jeune papa, Eliane. 10 Ir .. R de B .. 2~0 Ir.; Land••er, 
PariS. 20 Ir.: une W~llonne de B~Ues. 6 fr.i Mme o . ., 
deux pet!ta lit• anglJus; L. 468. un Ul. en SOU\"enlr d'une 
chere maman, pour la dame seule avec son en!anl cou· 
venure. tapb et us:eruCta d~ menace: Mlle O. c .. coupea 
de fourrures., de US>U.S, de doublures. perle& pour Mme E. 
l\I ., WU! TSF. il ~·\~ne un paquet de livres; H. B ... 
5 !ranœ; O. de P ... 5 Ir.: P. E .• Ll~e. 5 Ir.; '>iooa. un 
lot de cbaUJAOn.s neufs . L. E F .... Gand. couverture, nappe. 
tilles. cafetlerc et boulllolro; L. V. d L .. , un nuoUlQ: 
M R •.• 5 rr; Lulu . 3 petit.,. chemisa et 3 tabliers; J. o .. , 
t:ne culs;nt~re &\ec charbcnn.ére. Buvo, le mmace se 
monte; qui nous annonce la table. le. sl~es. l"anno1re? 
Merci déjà pour t<>Ut le reate 1 E. R. XL. Excusez l'erreur, 
cc doit être comme vous le précisez. MercL 

demanc1e qu"à 1.ra-ralll•r. \ll actuellC!llent cl.ans la gène RESIDE:-Cc Ll"TETI" S....•• • ......,.,,,. - Rue de , .... Pourvu d"UnP bel1e lns:..rucUon, U sol!tdte un~ modcat.e Sit\#lt on centr• e. ""9 sur ~'• occupetion dt.na le cammen:e, la oomp:abli...té, la tenc.e des A \"E.~DRt; ••...,., app.tt•.,,.,9r11· •"'ec: eu•••,.. •t krature& Ayant t"lé caporal~rnt\rm.er. H Clit trl's au cou.. Uile ras.~ :·J~.tioo ·,ir.~:pff• rant des pan.semtnta, p1q0res.. vtntouses et peul rendre 1 Ecme : Bvtt•u .... nt• LUTETIA d uccUent.s sen1ce1 data ce domaine. !S'y aw-"1t-1l aucun ._ __________ 2'_ <_ N< __ R_ .. _•'_• _·_ •_él_. _.,_.1_•_96-4 



On dtcouvrt, <b.ns un b01•. un 1trm1er • 1·•ta1. et• ca<l&ne 
9 lJc.d~ ou accident 

•.• La peraonnu a'li.PProcb•rent t'\ cxinltatùent. Que du 
N-DI 1'kbappaa c1"une bleuure & la t6ie et qu't. c6tâ ctu 
e >rpe l:..sa.lt 1.:..n re\·ol\er de ton. callbr• 

Oàt1s le bon vieux tempa, on aunllt fplemrnt enYISage 
l'bypothb<! d'un crlm•; on &Uni.Il peuwr.ze nélll&t cell• 
cl~ IMXld•nt, 

t ? ? 
LA cha~ fait l'homme et la 

CREME ECLIPSE fait la btlle chaussure 
? ? ? 

De l'lnd~ndance Btll/<, 18 M'Ptembre : 
L't:uropt br\lle par Jour QWltro mtUt.rclt d'allumette•. aolt 

b utt cent mtlle méttts cubu de bo11 

Un lecteur assure que Cl'S 800.000 m3 reprt.sentent q~at.re 
Clnl millions de kilos. ce Q\Û fnlt exacttmcnl 100 grammes 
par allwnette ou bien 5 kilos par boit• de cinquante allu
mett.. .. sans l'emballage ... 

Le lecteur cont!nue: • Ct'S 800 000 m3 de bo:• cSmnoratent 
p lut.6l 4 000 000.000.000 tquat re mille mllllardll d'allumettes. 
ce qui ferait PoUr nos 600,000,000 (cinq CC'Dla mllllonsl d'EU· 
ros>ffns, 8.000 <huit miUe) allumetlts pu h.&bltant et par 
jour . C'est un peu btaucoup, car en comptant une se
oonde per allumeue. cJucun de,.ralt ~r plus de dewc 
beur.. p&r Jour pour brûler 1& rat.Ion. •• 

CONSTIPATION 
OBÉSITE 
L~:ir GRAINDEVALS 
LAXATIF AMAIGRISSANT 

De la Gautt• cù L "11/•, 20 • pt ·mbre . 
Jean Cl• Luzemboura a 1'7 az:i• 
••. 1A prt.lloe JK.D QU1 aura le 6 Janvier l'7 •C... •·emba.:Qua .. 
Lee a-i.-11 ou ne le& a+l1 DU-t-11' 

' ' ? De la NIUIOn Bt/ge, 21 1eptembre : 

LH d•ua a1friin ft.Cante ont •t• attrlb\lh • l"lran par 
61 •Ol& •t au Hrou par ~. chaqu• to&a 1ur J3 •ota.Dte 

Arlt.bmétlque S D. Nienne. 

De la JI <vie, 24 acptcmbre : 
La dne •'6ta:t puate à Waremme le ler ma.t 
•.. M. le 1ubltttut O:Ne"nt:r a rappe!i (lU'! Ntvelle ea; un 

vtolet. QU1 a •t• d.,. COùd.&mn6 pour OUt.ht.&H tnYers la. ltD• 
cta.rmene 

Et Nivelle, con<Mmn~ à nouveau en est resté bleu 

• ? ? ' 
Du Sportsman. 23 septembre : 

!e:m~. Foreat. - On nt peut OUTI'tt (lUe da.ne let m.a1aon1 

Mail on peut termer da.na le. maisons ouverta ? 
t t ? 

Offrez un abonnement • LA LECTURE UNIVERSELLE, 
88. rue de la Alontqne, Bnuelle&. - 350.000 rolum .. en 
lecture. - Abo."Ulernrni. : 50 frana par an ou 10 f"""'& 
par mo:s. - P'aut«i.111 nwnuo:• pour tous les thtàU'el et 
réserv& pour 1 .. clntmu avec une aenslble réductlon d• 
pnx. - 'Nl~phoo• Il 13 n Juaque 7 heures du SO!r. 

Le nouveau <ataloille de la Lecture UDiveneUe •!eo~ d• 
paraitre. Un volume rel!t tDOO 1><>&esl. Prix : U fraoca. 

? ? ? 
De la Fl4ndre Libérale, 25 septembre : 

A vendre ct'occu deux Jolll z:nanoequtns temmea 
cttat neun S'adff!&ltlr, etc. 

La traite dea pucelrttes. 

? ? ' 
Le règlement de ta BlbUothtQue Royale conUent •ntre 

aut.rea l'article cl-draoua : 
.... Jea ouvn.eea dt lltttra.ture l6111tre ou trlVole ~ eont com .. 

mu.ntqu~• Qu'&Ull'. peraont4CS dont la prolesaJ.on ou IM •tudH 
JwUtient cette communtcatton. 

Sont-lis rigolo.. • la B R l 

t ? ' 
De 1'1111Utratlon Fra~IU. Il septembre: 
Lu~ Borsta tut la ta:n.m. de tl'01a au.rta dont lit p,. 

mter fut annUlt 4" le deuxleme u1.auu1t 
L'annulation du premier man aemble prff<nter le p Jua 

v1! in«!ret lllstarlqu•. On demande des dtt.ails. 

? ? ? 
Du SO!r, 18 stptembre: 
Plu.steurt manlt .. tat.1on1 tn'-'re ... ntes •'&Jouunt 1. ce• 

16.ao.ce., notamment deux rkttal1 de '11&.no, l'un doo.n6 pu 
J , dn•e LOLDLDLDLOLDLDLD 

n n'y en a que POur les artlates éi.ran&el'B. 

y ? ' 
Du Soir, 24 septembre : 
On drt.me da111 un bu Le dtbtu.ot. ee Juin.nt menaet 

prit un reYoh·er, pre11a trots toi. Le aa.crtata1n de 1'6cU,.. 
d'Ae~laer 1ur ta. ca.chett.e 

C'est bien fait pour le u.cl'ISt&Jn Qu'allalt-U faire dana 
ce bar? 

? 1 ' ou SolT, 24 aept•mbre • 
H6tol pmntor ordre cb•rdl• Che! de Dkeptlcm es~rlm. 

&crtN tto. 
En prèvt.!on d'une nou•elle saison c moche •? 

? ? ' 
De la L1brt B<IO'IQut. 23 septembre : 
Ma.li le conducteur avait trar• la clet de oontact et le •t. 

bleuie n• put partir Pllr quel moreo ceux QUI OOD'1Di&1ent 1 
prendre pla.ce r6uolreut. .. Jlt à IQl.A:'na tum PSS.. sdrtt cmtbr 
dùb ... 

On ne le saura probablemen~ Jamais. 
? ? ? 

De la Prot!1nc• 1Mo1is1, 22 M:Ptembre: 
Sur lu 1ndlcat10JU Cl• ces deus and'. vldu.a. la Police J\idl· 

ctaire vlel'lt d'arrft.er loa q1.1•tre autrn membft'S de J& bauc1e: 
u &clD.t GaDrseJ Huot., n6 t. Parti !t 31 dk:embre 1934 .•• 

Ce Jeune hom!llf' n'a pas perdu de temPS. , ', 
Du S04r, 22 aevt•mbre : 
Le 4- 1tnle a accompli une- maaœune de !rancbllM=.ent 

dt l.a ~eu.w .. la polos.. •ud Cl• 11.i. dt 0..t't Le mor•n de 
peSN&e • •te conaUtuit pa.r u.o. pont en ma~neJ r. O. W... 
permeu&nt lt pua.a.a• de • 1elu mWe :to:u .. es •· 

&iz.e znllle tonn .. 1 Toute une armee 1 
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POUR TOUS VOS 

EN SIMILICRAVURE, 
TRAIT, TRICHROMIE, 
ZINC OU CUIVRE Es 

Atelier 1Pl.eleméca111i,11e 
.le lm IPre••e 

824. RUE D' ANDERLECHT 
DESSINS. CREATIONS. 

RAPIDITÉ. SOIN. 

PONCTUALITÉ 

BRUXELLES rELLPHON~ 
12 80 90 

. ~ ~. . .... ....... .... ., ................. . 
Correspondance du 

ON REPOND 

Pion 

- lln ordent ~o.;ut - Il n·y a pas de prtx pcr.ir nos 
mota croUea; n~ Cl'Ol6J.o...d uavatllrnt p;)ur l'honneur 

Noua accueillons <lalll notre rubllque les quesuona de pure 
trudltion; celle• qut i.enckn~ à o!!nr ou à <!emnnder uno 
aide en tou~ ce qui oon=ne le travail intellectuel: renui
anementa d!verg, llttera1tts, 1eientltlques. art~Uques. et. 
en muse de ce sen:!ce C::n!ormaUl..n mutue.lc, tctun;e de 
ll\Trs, de muslq~; doœ d'OU\r&eeS 1.ttt.11lrcs u selent:.-

l\tIONOCLE'S BAR 
OIVi.RTISSEMENTS. OUVERT JOUR E'r NUIT 

L'itablisstmtnl J'tlitt, le sucûs dt la 11illt 
21, rue du Pont-Neuf - Bruxelles 
Ttu . ..,hOI · 17 02 82 Tt1 1)u\.lh. • 17 C.! 32 

- POOr He/PM ll1n <I lu u~antutes. li n'nl. pas 
exact quo te bureau cent.cal du moc.nement csJ>éra.nU&t.e 5C1! 
toujo<ln à Genêle, rt'l>rtaenUi po.r n;m,enaln E.<p:ranto 
.UOC!o et que la lnternacla EsJX-ranto Llgo wlt 1111e 110C1•ie 
concurr\.·nte. Cette dern.1E'rc l'el la résultante d'un \'Ot-0 des 
d~l~u~ du monde entlrr de l"Unl'<rsala Esperanw A.;;ocio 
quJ 1 d'>Me quatre-vmgta pour crnt des \Olx au nouvr·au 
coautè. Il tst même regrcl.table que, par .-..~ cle l'lntun
~ee de quelques <$?Cnitll.ls!"" wi:.ses, le mo1nemeit 
lo~tlonal t$p<·ranllst<! n'ait p&s "'"' uru~ d"aet..on qw 
!:li donntra:t plus de toroo d.3.ns sa propagaode. En t.out eu 1 
U Cldste m BelgiqJe plus de IOlxl\nte delegub do I• Intu 
nacla Eoptrant.o Llgo et l'adre:;oe de la Ligue B••lg1• E•i>C
rant.llW C..'\t. cbt.'Z .son p1 éaldcnL, le Doc. teur K<"mlJt·nttrs. I 
avenu• Mont Joie. à Uccle. - A . T" clélègut de la lnter
"llada E1pcranto Ligo. anclm deltgut de /"U~tvcrsala F.1pe
ron'o AIOdo 

- f'ol>r G S. W. - Sur 11lo Maunee •l 1<1 nabltants. 
ctoo~ une (,liU"!.e unporl;uite pa:ltnt ie !uwçals, on pourra 1 

oonsulttr J. Mllba't, t Voyage plttOr61;ue à l'I:e-<1 .. France >. 
4 VOIWllH 0812>; Aq. Bill111fd, • Voyage aux CO~ e• 
ontotales • Os:?'.! 1; Paul Chasu .. u, • RlslOlre el descr',.>
uon de l"lle ~hunce • 11860>; A. d Ep!'1ll;-, • R<:nae1;ne
ments pour 5<-n"1r à J"hlstolre de l"Ue-<!e-Fnnee JllSIU'll. 
1810 • IMauntlu;, 18901. JI rxtste en aogla~ un certain 
nomurc de llne> sur rue. sur IL-s habitants de la mu•., 
d"Aœte el qui parlent encore en ce moment le !n.oçals, on 
pourra oonault.-r Tillier, c Haatorlque de la vallee ô"Aœ~ • 
IAosle, 1886-1887) 4 vol. P de G 

- Pour • Paul •. - L'O.se hmtte pour !"admission &na 
les acimlnlstrat.or..s :l"Elat et de Promue est lnDte-cmq u-.s. 
Paae cet lse, Il n·y a plus d espoir d être adm.!s, aaut pour 
les anc!ena combaltama qui pe1nem arolt &Ut!!Dt q .. 
rante<lnq ans. Excepuon Cl;t faite pour le. personnalltes 
qui apporteialmt des dons excr)ltlonnels: de iJ"&nda an.atn, 
des écravn1na en renom, des J,a\'LLOt.a, etc. 

Pour c; R. 7. - 1. Uo !oncuonnalre des c Fm•nces • 
c.>mi.sslonoalre apres du: ans. n'a droit à aucune ptr.slon. 
2. On peut etre pem!onné avant liO!xante-cmq ans pour 
ralsoor. dr u.nté. a<!mlses par la Cû~ des Pe=ons. 
3. La pension de la \euve • élttc, Je crc!s. aux uo a Ci~" u 
de la pcn•lon qw senut alloufo au mari a•ec mlnllm.m 
de 3.600 ou 4.SOO 1 ?J • 

- Pour C. H . E. - Le 4 octobre prochatn. la c Ma.sen 
de !"Amérique Laune • . ISO, rue de 1'1 l 01. rt'COllHn•nr.ru. le 
soir. """ dl\Crs rours d'e•PR&nol. Mlner;aJ. 20 rranca p31' 
mois pour d• ux heures par semamc. - J. T. 114 

Pour C. Il E - Outre les rours donnés à la Mal<on 
1 .\.ID~n ,,. Î 'lnP 180 fUft ,._ la 1 0 11 \" 1\ C"r JX (\.: la 

Mesdames, 
Me<iAl f' u rs . 

Pour 
&dre...t.- vous • 1• 

vos POSTICH ES 

MAISON GILL El 



34'34 POURQUOI 0 AS? 

Lt \7ieu,: Logis 
Ma11,oa de 1- ordre dan'I '9 udr• poeti4ue 4w bon vi••• l•"'P'

Curt•"• fr.ario1n. Ht 1p.c.,l1tu, u cave. 
ChuHwrs., f,111tu·•n vot,. in•1~on '•i•t• de ptevenlr • l'avance 
- L4 Roche en Arde11nei Tel. 1'8 --

Ch· mbre de Commerce espa81lÔlo, à Bruxelles. 19, rue de 
1~ Science <tél. 12.52.33J. Bonne chance. - J. V. N. 

Pour C. H. E. - L'école moyenne Uon Lcpage, rue des 
H rhes-C!alros, d01ma!t deii couta d'e,pacnoJ, une leçon par 
"'nu1ne, entre 9 et 10 heures du IOlr, pour 10 francs J>Gr 
IUI méthode Berluz, - excellent professeur. Le directeur 
de ce te école rourru.n. certainement toua rellbeignement.a 
d~'&i>les. 

Pas d'intérieur élégant sans luminaires 
des Ateliers DEFOSSEZ 

E~UXELLES : 6t n...e Merch+ • . M 'ti. :--.A Jet lrudetl 
ANVERS Hu ~fte ~I Ut 55 

' ' c:. de risto•m• ei.lX ltt!c..i-t 4'e ce ..W ,~1 wntre r•"'H 
de cette annonce 

- Pour M. W. H. - VOUI demandez un ouvrage sur les 
d1l!ln•nl.\ port& du monde. Je voU1 SliM\e le c Lloyd's 
Book ol Ports and Shlppmg PIM:es •· qui vient de paraitre. 
rt qui peut être obtenu, au prix de 2 1. 8 d. chez c Tbe 
Publishrr or c Lloyd's Ll.>t •. a Lond1 .. - R. V G 

- Pour le c tout nouveau lecteur " - 1) L'lndlcatl! 
lnternat.onal B. L répond a Brato/1 /ndltt tlndeii An
tl:IJaesl. 

2• Cette 1 &avoureuse expre.saion 1 n'a ce:rt.Alnement au· 
cun n1pop:t d'étymolotP• a' te Je Jeu c Il populair• en 
\\ allorue • Il ser.ut, pu allleura. dl!ftcUe de \'OUS répondre 
tn tumcs décents! 

Qu'y a-t-il dans votre Horoscope? 
Laissez-moi vous le dire Gratuitement 

3) L"équl\ &lent br.adlols dt c en d.lt ln l tas • Olt.
teralement: et '" da>a ta calJie') est. c atm~. cocher! •. 

Son origine me l>"l"'lt de>o1r ~tre cherchée dana la coa
tume llnm•morla!e QUI cons1"te à recueuUlu dam une 
c causse • lcolfr~. tlrelil e, casnotte> de l'a.r&ent ou tous 
aut.rc~ objet.a prk'1i.:ux.. 

Le Sens premlcr dn l'expression aurait &U\.&1 - comme 
Il arrive souvent - évolue du domaine réel vers le ncurê. 
Les locuUona l>lttort'SQUl'I de !'esl)('Ce !ourm1llent dans le 
Janaace popul11lle: <'Iles IU! conrerent son mcomparable 
saveur. - Eug, Pltllnck.r. 

- Pour Ar E. G. - A propos des dénommatlons Bru:rtl
lots~ Drnanta1.1, etc .. n nt bien exact que c•at. le aeu1 
usa,e qui rtelt l'•mplcl dl' telle ou telle temunalson. 

Et c'est tf"'·- -· '~ qu,. jama:.s uo grammairien na. 

G RANDS VINS DE CHAMPAG:\E 
Ed. BOIZEL & Cie - Epernay 

Maaon fond"" en 1834 
~en11 s"ntraus : BFtLI PERE & FILS 

BRUXELLt:S, U, rue B<·rd<ma0> - Téltpbone: U.fUT 

essayé de lormultr une I f'ile à cet egard. Les queotlona 
concernant cea dtl'l\és eont cxclueii d"offu:e des concourL 
On trou"e dans cernuna d1ct1onnalres une U..le - !crc6-
mem lnc;ompl~te - de c Noms dhabitant.5 •. ll e3l tout 
lnd.lquê de la conaultcr au ti.!soln: la lecture en eat aU&>l 
amu.sante qu'1natruct1H:. - Eug. Pletinck.r. 

- Pour Kagt Torwlclc. - La meilleure 01eUJode est celle 
des prof. o.sbonnet et Or Chenllet., c Comment on obllem 
la force physique f't la aant~ •. Llbnurl• Athletlque de la 
Cul\Ur~ physlque, 48. Faubourg Po:s&;nn:ere. Pans. Dcm 
coütter de 25 à 30 fnwa tninca!S. - DtUOi<te. 

D'autre pal'\. Un Courtratnen reciomma:ide c La Beau~ 
P'..ast.qne • du pro!. Rouet. Pnx 25 traDCS. 

.Vcrct. c Courtrab1Ln •.• por.ir le• 50 franc> I 

- Pour C/1. D - Le J0ca! du Cercle Wallon c Les Na.. 
muro es ô'Samt-Di!llea • ..., trouve à c La Font.al.no >, 
5, chaussi:e d'Alsembtrr. où l'on se réunit le ma.rd! t. 
8 h. 30. AdrcMCr corre>Pondanre à la secreta!l'e : Mlle Deo
leuze. 16. rue A. CIUY1i"'1UCr. Saint-Gilles. 

- Pour H V. 36. - Le gouverneur de notre colonie 
résidant à UopoJdvlUe. c"tat là que se trouve la cap1ta11. 

- Pour H N. ZO - c Nou.s éUOns au nombre de mllle ... 
Venus d'Italie et d'allleur. .. • est le debu• ô'llne chanson 
lnlltulee c Le Soldat de Marsala • de Gustave Nadaud, l'au· 
teur de la ctlèbre chAnlon c Les deu.'< gendarmes >, c Brl
pdler. \'OUS a•n raioon >. 

- Poil.r le c B•ttau lr.-rt >. - Il s'est prtomtl un ama
teur pour voa tt\'UCL Veulllez noi.s commllDIQuu \1)\re 
adresM!. 

- Pour Duc 202 - Je vous inlorme que la pot3le en 
quesuon ellt d'Andtt Th<'llflet et Intitulée: c Les Paysan> 
de l'Argonne. St >OUS le désire<, Je puis \'OUS faire parvenlr 
le texte de ~t.t.e poe.Me, lrM'l!b, bien et:atendu. - O. N 1.11. 

- Pour La Doctvlo tvo11ttJI". - Le grand éventail hln· 
dou a'appelle c panca •. Il œt fait d'une Jarge ptèce de 
bols ou d'étotre auspcnduc au plafond. n est mlS en action 
p~ un •Y•t<me de poullea. - N. B. B. 

- L. C. F - D1ie., comme tout le monde: J'ai l• rCifet 
de vous lniormer que votr<! commande ... etc ... 

- Pour Il, cl« R. et H G. WOlu~. - Noua rtmetciODJ 
de t.out cœur au nom de N. o. P. ces très i:~nereux oor
respondanl.I. 

- Pour O v, c. - Comment voulez.-'-ous que noua ~ 
mett!Om en rapport avec les penonnes Qui p<'U•ent \'OW 
a.Ide: Il VOll-\ ne noua donnez pu >'Otre adluse ? 

- Pour P, 1. - Impoes1ble d'lnserer p;iw.JJe demande, 
VC)'Olll I 
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ON DEMANDE 
- ::ous rappr .. :r.ns an 1r, un Cl'lpitalne-comman .. 

canl - d~t oomulUcT =e u ......neque polll Id 901-
dats - •'114rtS>e a :a l!'tnérooltl b rn cœnue dea lecttun de 
P()llrqiwl Par~ Adresaer les d m au seerét.arlat du Réi\· 
ment de Troupes de Tran&misslon, Ca>erne o• 1, Vü101de. 

Merd aux lecteurs qui ont déJà rtpondo à notto appel: 
Mme W .. ., <lo!! Llè&e: M. Bx. de Bruxellell, et le stnél<UX 
R. J D C qUI o!lre une ccnta.lne de ll\"Tes 1 

- 1 • ExiStt+ll un c exerclu 1 de tbèm"" et de nD!ons. 
a.-ec corneUons, pour é:~e connaissant déjà la taneue au 
decré IDOJ•n: a) aniJal&: bl namand. - 2 Exl&:•t·U un 
r bouquin 1 ou une re\Ue rensdrnant des Jeux de aocié:é 

T. V. 7, 

Les BELGES soucieux de confort i 
deaceudent l 

l'Hôtel ASTRID à Paria 
21. a• C~OT La ~ • calme de !~...... I 

- 11141 • Bon accueu.. Bonne 1<-b!e • PrU trie ~ 

- Je cherche . c Clüm!e tlemen!lllre appliqutc aux ans 
r: 1 l'lnd'l.Stne 1 par Borcl<harJt • Beecl<haen. .. ou quel· 
que chOM diuia ce genre nr..clult de l'allemand 1 L'ouvra&• 
a été 6c11té à. Pari$ vers 1814. - Il, G , 1Vo1ui.e. 

- Lora d'une conference aur un sujet tlectro-clllmlque, 
Jal enkndu parler d un atogaaro comme unllé 

Un aa pourrait-li m·tc1a1rtr à ce suje:? - C C. C. 75. 
- Devant ps r!altt des études de churue analytique e: 

l.llduat.rlelle. Je me perme:& de denunder Sl quelqu'un ne 
lt ma.der en me donnant ou me cedant. au mell· 

léW" prix. un traité de chun1e 1Mérale et anatyuqut, et 
tr&lté de ttehnolo!lie de la lame. - V. 496. 

- N'y autalt·ll pns quelqu'un qui serait d!sl>O$é à me 
Mer d'OCC&J!on l• COUI'> de physique donné f>l'r M Brlen 

11• annee de Sclénces preparato'-l'es à la médtelne à 
·o. L. 8 7 - A Il 11. 
- .Exlltc-11 en Bel('.que un établ:saemen: d"étuc!es supt. 

• cwu donnant le d1p!Ome d tnsln!eur mt'canklen ap~• 
es ltudea c!e 2 à 3 ans. l Bruxelles - sinon en pro\ .nce. 
u! Charltrol? - S. B. 10. 
- Ex1>te-t·1I. à Bruxellc>, un organisme - public 0·1 

v.I - préparant au Jury ~n:ral pour l .:ibtenuon du 
e>et c1'hu1n:ui ~ès in!CO-lattnea? - A. C. 1912. 
- On déslftriut acquérir à ban marehe k I..:~ 1U11"&ll~ 1 

ban ttat. c Les Da\nlté5 séneratnœs » de J, A Du· 1 
at:l't J 1· " 

INCROY ABLF. MALORE LA HAUSSE. ON 
MAlNTIEN1 Lli: PHIX ANCIEN 

JO), rue dr l'Orlcnt <pl Jourdan>. 5 .eces hall. cave 
illlne. esctns ch eentr cooc1trce. consu ltr orore 
76 000 fr• Caetl.tts dt PAltment Vl.Sltt Sür place 

R•m. : Ltrhe.-a~r 31 avenue des Armures. 31 

- ()(l pcur.-c:n se procurer le rapport de M. Camu sur la 
urm• adaun:strau1e? - P D 

- J'ollre 1;o rranc:s t t 10 !ranci pour les pau11<"J1 de 
aurquoi Pas 7 1 pour lts 3 tome_. <'Il bon état de c la pi-o 
6dure c1v1lo 1 par Zwendelaer. dont )'al grand b-lnl -
• C. R 36 
- Un lecteur pourra t.11 me p1 êter pour quelques JOun 

ement le = • Anal)se ~ d!sc::SS:on de bt.:An$ », 
=~ par corresp:.ncto.nce à 1 Insutut l'a!umal de oompta· 

t<I? 8 G. US. 
- Je cht rchr dt> correspondan~ a·occupant de blbllothc
nonue et d ~rch11étonoml<. Y a·trll parmi les leckun de 
P. P.? 11 quelqu'un qui s'occupe d• ces qu•sttons? - J , Bh. 
- Qui pourrait me donntr l'adr- de la llbr.Urta Le 

ter ? - Il t• 36. 
- Ull de \'Cii tum•b!ea e~ blldi~ letU!ll'$ ;>OUrralt•ll me 
;orn.tr 11.ie:qu.,. ""1.Seli!ltmcn:.a 1u.r les pellltrea Slll\'Ul!S 

:\Ot\ l.LkE Llv:O.t. K U'IU[ 0 [ LLli 
01; (,;l.~lS 

A MO~lBASA t;T OAJt ES-S.~\I 

par paquebots compleltmeot tr.a.n.sformts tt modtt• 
nhts: n Crispi n. c. G. lt.udnl n et u L da \ ·a.ne;• :11. 
Oepuu bl·mtnsuels 

Les prU ont ete reaua .. a . 
R 50 en I" cr....se • .t l.\ en 2' ci.-: R u IV u en 2' 
cla.sae econo:nlql'e; R li.$.O en 3• clas>e 

Tout fo:icUonr •. :ure du gouvtr1.emtnt ou dea ;nDdca 
oompegmes col 1rut.:es. peut o. 1tnC1er. en out:e, du.ne 
riduc: ton a~ ULie 

Prorha.tn; drparb de tJenet ; 3 octobre. 11 octobre, 
31 octobre tt J4 no,,·embre. 

At Kl\jlJt. ou SL D E.'l.l'K•·~!> Mensuel po~r Lape. 
k>1fo t Ourba.n par ~ 1 OUUW • et • G1:llio CeM.re 1 
24 0 • r ;>'.f' alrtcaln. lh·mtnaue: 

Ugnes expr......, de l:ixe PùW les lnd<>. E>trtme-ur~nt, 
Allltra~e 

Rense1rnements et DUkta di pa.ssqe au 
LLOl'U Tltll;ST INO 

Aaent on1c1~1 c. 1 T, 
tZ. BoUlt>ard Adolphe \lu, Bnutllh. - T t!. 11.99.10 

tt au• prancipa .... Ait ne~ de Voyages. 

e: leu.ra cru1 l. Ed. \'IJl R)'S11')Ck fAn>e.-sl: 2 0 0e·u. 
Pons. - D. S L. 11 • 

- Un Jeune fonctionnaire de Wallonie \'ouclnut etublir 
une C'Qrrespondanr:e en Flandre, ttfm d 'arriver à une mu .. 
tuelle compréhension de tanp11t et d't>pnt. - G. O. JJ. 

- Un lecttur pourraJt·ll me dt••intr un 11'n P3& t.rop 
oniraux p0ur •pprendre l'&llilalS 1 - Un ard<•t CfJUUCe 

- La revue• SC!ence et Sa\c4 Paire • po..raJ~lle cnco:-• 
sous une autre forme? - Un ar..(":ltn abOnnt. 

- Quelqu\ m pournm-.1 me donner 1 ad1esse du en1ce 
qui de Moscou. transmet sur >Impie demande des 1e1u ... 
litteratrtt en l•niUes etran~è1ta - bt.nça~e. alle
mande. etc .? Rt\'Ues d'auteuta contempor.-.:ns l!J6!t•.s. -
G. G. B. 

- t:n IKt'!'Ul' pourrait-Il me ctder ou me prêter un t:alt6 
c<.nC<Zna11t ! h)drothe:•plt? La date d 'ed.Uon tmpo:tt pe~ 
Je puLS ve~r à l"tu=b:e l<ctt11r ~ne ran.nt!e - Jtan lJ. 
HEntal 

- Pourral•J• m'ut!tter au m~tler d •perateur de cmtmi 

Aa 1050. OSE, HYPERTEN5tON. 
IHUMATISMlS et toua leo troubles 

cle Io QRCULATIOH DU SANG --o..,.. .............. _.._ __ .. 
r~ ........... ..,,,...._.. 

TOUTES PMARMAClfS; r.; 18, S0 .. 32 



34~6 POURQUOI PAS! 

L'HOTEL METROPOLE DE LA DIPlOMATIE 

DE LA POLITIQUE 

DES ARTS ET LE CENTRE LE PLUS ACTIF DU PAYS 

La leu 4e rendu-voua dn perao111111ité1 la plua muqu111te1 DE L'INDUSTlllE 

p r an: ? Ele:ctnc1en. ancito opcratcur dt muet. U me suf.· 
f ,. ll dt quelques heures pour me mettre au courant. mals 
o • - X L. M. 

DINANT -- HOTEL HERMAN 
GR.A:-10 CONFORT TfL: 1118 

Soo restaurant rtp~k. t. la cari<! et • pru rixe 
avec pla~ au cbol.I. Pension t. partir de 60 francs. 

1 recherche un ouuage intuulé «Ln Prmct;.SSe Zou
ro.1 ou c Zoubkclh !?J. Cet ou>ra~e ex111talt U y environ 
80 ons. - D. D. 76. 

J'aimerais trouver un ancien volume, c La Chtvre •· 
de Crepin. Où me le procurer ? ... Je voudralS aussi fau-e 
des éch.mges et acha~ de chromoe Lltbli Se trouve-t-U 
de< nmateurs? - Jean-P1errt. 

A VINDll SUI ,LANS 
ia. Bd L.UIBl R'IO'T 
trt""~ ,..., t••ln thtC'Ct•o"t 

li'P.\.RTL\IL'T' 1$5.000 tR "CS 
100 •• COfllfOtl •t •1111.al1fi 

R~nMiJN .. l'h •t ,...,, tf.l•l•t 
.\rch. A. E'"RARD li. ,.,. Crtt~I 21 

T U.î0.14 

Des !t."Cteurs de c P. P.' ~ ne snuna.1('n~il.s me filll'e 
p ... n.mir quelquts mono1C"1Jca pour r~unions d'unus? .MereJ 
d ti.\ance. - U11 Enuh 0tmio11 wallo11, 

Trois jeunes gens. bonne êducRt10n dh1rent se ra.ir~ 
m(mbn·s d'wt Ct>rcfo d':li11.•nwnt à BruxrUe-~ - J . . if. J. 
~ Q•1e veu: diTP ex•ctem!'nt l'abrhltalon G M. T. ae<:o-

1~ '\ l'neure. d'upres le mnldlen d~ Oteenwlch ? 
A la rawo française, un teoviaµh• rtp;,ndant dernière

ment à la question d"un aud1t<ur. dlsut que ces trolli lettres 
• li11111a!eot Grand mtrid1eo 1eneo1tt! 

Pour la qualité, le choh: et les pt·L....: 
Ll.s TISS l :sO · 11..S 

Guillaume p 1ER1 Dt; w' A ~~;rs~ 
10 p.c rt .,,..., taUleUS< emplO> ts de !"Etat, 

!ll.m:lle~ nom ,r ci>mbnltant.s, 

Je crol.s plul<'.lt qu'elles eonl les 1nlttales de Jexpr~ton 
anllli'se. c Greenwich m1ddJc tunos •· lû-Je ra1S00? -
c. c. c. 75. 

- un ami des bt!tcs pourrolt•ll me renseigner au sujet 
d'un pare situé. po.ralt.-11. à Audergh•m ou Boltslort et où 
les chats sont reçus et J)('Uvcnt vh rc en toute liberté. -
Paradou. 

A Un ancien o//icfer de la O. C. - Pritre de donner le 
T••ul~lt de "'" recherches au dépcLrtemtnt de rintérteur: 

• rt(!uc11on - accorder 1ur l.s chem.&n> de fer aux ~le 
o. c .•. - c. 79, 

- Pl>ur Duc zoz - 1 c Le ré&lment qul p11ae • de 
AJC>U'd, 2 c Le portMrap8U •. charge du gtntral H 
C<.ntre une redoute Pl'Ul&l<tllle. de &bure. ptke paa 
connue. Je crois, ptUHnt-lls \'OU> lntéte.>er? - 11 cllOI: 
o:mant la 1·ram • . 

Maler doloro1a. - Otpuis la mott de ma m<l'e, mon pè 
s'adonne à h• bolalon et oou.s rend touS malheuttUX. Qu 
qu'un pourull·U me dire comm•nt y remedler? Exi&to
un produit plUlrmaceu\lque, 5811$ gollt ru dan&cr tqu'll 
insu noua pow non• méler dans ses repu> causant 
diarrMe. qu·u at\ribuenut sa!!$ doute à la bolSS<>n, oe q 
le iU~rUalt peul-être de sa paSslOn et oou.s rendrait to 
heureux ? - Lectrice Jl4mam1e. 

- !'Our A . 8 69 - On autre lecteur pourralt.-U proh 
de votre orrre ? - A. c. 69. 

Prêts hypothécaires 1 r et 2 rangs 
r., · f ,.,..t-.. ., ~ ,, IALAUt et •ILS 
74_ rv• L•l~t•11tMtt lullcto MAISON FONDU IN 1Ul. ..,,....li; VI' 9 • 3 h ;eudi dt s • 9 h '°''" d.m.. 9 ) ' 1 h 

H<""""°: <! 11SJ 

~1on chtr Pourqyoi Peu ? , 
OIU1$ votre numt'ro 12!>8. page 3340. sou.s le utre • c Beni 

l·! boudeur », \Oll~ f"Crl\·ez. c La place de l'Italie à la Co 
férencc et.ait u11e p1;.Lce de choi.'C. et maigre son nb&l nce 
lu! a\'att asa.l,né un role des olus b.onorables. • 

Je suis d'nvb qu'tl ne faut pas mettre un « s , à ho 
rdble, adJtcUf qui •• rapporte à rOlt. Cette phra.1e ll&rùf 
qu'on avalt UaliUé À. !Italie un rôle honorable parmi 
i;lu.s. 

J'aimerais ~aucoup avoir ravis de vos lecteura gr 
malrlen.s à re prup<>L L. D Fort•t 

« LE LIDO )) Genval 
orpi:. 

une ..oir~ dP chi 
Patron - Menu 

le wm.ee1l 2 octoor 
·.s au made:-e. - Si:,. 

15 tranc>. - Telêphone 

Mon cher Pourquoi Pas'! 
Put.Je me pt:r1nture de \:Ou.s envo)·er cette coupU.rc 

journal en \OUI demandant \Otre a\'i.s sur ce nouH· u 'cr 
c mat-Cht:r 1 dl"COUvt:rt ~endred1 der-mer, en caiac~n-:t d 
llche. à 111 l.r\>1>1\·m~ l"IK• dune gazette pohttco-sl)<irtl\e 
Bruxcllrs Un P<'U d • .s1.nant, n e~t-<:e pa.>? 
Mal~ré mes fl.çhe1chh, Je n·en uouve Lrace 01 dans 

d1cttonnn.irt, n1 dahs 13 grammaae et ft!'$te perplC'Xf d 
sa conJuK•ll<>n: )• matchai, nous matchàmcs. que Je rn 
cnuse, que noua 1t1ai.c.h1\.'>:>Wns ... 

veuûh.'Z crvtrc, t>tc. Unt 1tune kclr1Ct. Dcntx 
/tiOlre J<Mne ltctnce a Tafson ck sounri-. ccr tlk eut 

tort dt 1'ttonntr Elit en inra bt~n d'a&.tru. Aan.u. 
ne J>a6 (ll'·tlcr le clomarne de> loci.t•<>r4 1porticu, no1u 
J19nalon• Cttl, ciwlll au Pa<,:lon de rHvgiè,.e de rczp 
uon de Paril. c Un pora~r.t $u/ftl po-.r bour la cha brt 
JI ,... /ove J>a6 enlendre. d'a:Uturs. que le po•ote"I 
ccJ)CWle de /airt a«C la charobre une uh1b.t1on "" r 
ma•• qinl 1uJftl paur 14 a1iuer en deu.L ou p:~12eur1 to• 
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Résultats du Problème N 401 

L<"• repon. dr 11t nOM• parocnrr l~ mardi aoont-mfda: 

elles dorr,,nl ltrt erpéd1tt1 10•1 enieloppe Jermte el porkr 

- rtn tttei o oauch"i - Io mention 1 CONCOURS • 

G S. Geo!'ie Sand. G T. ~oéd.>on ToUcmant des R~tl\ 
AG Albert Q.raud. 

Les repo"'"'S exact"S S<'ront publ:t'<s cla= no: rt ncllll• 
du B octobre 

Problème N 403 

l J ~ J c ) g J /0 lt 

onzontal<'rn~:nt 1 ci lCbre mCd.L-cin grec: 2. croc pour 1 
l';le au reqwn: 3 d'.fn1t,. â. :a OJHr pc•nu.fu:nle: -& enoou· 

rngee - vtlll' d'All~magne. 5. note proclamation - abr,~ 

~~~1:0~. r:~:~~~: ~ ~z;r~tro~~'tfc:?l~ ~n~~~~t:~ ~~ 
eanc - contrat aléatoire: 9. choix - fntt sort11· les larws 

~~na~~~ ~u~u~R~ied ~1uxm~~~r~ud~ ~~~~!~;-_!~~t 
ll"nte. 

Vertiœl,rn'>1t · 1. aJ11,ter deux pièces de bois - a.cbre 
2 quand on le dEmandr, on se soumet - rnn•nu:nt a\'oué 
chez la femme - conJonctton : 3. g111, 4. résult.1t de roxvd.1· 
lion du fer dieux; 5 expliquer homme po!tt1que fr~n
('füS mon 1•n 1925; 6 on t:roya1t Jad1~ ou'JI gueJ l..'-...au. la !"oltt~ 

art:cll' è~r.u:ger. 7. rnisoh·I' - an•cl<- - ll'1t~: B. sent la 
,·1oktte - pe.ntre frança:.s de tableaux reb;ncu.~ et m 1 -
taU'eS mort tn 1875; 9 nppuruent à 11ne h:~rarch11' - mar. 
qua; 10. en Irlande - d'une Jocuuon adverbiale, 11. cht•l· 
lieu d'y.me princ:pauté fondée par Godefroid dr Bouillon 
qu1nueme Jour. 



N'ACHETEZ aucune voiture 
sans avoir vu la nouvelle OPEL 

6 cyl. 12 CV. moteur soupapes en tête. 

V endue 29. 900 francs, l ' 0 PEL 
conduite intérieure à 4 portes est 
certainement la voiture la plus 
intéressante du marché automobile. 

R etenez bien : Une conduite intérieure 
4 portes 12 CV. 6 cylindres pour 

29,900 francs. 

P ul E COUSIN 239, chausaée de Charleroi, 239 a - • , s. a. BRUXELLES. Tél. 37.31.20 (6 lig.) 


